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LE LECTIONNAIRE DE LA SEMAINE SAINTE 


| 


Dans < La lampe des ténèbres et l'élucidation du service »' de Sams 
ar-Ri'âsat Abol Barakat Ibn Kubr (eirca A.D. 1520), le Lectionnaire de la 
Semaine Sainte est attribué à Gabriel Ben Turaik^, LXX™ patriarche d'Alexan- 
drie (A. D. 1131-1146), et cette tradition est aussi nrentionnée d'abord dans uu 
poème en l'honneur du Lectionnaire et qui se trouve à la fin du MS. 408 Musée 
copte au Caire, et ensuite dans le MS. Add. 16,250 British Museum, un Lec- 
tionnaire de la Semaine Sainte en éthiopien (19° siècle)’. Tous les deux 
disent que sous le patriarche Gabriel 11 ' certains hommes savants et beaucoup 
de moines du monastère de S. Macaire ont rédigé un livre des leçons de 
l'Ancien et du Nouveau Testament, qu'ils ont nommé « Le livre de la Pas- 
sion »; et que, plus tard, ce livre a été augmenté de leçons additionnelles 
de l'Ancien Testament par un certain Pierre, évéque de Веһпева”. 

Le plus ancien MS. daté que nous possédons du Lectionnaire de la Semaine 
Sainte est le MS. Add. 5997 British Museum (А.М. 990 = A.D. 1273), et le 
deuxiéme en date est le MS. Copte 70 Bibliothéque nationale, Paris (A.M. 
1036 == A.D. 1319) qui contient, d'ailleurs, plusieurs leçons additionnelles dc 
l'Ancien Testament; celui-ci pourrait être le Lectionnaire augmenté de 
Pierre, évêque de Behnesä. Dans le Lectionnaire de la Semaine Sainte il y a 
pour chaque jour une 1", 3°, 6°, 9° et 11° heure de la veille, et un office du 
Matin, et une 3°, 6° 9° et 11° heure dn jour méme. Chacune des heures cano- 
niques de la veille renferme une lecon de l'Ancien Testament (presque toujours 
des Prophétes), un verset de Psaume, et un Évangile. Pour l'office du Matin, 
il y a ordinairement une leçon du Pentateuque, des livres Sapientiaux, et des 
Prophétes; une exhortation, un verset de Psaume, et un Évangile. Les Je 6°, 


1. box Lol, ЫШ)! „lar Traduction française par L. Villecourt, Muscon, 
vol. XXXVI, pp. 249 suiv. 

2. Voir Villecourt, op. cit., chap. VI, p. 260. 

3. Voir Dillmann, Cod. Eth. in Mus. Brit. no. XXVII, p.. 30. 

4. ra pyra nwyps feovcpask MS. 408 Musée copte au Caire, fol. 426". 

5, Pour mention du siège de Behnesä (Arabe Lush, voir E. Renaudot, Hist. Patr. 
Alexand., pp. 450, 458, et Le Quien, Oriens Christianus, p. 580. MS. 408 Musée copte 
l'appelle (fol. 426") Еерукот (Oxyrhynque). 
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9° et 11° heures ont deux leçons ou méme plus de l'Ancien Testament, quel- 
quefois une exhortation, un verset de Psaume, et un Evangile. Le Vendredi 
Saint, le nombre des leçons de l'Ancien Testament est augmenté, et il y a quatre 
Évangiles pour chacune des heures canoniques. A part les leçons de 
l'Ecriture Sainte déjà mentionnées, le Lectionnaire contient des prières et. 
des hymnes pour les cérémonies du Jeudi Saint, du Vendredi Saint et du 
Samedi Saint. 

Les MSS. du Lectionnaire de la Semaine Sainte contiennent vingt-trois 
əxhortations qui sont numérotées dans la table de concordance d'après l'ordre 
dans lequel elles se trouvent dans la Semaine Sainte. Les exhortations 
n° 4, 3, А, 5, 6, 9, 10, 14 et 15 sont attribuées à Anba Senouti ; n° 7, 19, 
13, 16, 17 19, 20 et 22 à S. Jean Chrysostome ; n° 18, 21 et 23 à S. Atha- 
nase; n" 11 à Anba Sévérien de Gabale; no. 2 à Anba Constantin de Siüt ; 
et n° 8 à Anba Pierre d'Alexandrie. 

Les péricopes du Lectionnaire de la Semaine Sainte déjà éditées sont 
comme suit : — 1° Le MS Borgia 109, 99 de la Bibl. du Vatican (sa 'idique) est 
donné en entier dans le < Sacrorum Bibliorum fragmenta copto-sahidica Musei 
Borgiani » vol. l, II, Ш par A. Ciasca et I. Balestri. — 2° Les leçons de 
(Ancien Testament du MS. Hunt. 5 de la Bibl. Bodleian, Oxford, ont été 
publiées par А. Erman dans le « Nachrichten von der К. Gesellschaft der Wissen- 
schaften und der Georg-Augusts- Universität zu Göttingen >x, 1880, p. 401. 
Le MS « D » dont les variantes sont données par Ciasca dans le op. cit., 
est le MS. Hunt. 5 d'après le texte de Erman. — 3° Les variantes des leçons 
du Nouveau Testament de ce ms. sont données par le Rev. G. Horner 
dans son Coptic Version of the New Testament in the Southern Dialect. — 4° La 
paraphrase du passage du Jourdain (Bouriant seulement), La Sagesse, 
ch. т, 1-9; u, 12-22: v, 1-7; уп, 24-30 sont édités par U. Bouriant' et par 
D. P. Buckle”. — 5° Sirach, ch. т, 1-19; 1, 20-30 ; п, 1-9; ту, 20-v, 2; хи, 18-хіп, 
1; xxiv... 7-18 ; xxii, 7-14; xxiv, 1-11 et Habacuc ur, 2-19 sont édités par U. Bou- 
ciant. Les exhortations n** 4, 4, 5, 7,9, 11, 15, 17, 21 et 23 sont éditées aussi 
par U. Bouriant?. — 6° Les péricopes des Proverbes sont données soit comme 
variantes, soit comme texte dans notre édition des Proverbes de Salomon *. — 
7 La paraphrase de Matt. xxvn, vv. 9-10 en bohairique et en sa'idique est 
donnée par Balestri, op. cit., vol. HI, p. xxiv, et en bohairique seulement par 
li. Tattam dans les Prophetae majores, p. vi. 


1 Voir Recueil de travaux, etc., vol. VII, pp. 83-88. 

2. Voir Journal of Theological Studies, vol. XVII, pp. 78-98. 

3. Voir op. cit., pp. 88-92. Pour le texte critique et la traduction de toutes ces 
exhortations, voir notre article < The Homilies of the Holy Week Lectionary » dans le 
Muséon, t. XLV, pp. 21-70. — 4. Collect. de textes publ. d'apr. les ms. orig. Les pro- 
verbes de Saiomoa. O. П. E. Burmester et E. Dévaud, Vienne, 1930. 
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ues péricopes des MSS. dn Lectionnaire de la Semaine Sainte s'accordent 
en général en ce qui concerne leur étendue et les livres bibliques d'où elles 
sont tirées; mais à cause des omissions et des additions qui se trouvent dans 
les MSS., le Lectionnaire peut sc diviser en trois catégories. 

La première, ou le type normal, est celle dont le contenu est déjà décrit. 
A cette catégorie appartiennent les MSS. BCC'L'L'MMOPP'"RnR? '. 

А la deuxième catégorie appartiennent les MSS. LR! (13* siècle) où 
beaucoup de péricopes de l'Ancien Testament ne se trouvent pas, surtout 
pour les heures des offices de la veille. 

А la troisième catégorie appartiennent les MSS. LP'R'? où il y a beaucoup 
de péricopes additionnelles pour les heures des offices du jour. Une parti- 
cularité des MSS. de cette catégorie, c'est que le texte de quelques-unes des 
péricopes est sa'idique < bohairisé >. En outre, il y a des MSS. du Lection- 
naire de la Semaine Sainte qui ne contienuent qu'un texte arabe, qui semble 
étre simplement une traduction du copte. J'ai examiné un de ces MSS. Arun. 
Or. 12 British Museum, et j'ai trouvé que le texte arabe s'accordait parfaite- 
ment au texte copte des MSS. de la premiére catégorie. 

H y a deux éditions imprimées du Lectionnaire, ' e but) Zell S. 
ЗАЙ МГА Z ^ inkas, 2 07260123 йтегитас уа євотАА Kata Laaf 
fie exo uci адел Em (A.D. 1899), qui est l'édition de l'Église copte 
catholique. Le contenu de ces deux Lectionnaires est celui que nous avons 
décrit comme le type normal, sauf que l'édition catholique omet les exhorta- 
tions. De plus, il y a les ‘Tables’ de J. Habasi i.» hal LUN Ja SS 
INE per ps qui donnent l'indication des leçons qu'il faut lire au cours de 
l'année. Il faut remarquer, cependant, que les différences (outre les fautes d'im- 
pression) entre les leçons données раг Habasi et celles qui se trouvent dans 
mes ‘Tables’ pour la Semaine Sainte, proviennent de ce que Habašī a 
rédigé ses ‘Tables’ d'après un MS. arabe de l'Indicateur des leçons, 
et non pas d'aprés le contenu des MSS. du Lectionnaire copte. 

Pour démontrer la valeur du texte du Lectionnaire pour établir un texte 
correct des livres bibliques de la version. bohairique, il sera à propos de citer 
quelques exemples. Ces exemples sont tous empruntés à Job 2, puisque ce livre 
est le seu! de la Sainte Bible, à l'exception des Proverbes, dont il existe 
une édition critique en dialecte bohairique. Le texte du Lectionnaire est 
établi d'aprés le MS. Add. 5997 du British Museum. 


1. Pour les Sigles, voir la liste des MSS. 
2. Le livre de Job, E. Porcher, Patrologia orientalis, tome XVIII, fasc. 2. 
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1. Job, sam, 9 : ростер топ{соуто атоо; Porcher єзаҷедамо Sandar: 
Lect. fol. 57' €1ae«eaxso. fpañXxadn. 

2. Job, ve, 17 : où үйр Zë öt: ітећебсета! pc oxóvo;; Porcher aauro rap 
annie Seyna ELW ova; Lect. fol. 58" naie rap ANNE Beynas epp 
ERI ALEOT YAKS. 

3. Job, xxiv, 2 : aoebeïç dë Ge, Šmeoéónoav; Porcher suaceBse ae ar cabon 
Anger gou ` Lect. fol. 58 пудсеЕћнс ЖЕ arepcadoa fnoneoy». 

4. Job, xxiv, 5-6 : ümèp ipo) dÉ eiädcge tAv ёхот@у талу ëd'Gelln avo @рто;$ ei 
vetotépouc; Porcher eamcentornpaEic bas, epp exwor ....; Lect. fol. 58' ear- 
сепло"спрд тс ERON Su: дото NAY HREOVCUGK ferepATAm uno. 

5. Job, xxiv, 9 : signacav bppavèv Zei paoro; Porcher arguacu ovophanoc 
eRon benorikon; Lect. fol. 59" дтошъез йоторфамос bo, Denovsanot. 

6. Job, xxiv, 22: духстӣс tovyapoUv оо pi motion хата тй eduta дой; Porcher 
ayqwantwuny orn xnenepeunEnoeTneumunu; Lect. fol. 60' ачшдилшич ray 
orog LNENGPEUTENSONT Enseumnb. 

7. Job, xxvu, 2 : 6 mixpavac pou vy lov; Porcher bn влач aan Fähr: 
Leet, fol. 145' фи enay кар fares. 


III 


Liste des MSS. du Lectionnaire de la Semaine Sainte dont le contenu est 
donné dans la Table de Concordance. 


SIGLES BIBLIOTHÉQUES DATE 
B Berlin, Staatsbibl. Or. 2» 2692 A.M. 1520 — A.D. 1804 
C Caire, Musée copte 408 A.M. 1342 = A.D. 1626 
C' Caire, Musée copte 1180 A.M. 1421 — A.D. 1705 
L Londres, British Museum Add. 5997 A.M. 990 = A.D. 1273 
L Londres, British Museum Or. 5286 18° siècle 
L Léningrad, Musée asiatique 283 A.M. 1427 — A.D. 1711 
L Léningrad, Musée asiatique 239 А.М. 1487 — A.D. 1771 
M Manchester, Rylands Library 427 (16) А.М. 1477 = A.D. 1761 
M Michigan, University Library 157 18* siécle 
O Oxford, Bodleian Hunt. 5 (sa 'idique) circa 13* siécle 
P Paris, Bibl. nat. Copte 7 А.М. 1071 — A.D. 1355 
P! Paris, Bibl. nat. Copte 70 А.М. 1036 => A.D. 1319 
Paris, Bibl. nat. Copte 124 . 
P et Instit. cathol. Copte 8 18° siècle 
рз Paris, Bibl. nat. Copte 134 A.M. 1602 — A.D.1886 
bi Paris, Institut catholique Copie 6-7 A.M. 1493 — A.D. 1777 
R Rome, Vatic. copto 34 16*-17* siécle 
Ri Rome, Vatic. copto 90 A.M. 1440 — A.D. 1724 
R2 Rome, Vatic copto 98 A.M. 1101 — A.D. 1385 
R3 Rome, Vatic. Borg. Collect. Copto 52 A.M. 1492 = A.D. 1775 


bi Rome, Vatic. Borg. Collect.Copto 109, 99 (sa'idique) 13*-14* siècle 
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Trois de ces MSS. sont incomplets; L' donne seulement la partie di 
Lectionnaire à partir de la 1" heure de la veille de la Parascéve jusqu'à la 
Synaxe du dimanche de Pâques, О ne donne que celle à partir de la 1” heure 
de la veille de la Parascéve jusqu'à la 6° heure de la Parascéve, ct R' ne 
donne que celle à partir de la 9° heure du 2* jour jusqu'à la 12° heure de 1 
Parascévo. 


IV 


Dans la Table de Concordance qui suit, il faut remarquer que pour éconc- 
miser l'espace, le sigle d'une méme lettre ne se répète pas pour chaque ms. 
mais est suivi simplement des chiffres nécessaires; ainsi PP'?' RR'? doit se lire 
PP'P?P^P'RR'R'R*. Là où une péricope est incomplète, la lettre l. est placée 
devant le sigle; et quand une péricope manque tout à fait à cause d'une 
lacune dans un ms., l'abréviation lac. est mise aprésle sigle. L'absence entiére 
d'un sigle indique que la péricope en question ne se trouve pas dans Іс ms., 
ou bien qu'elle est mentionnée seulement par une note copte ou arabe. Un 
verset suivi d'un astérique veut dire que le verset est incomplet. Les chapitres 
et les versets de l'Ancien Testament sont indiqués d'après le texte gree de 
l'édition de Swete '. 


TEXTE ET TRADUCTION DU LECTIONNAIRE 


Comme texte du Lectionnaire de la Semaine Sainte, novus avons choisi eclui 
du MS. Add. 5997 du British Muscum, Londres. 

Ce MS. (papier) a 313 folios (24,7 X 34,2 cm.), dans 32 mains de papier à 
10 folios. Le texte, d'une grande belle écriture, occupe 25 lignes par page, 
et les titres des péricopes, rubriques, signes de ponctuation, majuscules e! 
les lettres ф, b sont en rouge. Le scribe a écrit son nom noayapaz (= à t; 
sur les folios 65' et 206", et à la fin du MS. (fol. 343°) il y a la date, le 22 Thoout 
A.M. 990 — 19 sept. A.D. 1273. Le texte copte est accompagné d'une 
traduction arabe. 

Les folios 2-6 étant d'une main récente, nous les avons remplacés par le 
texte correspondant du MS. Copte 7 de la Bibliothéque nationale, Paris; et 
nous avons rejeté en note les variantes qu'offre le texte du MS. Add. 5997 
pour ces folios. 

Le MS. Copte 7 (d'après le colophon fol. 1") fut un legs pieux ( &,) à 
l'Eglise de Michel l'Ange Puissant à Kartasâ (Ьуз), et la date est lc 
29 Ата, А.М. 1071 — le 23 Févr. A.D. 1355. 


1. The Old Testament in Greek, H. B. Swete. Cambridge, 1901. 
2. Kartasä, un village dans le district de Damanhür, dans la province d'Al-Bahirah. 
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Dans le texte, le commencemeni des lignes est indiqué par le signe (!) 
et le commencement des folios par un astérique ("). 

La traduction du texte copte est due à M. l'Abbé E. Porcher qui m'a prété 
son précieux concours en sc chargeant de ce travail. 


О. H. БЕ. . BURMESTER. 
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"= * MS 
рас pocos Yanma PXA соро: 





"coe pra ms 


1 | ASOYNOY EXENNH ÉTANAOC NHS RETENNAWE NAN Era 
(md A PNENGADA TA A"róp: tga "iov Бемтид mm uon 
, Mein A ЕСС ЕЗДЕ то! TAR ёта д 
йжеифрееслн sudpeens jSuenóc A EVUETUEGPE OCH 
егото ihon Eppan nc + 
EVATTEMO KAT TULATITHTU KED KZ 





Tit. утро МИЛЕГЕ лог ИС] texto oblitéré | popi] v sr. о | Var 
cj texte oblitéré | Ps. cxxi, ñ ebeanle aj. dev. ф | tit. exarreaso] sic eto sr. s | xai 
sic et 4 sr. д | КЕ^]А sr. Е. 

MS. Add. 5997 Var. Tit. +{ксүзАКН imemeraoriuenoc | yan oc | Ps. cxxi, 1 


D " . — — . 
XEeTEnnawa | 2 nendanmrx АтсОтр | efso omis | 4 Xnpan xanóc Am | tit. erar- 


TEDION KATA IJILATIRHT еї Sans KEN KT. 


DIMANCHE DES RAMEAUX” 


SOIR (VEILLE) 


"Psaume cxxi. ‘Je me suis réjoui de ce qui m'a été dit : Nous irons dans Cople = 
la maison du Seigneur. 2 Nos pieds se sont tenus dans les parvis de Jérusalem Ti. *- 
Verset” ‘Car c'est là qu'ont monté les tribus, les tribus du Seigneur, еп 
témoignage d'Israél, proclamant le nom du Seigneur. 

Évangile selon Jean, chapitre xxvi“ (Jean хп). 


м e 


=. 
_ 


а. Dans la liturgie grecque, ce dimanche est appelé eühoynuévos, d'après l'acclamation 
de la foule < eëAoynuévos ô dpyémevog iv évéuart xupiou ». La traduction arabe a Aa Y! 2M 
rd laid] le dimanche des Rameaux. 
b. Le Psaume avec le verset se chante immédiatement avant la lecture de l'Évangile 
et répond au graduel du rite latin. 
c. Pour les chapitres ou sections coptes, voir le Tableau de Concordance des sections 
Чи Nouveau Testament, Patr. Or., t. XX, fasc. А, pp. 608-617. 
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Luc, orn Agence Wépooov SuemmAcy4 + aqi 
(E уте АИА TAA ENA PER AZ ADOC! хаз PH ÉTAULMOT A 
dw imame ToYnocy Eboz, beris colukuuosqt +? arep- 
O^ 195909 POY MIMA ETEMMAT + OVOS MAPRBHA 
NACUJEMWITIE + OLOS A^AZAPOC NE OVAITIE Н cepuu- 


AR neuau I "uApiá отт ACOS HOVATIPA NCOREN ` 


NIEOVHAPROC тисин ÉNAWENCOVENY Y отор AC- 
ous MNENGARATX MIHC Ouni A отор ACYOTOT 
тичу MIETECA pe A Am DE мор thon bennceoi 
uincooten + осо Ат DE ERON bDereepaa weosno A 


GEO AE FCK Ap + DH ENAYUNATHIU al Fee | 


aber naicoxen Xov thon DAT NGAGEPS A 
твор, WO Ti qO" йтион A "bA: DE AUYXOY + оту 
OU REZAZPUEN NAY DAMSKI Al MANA RENE OTPEY- 


Jean xu, 4 @4@@жєо"слд\) lac. | besnmeepaaZZZnc] lac. | mexagpëfel lac. | 
5 Zee eos] lac. ! пот уч] lac. | amog] lac. 6 Ерот] lac. | ZZ- 
мА | lac. 

Var. Jear xu, 1 ђджепСот ñegoor] ñ ај. sr. е | йлепупдсђад | £&eettua | Enaena- 
cepec | bensmeexiuov | 2 etavepovRennon | nine | nacwesuws | oras ebon 
henny j пдмдҷ | З отп omis | wacór frovasmpa | Хтистнкн ENAWANCOTENY | 
^"AndATY A | acþponor ebona пури | anssi | З йтетисохем | a dpexeova: | 
ternenc | mickapiurnc | 5 Xeuwkeor baicoken samoan ERon bai 
ATUE йсдедү groe | йок | б 2xtacepsaemin]n aj. sr. l. | neq! Danioux: 
ANDA. 





‘Jésus donc, six jours avant la Pâque, vint à * Béthanie, lieu où était 


Lazare, celui qui mourut, et que Jésus ressuscita d'entre les morts.” On lui < 


fii un repas dans cet endroit : et Marthe servait; et Lazare était un de ceux 


— 
PE 


t< 


qui étaient à table avec lui. * Quant à Marie, elle prit une livre de parfum : 


d'un чага vrai de grand prix, et elle en oignit les pieds de Jésus ct les essuya 
des cheveux de sa téte : la maison se remplit de l'odeur du parfum. * Un de 


ss disciples, Judas Iscariote. celui qui devait le trahir, dit : *« Pourquoi ce : 


parfum n'a-t-il pas été vendu trois cents statéres et donné aux pauvres? > 
* |! dit cela nor qu'il se souciát des pauvres, mais parce qu'il était voleur et 


=, 
- 
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GOVINE Al ио, EPÈMTAOCOKONUN ATOT ` WH EAT Fol. у 


` | 


Smor  épou HEWAUTUONH Ouugeng Al 7 TTEXREIHC 
ONN XEJYAG SINA йлєСАүєр, ÉPOU ÉTESOOV SATA KUUC a. 
"mua TAR CENEMUWTEN NCHOY MEN + ANOK ZE 
Aneuuren An сно suena! 9 ATEUS DE HXEOVUHY 


= 


= m 
- 


EOW ТЕМНОТУ Д A хечум BUAN отоо AVI свћезис 
DAAT AN + ADDA NEMEGREMIKENAZAPROGC A SINA 
йлотидт poy + dw eraugronmnocg (Ron bennn 
"^ eg31uuooe i A 10 AMEPONCOÛNIS DE HNXENAPYHEPENC A 
oma сече хик АС APOC + H осесвћичч nape- 
отмо Zeng thon bero m As orog arnag tne 


wa 
кыыз 


nc + 
upi Varnuoc £z 


w ` "'«acoaapuowvn soxenóc DT + qoualpwons йосе- 


* — LJ 
Ло lac. | tit. Vazs0c piz sic. 
Var. отор, epenraocokouon | отоо mewarorior] un E biffé apr. al 
NESAUTONN WOT An | 7 orn пАШОТ j NTECEpPECAPES | 858p | CENAMUWITERN 


ап | 9 ntuteRenxamazapoc | Denmeguwora | 10 avepmoräücoën: f&emicoóm 
HEMNIAPYHEPETC | 11 SERRE | mamas ne enc. 





к 


la bourse étant entre ses mains, ' ce qu'on y versait, il le relevait. 
'Alors Jésus dit : « Laisse-la, afin qu'elle le garde pour le jour de ma 
sépulture,* car les pauvres sont avec vous en tout temps; mais moi, je 
ne suis pas avec vous en tout temps. »* Un grand nombre de Juifs surent 
qu'il était là, et ils vinrent, non pas à cause de Jésus seulement, mais 
aussi à cause de Lazare, pour le voir, lui qu'il avait ressuscité d'entre les 
morts. '* Les princes des prêtres, eux, délibérérent de faire mourir Lazare 
aussi, '' parce que, à canse de lui, une foule de Juifs échappaient et croyaient 


ua oo ` | 


10 
11 
en Jésus. 


MaTIN. 


w ` Psaume Gem, 2° * Béni soit le Seigneur Dieu; béni soit le Seigneur chaque 


jour. 


* Fol. 


3". 


rol. 3", 


* Fohl Ar, 


* rol 3". 


* [pol 4". 
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néc Ouun Xena + лес Asoc pra Pucuapusoma . 


жери євннот! Pendpan ибс + Ancuor ipumen 
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МЛЕЧНА С ÉPOY + MENAYMAGINITE Roz 21710710 + > отор, 3 


EA ÉXENTINA AUYCOMC ÉPOY NZEIHG We2Z AG NAY + 
LEZAKE учхмем алок AMONT inec + poor 
CAR Sur Georg Siasuum brennen! orog ayyu- 


; Tit. erarreaio} sic et o sr. s | кдл) sic et тзг. д | кеъ] a sr. € | Luc xix, 5 Sui] віс 
Var. Ps. хуп, 20 * Dunn uen) vi! aj. sr.'l. et ae а]. dev. su? | ne£ic Yanmoc 
PZ omis, et au lieu de Ps. cxvu, 26-27*, le verset 36* du Ps. „хуп b+ PG, + 
eos EET NOTRO MEMOTAMASI ХАПЕЧЪАОС + YCMAPWOTT йжЕф + An | 
tit. EVATTEAION KATA AATKAN et sans кеъ 0 | Luc xix, 1 клАчшд | 2 evuov omis | 
ENEUYPANTE ZtKkytoc| nas HNEOTAPYHTARONHONE | 3 ayorww NAT | MARTE 
esRemmas | ovrkor2%ibe Denain | 4 eer aywe neq | Xenauynacins bo 
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Verset Psaume схуп. " *? Béni soit celui quivient au nom du Seigneur. Nous vous 


bénissons dela maisonduSeigneur.?' * Dieu, le Seigneur, nousadonnélalumiére. : 


Évangile selon Luc, chapitre Lxx (Luc xix). | | 

'Et étant entré, il. marchait dans Jéricho.?' Et voici un homme qu'on 
appelait du nom de Zachée, et il était chef de publicains, et il était riche; зеі 
i| cherchait, voulant voir qui était Jésus, il ne le pouvait pas à cause de la 
foule, parce qu'il était petit de taille; *et courant en avant il monta sur un 
sycomore pour lobserver, car il devait passer auprès, s Étant arrivé à cet 
endroit, Jésus l'aperçut et lui dit: < Zachée, hâte-toi : descends : car aujour- 


d'hui * il faut que je sois dans ta maison. >° Et il se hâta et descendit, et il 
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; le reçut avec joie. ' Et tous ceux qui virent cela murmuraient disant : « 1] 


x 


12 ne tient pas de cette création, 


est entré dans la maison d'un homme pécheur pour se reposer. >° Mais 
Zachée se leva, 11 dit au Seigneur : « Seigneur, voici que je donne la moitié 
de ce qui m'appartient aux pauvres; et ce que j'ai pris de force à quelqu'un, 
je le lui compterai quatre fois. >° Et Jésus lui dit: < Aujourd'hui le salut 
est arrivé dans cette maison, parce que lui aussi est un fils d'Abraham; 
'° car le Fils de l'homme est-venu chercher et sauver ce qui était perdu. ` 
L'Apótre aux Hébreux, chapitre vi, 28, 32 (Hébr. 1x). | 
'' Mais le Christ est venu comme grand prêtre des biens futurs " par le, vu , 
tabernacle grand et parfait qui n’est pas œuvre des mains, c'est-à-dire qui 
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mais par son propre sang; entré dans le sanctuaire une seule fois et trouvant 
rédemption éternelle. "7 Car si le sang des boucs ou des taureaux, ou la cendre 
d'un veau dispersée sur ceux qui sont souillés purifie pour la pureté de la 
chair, '* combien plus le sang du Christ, qui d'un esprit pur s'est offert pur 
à Dieu, purifiera-t-il notre conscience des œuvres mortes, pour que nous 
servions le Dieu vivant et immanent? '* Et pour cela il est médiateur d'un 
testament nouveau, " afin que la mort étant devenue rédemption des trans- 
gressions inhérentes au testament premier, ceux qui sont appelés obtiennent 
la promesse de lhéritage éternel.'* Car là ой il y a testament, il faut 
rapporter la mort de celui qui l'a établi,'" car le testament est consolidé 
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Перг. эх. 19 йкоккуйон)] le scribe avait écrit d'abord stkoxsaxon et puis il a ajoute 
un m Sr. vi, 
Var. 24 neetanye | soon йрАймшик | fSuvnoc. 


sur des morts, puisqu'il n'a pas de force tant que vit celui qui l'a établi, 
1» "* Pour cela le premier non plus ne purifiait pas à moins de sang. '" Саг 
tous les commandements, d'aprés la loi, avant été lus par Moise avee tout lc 
peuple, il prit du sang de taureaux et de boues, ауес de l'eau, de la laine 
écarlate et de l'hysope, ct il aspergea le livre méme avee tout le peuple, 

m en disant : ?" « Ceci est le sang du testament que Dieu а preserit pour vous. » 
a 7?! Le tabernacle aussi et tous les vases du culte, il les aspergoa de la méme * ia, > 
» façon avec le sang - "7 et presque tout se риге, d'après la loi, avee du sang, 

» et sans eífusion de sang il n'y a pas de pardon. ?' П faut done que les 
images des choses qui sont dans les cieux soient purifiées ainsi; mais les 
choses célestes clles-mêmes le seront par des sacrifices plus parfaits que 
ceux-là. *'En effet, le Christ n'est pas entré dans un sanctuaire ouvrage 


- 
= 


des mains, figure du véritable, mais dans le ciel même, pour être manifesté 
PATR. OR. — Т. XXIV — F. 2. 13 
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désormais en présence de Dieu pour nous: **non pour s'offrir plusieurs 25 
fois; comme le grand-prétre qui entre dans le sanctuaire chaque année avec 

* pol. 6. un sang qui n'est pas le sien; "anon, il faudrait ` qu'il eût souffert souvent 26 
depuis la fondation du monde; mais désormais une seule fois jusqu'à la 
consommation des siècles il s'est montré afin d'abolir le péché par son 
sacrifice; 27 et de méme qu'il a été statué pour les hommes de mourir‘ une ?? 
fois, et aprés cela le jugement `" de méme aussi le Christ s'est offert une fois 28 
pour enlever les péchés d'une multitude, et la seconde fois il apparaitra 
sans péché pour le salut à ceux qui l'attendent. 


Catholique Pierre I, chapitré vu, 41, 48 (1 Pierre rv). 


- ‘Le Christ done ayant souffert dans la chair pour nous, et vous aussi ! 
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armez-vous de cette facon parce que celui qui a souffert dans la chair a 

cessé de pécher. ? De sorte qu'il ne demeure plus dans les convoitises ` des * roi. ° 
hommes; mais que le reste de sa vie dans la chair, il la passe dans la volonté 

de Dieu.? Car il vous suffit du temps passé oü vous faisiez la volonté des 
païens, en marchant dans les souillures, les convoitises, les orgies de 
différentes sortes, les débauches, les impuretés et les diverses abominations 

de l'idolàtrie; * d'ou il leur semble étrange? que vous ne courez pas avec eux 

dans le méme débordement de perdition, eu blasphèmant : ° lesquels rendront 
compte à celui qui est prêt à juger les vivants et les morts; car c'est. pour 

cela que l'évangile a été donné mème aux morts pour que, condamnés d'une 

part selon les hommes dans la chair, ils vivent selon Dieu, dans l'esprit. 

' Mais la fin de toutes choses est proche : * sovez donc prudents et veillez dans * Fol ` 


a. M. à m. lequel est ce oü ils sont étranges que, etc. (Traduction littérale du grec 
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la priére; *avant tout, que la charité soit constante en vous les uns 


pour les autres : car la charité couvre une multitude de péchés; ° sovez : 


Mam hospitaliers les uns pour les autres, sans murmurer; ‘chacun, selon la 
* Fal 7.gráce qu'il a reçue, la dispensant * réciproquement, comme de bons 
dispensateurs de la grâce de Dieu, sí variée;'' celui qui doit parler qu'il 
le fasse comme des paroles de Dieu; celui qui doit servir qu'il le fasse comme 
par une force que Dieu préparera; afin qu'en toutes choses Dieu soit glorific 


par Jésus-Christ à qui appartientla gloire etla puissance pour l'éternité. Amen. 


Actes, chapitre Ou (Act. xxvii). 
'' Aprés trois mois nous montámes sur uu vaisseau d'Alexandrie portant 
les enseignes des Dioscures qui avait hiverné dans l'ile; '* et nous abordámes 
` Fol, 7. * à Syracuse. Nous y restâmes trois jours; '° et sortis de là, nous atteignimes 
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Reggio. Et aprés un jour le vent du sud se renforça; nons arrivâmes lc 


deuxième à Pouzzoles;'' et, avant trouvé là les frères, ils nous persuadèrent 
de rester là prés d'eux sept jours: et de cette facon, nous arrivàmes à Rome. 


; "Les frères de là, ayant appris de nos nouvelles vinrent au-devant de nous 


jusqu'au forum d'Appius et aux Trois-Tavernes. En les voyant, Paul rendit 


; gràce à Dieu et prit confiance. '" Quand nous fümes entrés daus Rome, on 


i; autorisa * Paul à demeurer seul, avcc le soldat qui le gardait. © H advint 


qu'aprés trois jours il convoqua les principaux Juifs qui y demeuraient: 
lorsqu'ils furent venus vers lui, il leur dit : < Ilommes frères, moi, je 
n'ai rien fait contre le peuple ou contre les coutumes de nos pères: 


«on m'a ligoté et de Jérusalem on m'a livré aux mains des Romains; '* ceux-ci, 
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ayant fait enquête, voulaient me relâcher, parce qu'ils ne trouvaient 
aucune cause de mort pour moi; '* mais, les Juifs s'y opposant, il me fut 
nécessaire d'en appeler ' au roi, non pas comme ayant quelque accusation 
à faire contre la race; * pour cette raison aussi j'ai demandé à vous voir 
et à vous parler; car c'est à cause de l'espérance d'Israël que je suis ligoté 
dans ces liens. > ?' Alors ils lui dirent : < Quant à nous, aucun écrit ne nous 
est venu de Judée à ton sujet, et pas un des fréres n'est venu nous informer 
ni dire quelque mal sur toi. 22 Nous trouvons juste d'entendre de toi ce que 
tu penses; car pour cette secte le fait est clair pour nous, qu'on se contredit 
à son sujet partout. > ?* Et ils lui fixérent un jour; ils vinrent le trouver à 
son logement; comme ils étaient en grand nombre, * il leur parlait en leur 
donnant des témoignages du royaume de Dieu, les persuadant à ce sujet 
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26 отор fimenrenmanr sr. 1. | 29 le verset 29 est omis dans tous les textes coptes. 


par la loi de Moïse et les prophètes depuis le matin jusqu'au soir. *' Quelques- 
uns étaient convaincus par ce qu'il leur disait; d'autres étaient inerédules. 
"Comme ils étaient en désaccord les uns avec les autres, Paul les 
congédia en leur disant une seule parole : « C'est justement que l'Esprit- 
Saint a parlé раг Isaïe le prophète avec vos pères, ?'en disant : Va vers 
ce peuple et dis-leur : Par l'ouïe, vous écouterez, et vous ne comprendrez 


] point ; ‘et par la vue vous regarderez, et vous ne verrez point. ”” Car le cœur 


de ce peuple s'est épaissi; ils ont été durs d'ouie dans leurs oreilles, et ils 
ont fermé leurs yeux, de peur qu'ils ne voient de leurs yeux et qu'ils 
n'entendent de leurs oreilles et qu'ils ne comprennent de leurs cœurs et qu'ils 
ne se convertissent, pour que je les guérisse! ** Que се fait vous soit patent, 
que Dieu а envoyé son sauveur aux Gentils; eux, ils écouteront. > *’Il resta 
deux ans entiers dans sa demeure de location, et il recevait tous ceux qui 


Y lol. or. 


* Lol 9". 


* fol, 107 


“Put gw. 


* Fol, 10". 
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venaient vers lui, *' prêchant le royaume de Dieu et " donnant en toute fran- 
chise la doctrine sur le Seigneur Jésus-Christ, personne ne lui faisant 


" obstacle. 


* Fol. du“. 


Psaume cxvn. 

* Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur; nous vous bénissons 
de la maison du Seigneur. *'*'“ Le Seigneur Dieu nous a donné la lumière. 
"^ La pierre qu'ont rejetée les bátisseurs est devenue une tête d'angle. 


Évangile selon Matthieu (Mat. xxi). 

‘Et quand ils sc rapprochérent de Jérusalem ils vinrent à Bethphagé 
pres de la montagne des Oliviers; alors Jésus envoya deux disciples, *en 
leur disant : < Allez dans cc village, qui est en face de vous; * et vous 
trouverez une апевве attachéc, ct un ânon avec elle : déliez-les, amenez-les- 
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moi; si quelqu'un vous parle, dites que le Seigneur en a besoin; il les renverra + 
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aussitót. » ' Or ceci arriva afin que s'accomplit ce qui a été dit par le prophéte 
en ces termes : * « Dites à la fille de Sion : Voici que ton roi vient vers toi, 
débonnaire, monté sur une ânesse, avec un ânon, petit de l'ánesse. » ° Les 
disciples étant allés, et ayant fait comme Jésus leur avait commandé, ‘ils 
amenèrent l'ánesse avec l'ánon, ` mirent dessus leurs vêtements et Ру firent * Foi. 11 
asseoir. ° La plupart dans les foules étendaient leurs vêtements sur le chemin; 
d'autres coupaient des branches d'arbres et les étendaient sur le chemin, ? les 
uns marchant en avant, les autres en arrière, criaient en disant : < Hosanna. 
fils de David! Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur! Hosanna dans 
les lieux élevés! » '° Et il entra dans Jérusalem. Toute la ville s'agita, disant : 
« Quel est celui-ci? > '' Les foules répondaient : < C'est le prophète * Jésus, le + poi si 


* lol. 127. 


* Fol. 12". 
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Nazaréen de la Galiléc. > '? Et Jésus entra dans le temple; il chassa tous 
ceux qui vendaient dans le temple, avec ceux qui achetaient; et il renversa 
les tables des changeurs ct les siéges de ceux qui vendaient des colombes, 
"et il leur dit : < Il est écrit : Ma maison sera appelée maison de prière: et 
vous, vous en faites un repaire de voleurs. » '* Puis vinrent vers lui des aveugles 
et des boiteux dans le temple, et il les guérit. ‘Les princes des prêtres 
et les scribes ayant vu les merveilles qu'il avait faites et les enfants disant : 
« Hosanna, fils * de David », murmuraient, '° et lui dirent: « N'entends-tu pas ce 
que disent ceux-ci? » Jésus leur dit : « Si fait! n'avez-vous jamais lu dans 
les Écritures : que de la bouche des petits enfants, et de ceux qui sont 
au Sein, tu as préparé la louange? > "' Et les ayant quittés, il sortit de la 
ville, alla à Béthanie et s'y reposa. 
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Tit. SR sr. 1. | Mare xi, 1 еВмефагы]г corrigé de к. 


Évangile selon Marc, xxxn (Marc, xi). 
"Et s'étant approché de Jérusalem, il vint à Bethphagé et Béthanie, 
près de la montagne des Oliviers; il envoya deux de ses disciples, "et leur 
dit : < Allez dans le village qui est en face de vous; “et aussitôt que vous y * Fol. 12". 
entrerez, vous trouverez un ánon attaché, sur lequel aucun homme n'a 
jamais monté : déliez-le et amenez-le;? et si quelqu'un vous dit : Qu'est-ce 
que vous faites? dites que le Seigneur en a besoin, et aussitót il l'enverra 
ici. » ‘Et ils s'en allèrent et trouvèrent un ânon attaché près de la porte au 
dehors du chemin, et ils le déliérent; ? et quelques-uns de ceux qui se tenaient 
là leur disaient : « Qu'est-ce que vous faites, en détachant Гапоп? > ° Et 
eux, ils leur dirent selon ce que dit * Jésus, et ils les laissèrent, "et ils ° Fol. 1% 
amenérent l'ânon à Jésus ; et ils mirent leurs vêtements dessus; et il s'assit 
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"Col, Ui 
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dessus; *et des foules étendirent leurs vétements sur le chemin; d'autres 


coupèrent des branches des champs, les étendirent sur le chemin;? et ceux : 


qui marchaient en avant, avec ceux qui marchaient en arrière, criaient : 
« Hosanna! Béni suit celui qui vient au nom du Seigneur! "7 Béni soit le 
royaume arrivant de notre père David! Hosanna dans les lieux élevés. > !' Et 
il entra dans Jérusalem dans le temple, et il observa tout, et, l'heure du soir 
' étant déjà arrivée, il sortit vers Béthanie avec les douze. 

Évangile selon Luc, т. (Luc, xix). 


2" Et il advint, lorsqu'il s'approcha de Bethphagé et Béthanie, pres de > 


la montagne qu'on appelait des Oliviers, il envoya deux de ses disciples, 
" ep disant : < Allez à ce village qui est devant vous; quand vous v entrerez, 
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vous trouverez un ânon attaché, sur lequel aucun homme n'est jamais 
monté, et l'ayant délié, amenez-le: ?'et si quelqu'un vous demande : 
Pourquoi le déliez-vous? dites ainsi : Parce que le Seigneur en a besoin. » 
"Ceux qui étaient envoyés “étant partis trouvèrent tout comme il leur * Vol. r». 
avait dit. ° Comme ils déliaient l'ànon, ses maitres leur dirent : < Pourquoi 
déliez-vous l'ànon? > ** Et eux dirent : « Parce que le Seigncur en a besoin. > 


5 Et ils l'amenérent à Jésus; et ayant mis leurs vêtements sur l'ànon, ils 


y firent monter Jésus; "ren marchant ils étendaient leurs vétements sur 
le chemin. ? Déjà lorsqu'il se fut approché du lieu de descente de la 
montagne des Oliviers, toute la multitude des disciples ravie se nut à 
louer Dieu à haute voix pour tous les miracles qu'ils avaient vus, ** еп 
disant : < Béni soit le roi qui vient au “nom du Seigneur! Paix dans le ciel * Foi. iv. 
et gloire dans les lieux élevés. > *' Et quelques-uns des Pharisiens du milieu 


* Yol. 15'. 


* Pol, 157. 
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de la foule lui dirent : « Maitre, fais une observation à tes disciples »; 
* et il répondit : < Je vous le dis : si ceux-ci se taisent, ces pierres vont 
crier. > ‘Et s'étant rapproché, et ayant vu la ville, il pleura sur elle, 
‘2 еп disant : < Si tu savais toi aussi en ce jour ce qui touche à la paix! 
Mais maintenant, c'est caché à tes veux; "il viendra sur toi des jours où 
tes ennemis t'environneront de tranchées, t'entoureront et te scrreront de 
toutes parts, * ''et te renverseront au ras du sol avec tes enfants qui sont 
en' toi, et ils ne laisseront pas pierre sur pierre en toi, parce que tu n'as 
pas connu le temps de ton inspection. > ** Et étant entré dans le temple, 
il se mit à chasser ceux qui vendaient, *" en leur disant : « ll est écrit que 
ma inaison sera une maison de priére; et vous, vous en faites une caverne 
de voleurs. > *“ Et il enseignait tous les jours dans le temple. Les princes 
des prêtres, les scribes et les principaux du peuple cherchaient à le perdre; 
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w "et ils ne savaient pas ce qu'ils feraient, parce que tout le peuple était 
suspendu à lui pour l'écouter. 


Psaume Lxiv *. ? À toi, ô Dieu, convient le chant dans Sion; on te rendra * Fol. 15". 
des veux dans Jérusalem. 

Verset (Ps. Lxxx). ? Réjouissez-vous en Dieu notre aide; saluez en cris de 
joie le Dieu de Jacob. ° Apprenez un chant; donnez le tambourin, la harpe 
gracieuse et la cithare. 


t» 


e» b» 


Évangile selon Jean, chapitre xxvin (Jean хп). 
12 "Le lendemain, la foule nombreuse venue à la fête, ayant appris que 
3 Jésus venait à Jérusalem, "prit des rameaux de palmiers et sortit à sa 
rencontre; ils acclamaient disant : « Hosanna! Béni soit celui qui vient au 
14 nom du Seigneur, et le roi d'Israël. »'* Et Jésus, ayant trouvé un âne, monta 
15 dessus, comme “il est écrit : '*« Ne crains pas, fille de Sion; voici que ton * rot. 16. 


* Fol. "Gs, 
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roi arrive, monté sur un апор, petit d'une ànesse. » '*Ces choses furent 
d'abord ignorées de ses disciples; mais, lorsque Jésus fut glorifié, alors ses 
disciples se rappelérent que ces choses avaient été écrites pour lui. et 
(qu'ils les avaient faites à lui. '' La foule donc qui était ауес lui témoignait 
qu'il appela Lazare hors du tombeau et le ressuscita des morts; '*pour cela, 
la foule venait au-devant de lui, parce qu'ils avaient appris qu'il avait fait 


ce miracle. '* Aussi les Pharisiens se dirent entre eux : < Vous voyez que ! 


vous ne trouverez ` aucun profit : voici que tout le monde s en va apres lui. > 
Après l'achèvement de l'anaphore, lire la résurrection des morts. L'Ápótre our 
Corinthiens 1, chapitre* (I Сог. xv). 


a. Cette épitre de S. Paul et l'évangile qui la suit sont prescrits par le 8° canon dc 
Christodule, patr d'Alexandrie 'A.D. 1047-1077). « Dominica Palmarum postquam Liturgia 
(inita fuerit, legetur Evangelium pro mortuis, cum orationibus quae eorum causa 
dicuntur. idque post lectionem Epistolae Pauli eidem officio destinatam. > Renaudot, 
Hist. Patr. Alex., p. 422. Pour le texte arabe et la traduction de ces Canons de Chris- 
todule, voir notre article < The Canons of Christodulos, Patriarch of Alevandría », 
dans le Muséon, t. XLV, pp. 71-84. 
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I Corinth., xv, 3 apu] хх au-dessous de la ligne | 8 Zmovhe] sic, lac. devant m. 


‘Je vous signale, mes frères, l'évangile que je vous ai préché, celui que 
vous avez reçu, dans lequel vous vous maintenez, *par lequel aussi vous 
serez sauvés, cela si vous le retenez dans la forme oü je vous l'ai annoncé; 
autrement vous aurez cru en vain. ?Car je vous ai transmis d'abord ce 
que j'ai recu : ' que le Christ est mort à cause de nos péchés, suivant les 

‚ Écritures, ‘et qu'il a été enseveli, et qu'il est ressuscité le troisiéme jour, 
5 suivant les Ecritures; "et qu'il est apparu à Céphas, ensuite est apparu aux 
e douze, *aprés est apparu à plus de ong cents fréres en méme temps, dont 

la plupart existent encore maintenant, tandis que d'autres se sont endormis. 
o Ensuite il est apparu à Jacques, puis est apparu à tous les apôtres; ‘et 
en dernier lieu de tous ceux-là, comme à un avorton, il m'est apparu à moi- 


même ;* je suis en effet le plus petit d'entre les apôtres; je ne suis pas digne 
PATR. OR. — T. XXIV. — F. 2. 14 


LZ rech 


* Fol. 17 
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d'être appelé apôtre, parce que j'ai persécuté l'église ` de Dieu. '*C'est par 
une gráce de Dieu que je suis ce que je suis; et sa gráce en moi n'a pas 
été vaine, mais j'ai peiné plus qu'eux tous, non pas moi mais la grâce de 
Dieu qui est avec moi; '' soit donc moi, soit ceux qui préchent ainsi, et ainsi 
vous avez cru. '*Si on prêche que le Christ est ressuscité des morts, 
comment y en a-t-il parmi vous qui disent que la résurrection des morts 
n'arrivera pas? '*et si la résurrection des morts n'arrive pas le Christ non 
plus n'est pas ressuscité;'* et si le Christ n'est pas ressuscité, alors notre 
prédication * est vaine, et votre foi aussi est vaine: '*nous serons trouvés 
encore faux témoins à l'égard de Dieu, car nous avons témoigné à l'égard 
de Dieu qu'il a ressuscité le Christ, qu'il n'a pas ressuscité si les morts ne 
ressuscitent pas. '*Car si les morts ne ressuscitent pas, le Christ n'est pas 
cessuscité- "e, а: le Christ n'est pas ressuscité, votre foi est vaine, et 
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vous êtes encore dans vos péchés; '* ајогѕ donc ceux qui se sont endormis 

dans le Christ sont perdus; '° et si dans cette vie seule nous espérons dans 

le Christ, alors nous faisons pitié plus que tous les hommes. * +° Mais main- * Fol. ge 
tenant le Christ est ressuscité des morts, prémices de ceux qui dorment; 

'' car puisque la mort est venue par un homme, de méme par un homme la 
résurrection des morts; °? car de méme qu'en Adam tous mourront, de meme 

aussi dans le Christ tous vivront; ? chacun à son rang : en prémices, le Christ; 

puis ceux qui appartiennent au Christ dans son avènement. ?'puis ceux de 

la fin; quand il donnera le royaume de Dieu le Père. qu'il anéantira toute 
principauté, toute autorité et toute puissance. *° Саг i! fout qu'il règne 
jusqu'à ce qu'il ait * mis tous ses ennemis sous ses pieds.?" Le dernier * Fol. 19 
ennemi quil anéantira est la mort, car il a fait courber tout sous ses 

pieds. 


* Fol. 19". 


* Fol. 19", 
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3? Toute chair n'est pas la méme chair; mais autre est la chair des 
hommes, autre la chair des bétes, autre la chair des oiseaux, autre celle 
des poissons; *et il y a un corps des êtres du ciel, et il y a un corps des 
êtres de la terre; mais autre est la gloire des êtres du ciel, autre la gloire des 
êtres de la terre : "7 autre la gloire du soleil, autre la gloire de la lune, autre 
la gloire des étoiles, car une étoile diffère * d'une étoile dans sa gloire : *? il en 
est de méme aussi de la résurrection des morts; elle est semée dans la cor- 
ruption, elle ressuscitera dans l'incorruptibilité; '*elle est semée dans le 
mépris, elle ressuscitera dans la gloire; elle est semée dans la faiblesse, elle 
ressuscitera dans la force; ** 1 est semé un corps psychique, 1l ressuscitera un 
corps spirituel; s'il y a un corps psychique, il y a un corps spirituel. ** En fait, 
il est écrit ainsi : Adam, le premier homme a été fait âme vivante; le dernier 
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Ps. cxiv, 8 danar] sic. | tit. Ken) à sr. €. 


Adam esprit vivifiant; ‘ mais le premier n'est pas spirituel, mais psychique; 
aprés lui, le spirituel; * "le premier homme tiré de la terre, est terrestre: 
le second homme venu du ciel est céleste; '*tel le terrestre, tele les autres 
terrestres; *%еі tel le céleste, tels les autres célestes; et comme nous avons 
porté l'image du terrestre, portons aussi l'image du céleste. 


Psaume LXIV. 

** Heureux celui que tu as choisi et admis chez toi; il habitera dans 
tes parvis éternellement. (Ps. cxiv) ' Retourne, mon âme, à ton lieu de 
repos. Car le Seigneur m'a fait du bien. "Ia sauvé mon âme * de la mort, 
et mes yeux des larmes, et mes pieds du faux pas.° Je plairai à Dieu dans 
sa présence, dans le lieu des vivants. 


Évangile selon Jean, chapitre xi (Jean v). 


* Fol. 20" 


* pol. 20° 


* lo. 20", 
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'" Jésus répondit et leur dil ^ < En vérité, en vérité je vous le dis : le 
Е їе ne peut rien fairc de lui-même, s'il ne voit pas que le Реге le fait; car 
les choses que fait le Père, le Fils les fait aussi: ?° car le Père aime le Fils 


‚ et tout ce qu'il fait, il іш apprendra; il lu: apprendra des choses plus 


grandes que celles-ci, de sorte que vous serez étonnés. ?' Car de méme que 
le Pere ressuscite les morts et les vivifiera, de méme aussi le Fils vivific 
ceux qu'il veut; ° саг le Père nc jugera personne, mais tout jugement, 
il l'a donné au Fils; ** afin que tous réverent le Fils, de méme qu'ils révérent 
le Père; celui qui ne révére pas lc Fils ne révère pas le Père qui l'a envoyé. 


a En vérité, en vérité je vous le dis, celui qui écoute mes paroles et croit s 
. en #2lui qui m'a envoyé а la vie éternelle et ne viendra pas en jugement, 
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mais a passé de la mort à la vie. ** En vérité, en vérité je vous le dis. il 
vient une heure, et c'est maintenant, où les morts entendront la voix du 
Fils de l'homme, et ceux qui entendront vivront; 2° саг de même que 
la vie est dans le Père, il l'a donnée aussi au Fils, de façon que la vie 
soit en lui, *'et il lui a donné le pouvoir de juger, parce qu'il est Fils 
de l'homme. ** Ne vous étonnez pas de cela, qu'il vient une heure où tous 
ceux qui sont dans les tombeaux entendront ' sa voix *’et sortiront, ceux * Fol. ^. 
qui ont fait le bien en une résurrection de vie, et ceux qui ont fait le mal 
en une résurrection de condamnation; °° 11 n'est pas possible que je fasse 
rien de moi-même; comme j'entends, je juge et mon jugement est juste 
parce que je ne cherche pas ma volonté, mais la volonté de celui qui m'a 


envoyé. » 
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Tit. vez] a sr. KE. 


Évangile selon Matthieu, chapitre тххуп (Mat. xxvi). 


* Jésus étant à Béthanie dans la maison de Simon le lépreux, * une femme 
vint vers lui, ayant en main un vase de parfum de grand prix, et clle le 
versa sur sa tête quand il était à table. * * Ayant vu cela, ses disciples 
murmurèrent, disant : « Pourquoi cette perte? ° car il était possible de vendre 
ceci très cher, et de le donner aux pauvres. > '" Sachant cela, Jésus leur dit : 
« Pourquoi faites-vous peine à cette femme? C'est une bonne œuvre qu'elle 
a faite pour moi; ''ear les pauvres sont avec vous en tout temps; mais 
moi, je ne suis pas avec vous en tout temps, '* car celle-ci a répandu ce 
parfum sur mon corps pour ma sépulture. '* En vérité je vous le dis, là 
où sera préché cet évangile dans le monde entier, on dira aussi ce que 
cette femme a fait, en souvenir d'elle. » 
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Tit. Var] sic et à sr. д. | tit. »3a3eton] sr. l. | ea) à sr. KE. 


* 11* heure du dimanche des Rameaux. « Tol. 93". 


Psaume vin. 
*" De la bouche des petits enfants et de ceux qui sont au sein, tu as 
préparé la louange. 


Verset (Ps. vin). '* Seigneur, notre Seigneur, comme une merveille, ton 
nom est sur toute la terre. 


Évangile selon Matthieu, chapitre 1x (Mat. xx). 

20 Alors vint vers lui la mère des fils de Zébédée avec ses deux fils; 
elle l'adora et lui demanda une chose; ?'et lui, il lui dit : « Qu'est-ce que 
tu veux? » Elle lui dit : « Dis que mes deux fils soient assis, l'un à ta droite, 


l'autre à ta gauche, * dans ton royaume. » ** Jésus lui répondit : < Vous * Fol. 23. 


* Fol, $4", 


* Fol 9^. 
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ue savez pas ce que vous demandez : pouvez-vous boire le calice que je 
boirai? > Ils lui dirent : « Nous le pouvons >x. ** Et il leur dit : < Le calice, 
vous le boirez; mais d'étre assis à ma droite et à ma gauche, ce n'est pas 
à moi de le donner, mais c'est le propre de ceux à qui mon père l'a préparé. > 
" Les dix autres disciples, ayant entendu cela, murmurérent au sujet des 
deux frères. ** Jésus les appela et leur dit : « Vous savez que les chefs des 
nations sont ceux qui les dominent, et que leurs magnats aussi ont autorité 


sur elles; *?*ce n'est pas ainsi qu'il en sera parmi vous; mais celui qui veut : 


être grand parmi vous, vous servira; ? et celui qui veut être le premier 
parmi vous se fera votre serviteur; * 1 en est ainsi également du Fils de 
l'homme; car il n'est pas venu pour étre servi, mais pour servir, et donner 
sa vie en rédemption pour une multitude. > 
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{™ heure de la Z^ nuit de la Páque sainte (veille du lundi). 


Psaume xxvi. 
з,” ** Je chanterai et psalmodierai pour le Seigneur. ` ` Écoute, Seigneur, 
ma voix de laquelle j'ai crié. 
"är Verset (Ds. xxvi). 7“ Aie pitié de moi et écoute-moi : "* c'est à to! que 
mon cœur a parlé; 


* Évangile selon Jean, chapitre xxix (Jean хп). ` Vol. 24" 
so *? П y avait des Grecs parmi ceux qui étaient venus à la fête pour adorer. 
a *'* Or ceux-ci allèrent vers Philippe de Bethsaide en Galilée; ils le suppliaient 
2 disant : < Notre maître, nous voulons voir Jésus. > ** Philippe alla le dire 
з à André; André avec Philippe allèrent le dire à Jésus. ° Jésus répondit et 

leur dit : < L'heure est venue pour que le Fils de l'homme soit gloritié ; 


* Fol, 25". 


* lol. 25. 


° Fol. 25". 
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orror + ema rennes Gë dor A 24 Aga : 


áun Lou лос nuren + eA gegen Tad pps 
ACOTO + DES QGCtHIEKAO: OVOS NTECUON ОС 
X334A^CA"IC CuaAace um + ÉWUUT DE ACWANUOT A 


wAntnov'unw йоллар ton A Pan cene weg- 


dein euiraxoc + отор, u seuocl step 
$&bpss  brnwAvocuoc A eqëàpes époc ктш 
hénes a! % bu eunawgeuws Luo Apr qo Aq ficus A 
ov! «pua ètwon duou A ЄЧ Шү UNAN МЕМ: 
NUXETAPEUUWENUS + OVOS du EGNAEPPEJWEUWI ину a 


UNAERTIMMAN Хоч посетит A "nr ¿AAA Xh : 


шчеорчер + orog orne нл oy MAUT HADIRET 
thon benraiovnonr + Anna еер Ал Au étarovnnor 


A "dius мдчот MMTEKWHPS + OTOS OYCUM ACÍ: 
» é&ow pennae Sou кос + "xtAv(|unmv A nao 


on "nadpuowv + 2 туну ovs Enayqòs: tUpATQ + 
EÉ AYGCWUTEU' NATALU MUOC + XEOTDapAR AS neiac- 
WUT) DANKEXWOTHI At WAY U UNOC + LEVAT- 
ГЕЛОС METAYCAXI НЕМАЧ a! 9 Aagponeta йосенс OVOS 


Jean xu, 24 wanenovaanw] sic. | 26 от] sic. 


?* en vérité, en vérité je vous le dis, à moins que le grain de blé ne tombe : 


sur la terre et ne meure, il reste seul; mais * s'il meurt, il rapporte beau- 


coup de fruits. ** Celui qui aime sa vie la perdra, et celui qui hait sa vie ` 
en се monde la gardera pour une vie éternelle. *° Celui qui me servira, 


qu'il me suive; et là ой je suis, sera avec moi mon serviteur; et celui qui 


me servira, mon Père l'honorera. ?' Maintenant, mon àme s'est troublée. : 


et que dirai-je? Mon Père, délivre-moi de cette heure; mais pour cela, j'en 


suis venu à cette heure; ?* Pére, glorifie ton fils »; et une voix vint du : 
ciel, disant : `< J'ai glorifié; je glorifierai de nouveau. > °° Alors la foule ` 


qui se tenait là ayant entendu, disait que c'était le tonnerre; d'autres disaient 


que c'était un ange qui lui avait parlé. ?* Jésus reprit et dit : « Ce n'est : 
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oron sse eo A Bpass же AE nuoc eqt- 
unu A БЕГЕЙ АМ) our чидо A 3⁄aqyqEponu дч 
DEE TUHY "x EYXW UOC REANON ANCIEN ERON rol 26 
benrinouoc + ENYCE uon WAÈMES + осор, muc 
xxw. Кос вок + Xxeswtme simom'óecmonps och: 
puus Al мелте Tip Odbeuuu A SERENG NWOT + 
"etri XtX 0700255 NGHON + ovni DENGHNOT + OWS 
orn  Dentiovuins A mae ТОС ЧЛЕ СТЕНО 
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uou: Dennigax + QELS An XEAYMOWI ÉSUN + 


% oc morez NIENGHNON A 


Z mac ЕТО A 
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N'TETENEPLINHPS Viemme 


34 orog] о! presque oblit. | 35 TEREC] n presque oblit. | 772 4 c] sic lac. | fees 
Z vno] sic lac. | TESTER ANA presque oblit. | 228 ефи | sic lac. d Dena] 
y ety? presque oblit. M #4 8 Я oui] sic lac. | 36 mor И 2 y | sic lac. 











pas à cause de moi que cette voix s'est produite, mais à cause de vous; 
3! maintenant c'est le jugement de ce monde; maintenant le prince de ce 
monde sera rejeté; 3? et moi-même, si je suis élevé hors de la terre, j'attirerai 
tout le monde à moi >x; ?*ceci, il le disait en indiquant de quelle mort 
il mourrait. 3 La foule reprit * disant : < Nous avons appris de la loi que * rol. se: 
le Christ demeure éternellement; et comment dis-tu, toi, qu'il faut que 
le Fils de l'homme soit élevé? qui est le Fils de l'homme? > ** Jésus leur 
dit : « Encore un peu de temps la lumiére est parmi vous; marchez donc 
dans la lumiére, tandis que la lumiére est à vous, pour que les ténébres 
ne vous atteignent point, parce que celui qui marche daus les ténébres, 
ne sait pas où il va; ?*tant que la lumière est à vous, croyez à la lumière, 
afin que vous soyez fils dela lumière. > 


° Lol 25*. 


* Fol. 26*. 
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алмос xZ 

"SNODELL XNtXAO0C СМО! ETEKHKAHDHPONOMSA AMORS 
чот ОАСОТ WAËNES 

DEÉIG 

?'curmix nóc énabpwuor летало + ben- 
узсе ршщ e onere + 


EVATTENION KATA ЛОТКА KED AÑ xe 
BON ACUU EUYYH GATIGA MAAA EUEPTIPOC- 
EYMYEGHSE H КАТУН NEMAYUTIE NAXENEUMAGHIHC + 
осор AYWENOVH FOE UOC 2SEA pETIIPUA4A XHW MAOC 
XKEÁNOK ou A "5456000 At ÈTAVEROVNIUL HEXUWON A 
"pa AP C mpeg uuc + DANKELWOMNI DE "Er: 
HAÏAG + BANKEXWOTN! Ae Xcovmpodpugmc! Aen: 
Tit. хуузу шр) X presque oblit. | e ZZ macya] sic lac. | Ps. xxvii, 9 nop exi 
sic point sr. sa | 2 * nóc aj. sr. 1. par une main postér. | enAb puo] д aj. sr. l. par 
une main postér. | til. kea à sr. €. | ah] Ë corrige d'un z. | Luc:1x, 18 ov] sic. | 


Ж ЕАрЕМуршалусш Ouucl aj. sr. la marge. | 19 xeovnpobn#%nc] sic lac. et + et 
м ?presque oblit. 


2° heure de la 2° nuit de la Páque sainte (veille du lundi). 


` Psaume xxvn. 
'Sauve ton peuple, bénis ton héritage; sois leur pasteur, éléve-les 


. éternellement. 


Verset (xxvn). " Ecoute, Seigneur, la voix de ma prière, quand j'ai 
recours à tol. 


Ér ingile selon Luc, chapitre xxxii; xxix. (Luc тх). 

' Kt il arriva, comme il était à l'écart seul priant, ses disciples étaient 
avec lu: et í les interrogea, disant : < Qui est-ce que les hommes disent 
que je suis? » '? Eux, répondant, dirent : « Les uns disent Jean-Baptiste, 
d'autres Elie, d'autres un prophète des anciens prophètes qui est ressuscité. > 
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о APYXEOC tiAm ugue A YES AG DE nuit REN-GUMNTEN * Fol. 27 
A PETEN UOC 268 AO 9). A METPOG DE ÉTAUYEPONUU 

n "Ee teo mie "yc DT ++ ligoy DE OA egeta s 
$uov 4 АчройреЕй nov фшчем ерду пом + 

» 2 ёдажос "Sezeurtnr jeuewugnps appuis боми 
bic: A осор; Giro) NxennpecRviepoc A neu- 
NAPYXHÉÈPENC sneusicAD + orog Geocckonbee oros 


= 


хечи ед Or NÈSOOT A 
дости LAMMÈXWUPS xin FTEMITTAGYA EGT 


de A 2410 хи 
lason Gong wysp! stebt + mori und 
NSDANWHPS Dud A ^ Ant nde, cuoc MEN- pol 27: 
` OY 1450 + PANOW nc HOVWOT керд A grut 
ünóc елеули gorak + 


eTAWMawny] sic lac. | 21 nor] sic aj. par une main postér. | tit. lazo] sic et o sr 
wl Ps. xxvii, 1 ënangpl sic. 


2% `?* Et il leur dit : < Vous, qui dites-vous que je suis! > Pierre répondit : + pol. 3 
a « Tu es le Christ de Dieu. »*' Mais lui, il les réprimanda, il leur enjoignit 
? de ne le dire à personne, ** disant qu'il faut que le Fils de l'homme subisse 

une multitude de peines, qu'il soit réprouvé par les anciens, par les princes 

des prétres, par les scribes, qu'il soit mit mis à mort, et qu'il ressuscite 

le troisième jour. 


6* heure de la 2° nuit de la Páque sainte (veille du lundi). 


Psaume xxviii. 
1 ' Apportez au Seigneur, fils de Dieu, apportez au Seigneur des fils de 
з béliers; * apportez au Seigneur gloire et honneur; *apportez au Seigneur · por. 97, 
gloire à son nom; adorez le Seigneur dans son parvis sacré. 


Uo], 987, 


Fol. 28°. 
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EVATTEMO KATA MATGEON ER 

loue con Xe Ttuesorpo wwen pnori dust 
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vum A EIC TWATIUUEAET TENGHNOYN + Asus ÉRon 
ESPAY A Tome ATTWONNOT HXENTAPHENOC "HO 
ЕТЕМ OTOS ATCTCOACEA HNOMAAUTAC 1 Tuer: 
NICOX же fmuCGAbnu euor nan Eboz, bennenennes 
+ Gun HENRAMTACG HAGENO A fTArtëoru DE NXE- 
NICARH Cru ХАОС + MELHITOTE N'TEQWTEUPAUWTERN 
NEMUUTEN A MAWE NUMEN DE MARRON SANH rk 
Ron + отоо gun suni A VÈTATWE NUOT DE 


Tit. evarreniol sic et o sr. s. | Matt. xxv, 7 e£xessasa v] vsr. 1. 


Évangile selon Matthieu, Lx11 (Mat. xxv) 
' Alors le royaume des cieux ressemble à dix vierges, qui, ayant pris 


leurs lampes, sortirent au-devant du fiancé; *il y en avait cinq folles et : 


cinq sages; * car les folles, ayant pris leurs lampes, n'emportérent pas 
d'huile avec elles, * mais les sages emportèrent de l'huile dans leurs vases 


avec leurs lampes; "le fiancé ayant tardé, elles sommeillérent toutes ct : 


pu 


€ © 


dormirent. ° Le milieu de la * nuit étant arrivé, une clameur se fit : < Voici 6 


le fiancé; levez-vous, sortez au-devant de lui »; ' alors toutes ces vierges 
se levèrent et parérent leurs lampes; ‘les folles dirent aux sages : 
« Donnez-nous de votre huile; sinon, nos lampes s'éteindront »; *les sages 
répondirent, disant : « De peur qu'elle ne suffise pas à nous et à vous, 
allez plutót chez ceux qui vendent et achetez pour vous »; '"Lorsqu'elles 
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2 EW CIO UIW A AG MACENMITATWENET + OVOS NH 
єпсЕһлщшч десе NWOVY DEA + отт ëViSOW + 
OVOS AT«TMUAUSAM тро + ед DE AVI HAEN- С Fol. 25. 
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Lau auos nien 2e Towuonn лче An pue 
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ARTE Ormtzuupz ANR MTEMMACGYA ёв 


Vanuoc we 
Sanok Atu ÉRon + 2tAx'cuneu. épos dok pex- 
ЕМА 2с EPO + OT OD CUTEM ENAGAXS + 


EYATCTERDION KATA MAPKON Xr! 

"om op ayi tow Ae NEUNEUUMAUBHTIHC A 
enis GieaecApA йлефумтне + ` осор beris Fol. zi. 
"AGI NNEQUAGHTIHC EYXW UOC NWON al LE- 


1 Devant кг le manuscrit porte зс barré. 


furent parties pour acheter, le fiancé arriva, et celles qui étaient prétes 
partirent avec Іш à la noce, et on ferma la porte. *'' А la fin arrivèrent le < poi. osv. 
reste des vierges, disant : < Notre maitre, notre maître, ouvrez-nous » ; 


2 "Lui, il répondit et dit : « En vérité, je vous le dis, je ne vous connais 


pas. '° Veillez donc, car vous ne savez pas le jour ni l'heure >. 
9° heure de la 2* nuit de la Páque sainte (veille du lundi). 


Psaume xvi. 
* J'ai crié parce que tu m'as écouté, ó Dieu; incline ton oreille vers moi, 


et écoute mes paroles. 


Évangile selon Marc, xxin (Mare уш). 
"Et Jésus partit avec ses disciples dans les bourgades de Césarée de 


Philippe, .* et sur la route il interrogeait ses disciples en leur disant : < Qui * Foi. 2v. 
PATR. OR. — T. XXIV. — F. 2. 15 


lol. 29* 


lol. 297. 
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Marc уш, 30 йтечтеза2с0с] le point sr. w et un + sr. є! aj. раг une main postér. 


est-ce que les hommes disent que je suis? » ?* Et eux lui dirent : < Les 
uns disent Jean-Baptiste et d'autres Elie, et d'autres un des prophétes. » 
?? Et lui, il les interrrogeait : < Et vous, qui dites-vous que je suis? » Pierre 
répondit et dit : < Tu es le Christ >; "et il leur enjoignit de ne le dire à 
personne à son sujet. ?' Et il eommença à leur enseigner, qu'il faut que 
le Fils de l'homme subisse beaucoup de peines, * et qu'il soit réprouvé par 
les anciens... et les scribes, et qu'il soit mis à mort, et qu'aprés trois jours 
il ressuscite; °v et il leur parlait ce langage ouvertement; et Pierre le 
retint et se mit à lui faire des reproches; "7 mais lui, s'étant retourné et 
ayant regardé ses disciples il gronda Pierre et dit : « Va-t'en derriére moi, 


Satan, parce que tu n'as pas les pensées de Dieu, mais celles des 


hommes. » 4 
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EVATTENION KATA MATGSEON NÈ 
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. ! 
Tit. anso] sic et o sr. sa. | Matt. хуп, 20 meeuRenétenxor2%:l y 8f. o. 


11° heure de la 2° nuit de la Páque sainte (veille du lundi) 


Psaume xvn. ` 
'* Sauve-moi des mains * de mes ennemis puissants. ct des mains de 17 
ceux qui me haissent, parce qu'ils ont pris foree plus que moi. 


Évangile selon Matthieu, tn (Mat. хул). 
'* Alors les disciples vinrent vers Jésus à l'écart, et lui dirent : < ourque., 
nous, n'avons-nous pas pu le chasser? » ?"et lui, il leur dit : < А сайзс 
de votre peu de foi; en vérité, Je vous le dis, si vous avez de la foi comme 
un grain de sénevé, vous direz à cette montagne : Passe d'ici là, et elle pas- 
sera et rien ne sera impossible à vous. » “Lorsqu'ils furent retournés 
en * Galilée, Jésus leur dit : < Le Fils de l'hoinme sera livré aux mains des * Fol. 207. 


* Vol. di. 
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Gen. 1, 6 отор! у un & dans o'. | 21 s» o0nrsauto^r] sic lac. 


hommes, ` ct ils le mettront à mort et aprés trois jours, il ressuscilera n. э 


et ils eurent une grande peine de cœur, 


` Avec Dieu. -— Canon de la Páque sainte. Matin du 2° Jour (lundi). 


Leçon de Moïse le prophète. Genèse (Gen. 1). 
t ' Au commencement, Dieu créa le ciel et la terre. ? Or la terre était 
invisible et non organisée; et l'obscurité était sur l'abime, et un esprit de 


ic. Dieu passait sur les eaux. ? Et Dieu dit : « Que la lumière soit >x, * et la 


lumiere. fat. ! Et Dieu vit que la lumière était bonne; et Dieu sépara la 
lumiere. de l'obscurité, et Dieu appela la lumière : jour, et l'obscurité il 
l'apprla : nuit; et il y eut un soir, il y eut un matin du premier jour. "Et 
Dieu. dit © « Qu il soit un firmament par le milieu de l'eau; et qu'il. soit 
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séparant entre eau et eau x; et ce fut ainsi. "bt Dieu créa un firmament, 
et Dieu sépara ' l'eau au-dessous du firmament d'avec l'eau au-dessus du * rol 5. 
firmament; ‘et Dieu appela le firmament : ciel; et Dieu vit qu'il était bon; 
et il y eut un soir, il y eut un matin du deuxième jour. " Et Dieu dit : « Que 
se rassemble l'eau qui est sous le ciel en un ensemble unique et qu'apparaisse 
le sec >; et ce fut ainsi; ct l'eau qui est sous le eiel se rassembla en un 
ensemble et le sec apparut; "7 et Dieu appela le sec : ' terre; et les aggloméra- . ү... 
tions des eaux il les appela mers ; et Dieu vit que c'était bon. '' Et Dieu dit : 
« Que la terre produise les plantes d'herbe à semer des graines selon le 
genre et selon la ressemblance avec l'arbre fruiticr donnant un fruit ayant 
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sa graine en lui selon le genre sur la terre: et ce fut ainsi; ''et la terre 
produisit les plantes d'herbe à semer des graines selon le genre et selon 
la ressemblance avec l'arbre fruitier donnant un fruit ayant sa graine en 
lui selon le genre sur la terre; et Dieu vit que c'était bon; ` '*et il y eut un 
soir il y eut un matin du troisième jour. '' Et Dieu dit : < Qu'il y ait des 
luminaires dans le firmament du ciel pour éclairer la terre, et pour séparer 
le jour et la nuit, et qu'ils deviennent des signes et des temps et des jours 
ct des années, '* её qu'ils soient pour éclairer dans le firmament du ciel, 
pour donner lumière sur la terre >x; et ce fut ainsi. '* Et Dieu créa les deux 
grands luminaires, le grand luminaire pour commander au jour, et le petit 
pour ' commander à la nuit. avec les étoiles; ''et Dieu les placa dans le 
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firmament du ciel de façon qu'ils donnent lumière sur la terre, ‘* qu'ils 
commandent au jour et à la nuit, et qu'ils séparent la lumiére d'avec 
l'obscurité; et Dieu vit que c'était bon; '*et il y eut un soir, il y eut un 
matin du quatrième jour. ° Et Dieu dit : < Que les caux produisent des 
reptiles d'ámes vivantes, avec des oiseaux volant sur la terre sous le firma- 
ment du ciel; > et ce fut ainsi; ?' et Dieu créa les grands cétacés, " et toute 
áme vivante des reptiles que l'eau produisit selon le genre avec tous les 
oiseaux qui volent selon le genre; et Dieu vit que c'était bon. ?* Dieu les 
bénit, en disant : « Croissez et multipliez, et remplissez les eaux qui sont 
dans les mers, et que les oiseaux se multiplient sur la terre. » ?? Et il y eut 
un soir, il y eut un matin du cinquième jour. ?' Et le Seigneur Dieu dit : 
« Que la terre produise âme vivante selon le genre : des quadrupèdes ct 
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les reptiles, et des animaux sauvages de la terre selon le genre, et les bestiaux 
selon le genre, et tous les “reptiles de la terre selon le genre >x; et ce fut 
ainsi. ** Et Dieu créa les animaux sauvages de la terre selon le genre, et les 
bestiaux selon le genre, et tous les reptiles de la terre selon le genre; et Dieu 
vit que c'était bon. ** Et Dieu dit : « Créons l'homme d'aprés notre image et 
d'aprés notre ressemblance, et qu'il commaude aux poissons de la mer, 
et aux oiseaux du ciel, et aux bestiaux, et à toute la terre, et à tous les 
reptiles qui se meuvent sur la terre » ; 27 et Dieu créa l'homme; selon l'image 
de Dieu il le créa; * et il les créa mâle et femelle; ** ct Dicu les bénit en 
disant : « Croissez et multipliez; remplissez la terre et dominez-la; et 
commandez aux poissons de la mer et aux oiseaux du ciel, et à tous les 
bestiaux, et à toute la terre, et à tous les reptiles qui se meuvent sur la 
terre. > 2° Et Dieu dit : « Voici que je vous ai donné toutc herbe de semis pour 
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semer la graine qui est sur toute la terrc, et tout arbre ayant cn lui son 

3 fruit à graine de semis; il sera comme nourriture à vous ?^et à toutes les 
bêtes de la terre, et à tous les oiseaux du ciel, * et à tous les reptiles qui se + pol. 3z. 
meuvent sur la terre ayant vie et toute herbe verte еп nourriture »; et 

a cefutainsi; *' et Dieu regarda toutes choses qu'il avait créées, et voilà qu'elles 
étaient bonnes tout à fait; etil y eut un soir, il y eut un matin du sixième 
jour. 

1,1-9 п ‘Et furent achevés 1с ciel et la terre, et toute leur parure; Zeit 

Dieu acheva ses œuvres qu'il avait créées, dans le sixième jour, et il se 

з reposa le septième jour de toutes les œuvres qu'il avait créées, * * et Dieu roi. зг. 
bénit le septième jour; il le sanctifia, parce qu'en lui il se reposa de toutes 
ses oeuvres que Dieu avait d'abord créées. 
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Leçon de Isaïe le prophète (Is. v). 
' Je ferai honneur au bien-aimé d'un cantique du bien-aimé, de ce clos 


de vigne (litt.). Une vigne était au bien-aimé sur coteau, en terrain gras, ? et ` 


jc l'entourai d'une haie, je l'élevai en palissade; je plantai un cep de vigne 
en Sorech; et je bâtis une tour dedans en son milieu; j'y creusai une 


cuve; jattendis qu'elle donnat des raisins; "elle donna des épines. * Et : 


maintenant, homme de Juda avec ceux qui demeurent en Jérusalem; jugez 
entre moi et cette vigne; * qu'est-ce que je lui ferai; car j'ai attendu qu'elle 


Чоппа! des raisins : elle a donné des épines; * maintenant je vous apprendrai ` 


ce que je ferai à cette vigne : j'abattrai sa haie, et elle sera pillée; je renver- 
serai sa haie, et elle sera piétinée; * et le reste de cette vigne ne sera pas 
taillé, et ne sera pas labouré, et il y poussera des épines comme en une 
terre inculte; je commanderai aux ' nuages de ne pas verser sur elle la 
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- pluie; "ear la vigne du Seigneur des armées, c'est la maison d'Israël: et 
l'homme de Juda est le plant nouveau choyé; j'ai attendu qu'il pratiquât la 
droiture; mais il a pratiqué l'iniquité, non la vérité mais le bruit; * malheur 
à ceux qui joignent maison à maison et à ceux qui rapprochent champ à champ 
afin de prendre un bien de leur prochain; est-ce que vous demeurerez seuls à 
v part sur la terre? ** Car ceci a été entendu aux oreilles du Seigneur des armées. 


= 


Psaume Lxx1. 
18 '# Béni soit le Seigneur, le Dieu d'Israël, qui * fait des merveilles seul ` te. 1 
19 '* Béni soit le nom de sa gloire, toujours et dans les siècles des siècles. 
Évangile selon Matthieu, chapitre xvn : Marc xxxi (Маге xi). 
12-13 "7 Et le lendemain, étant sorti à Béthanie, il eut faim; '*et ayant vu 
un figuier de loin ayant des feuilles, et étant venu auprès, il ne trouva 
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rien que des feuilles, car ce n'était pas le temps des figues; ''et ayant 
répondu, il lui dit : < Personne ne mangera de fruit venant de toi à jamais »; 
et ses disciples l'entendaient, '* et ils vinrent à Jérusalem. * Et étant entré 
dans le temple, il se mit: à chasser tous ceux qui vendaient et ceux qui 
achetaient dans le temple; et les tables des changeurs et les siéges de 
ceux qui vendaient des colombes, il les renversa, '*et il ne laissait personne 
porter ses ustensiles à travers le temple; ‘’et il enseignait en leur disant : 
« П est écrit que ma maison sera appelée maison de prières pour toutes 
les nations; et vous, vous en avez fait une caverne de voleurs. » '* Et les 
princes des prêtres avec les scribes l'entendirent, et ils cherchaient 
comment le perdre; * car ils avaient peur devant lui; саг toute la foule 
admirait son enseignement; '° et quand le soir arriva, il sortait de la ville. 
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>° Et quand ils repassèrent le matin, il vit le figuier desséché jusqu'à sa racine : 
*' et s'étant souvenu, Pierre lui dit : < Maitre, voici que le figuier que tu as 
maudit est desséché »;?* et répondant, Jésus leur dit : « Ayez la foi de Dieu; 
"en vérité je vous le dis : celui qui dira à cette montagne : óte-toi et 


jette-toi dans la mer, et qui 


ir 


ne doutera pas dans son cœur, mais croira 


que ce qu'il dit arrivera, cela lui arrivera; *‘ c’est pourquoi je vous dis: 
Tout ce que vous demanderez dans la prière, croyez que vous l'avez obtenu, 


et cela vous arrivera. » 


3" heure du 2* jour de la Радне sainte (lundi). 


Psaume CxxI. 


' Je 


me réjouis de ce qui m'a été dit, que nous irons dans le 
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maison du Seigneur; "pos pleds se sont tenus dans les parvis de 
Jérusalem. 


Évangile selon Майїпеи, Lxi (Mat. xxi). 

8 Le matin étant arrivé, comme il allait remonter à la ville, il eut 
faim; * '* et ayant vu un figuier sur le chemin, et étant venu auprès, il n'y 
trouva rien que des feuilles seules; et il lui dit : < Jamais fruit ne sortira 
de toi >; le figuier sécha dès cette heure. * Ayant vu rela, les disciples s'éton- 
nerent en disant : « Comment ce бошег a-t-il séché en cette heure? » ?' Jésus 
répondit et leur dit : < En vérité je vous le dis, si vous avez la foi et 
sj vous ne doutez pas, ce n'est pas seulement ce qu'il en est de ce figuier 
que vous ferez. mais vous direz à cette montagne : Ote-toi, et va-t'en 
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22 dans la mer, cela arrivera; "et tout ce que vous demanderez dans la 
priére en croyant, vous l'obtiendrez. » 


6* heure du 2* jour de la Páque sainte (lundi). 


Psaume cxx1. 
a ' ** Car là sont montées les tribus, les tribus du Seigneur. 
4* Verset ** En témoignage d'Israël manifestant le nom du Seigneur. 


Évangile selon Jean, chapitre v (Jean п). 
13*.14 '3* Et Jésus monta à Jérusalem; ''et il trouva dans le temple les 
vendeurs de bœufs de moutons et de colombes, et les changeurs * assis; * Fol 40. 
5 "et il fit un fouet de cordes, il les rejeta tous en dehors du temple, moutons 
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Jean n, 16 ën ET Sépouns) ss eT sont écrits sr. un pap. de réparation; sous ce 
pap. on peut voir Ann e et puis il y a une lacune. | XEAR‘O I] as вг. pap. de répar. | 
ai] s sr. рар. de répar. | smau] sic sans point sr. xx. | tit. пупрофнчт) sic et o 
sr. p et ч sr. н. | Gen. ir, 15 vunguuul sic sans point sr. sa. | 17 эхухоч!) sic pap. 
détruit au-dessus de ui. 


et bœufs; il répandit les monnaies des changeurs et renversa leurs tables ; '*et 
il dit aux marchands de colombes : < Emportez cela; ne faites pas de 
la maison de mon pére une maison de commerce ». ''Ses disciples se 
souvinrent qu'il est écrit : « Le zéle de ta maison m'a dévoré. » 


* 9° heure du 2° jour de la Páque sainte (lundi). 


Lecon de la Genése de Moise le Prophéte (Gen. u). 

'5 Et le Seigneur Dieu prit l'homme qu'il avait créé, et il le placa dans 
le paradis de délices pour le travailler et le garder; '* et le Seigneur Dieu 
commanda à Adam, disant : « De tous les arbres du paradis tu mangeras en 
nourriture; ‘’ mais de l'arbre de la science de distinction du bien et du 
mal, vous n'en mangerez pas; et le jour oü vous en mangerez, vous mourrez 
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18 de mort. > ''* Et le Seigneur Dieu dit : < Il n'est pas bon que l'homme = ро... 
19 soit seul; faisons lui une aide d'aprés lui »; '*et quand Dieu eut développé 

de la terre toutes les bétes des champs et tous les oiseaux du ciel, il les 

amena à Adam pour voir comment il les appellerait, et tout nom qu'Adam 
% a donné à une âme vivante est son nom. ?° Adam donna un nom à tous 

les bestiaux, et à tous les oiseaux du ciel, et à toutes les bétes de la terre; 
и mais pour Adam, il ne fut pas trouvé d'auxiliaire qui lui réssemblât. ?' Dieu 

versa un lourd sommeil sur Adam; * il tira une côte de ses flancs, et mit * Fol. Age 
22 de la chair à sa place; ?* et le Seigneur Dieu construisit la côte qu'il avait 
з prise dans Adam en une femme, et il l'amena à Adam; "et Adam dit : 

« Ceci maintenant est un os de mes os, et une chair de ma chair; celle-ci 


», sera appelée femme, parce qu'elle a été tirée de son mari. > ?* C'est pourquoi 
PATR. OR. — T. XXIV. — F. 2, 16 


+ Fol. 42". 


* Pol. wa. 


` Vol. (x. 
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l'homme quittera son père et sa mère, et s'attachera à sa femme, et ils 
seront deux dans une seule chair. mm ' Et ils étaient nus tous deux, Adam 
et sa femme, et ils n'avaient pas honte; mais le serpent était rusé ` entre 
toutes les bétes qui sont sur la terre que le Seigneur Dieu avait créées; 
et le serpent dit à la femme : < Pourquoi Dieu a-t-il dit : Vous ne mangerez 


pas de tous les arbres qui sont dans le paradis? > *Et la femme dit au : 


serpent : « Du fruit des arbres du paradis nous mangerons;? mais du fruit 
i^ l'arbre qui est au milieu du paradis, Dieu a dit : Vous n'en mangerez 


[d 
X4 


pas et vous пу toucherez pas pour que vous ne mouriez pas. > ' Et le 


serpent dit à la femme : < Vous ne mourrez point de mort; ** car Dieu savait : 


que le jour où vous en mangeriez, vos yeux s ouvriraient, vous seriez 
comme des dieux connaissant le bien et le mal. x ° Et la femme vit que 
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l'arbre était bon à manger, plaisant aux yeux à voir, beau à contempler; 
et elle prit de son fruit, en mangea et en donna aussi à son mari avec 
elle. ' Leurs yeux à tous deux s'ouvrirent, et ils surent qu "ils étaient nus; 
et ils cousurent des feuilles d'un figuier, en firent des ceintures; *et ils 
entendirent la voix de Dieu qui marchait * dans le paradis au temps du 
soir; et Adam avec sa femme se cachérent de la face de Dieu au milieu 
des arbres du paradis. * Et le Seigneur Dieu appela Adam, il lui dit : « Ой 
es-tu, Adam? » "fei il lui dit : < C'est ta voix que j'ai entendue quand 
tu marchais dans le paradis; j'ai eu peur, parce que je suis nu, et je me 
suis caché »; ''et il lui dit : « Qui t'a appris que tu étais nu, si ce n'est 
que tu as mangé de l'arbre pour lequel je t'avais commandé : De celui-là 
seul ne mange pas : tu en as mangé >; '* et Adam dit : « La femme que tu 
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m'as donnée, 


* Pol. 43° 


* Fol. hr, 


* Fol 43". 


c'est elle qui m'a donné de cet arbre; j'ai mangé »; ro. & 
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"ei le Seigneur Dieu dit à la femme ` < Pourquoi as-tu fait cela? > et la 
femme dit : < C'est le serpent qui m'a trompé : j'ai mangé »; '*et le Seigneur 
Dieu dit au serpent : « Parce que tu as fait cela, tu es maudit entre tous 
les bestiaux et les bétes qui sont sur la terre; tu marcheras sur ta poitrine 
et ton ventre; tu mangeras la terre tous les jours de ta vie; 'š etje mettrai 
une inimitié entre toi et la femme et entre ta race et sa race; elle se gardera 
de ta tête, et toi tu te garderas “ de son talon > ; '* et il dit à la femme : < Multi- 
pliant, je multiplierai tes douleurs et tes soupirs; dans les douleurs tu 
enfanteras des fils; ton mouvement sera vers ton mari, et il te dominera » ; 
" et il dit à Adam : < Puisque tu as écouté la voix de ta femme, et que tu 
as mangé de l'arbre pour lequel je t'avais commandé : De celui-là seu! tu 
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ne mangeras pas : tu as mangé, la terre est maudite dans tes travaux; tu 
la mangeras dans les douleurs tous les jours de ta vie; * 'š elle te produira * ги. 5 
des épines et des ronces, et tu mangeras l'herbe des champs; "7 tu mangeras 
ton pain à la sueur de ton visage, jusqu'à ce que tu retournes à la terre, 
d’où tu as été pris; car tu es terre, et tu t'en iras en terre >; 2° еі Adam 
appela le nom de sa femme « Vie », parce qu'elle est la mére de tous les 
vivants; *' et le Seigneur Dieu fit à Adam et à sa femme des vétements de 
peau, et il les en revétit; et le Seigneur Dieu dit : < 3? Voici qu'Adam est 
devenu comme un de nous pour la connaissance du bien et du mal; et 
maintenant pour éviter ' qu'il tende sa main, et prenne de l'arbre de vie, * lol. *» 
qu'il mange et vive éternellement >; ? et le Seigneur Dieu le rejeta hors du 
paradis de délices, pour qu'il travaille la terre d’où il avait été pris; "et 
il en rejeta Adam, et il fut en face du paradis de délices; et il placa lc 
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Chérubin avec le glaive de feu qui se retournait pour garder le chemin de 
l'arbre de vie. 


Leçon d'Isaïe le prophete (Is. xL). 

‘Dieu dit : « Consolez mon peuple; ?prétres, parlez au cœur de Jéru- 
salem; * consolez-le, car son humiliation a été comble; son péché a été 
délié, parce qu'elle a reçu de la main du Seigneur le double de ses péchés. 
' Voix de celui qui crie dans le désert : Préparez la voie du Seigneur; 


redressez les sentiers de notre Dieu: * toute vallée sera remplie; toute mon- < 


tagne et toute colline sera abaissée; et tout ce qui est tortueux deviendra 
droit et се qui est rude se changera en chemins moelleux; "ei le jour du 
Seigneur paraitra pour que toute clair voie la gloire de Dieu; parce que 
c c2, le Seigneur qui а parlé. > 
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Lecon des Proverbes de Salomon le roi (Prov. 1). 

' Proverbes de " Salomon fils de David, qui a régné en Israël, "pour 
connaitre la sagesse et la doctrine, pour comprendre les paroles de la 
prudence; ? pour accueillir les tournures de la parole, apprendre la justice 
vraie et le jugement droit, * айп de donner la raison aux innocents, le sens 
et l'ntelligence au jeune homme; *le sage qui les écoute deviendra 


; plus sage; celui qui se possède acquerra l'art de gouverner, ‘et il com- 


prendra l'allégorie et les paroles obseures, les mots des sages " et les 


mots couverts. "Le commencement de la sagesse, c'est la crainte du 
Seigneur. Le jugement est bon à tous ceux qui le pratiquent; la piété envers 
Dieu est le commencement du jugement. La sagesse avec la doctrine, les 
impies la méprisent. * Écoute, mon fils, l'enseignement de ton pére, et ne 
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néglige pas les conseils de ta mère; "da mettront sur ta tétc une couronne 
dz gráce, et un collier d'or à ton cou. 


Psaume LXIV. 
** Exauce-nous, о Dieu notre sauveur, espérance des confins de la terre. 


$ 


20 


° Bienheureux celui que tu as choisi et que tu as recueilli; tl demeurera : 


dans tes parvis éternellement. 


* Evangile selon Matthieu, chapitre гхи (Mat. xx). 
" Alors vint vers lui Ја mère des fils de Zébédée avec ses deux fils 


en l’adorant ; et elle lui demanda une chose: * mais lui, il lui dit : «Qu'est-ce : 


que tu désires? » Elle lui dit + « Dis que mes deux fils soient assis l'un 
à ta droite et l'autre à ta gauche dans ton royaume » ; ? et Jésus lui répondit 
et dit : < Vous ne savez pas ce que vous demandez, pouvez-vous boire le calice 
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que je vais boire? » ils lui dirent : < Nous le pouvons »: *et Jésus 


leur dit * : < Le calice, vous le boirez; mais d'être assis à ma droite et à ' toi xa 


ma gauche, ce n'est pas à moi de le donner, mais il est à ceux pour qui 
mon Père qui est dans les cieux l'a préparé >x; ?*ayant entendu cela, les 
dix autres disciples murmurérent au sujet des deux frères; **Jésus les 
appela et leur dit : « Vous savez que les chefs des nations sont ceux qui 
les dominent, et que leurs magnats aussi ont autorité sur elles; *°ee n'est 
pas ainsi qu'il en sera parmi vous; mais celui qui veut étre grand parmi vous, 
vous servira; ?'et celui qui veut étre le premier parmi vous se fera votre 
serviteur; * **i] en est ainsi également du Fils de l'homme; car il n'est pa. 
venu pour étre servi, mais pour servir, et donner sa vie en rédemption роп 
une multitude. » 
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Tit. y 42320] sic et o sr xx. | tit. evarreniol] sic et osr. s. | Jean vir, 53 &aocsaoe]é3 
. . ! 
ај. вг а раг une main postér. 


11° heure du 2° jour de la Páque (lundi). 

Psaume xn. 

‘Regarde, exauce-moi, Seigneur mon Dieu; donne la lumière à mes 
yeux, de peur que je ne m'endorme dans la mort; * de peur que mon ennemi 
ne dise : « J'ai été fort contre lui. » 

Évangile selon Jean, xxi (Jean ути). 

st Jésus leur dit : < En vérité, en vérité je vous le dis, s1 quelqu'un garde 


ma parole, il ne verra jamais la mort. » °? Les juifs lui dirent : < Maintenant : 


nous savons qu'il y aun * démon avec toi : Abraham est mort, et les prophètes 
aussi; et toi tu dis : Celui qui gardera ma parole ne goütera jamais la 
mort; ‘est-ce que tu es plus grand que notre père Abraham, qui est mort, 
et aussi les prophètes qui sont morts? qui prétends-tu étre? > °* Jésus 
répondit disant ` « Si je me glorifie moi-même, ma gloire n'est rien; c'est 
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Rubr. evarrenio] sic et о sr. s. | npogrenl sic et osr. p. | tit. ћтегпитдсу) sic 
et x sr. c. 


mon Pére qui me glorifiera, celui dont vous dites qu'il est notre Dieu; 
55 et vous ne le connaissez pas; mais moi, je le connais; si je disais que je 


ne le connais pas, * је serais semblable à vous, menteur; mais je le connais, * Го. ^». 


et je garde sa parole; ** Abraham notre père exultait en voulant voir un 
jour de moi; il l'a vu et s'est réjoui. > ° Les juifs lui dirent : < Tu n'as pas 
encore cinquante ans, et tu as vu Abraham! » **Jésus leur dit : « En vérité, en 
vérité Je vous le dis, avant qu'Abraham fût, je suis. » *° lis prirent alors 
des pierres, pour les jeter sur lui; mais Jésus se cacha, sortit du temple, 
passa au milieu d'eux. 

Ensuite lire dans la 3° nuit (vieille du mardi) l'Évangile selon Matthieu 
Jusqu'à sa terminaison avec les prières. 


* f'* heure de la 3° nuit de la Páque sainte (veille du mardi). 


"Foi wm, 


* Lol. po 


Fol. 50". 


Fal. 50". 
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Tit. aao] sic et o sr. м. | Ps. Lxi, 8 Abend T] sic. | tit. evarrenio] sic et 
0 Sr. 1. 


Psaume 1х1. 
* Mon salut et ma gloire sont en mon Dieu, le Dieu de mon assistance: 
et mon espoir est en Dieu. 


* Car c'est toi, ô Dieu, mon sauveur qui m'accueille; je ne serai plusébranlé. : 


Evangile selon Jean, xxix (Jean хп). 
Il y avait des Grecs parmi ceux qui étaient venus à la fête pour adorer. 


*! Or ceux-ci allèrent vers Philippe de Bethsaide en Galilée; ils le suppliaient з 


disant : < Notre maitre, nous voulons voir Jésus. > **Philippe alla le dire 
à André; André avec Philippe allèrent le dire à Jésus. * ?? Jésus répondit et 
leur dit : < L'heure est venue pour que le Fils de l'homme soit glorifié; 


"en vérité, en vérité je vous le dis, à moins que le grain de blé ne 


tombe sur la terre et ne meure, il reste seul; mais s'il meurt, il rapporte 
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Tit. panso sic et o sr. за. | &rarre210] sic et o вг. з, | Luc xm, 31 порн) sic sans 
point sr. n. 


beaucoup de fruits. **Celui qui aime sa vie la perdra, et celui qui һай sa 
vie en ce monde la gardera pour une vie éternelle. ?* Celui qui me servira, 
qu'il me suive; et là où je suis, sera avec moi mon serviteur; et celui qui me 
servira, mon Pére l'honorera. » 


` 3° heure de la 9° nuit de la Páque sainte (veille du mardi). 


Psaume xu. 

° Et moi, j'ai espéré en ta miséricorde ; mon cœur tressaillira de ton salut. 
Je chanterai au Seigneur qui m'a fait du bien, et je psalmodierai au nom du 
Seigneur très-haut. 

Évangile selon Luc, xxxix (Luc хш). 

*! Dans ce jour-là, des Pharisiens vinrent vers lui, disant : < Va-t-en et fuis 
d'ici, parce que Hérode veut te mettre à mort > ; ** et il leur dit : < Allez-vous- 


* Fol. 51 


* Fol. 51°. 
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NEMERON 2AOTCAT7S fipequeopnep a 


Tit. sie urge] sic sans point sr. за. | nr] г corrigé en encre noir d'un R. 


en, dites à ce renard : Voici que je chasse les démons et que j'accomplis des 
sis. guérisons aujourd'hui et demain et le troisième jour je finirai; "77 cependant, зз 
! faut que je passe aujourd'hui et demain et le suivant à m'en aller, parce 
qu'il ne faut pas qu'un prophète périsse hors de Jérusalem. "7 Jérusalem, Jéru- 34 
salem, quitue les prophétes et lapide ceux qui sont envoyés vers elle! Combien 
de fois j'ai voulu rassembler tes fils, comme un oiseau dont le nid est dans ses 
ailes; et vous n'avez pas voulu! ?* voici que votre maison vous est laissée; 35 
je vous le dis, vous ne me verrez pas désormais, jusqu'à ce que vous 
disiez : Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur! > 


Ce heure de la 3* nuit de la Páque sainte (veille du mardi). 


Psaume xc. 
2* Mon refuge, mon Dieu. j'espérerai en lui: "car 11 me sauvera du lacet 2*-2 


du chasseur et de la parole perturbatrice. 


* lol. 52". 
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Tit. exarreaso] aic et o sr. з. | Luc xxi, 38 nay > wuapri] sic. lire naywwpr. 


Évangile selon Luc, xxxvii (Luc xxi). 


34^ 


« Prenez garde à vous, de peur que vos cœurs ne s'alourdissent dans 


l’intempérance, l'ivresse, et les soucis de la vie; et que ce jour là arrive sur 
vous tout d'un coup ** comme un lacet; car il viendra sur tous ceux qui rési- 
dent sur la surface de la terre entière; “veillez donc en tout temps, priant 


pour que vous trouviez la force " d'échapper à tout ce qui arrivera, de vous * lol. sx, 


tenir debout en face du Fils de l'homme. > °” Et il arriva que, enseignant dans 
le temple pendant le jour, il sortait à la nuit et se reposait sur la montagne 


appelée « des oliviers », 
pour l'écouter. 


38 


et tout le peuple venait avant lui dans le temple, 


* lol. 53', 


* Fol. 53". 


* ol, 53”. 
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Tit. fetenmnacy] sic et x sr. c. | yao] sic et o sr. xx. | Ps. xxxii, 11 ncoósu] v sr. n. 
| tit. evarreniol] sic et o Sr. 1. ; KEA] ^ Sr. KE. 


9° heure de la 3° пий de la Päque (veille du mardi). 


Psaume xxxn. 
' Le Seigneur dissipera les desseins des nations, et il anéantira les idées 


des peuples et il anéantira les desseins des chefs; * '' maisle dessein du Seigneur 
demeure éterncllement, et les idées de son cœur de génération en génération. 


Évangile selon Luc, chapitre sur (Luc xi). 

37 Pendant qu'il parlait, un des Pharisiens le pria de manger chez lui; et 
étant entré il se mit à table. ?* Le Pharisien l'ayant vus'étonna qu'il ne fit point 
d'ablution avant le repas; * Le Seigneur lui dit : < Vous autres, Pharisiens, 
vous purifiez le dehors de la coupe et du plat; mais le dedans de vous est 
plein de rapine et de malignité. *° Insensés, est-ce que celui qui a fait le 
dehors n'a pas aussi fait le dedans. *' Cependant, ce qu'il у a donnez-le en 
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aumône et voici que tout est pur pour vous. `° Mais malheur à vous, Pharisiens ; 
car vous donnez la dime de la menthe et de la rue, et de tout légume, et vous 
délaissez le. droit et l'amour de Dieu; cela, il était bon de le faire, et de ne pas 
délaisser les autres choses. * Malheur à vous, Pharisiens ; car vous aimez les 
préséances dans les synagogues, et les salutations dans les places publiques. * * Fol. 54° 
tt Malheur à vous, car vous êtes comme les sépulcres qui ne paraissent pas, 
et queles hommes piétinent sans le savoir. > '* Un des légistes répartitet lui dit: 
« Maitre, tu dis cela : tu nous insultes nous-mêmes. > `° Mais lui, il lui dit : 
« Vous aussi, légistes, malheur à vous, car vous imposez des charges pénibles à 
porter aux hommes; et vous vous ne touchez pas aux charges d'un seul de vos 


г doigts. "7 Malheur à vous, car vous bátissez les tombeaux des prophètes, et vos 


pères les ont tués; ** vous êtes donc témoins "et vous approuvez les œuvres * Fol. 54 
de vos pères, puisque eux les ont tués et que vous, vous leur bátissez Jes 


è Tol. Do" 


"d 545". 
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Tit. $ntmnaAcy)] sic et xy sr. c. ; Ps cxxi, 4 эфрап € en rouge aj. sr. x 


toinbeaux ; ' c'est pourquoi aussi la sagesse de Dieu adit: Je lcur enverrai des 44 
prophètes et des apôtres, et ils en tueront et persécuteront : *" afin que soit vengé z. 
par cette génération le sang de tous les prophétes, qui a été répandu depuis la 
création du monde, *' depuis le sang d'Abel le juste jusqu'au sang de Zacharic м 
qui a péri entre l'autel et le temple; oui, je vous le dis, ' il sera redemandé à 
cette génération. ** Malheur à vous, légistes. paree que vous avez pris les clefs + 
du savoir, et vousn'étespasentrés,et ceux quientraient, vous lesavez cmpéchés. > 


11° heure de la 3* nuit de la Pique sainte (veille du mardi), 


Psaume Cxx1 
* Car là sont montées les tribus, les tribus di Seigneur en témoignage : 
d Israël, pour manifester le nom du Seigneur. 
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Evangile selon Jean, chapitre v (Jean n). 
3* Et Jésus monta à Jérusalem; ''et il trouva dans le temple les • roi. 55°. 
vendeurs de bœufs ”, de moutons et de colombes, et les changeurs assis: 
15 '*et il fit un fouet de cordes, il les rejeta tous en dehors du temple, moutons 
et bœufs; il répandit les monnaies des changeurs et renversa leurs tables; 
в '*et il dit aux marchands de colombes : < Emportez cela; ne faites pas 
17 de la maison de mon père une maison de commerce. > ‘’Ses disciples se 
souvinrent qu'il est écrit : « Le zéle de ta maison m'a dévoré. » 


13*-14 


` Matin du 9° jour de la Páque (mardi). , 


i ul abr. 


Leçon de Moïse le prophète (Ex. xix). 
' ' Dans le troisième mois de la sortie des enfants d'Israël de la terre 
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d'Egypte, en ce jour-là ils arrivèrent au désert de Sinai; "et ils levèrent ` 


le vamp À Rapludin et vinrent au désert de Sinaï et là Israel campa en face 


de la montagne, ? ^t Moïse monta sur la montagne de Dieu, et Dieu l'appela dela : 


montagne disnat: ` « Voici ce que tu as dit à la maison de Jacob et de quoi tu 
iDformeras les enfants d'Israël : * Vous avez vu vous-mêmes tout ce que j'ai 
(аш aux Égyptiens, et je vous ai pris comme sur des ailes d'aigles, je vous 
4 tires vers moi; ° et maintenant, si vous écoutez attentivement ma voix et 
з. vous gardez mon alliance. vous serez pour moi un peuple compact 
eiernellement entre toutes les nations: car toute la terre est à moi; ‘ct vous 
serez pour moi un royaume saint te une nation sacrée. Voilà les paroles que 
` tu dis 3 la maison d'Israël. > "Moise vint appeler les Anciens du peuple, et leur 
transmit toutes ео» parcles que Dieu leur avais prescrites. ° Tout le peuvle à 
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Job xxii, 3 yon зди шк] віс. | 5 entaxpo] sic. | 6 ёле = cia. 


la fois répondit; ils dircut : « Tout ce que Dieu а dit, nous le ferons 
et nous obéirons », et Moise porta еп haut vers Dieu les paroles du 


peuple. 


Lecon de Job le juste (Job ve), 
2 ? Qui, je sais que ma réprimande est de lui, et que sa main s'est аррс- 
з santie sur mon gémissement; car qui saura si je le trouverai et si je 
4 viendrai à bout? " ‘Et je plaiderai ma cause devant lui, ma bouche, је la * rol. 57 
5 remplirai d'arguments; * et je saurai les remédes qu'il me dira, et je sentirai 
e ce quil me déclarera; *et s'il vient sur moi avec une grande puis- 
sance, il ne me traitera pas dans la colére; "ear la vérité et la réprimande 
viennent de lui, et il fera aboutir mon jugement; ‘j'irai aux premiers, et 
je ne suis plus; que sais-je des derniers? #1] a travaillé à gauche, et je n'ai 
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pas saisi; il couvrira à droite et je ne verrai pas; '° саг lui, il connait * déjà 
ma voie, et il m'a éprouvé comme l'or : ''je marcherai dans ses commande- 
ments... et je ne les abandonnerai pas; '2 je cacherai ses paroles dans mon 
sein ; '* si lui-même a jugé ainsi, quel est celui qui le contredira? car ce qu'il 
a voulu, il l'a fait; '' c'est pourquoi je me suis hâté vers lui : comme il me 
faisait la leçon, j'ai eu peur de lui; '* là-dessus je me hâterai en face de lui; 
je considérerai et j'aurai peur de lui; '*le Seigneur a porté la faiblesse sur 
mon cœur, et le Tout-puissant s'est précipité contre moi; "'' car je ne 
savais pas que les ténèbres viendraient sur moi, et c'est l'obscurité qui a 
enveloppé mon visage. 'Et pourquoi les heures ont-elles été cachées 
du Seigneur? ? Les impies ont franchi leurs bornes, enlevant le troupeau 
avec son pasteur; *ils ont pris l'âne des orphelins, et mis en gage la 
vache de la veuve; ‘ils ont écarté les faibles de la voie de la vérité, et les 
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gens tranquilles de la terre se sont cachés ensemble; * ils ont été comme 
des ánes dans la campagne, sortis de leurs habitudes à cause de moi; le pain 


des * enfants lui a été agréable; "ils ont moissonné un champ qui n'élait + Foi. rn 


pas à eux, et avant sa saison; des faibles ont travaillé aux vignes des 
impies sans salaire, et sans nourriture; "un grand nombre étaient nus : 
ils les ont fait coucher sans vêtements; ils ont enlevé la couverture de leurs 
personnes; * ils sont mouillés par les suintements des montagnes, parce qu'ils 
n ont pas d'abri; ils se sont couverts du rocher. ° 116 ont arraché l'orphelin 
de la mamelle; celui qui était tombé, ils l'ont déprimé; '"par force, ils ont 
fait coucher des gens nus; aux affamés, ils ont eulevé leur pain ; "7" 
embusqués perfidement dans des lieux resserrés, et ils n'ont pas connu la voie 
de la vérité ; '* ceux qui avaient été chassés de leurs villes, ils ne les ont pas 
reconnus; l'âme des petits enfants se montrait en de grands gémissements. 


ils se sont * rot 3.” 
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ETPHT fruto SIRENTKASI] sr. la marge. 
18-19 erworwor, 'desséchées' manque dans le texte copte, quoiqu'il se trouve dans 


la traduction arabe : Uo! P ure ils gene 


' Mais lui, pourquoi ne les a-t-il pas surveillés, tandis qu'ils étaient sur la 
terre? et ils n'ont pas su et n'ont pas connu la voie de la vérité et n'ont 
pas marché dans ses sentiers. ‘* Ayant connu leurs œuvres, il les a livrés aux 
ténèbres, et dans la nuit il sera comme un voleur; '* l'œil de l'adultére a gardé 
les ténèbres, en * disant: < Aucun œil ne me voit » et il a mis une couverture au 
visage; '*il a forcé les maisons dans l'obscurité; dans le jour ils sesont con- 
signés et ils n'ont pas connu la lumière ; '' l'aurore est l'ombre de la mort qui 
leur arrivera en méme temps; il connaitra les troubles de l'ombre de la 
mort. '* Il est léger sur la surface de l’eau; leur part sera maudite sur la terre ; 
leurs plantes apparaîtront desséchées '* sur la terre; car ils ont enlevé les gerbes 
des orphelins; 2° ensuite il s'est rappelé son péché, et il est devenu invisible 
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comme un nuage de rosée; on usera de représailles * sur lui de ce qu'il a 
fait; tout homme inique sera brisé comme un arbre inutile; *' et en effet 
ils n'ont pas fait le bien à celle qui est stérile; ils n'ont pas eu pitié de celui 
qui est sans épouse ; "ear dans la colére, il s'est approché dos faibles; car 
s'il se relève, qu'il ne se fie pas à sa vie; "et s'il est malade, qu'il n'espére 
pas se rétablir, mais qu'il tombe dans la maladie; *'son élévation a déprimé 
beaucoup de gens; il s’est flétri comme la mauve dans la chaleur, ou comme 
un épi tombé de lui-même de sa tige. 2° Sinon, quel est celui ` qui lui dit que 
je mens et qui tient mes paroles pour des riens? 


Lecon d'Osée le prophète (Os. ту). 
' Ecoutez la parole du Seigneur, enfants d'Israél; parce que le jugement 
du Seigneur s'exerce contre ceux qui demeurent sur la terre, vu qu'il n'y a ni 


* lul. t 


* Fol. f 


* Jul 6 


* Fol. 61 


* lol 61", 
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vérité, ni pitié, ni counaissance de Dieu sur la terre; ^ la malédiction, le men- < 


songe, le meurtre, l'adultére se sont répandus sur la terre, et le sang s'est 
mêlé au sang; 'c'est pourquoi la terre sera en deuil avec tout ce qui v 
demeure, et elle sera rapetissée avec les bètes des champs, ` les reptiles de la 
terre, les oiseaux du ciel: et les poissons de la mer dépériront; ‘de sorte que 
nul ne plaide cn justice, ni ne réclame. Le peuple s'est opposé au service des 


idoies, comme le prêtre a été opposé au service de Dieu: et il affaiblira le ; 


jour, et le prophète aussi s'aflathlira avec toi; j'ai comparé ta mère à la nuit; 
* mon peuple est comme celui qui ne connaít pas; parce que tu as abandonné 
li science, moi aussi je t'abandonnerai exclus de mon sacerdoce, et encore 
j oublierai la loi d'Israël, * et cneore j'oublierai leurs œuvres; ‘ainsi ils ont 
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péché contre moi; je fais de leur gloire un déshonncur; * 15 consommeront 
les péchés du peuple, et dans la violence leurs âmes scront prises. 


Psaume cxix. 

* Seigneur, tu délivreras mon âme des lèvres injustes, et de la langue 
trompeuse. Verset. ' J'étais pacifique avec ceux qui haïssent la paix; si je leur 
disais la vérité, 118 me combattaient sans raison. 


Évangile selon Jean, chapitre xix (Jean vin). 
*! De nouveau, Jésus leur dit : « Je m'en irai; et vous me chercherez ct 


vous ne me “trouverez point, et vous mourrez dans vos péchés; et là où је · 


m'en irai, vous ne pouvez pas aller > ; ** aussi les Juifs disaient : < Va-t-il se 
tuer, pour qu'il dise : là où je m'en irai, vous ne pourrez pas aller? > 


Vol 62". 


Pol. 57. 


* Tol. 63. 


* Vol. 6:7. 


* Tol. 63r. 


+ Fol. 63". 
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* |] leur disait : « Vous, vous êtes de ceux d'en bas; moi, je suis d'en haut; 


vous, vous êtes de ce monde; moi, je ne suis pas de ce monde; ?' aussi je vous > 


ai dit que vous mourrez dans vos péchés; si donc vous ne croyez pas que je 
suis, ` vous mourrez dans vos péchés. > ?* [ls lui disaient donc : < Qui es-tu? > 
Jésus leur dit : < Depuis le commencement je vous le dis encore; ** j'ai beau- 
coup à dire de vous et à juger, mais celui qui m'a envoyé est véridique ; et moi 
aussi, се que j'ai entendu de lui, je le dis dans le monde. > ?' Ils ne surent 
pas quil leur parlait du Père; ?* aussi Jésus leur dit : < Quand vous aurez 
élévé le Fils de l'homme, alors vous saurez que je suis, et que je ne fais 
rien par moi-même; mais comme me l'a appris mon Père, * је le dis : et 


EN 


29 


celui qui m'a envoyé est avec moi, et il ne m'a pas laissé seul, parce que ` 


je fais ce qui lui plaiten tout temps. > 
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+ heure du 3° jour de la Páque sainte (mardi). 


Psaume CXVIII. 


15% ' Juge ma cause et rachéte-moi : d'après ta parole, fais que je vive. 
155 Verset. ' Le salut est éloigné des pécheurs, parce qu'ils n'ont pas 


recherche tes justifications. 


Évangile selon Matthieu, chapitre Lxx (Mat. xx1u). 
әт < " Jerusalem, Jérusalem, qui tues les prophètes et lapides ceux qu: hii 
sont envoyés. Combien de fois j'ai voulu rassembler tes enfants, comme un 
33 oiseau rassemble ses petits ` sous ses ailes, et vous n'avez pas voulu : °* voici * goi, у. 


° car. je vous le dis, vous ne me verrez 


39 que je vous laisserai votre maison; ° 
pas desormais, jusqu a сс que vous disiez : Béni soit celui qui vient au nom 


YIN, ry ы ч D M А 1 Ы . А 
v du Seigneur. » ' Et étant sorti du temple Jésus marchait; ev ses disciples 
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CR 


vinrent à lui, lui montrant les bâtiments du temple : “et lui, i! répondit : 


et leur dit : « Vous voyez tout cela; en vérité, je vous le dis, il ne sera pas 
laissé pierre sur pierre ici, qui ne soit détachée. » 


* 6° heure du 3° jour de la Pâque sainte (mardi). 


Psaume xvn. 
a» O mon sauveur, des mains de mes ennemis irrités, et des mains de ceux 
qui se dressent contre moi tu me reléveras; sauve-moi de l'homme inique. 


Verset (Ps. хуп). °” H me sauvera des mains de mes ennemis puis- < 


sants, et des mains de ceux qui me haissent. 


Évangile selon Jean, chapitre xx (Jean vin). 
'* De nouveau Jésus parlait avec eux, leur disant : « Je suis la lumière du 
monde: celui qui me suit ne marchera pas dans les ténèbres, mais il recevra 
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[a lumière de la vie >; '' aussi les Pharisiens ° lui dirent : < Toi, tu témoignes + pal, вз 
sur toi-même : ton témoignage n'est pas certain. » '* Jésusrépondit et leur dit : 
« Quand méme je témoigne sur moi-même, mon témoignage est certain, parce 
que je sais d'où je suis venu et où j'irai; vous, vous ne savez pas d'où jc 


> suis venu, ni où j'irai; '* vous, vous jugez selon la chair, mais moi, је ne 
; Juge personne; '*et si je jugeais. mon jugement serait juste, parce que je 


ne suis pas seul : mais je suis avec celui qui m'a envové, le Père; "ct 
il est écrit encore dans votre loi, que le témoignage de deux hommes cst 
vrai;' '*et je témoigne pour moi, et le Père qui m'a envoyé témoigne pour » ро; 68” 
moi > ; '* aussi ils lui disaient : < Où est ton Père? > Jésus répondit : < Vous 
ne connaissez ni moi ni mon Père; si vous me connaissiez, vous connaitriez 


aussi mon Père. » ?"]l disait ces paroles dans la trésorerie, enseignant dans le 


Fol. 66', 


Fal. 66°, 


Fol. 667. 


Fon 667. 
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Au bas du folio 65" il y a en encre rouge : бс Ap1OTTHAI MEMIIÈRIHN EA CDA! 
HONYAPAR (c #1 yl) ваня. 


temple; et personne ne put le prendre, parce que son heure n'était pas encore 
venue. 


* 9° heure du 3° jour de la Pâque sainte (mardi). 


Lecon de Moise le Prophéte (Gen. v1). 

° Et le Seigneur Dieu ayant vu que les méfaits des hommes s'étaient mul- 
tipliés sur la terre, et que tous avaient leurs cœurs fortement portés au mal 
tous les jours; *et le Seigneur Dieu réfléchit qu'il avait créé l'homme sur la 
terre, et il pensa dans son cœur; ‘le Seigneur Dieu dit : < Je ferai disparaitre 
| iomme que j'ai créé de la face de la terre, depuis l'homme jusqu'à la bête, 
depuis les reptiles jusqu'aux oiseaux du ciel; * car je suis fâché de les avoir 
créés. > * Mais Noé trouva grâce devant le Seigneur Dieu. ° Voici les généra- 
tions de Noé. Noé était un homme juste et parfait dans sa génération; Noé 
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plut à Dieu; '" ct Noé engendra trois fils : Sem, Clam, Japhet; '' ct la terre se 
souilla devant Dieu, la terre se remplit d'iuiquité; '* et le Seigneur Dieu vit 
que la terre s'était perdue; car toute chair avait corrompu sa voie sur la 
terre. "7 Le Seigneur Dieu dit à Noé : < Le temps de tous les hommes est passé 


devant moi, * parce que la terre a été remplie par eux d'iniquité; voici que je * pol. 674 


ks 


les détruirai avec la terre; ‘‘fais-to1 douc une arche avec du bois imputres- 


cible, équarri; tu faconneras l'arche cn compartiments, et tu l'enduiras en 
Ç 


> dedans et en dehors avec du goudron; '* et c'est ainsi que tu feras l'arche : 


trois cents coudées pour la longueur de l'arche, et cinquante coudées ponr 
la largeur; et sa hauteur, trente coudées; ‘et tu feras l'arche compacte; 


tu la termineras d'une coudée sur le haut; la porte de l'arche, * tu la feras sur + pup 47. 


son côté; tu y feras des cases de deux étages et de trois étages. "Et moi, 
PATR. ОП. — T. XXIV. = F. 2. 18 


ut. GR”. 


Loi. 68". 
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voiei que je ferai venir l'eau du déluge sur la terre, afin que je détruise toute 
chair ayant en elle un souffle de vie au-dessous du ciel; et tout се qui est 
sur la terre périra; '*et j'établirai mon alliance avec toi; tu entreras dans 
l'arche, toi et tes fils, avec ta femme et les femmes de tes fils avec toi ;'* 
et de toutes les bétes, et de tous les * bestiaux, et de toute chair, tu améneras 
dans l'arche deux de toute espèce, un mâle et une femelle pour que tu les 
fasses vivre avec toi; 2° des oiseaux qui volent suivant leur espéce, et de 
tous les bestiaux suivant leur espéce et de tous les reptiles qui sont sur la 
terre suivant leur espéce, deux par deux entreront vers toi pour les nourrir 
avec toi, un mâle et une femelle; ?'toi, tu prendras avec toi de tous les 
aliments que vous devez manger, et tu les amasseras prés de toi, ils seront 
pour toi et les ` autres une nourriture. > ** Et Noé fit tout ce que le Seigneur 
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«i, 1 Dieu lui avait commandé, et il le fit de cette façon.' Et le Seigneur Dieu 
dit à Noé : < Entre, toi et toute ta maison, dans l'arche; car с est toi que 
2 jai vu juste devant moi parmi cette génération;? et des animaux purs, 
prends en avec toi par sept, mále et femelle; des animaux impurs par deux, 
mâle et femelle; * des oiseaux du ciel qui sont purs, par sept, mâle et femelle ; 
"et des oiseaux du ciel qui sont impurs, par deux, måle et femelle, pour élever < por во. 
une progéniture sur toute la terre; 'car, encore sept jours, je ferai venir 
l'eau sur toute la terre quarante jours et quarante nuits; je détruirai toute 
créature que j'ai faite sur la terre. » * Et Noé fit tout ce que le Seigneur 
Dieu lui avait commandé. ° Noé était dans sa six centième année ct l'eau 
du déluge vint sur la terre; et Noé, et ses fils, avec sa femme, et les 
femmes de ses fils avec lui entrèrent dans l'arche * à cause de l'eau du déluge, * pa sa. 
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¿t des animaux purs et des animaux impurs, et des oiseaux purs et des 
oiseaux impurs et de tous les reptiles qui sont sur la terre, ° Jeux par deux, 
entrèrent dans l'arche prés de Noé, un mâle et une femelle, comme Dieu 
lui avait commandé; '^ et il arriva, aprés le septième jour, que l'eau du 
deluge vint sur la terre, '' dans la six centième année de la vie de Noé, 


. Jans le second * mois, le vingt-septième du mois; dans ce jour se fendirent 


u utes los sources du grand abime, et les cataractes du ciel s'ouvrirent, ‘et 
l'eau du déluge vint sur lo terre, quarante jours et quarante nuits;'? dans 
се jour Noé entra daus l'arche, avec ses fils : Sem, Cham, Japhet, fils 


de Noe, avec sa femme et lcs trois femmes de ses fils avec lui dans l'arche, ` 


"eux: avec tous les animaux selon leur espèce, avec tous les reptiles qui 
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se meuvent sur la terre ` selon leur especc, avec tous les bestiaux selon leur - za. 7 
i^ espèce, avec tous les oiseaux qui volent selon leur espèce: '° 118 entrèrent 

prés de Noé dans l'arche, deux par deux de toute ehair ayant en soi un souflle 
to de vie; '* et ceux qui entraient dans l'arche, un måle et une femelle de 

toute chair, entrèrent comme Dieu l'avait commandé à Noé; et le Seigneur 
| Dieu ferma la porte de Parche en dehors de lui. U Et le déluge fut sur 


* 


la terre quaranie jours et quarante nuits, et l'eau augmenta; elle * souleva * 9. . 71 

's l'arche, qui s'éleva au-dessus de la terre: '*et l'eau сгоіѕвай et аһан 

a grandissant fort sur la terre, ev Parche alleit flottant sur Peau; ‘ét Peur 
croissait toujours sur la terre : et elle couvrit toutes les hautes montagnes 


20-21 qui sont sous ie ciel; "^ de quinze coudéss au-dessus, l'eau s'éleva.. *' Alors 
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périt toute chair qui se meut sur la terre, des oiscaux et des bestiaux et des 
Dites, et tout reptile qui so meut sur la terre, tout homme ” ct tout се qui 
5 en so! un souffle de vic * 
an^antie toute créature qui était sur la surface de la terre entière depuis 
l'homme jusqu'au bétail et tout reptile avec les oiseaux du ciel, tout fut 
“hoanti sur la terre, ct il ne resta que Noc et ceux qui étaient avec lui dans 
гагеће; ‘et l'eau s'éleva sur la terre cent cinquante jours. ' Et Dieu se 
souvint de Noe et de tous les animaux, de tous les bestiaux, de tous les 
_u'scaux, de tous les reptiles, qui étaient avec lui dans l'arche; * et Dieu fit 
passer le vent sur la terre; l'eau cessa * et les sources de l'abime se recou- 
zrirent avec les cataractes du ciel, et la pluie s'arrêta dans le ciel *et l'eau 


et tout ce qui était sur la terre sèche: ?* alors fut > 
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cédait à partir de la terre; l'eau cédait et allait en diminuant apres cent 
a cinquante jours. “Et l'arche se posa au septième mois, le vingt-septième du 
> mois sur la montagne d'Ararat; ° l'eau se retirant allait en diminuant jusqu'au 
dixième mois; et dans le onzième mois. le premier du mois, apparurent les 
s * sommets des montagnes. ° Il arriva, aprés quarante jours, que Noé ouvrit la * vo > 
fenêtre de l'arche qu'il avait construite, ‘et il envoya le corbeau pour 
voir si l'eau diminuait : et, étant sorti 1 ne revint pas avaut que fùt desséchée 
< l'eau qui était sur la terre; *et il envoya la colombe après lui pour voir ві 
3 l'eau diminuait sur la surface de la terre; *et la colombe, ne trouvant pas 
où poser ses pieds, revint vers lui dans l'arche, parce que l'eau était sur la 
surface de ioute la terre; et, ayant étendu * sa main, il la prit et l'apporta < ги, 
w pres de lut dans l'arche: ' et il attendit. encore sept jours. puis envova de 
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nouveau la colombe hors dc l'arche; ''la colombe revint vers lui au temps 
du soir, et elle avait des feuilles d'un rameau d'olivier dans son bec; Noé 
reconnut que l'eau avait diminué de dessus la terre, '*et il attendit encore 
sept jours, et de nouveau renvoya dehors la coiomi:e, et elle ne recommença 
pas à retourner vers lui. ‘Et il arriva, dans l'année six cent unième de la 
vie de Noé. dans le premier mois, ' le premier du mois que l'eau s'était 
retirée de la surface de la terre; ci Noé découvrit le toit de l'arche, et il vit 
que l'eau s était retirée de dessus la surface de la terre. "7 Dans le second mois, 
le vingt-sept du mois la terre s'était desséchée. '* Et le Seigneur Dieu dit 
à Noé, disant : « '* Sors de l'arche, toi et ta femme, avec tes fils et les femmes 
de tes fils avec toi, " et tous les animaux avec toi, avec toute chair depuis 
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lex oiseaux jusqu'aux bestiaux, et tout reptile qui se meut sur la terre, fais 


le: sortir avec toi, et croissez et ` multipliez sur la terre. » '* Et Noé sortit > 


avec sa femme. avec ses fils et les femmes de ses fils avec lui; '"et toutes 
les bétes, tous les bestiaux, tout reptile qui se meut sur la terre, et tovt 
oiseau selon leur espèce sortirent de l'arche; "7 et Noe bâtit un autel a Dieu: 
i| prit de tous les animaux purs et de tous les oiseaux purs, et les dressa сп 
hoiocauste sur l'autel, `' et le Scigneur Dieu sentit une odeur de parfum; et 
le Seigneur Dieu dit avec délibération `: « Je ne recommencerai plus à maudire 
la terre à cause des actions des hommes; parce que le cœur de l'homme est 
“clin au mal depuis son enfance; je ne rc umencerai plus à frapper toute 


? ehair vivante comme је l'ai fait. "7 Tous les jours de la terre la semence ct la 


moisson, le froid et la chaleur, l'été rt ie printemps, le jour ei ia nuit n° 
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feront point halte. ' Et Dieu bénit Noé et ses fils, et il leur dit : < Groissez 


Hi 


iol, 7», et multipliez, remplissez la terre et soyez-en maitres; ° la crainte ot la peur 
de vous seront en tous les animaux de la terre, tous les oiseaux du cic!, tout 
ètre qui se meut sur la terre, et tous les poissons de la mer; je les livre 
entre vos mains, "et tout reptile vivant vous sera une nourriture, ainsi que * 
les légumes en herbe; je vous les donne. * Seulement vous ne mangerez point ' 
de chair dans le sang qui l'anime; ° méme je redemanderai le sang de vos > 
ames de la main de tous les animaux, et de la main de l'homme son frère, 

"Vo. 55". je redemanderai l'àme de l'homme; * * celui qui versera le sang de l'homme ° 
саг l'homme en échange son sang sera versé; parce que j'ai créé l'homme 
à l'image de Dieu; "et vous, croissez et multipliez, remplissez la terre ot 7 
"nultipliez sur elle. > 
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Lecon des Proverbis de Salomon (Prov. 1X). 

' La sagesse s cst båti une maison, et clle y a établi sept colonnes: > elle 
a égorgé ses victimes: elle a mélangé son vin dans un cratere. et elle a 
préparé sa table; "elle a envoyé ses serviteurs pour appeler d'une voix 
forte au eratére, en disant : < ' Que celui qui est sans conviction parmi vous 


` vienne vers moi; et ceux qui manquent de sens, dites-leur : * Venez, mangez - 


de mon pain et buvez de ce vin que je vous ai mélangé; *quittez la sottise 
pour que vous viviez; recherchez la sagesse pour que vous ayez longue vie, 
et dressez votre jugement dans le savoir. > ' Celui qui instruit les méchants 
recevra le mépris ; celui qui reprend l'impie se tachera lui-même, * Ne reprends 
pas les méchants, pour qu'ils ne te haïssent pomt, reprends le sage, ot il 
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Il sera pius sagu encore, renseigne le juste et il continuera à recueillir. 


"ie commencement de la sagesse, c est la crainte de Dieu; et l'intelligence : 


est le consei! des saints; la connaissance de la loi cst un bon jugement : 
'c'est de cette facon quc tu vivras longtemps et que les années de vie 
augmenteront pour toi. 


Leron d'[saje le Prophete (Qs. xi). 


' Monte eur une montagne élevée, toi qui portes la bonne nouvelle à Sion; . 
7. мето la voix avec force, * toi qui portes la bonne nouvelle à Jérusalem; élève 


ta voix ауес force, ne crains pas: dis aux villes de Juda : < Voici votre 
Dieu! s '? Voici que votre Seigneur vient avec puissance, et son bras avec 
autorité; voici son salaire avec lui, et le travail devant lui; '' comme un 
berger, il patt son troupeau de brebis. et dans son bras, il recueil- 
lera les agneaux. et 3| confortera celles qui sont en gestation. ‘* Qui a 
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mesuré l'eau avec sa main, et le ciel avee sa paume, et toute la terre avec 
son poing? * qui a mesuré les montagnes au cordeau, et les collines à la 
balance? "3 Qui a connu l'intelligence du Seigneur, ou qui a été associé à ses 
conseils pour le renseigner? '' Ou qui lui a indiqué le jugement, ou la dirce- 
tion de l'esprit, qui la lui a indiquée? Qui est-ce qui le premier lui a donné 
et à qui on a rendu? '° 51 toutes les nations sont comme une goutte 
d'eau suspendue à un seau, ot qu'il les compte comme l'inelinaison. d'unc 
balance, alors elles sont comptées comme un crachat : '* lc Liban n'est pas 
suffisant à brüler, et tous les bestiaux ` 
l'holocauste; '' toutes les nations ne sont rien, et sont comptées pour rien. 


‘SA qui avez-vous comparé le Seigneur, ou quelle figure lui avez-vous 


comparée? 17 Est-ce un ouvrier qui a fait unc effigie? Ou un orfèvre qui a 
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coulé de l'or, Га revêtu d'or, ou un simulacre qu'il en a fait? ? Car un : 


ouvrier choisit un bois imputrescible, et prudemment cherche comment il 


«le dressera en statue pour qu'il ne branle point. ` ?' Ne savez-vous 


pas? n'entendez-vous pas? n'étes-vous pas renscignés dès le commencement? 
n'avez-vous pas connu les fondements de la terre? 22 C'est lui qui occupe 
tout le tour de la terre, ct ссох qui l'habitent sont comme des sauterelles; 
c'est lui qui a établi le ciel à la maniére d'une voüte, et l'a recouvert à la 
manière d'une tente pour y habiter; ?*c'est lui qui fait que les chefs ne 
commandent à rien, et qui a fait la terre comme un rien; ** car ils ne sémeront 
point et ils ne planteront point, et leur racine ne sera pas sur la terre; il a 
soufflé sur cux, et ils se sont desséchés; un ouragan les a emportés comme 
la paille. ** Maintenant donc à qui m'avez-vous comparé * et que je sois élevé, 


dit le Saint? ?* Levez vos yeux en haut, et voyez qui a eréé toutes ces choses, : 
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cest lui qui a produit leur parure suivant son nombre, les appelant toutes 
d'une abondance de gloire, et dans l'énergie de sa force rien ne lui échappe. 
"т Car ne dis pas, ô Jacob, et qu'est-ce que tu as dit; ó Israël : < Ma voie est 
cachée à Dieu; et Dieu a pris mon droit et s'est écarté »?*. Et maintenant n'as- 
tu pas su, si ce n'est que tu as entendu? Dieu l'éternel, Dieu qui a créé les 


* lol. 79". 


confins de la terre ne bougera pas et ne se lassera pas; “et il n'y a pas de limite * Fol. 7». 


à son enseignement. °° Celui qui donne la force à celui qui a faim, et qui donne 
l'affliction а qui n'est pas affligé; ‘car des enfants auront faim, et des 
jeunes gens peineront, et les hommes d'élite seront sans force; ?' mais ceux 
qui comptent sur Dieu renouvelleront leur force; ils deviendront ailés 
comme des aigles; ils courront, et ils ne peineront pas; ils avanceront, et ne 
seront pas aflamés. 


* Fol. KO" 
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Leron de Daniel le prophète, vin (Dan. vu). 


° Moi Daniel, j'ai vu dans la vision de la nuit. Je regardais jusqu'à ee que : 


des trónes fussent placés, et l'Ancien des jours * était assis; son vêtement était 
blanc comme la neige, et la chevelure de sa téte comme la laine pure, son 
trône une flamme de feu, sa roue un feu brûlant: '*un fleuve de feu coulait 
sortant de devant lui ; des milliers de milliers le servaient, et des myriades de 
myriades se tenaient debout devant lui; un tribunal s'assit et des livres furent 
ouverls. '' Je regardais à cette heure-là au son des grandes paroles que la 
corne exprimait; je regardais, jusqu'à ce que la bête fût tuée “et qu elle périt 
et que son corps fùt livré pour être brûlé dans le feu; '*et on renversa la 
domination des autres bêtes, et la durée de vie leur fut donnée pour un espace 
de temps. "Je regardais dans une vision de la nuit, et voici comme uu Fils 
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de l'homme venant avec les nuées du ciel, et il arriva jusqu à l'Ancien des 
14 Jours et se présenta devant lui, ''et il lui donna l'autorité, l'honneur et 
l'empire et tous les peuples, les tribus, les langues le serviront; sa puissance 
est une puissance éternelle qui ne passe point, et son * règne ne finira pas. * pol si" 
t '" Mon esprit se troubla dans mon étre à moi, Daniel et les visions de ma tête 
me déconcertérent. 


Psaume xxiv. 
1: ‘J'ai élevé mon âme vers toi, Seigneur, ? mon Dieu; j'ai eu confiance cn 
toi; fais que je ne sois pas confondu éternellement, et que mes ennemis ne se 
5* moquent pas de moi; ** mais que ceux-là soient confondus qui pratiquent 
l'iniquité futilement. 
Évangile selon Matthieu, vxxvi (Mat. xxiv). 


3 * Et Jésus s'étant assis sur la montagne des Oliviers, ses disciples vinrent 
PATR. OR. — T. XXIV. — F. 2. 19 
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vers lui à part * disant : < Dis-nous quand ces choses arriveront, et quel est le 
signe de ton avènement et de la fin de ce temps »; ‘et Jésus répondit et leur 
dit : « Voyez, ne tolérez pas que quelqu'un vous trompe; ? beaucoup viendront 
en mon nom disant : Je suis le Christ, et ils en tromperont beaucoup; *vous 
entendrez des guerres et des bruits de guerre; voyez à n'être point troublés ; 
car il faut que cela arrive, mais la fin n'est pas encore venue; ‘il s'élèvera 
nation contre nation, royaume contre royaume; il y aura des tremblements de 
terre, des famines "et de la mortalité en divers lieux ; ° mais toutes ces choses 
sont le commencement des douleurs; ° alors on vous livrera au tourment, et on 
vous mettra à mort, et vous serez hais de toutes les nations à cause de mon 
nom; '* alors beaucoup failliront, et ils se trahiront les uns les autres, et se 
hairont les uns les autres; ''et beaucoup de faux prophètes se léveront et 
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égareront un grand nombre; '*et à cause de l'excès d'iniquité, la charité de 


beaucoup se refroidira; ' mais celui qui persévérera jusqu'au bout celui-là 
sera sauvé; ''et cet évangile du * royaume sera prêché dans toute la terre * voi. 82 


5 habitée, pour témoignage à toutes les nations; alors viendra la fin; '* ct si 


vous voyez l'abomination de la désolation annoncée par Daniel le prophète 
s'élever dans le lieu saint, comprenne qui lira; '* alors, que ceux qui sont en 
Judée fuient sur les montagnes; ''et que colui qui est sur la terrasse ne 
descende point pour prendre ce qui est dans sa maison; ‘et que celui qui 
est dans le champ ne retourne pas en arrière pour prendre son vêtement ; 
'* malheur à celles qui sont enceintes, et à celles qui allaitent ' en ces jours-là ; + Fol. wr 
?? priez, pour que votre fuite n'arrive pas dans l'hiver ni le jour du sabbat; 
*' саг une grande tribulation arrivera dans ce temps-là, telle qu'il n'en fut 
jamais depuis le commencement du monde jusqu'à maintenant, et qu'il n'en 
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sera jamais; ?*et si ces jours-là n étaient pas abrégés, aucune chair ne serait 
sauvée; mais à cause des élus, ces jours-là seront abrégés; ?° alors si quel- 


qu'un vous dit : le Christ est ici, ou là, ne le croyez point; "ear il surgira : 
". des faux christs et des faux * prophetes, et ils feront de grands prodiges et des 


merveilles, de facon que si c'était possible ils égarent même mes élus. 
"* Voilà que je vous l'ai dit d'avance. ** Si donc on vous dit : Voici qu'il est 
dans le désert, ne sortez point; voici qu'il est daus les recoins, ne le croyez 
point; ** car de méme que l'éclair part de l'orient et paraît à l'occident, ainsi 
en est-il de la venue du Fils de l'homme; ?*le lieu où est le cadavre, les aigles 
s'y rassemblent; ?*et aussitôt aprés la perturbation de ces jours-là, *le soleil 
s'obseurcira, Ја lune ne donnera plus sa lumière, les étoiles tomberont du 
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partie détruit. 


ciel, et les puissances des cieux seront ébranlées; ** alors le signe du Fils de 
l'homme paraîtra dans le ciel ; et alors toutes les tribus de la terre gémiront 
P 5 
et verront le Fils de l'homme venant sur les nuées du ciel avec puissance et 
rande gloire ; ?' et il enverra ses anges avec forte trompette, et ils rassemble- 
Мм 3 H 
ront ses élus des quatre vents depuis une extrémité des cieux “jusqu à l’autre. 
32 Apprenez la parabole du figuier : dés que ses rameaux s'attendrissent, ct 
P 
que ses feuilles poussent, vous savez que l'été est proche; ?? de méme, vous 
aussi, si vous voyez toutes ces choses, sachez que c'est proche et à la porte: 
! q p 
"ten vérité je vous le dis, cette génération ne passera pas que toutes ces 
choses n'arrivent; **le ciel et la terre passeront, mais mes paroles ne 
passeront point. » 


Évangile selon Matthieu (Mat. xxiv). | 
« ** Quant à ce jour-là et à l'heure; personne ne les connait, non plus les 
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anges des cieux, * en dehors du Père seul; *' car, comme dans les jours de 
Noé, ainsi en sera-t-il dans l'avènement du Fils de l'homme; ?* car, de méme 
que dans les jours avant le déluge on mangeait et buvait, on prenait femme 
ou mari, jusqu'au jour ой Noé entra dans l'arche, "ət qu'on fut ignorant 
jusqu'à ce que le déluge vint et qu'il emportât tout, de méme en sera-t-il dans 
i'avénement du Fils de l'homme; 1? alors de deux qui seront dans un champ, 
l'un sera empoité et l'autre laissé; "de deux femmes qui moudront au moulin, 
l'une sera emportée * et l'autre laissée. '* Veillez donc, car vous ne savez pas 
en quel jour votre Seigneur vient; '* mais sachez ceci : si le maitre de maison 
savait à quelle heure le voleur vient chez lui, il veillerait, pour ne pas le 


laisser piller sa maison; '* c'est pourquoi, vous aussi, soyez prêts, car à l'heure ` 


que vous ne connaissez pas, le Fils de l'homme viendra. » 


38 


ës 


ra 
Uu 


4^ 


39 


45 


46 


`w 


47 


48 


49 


91 


^3 


[119] LA SAINTE FÉTE DE PAQUES. 287 
eCCRAVYUCAIO KATA M ATGEOS 
Sum gapane mmoc Ачу orog САЋЕ + фри 
ETETTEUÓG DAltAn tops ÉxmenneugéRsaix + Eh nuor 
Nombre Denncnor Game A 4 donari КЕТИБ ЧАС `+ ro. s. 
ЕТЕД + Eau дерш) дү NEE ÓC NTEUXEUUY eerie 
uvA:spwi A auan kou duoc numen! REEUEYAY 
Feu ÉXENTIETENTAUY THRU A B iwun DE AYWAN2XOC 
осетии cpu ë#Tteuuam Белпечомт Xemade 
LAUCK + Soros! йлЕҷЕронас foiovi new 
NER IA md fiie onec AE огоо, GIE sux етед à 
9 ceti svosevióc тичу ёлема дес + Бентиёроот Ep 
ҷое baa An пем оспот! ÈTENYGUOVHI лос! 
An + Dorop, Euibopzxd benrequn + orog Sot 
Neo мемо + mua teppi nawus uou 
T num COEPTIEP йлы A2COI * Fol, ме 


Tit. evarrentol] sic et o sr. з. | vwAstoronl ч вг. a. 


Évangile selon Matthieu (Mat. xxiv). 

« *5 Quel est donc le serviteur fidèle et sage que son maitre placera au-dessus 
de ses serviteurs pour leur donner leur nourriture au temps opportun? 
'* Heureux ce serviteur | “si son maître vient et le trouve agissant ainsi, "Ten: pol. му 
vérité je vous le dis, il le placera sur tout ce qui est à lui; ‘fet si le mauvais 
serviteur dit dans son intérieur : Mon maitre va tarder, '*et qu'il se mette à 
frapper les serviteurs ses compagnons, et qu'il mange et boive avec ceux qui 
sont enivrés, "7 le maitre de ce serviteur viendra le jour auquel il ne s'attend 
pas, et à l'heure qu'il ne connait pas, *' et il le partagera dans son milieu, et 
mettra sa part avec les hypocrites, là où seront les pleurs et le " grincement , pol. ser, 
de dents. » 
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Evangile selon Matthieu (Mat. xxv). 
' Alors le royaume des cieux est semblable à dix vierges qui ayant pris 


leurs lampes sont parlies au-devant de l'époux; ?il y en avait cinq folles, et : 


cinq sages; ? car les folles ayant pris leurs lampes, ne prirent pas d'huile avec 


elles ; mais les sages prirent de l'huile dans leurs vases avec leurs lampes ;* or, 


l'époux ayant tardé, elles s'assoupirent toutes et dormirent. ° Le milieu de la 
nuit étant arrivé, il y eut un cri : « Voici que l'époux vient; levez-vous, sortez 
au-devant de Іш. > ` * Alors toutes ces vierges se levèrent, et parérent leurs 
lampes; * les folles dirent aux sages : < Donnez-nous de votre huile; sinen, nos 
lampes vont s'éteindre. > * Les sages répondirent en disant : « De peur qu'elle ne 
nous suffise pas en méme temps qu'à vous, allez plutôt chez ceux qui en vendent, 
etachetez-en pour vous. » '^ Lorsqu'elles furent parties pour en acheter, l'époux 
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arriva et celles qui étaient prétes entrérent avec lui aux noces, et la porte fut 


ferméc ; '' enfin les autres vierges arrivèrent en disant: < Notre seigneur, “notre * Fol. 87. 
seigneur, ouvrez-nous > ; !2 mais lui, 1 réponditet dit : < En vérité je vous le dis, 


je ne vous connais pas. > '* Veillez donc, car vous ne savez pas le jour ni l'heure. 


- Évangile selon Matthieu (Mat. xxv). 

'* Car c’est comme un homme qui allait partir à l'étranger; il appela ses 
serviteurs, leur remit ce qui lui appartenait ; '* à l'un il donna cinq talents, à 
un autre il en donna deux, et à un autre, il en donna un, à chacun selon 


son pouvoir; et 1 partit pour l'étranger. '° Celui qui avait reçu les cinq 


talents s'en alla, en fit opération, et en produisit cinq autres; ' ''de méme * rol. ss. 
celui qui avait reçu les deux en fit opération, et en produisit deux. autres; 
'5 mais celui qui n'en avait reçu qu'un s'en alla, creusa la terre et cacha l'argent 
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Matt. xxv, 24 eTesanetycanuy] sic, lire eseñanexcae. 


de son maitre. '* Après un long temps, le maître de ces serviteurs arriva, et 


leur demanda compte; >° 


celui qui avait recu les cinq talents étant venu, apporta 
cinq autres talents en disant : « Mon maitre, c'est cinq talents que tu m'as 
donnés; en voici cinq autres que j'ai produits. » ?' Et son maitre lui dit : « C'est 


bien, bon et fidéle serviteur; puisque tu as été fidéle dans les petites choses, 


Fol. 88". je t'établirai sur de grandes : entre " dans la joie de ton maitre. > ** Celui qui 


avait recu les deux talents étant venu, dit à son maítre : « C'est deux talents 
que tu m'as donnés : en voici deux autres que j'ai produits. > ?* Et son maitre 


. lui dit : « C'est bien, bon et fidèle serviteur; puisque tu as été fidèle dans les 


petites choses, je t'établirai sur de grandes; entre dans la joie deton maítre. » 
^' Vint ensuite celui qui avait recu untalent;il dit : < Mon maitre, je sais que 
tu es un homme dur moissonnant ce que tu n'as pas semé, ramassant ce que 
tu n'as pas disséminé ; ** aussi j'ai craint, je suis parti, j'ai caché ton talent 
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l 
; dans la terre; voici de ma part * ce qui est à toi. » ** Son maitre répondit, et * Fol. sr. 


lui dit: < Méchant et paresseux serviteur, situ savais que je moissonne ce 

que je n'ai pas semé, et que je ramasse ce que je n'ai pas disséminé, °? il 

te fallait donc remettre mon argent aux banquiers, et moi, en revenant, 
j'aurais perçu ce qui m'appartient avec son intérêt; ?* prenez donc le talent 

à celui-ci, et donnez-le à celui qui a dix talents; * car à quiconque possède, 

il sera donné, et il aura davantage; quant А celui qui n'a pas, ce qu'il tient 

lui sera enlevé. ?* Et ce serviteur inutile, jetez-le * dans les ténèbres exté- * Fol. &v. 
rieures, là ou seront les pleurs et les grincements de dents. » 


11° heure du 3° jour de la Páque sainte (mardi). 


Psaume xxi. 


^! Délivre mon âme de l'épée, et du chien mon isolement natif. 
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EUM DE CATEUXAOH A He EUÈXOC NXEMIOTPRO r: 


МАН ETCATEYOTINAU A XEÁUWINI SAPOI NH ETCUAP- 
uiv"? GIEnAImu + APIKAHPONOUIN HÂMETOTPO + 
an tice uu NUEN A IGXHENTKATAÊRONH Mmixocuoc 


X 5 дрко TAR осор ÁTETENTEMMOS A Abu orog : 


AMETENTICOS + MASON NWEUMO + OVOS ÀATETENLWONT 


Matt. xxv, 35 fagpau] sic point sr. n par une main postér. 


(Ps. xziv)’ Ton trône, ó Dieu, est pour le siècle du siècle; le sceptre de la 
droiture, c'est le sceptre de ta royauté. 


Évangile selon Matthieu (Mat. xxv). 


?! Quand viendra le Fils de l'homme dans sa gloire, et tous ses anges avec з 
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lui, alors il siégera sur le trône de sa gloire, 
rassembleront devant: lui ; et il séparera les uns des autres, comme le berger 


sépare les brebis d'entre les boucs; "7 les brebis il les placera à sa droite, 5: 
et les boues à sa gauche. ‘Alors le roi dira à ceux qui sont à sa droite : : 


« Venez à moi, les bénis de mon Pére, héritez du royaume qui vous est prépare 


depuis le commencement du monde; ** car j'ai eu faim, et vous m'avez nourri: =: 


jai eu soif, et vous m'avez fait boire; j'étais étranger, et vous m'avez 


et toutes ' les nations se :: 
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ETRU UOC MEMENÓG A ÉTANNATY' ÉPOX ӨМД EK- 
SOKEP A OTOS ANTEUUOK + IE EILOÊS осоро ANTICOK A 

s "Tu ÉTANHAN EPOK NENAN + EKOT ЕО OVOS AN- 

39 WONK ÈRON + we EXBny отоо, дпооћсх a He asia ve 
€pox өнд єч + we wn benmwaieko oros 

w Ant WAPOK A 40 отоо AGtpOTU NXETTTOYMPO EUÈXOC 
моло + седни su uoc numen + Xeibocon 
ÁTETENAITON: NOVAS ANAÏKOVAI СНО fut Алох 

м METAPETENAITION Dn 4 ` Ü OTE EUÈXOC Simi uuo ET ° tol. m. 
САЛЕЧ Аби 0 Xtiuawe NUEN EROL calor nn ET- 
coovopr ёпїурчз ёме + du evceR ur amasi- 

о Ronoc NEMNEUATTENOGC à £ AISDKO TAR OTOS Ont: 

r; TEN TEMULOS + As ОЛСО» AUTTETENTICOS 3 NATOS ЕМО 
+ OTOS MTETENWOTTT ÈRUTEN + NAIR HY OVOS Xxmeient- 
ooRc" + ядом ONOS LEET EIDA A ANH 


» accueilli; **j'étais nu, et vous * m'avez revêtu, j'étais malade, et vous m'avez * Foi. wv. 

37 visité; J'étais en prison, et vous êtes venus vers moi. > 3” Alors les justes lui 
répondront en disant: « Notre Seigneur, quand est-ce que nous t'avons vu 
affamé, et que nous t'avons nourri? ou altéré, et que nous t'avons fait boire? 

38 ?*ou quand est-ce que nous t'avons vu étranger, et que nous t'avons accueilli! 

3» оц nu, et que nous t'avons revêtu? * ou quand est-ce que nous t'avons vu 

malade, ou en prison, et que nous sommes allés vers toi? > *° Et répondant, le 

roi leur dira: < En vérité Je vous le dis, d'autant que vous avez fait à l'un de ces 

nı plus petits de mes frères, c'est à moi que vous l'avez fait. > * *' Alors il dira * pet at. 
aussi à ceux qui sont à sa gauche : « Éloignez-vous de moi, maudits, allez au 

n2 feu éternel qui a été préparé au diable et à ses anges; *? car J'ai eu faim, et vous 

з ne m'avez pas nourri; j'ai eu soif, et vous ne m'avez pas fait boire; *° j'étais 
étranger, et vous ne m'avez pas accueilli; j'étais nu, et vous ne m'avez pas 
revétu; j étais malade, et vous ne m'avez pas visité ; j'étais en prison, et vous 


A 


` 
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n'êtes pas venus vers moi. > '' Alors ils répondront aussi en disant : < Notre w 
Seigneur, quand est-ce que nous t'avons vu affamé, ou altéré, ou étranger, 

» pol, qv. OU nu, ou malade, ou en prison, et * que nous ne t'avons pas servi" » '* Alors 45 
il leur répondra en disant ` < D'autant que vous n'avez rien fait à l'un de ces 
petits, à moi non plus vous n'avez rien fait. > ** Et ceux-là s'en iront à une ‘6 
peine éternelle, mais les justes à une vie éternelle. ' Et il arriva, quand Jésus хх“, 
eut achevé toutes ees paroles, qu'il dit à ses disciples: * « Vous savez que » 
aprés deux jours encore ce sera la Paque, et que le Fils de l'homme sera 
livré pour être crucifié. > 
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DEuxiEME PARTIE du troisième chapitre de la deuxième base. De ce qui fut 
créé le deuxieme Jour. 
Elle renferme une introduction et uue section. D'abord 


INTRODUCTION. . 

Le deuxième jour, comme le prouve l'Écriture divine, le firmament seul 
fut créé et 1 sépara les eaux supérieures des eaux inférieures. De la nature 
du firmament et de sa forme nous avons parlé plus haut, * tant que nous avons * р fol. 3⁄4 
pu'. Mais si le firmament est un en genre et en espèce, il n'est pas un en ` 
nombre. De son nombre, c'est-à-dire combien il y en a, nous parlerons, quand 
nous traiterons des étoiles". Donc il convient que nous donnions seulement 
l'énumération des eaux qui sont au-dessus des cieux. 


SECTION de cette partie. Des eaux qui sont au-dessus du firmament. 
Saint Athanase le Grand et Grégoire de Nysse disent que l'Ecriture donne 
le nom d'« anges » aux eaux qui sont au-dessus des cieux?. On le sait par deux 


1. Voir P. O., t. XXII, p. 565. — 2. Voir plus bas, p. [197]. — 3. Moïse bar Képha, Hexaemeron, 
fol. 58v : Ie teli SL G» ус oo Bang .. 1932, ек Lao œ » woa Ous о leyta s veo Quno LÍ 
< ‚М uen Lars Bot 1o we aal Шъ, um boss xa aso GK à aai ao d. dach Gel wg Q> 
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(choses). D'abord par cela que David a dit que les eaux qui sont au-dessus des 
cieux glorifient le nom du Seigneur. Or, quand les eaux ne sont pas raison- 
nables, non plus que vivantes ni animées, comment seraient-elles glorifica- 
trices? Deuxiémement, puisque les eaux sont liquides, molles, fluides et vacil- 
lantes, comment peuvent-elles rester sur la voûte, c'est-à-dire Іа courbure de la 
sphére céleste, et ne pas se répandre? Saint Dasile dit dans son Hexaemeron': 
Nous appelons les eaux «eaux » et nous (les) reconnaissons (telles). Par cela 
qu'il est dit des eaux supérieures qu'elles sont glorificatrices du Seigneur 
commun, nous ne leur accordons pas la nature des (êtres) raisonnables, c’est- 
à-dire des anges; car, n'est-ce pas, il est aussi écrit que les cieux racontent la 
gloire de Dieu, bien qu'ils ne soient ni raisonnables ni anges. Ensuite Daniel 
dit : Rosée, givre et froid, glorifiez Dieu. David parle aussi des monstres 
marins et des abimes de la méme facon. Contre la deuxième (assertion, Basile) 


d'Alexandrie et Grégoire de Nysse disent que les anges... On le sait par deux (choses) : la pre- 
mière, que David dit... si elles glorifient, on connait qn'elles sont. raisonnables et anges; la 
deuxiéme, que, les eaux étant liquides, molles et fluides, comment se tiennent-elles sans profon- 
deurs, ni réservolrs, ni lieux aptes aux eaux? > La citation est empruntée au Ps. CXLVIII, 4. 

1. P.G., t. XXIX, col. 76 : ... Tò üôwp одор vorowpev, ... xai буто, x&v elg Oo&oXoyiav поті тоў xotvo) TOY 
Guy Дестбтоо Tà Ümepavw тбу OUpavüv tapalau6avnta. Обата, ou AoytXry аута pÜotv парӣ Toto TtiÜépeba. Oü: 
yàp oi eüpavai Éubuyot, émetòh Gtnyobvrat dótav Oco2... Dans le texte grec figurent les mêmes citations de 
la Bible : Ps. xix, 2; Dan. (LXX), ш, 67, 68; Ps. CXLVIII, 7. L'opinion de Basile est aussi rapportée par 
Moïse bar Képha, Hexaemeron, fol. 59r. Cependant Barhebraeus suit de plus près le texte grec. 
Moise bar Képha associe, en effet, le nom de Basile à ceux de Mar Éphrem et de Mar Jacques et se 


range lui-même à leur avis. Il ne cile les propres paroles de Basile que plus [oin et sous la forme 
impersonnelle : «i-e (2° et 3° points). 


\ 
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|. Poel ixl. — 2. PV low. — 3. Pas, — 4, P janas. _ 5. V on. dels. — 6. P hA. — 
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a dit en outre que la surface supérieure du firmament n'a pas recu la forme 
sphérique, de méme qu'elle n'a pas été faite (comme) au tour; mais une sur- 
face droite a été constituée au-dessus d'elle, comme nous voyons que les bains 
sont, à l'intérieur, placés de tous côtés sur des voütes et que le toit de leur 
plafond repose, horizontal, sur une surface droite'. Mar Éphrem et Mar 
Jacques ` de Saroug? sont, eux aussi, d'accord avec ce saint. Le vénérable 
Jacques d'Édesse dit ensuite que le firmament est de l'air condensé et solide, 
qui entoure la terre, et qu'au-dessus de cet air il y a des eaux. C'est d'elles 
que proviennent les pluies, les rosées, etc?. Mais si, moi insignifiant, je me 
pose contre la grandeur de Basile et si je fais remarquer audacieusement que 
le toit du firmament arqué, voüté et rond, eüt-il méme une forme plane, ne 
suffirait pas pour contenir les eaux supérieures, à moins d'avoir de tous cótés 
des murs d'arrêt, de pareils murs ne seraient pas non plus utiles en raison du 


1. P.G., t. XXIX, col. 60 : ... "Oti и@Мматх pv oUx, ei тї прос Tia xowAotepe, pät xarà Tv Ëvëov xoL}OTNTE, 
тоўто &v&yxx xal thy Ёнобєу Emtpáveury gege &mnptícüot, xal 6)ov kxpuG@ç Évtopvov elvat xal Arie TeprnY- 
qévow' nou ye ӧрргу тоу Te Àoutpóv TAUS Mbivous ópópou; xai тйс т@у бутробау оїхоборлуиФтшу xoraoxeuxc, 
à ката тоу Évôov Gbiv elc AuiXUKXALOY сул пгритүшёуа, £v TOTS Evo TOU тЕүоос бшу Éyet тоА@хщ тім inipáverav, 
L'explication figure chez Moïse bar Képha, Hexaemeron, fol. 60 r, quoique non littérale et sans mention 
du nom de Basile : eetl <s qaos silo — 2, Moïse bar Képha, Hexaemeron, fol. 59r; les 
auleurs cités sont d'accord sur le point que les eaux supérieures ne sont pas des anges. — 3. Moise 
bar Képha, Hexaemeron, fol. 59v, presque mot pour mot. Voir aussi P. O., t. XXII, pp. 566-567. 
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mouvement circulaire incessant du firmament. Et si l'on rejette de la sorte une 
pareille interprétation, juste sera celle que non seulement les eaux supé- 
rieures, mais aussi l'univers ne dépendent de rien d'autre que du commande- 
ment du Créateur, car tout lui est facile’. Si le lecteur aspire à une explication 
naturelle, la plus approchante est de penser ainsi du firmament : tel le blanc 
de l'œuf est réuni entre son jaune et la coquille, ainsi les eaux, au-dessus du 
firmament, sont assemblées de tous cótés entre lui et les cieux supérieurs, 
créés le premier jour. Avec cette théorie, nous ne sommes pas forcés de nous. 
représenter un toit plat pour le firmament voüté, ni de craindre que ces eaux 
ne se répandent. Peut-étre pour diminuer la chaleur qui provient des mouve- 
ments incessants et rapides de la sphère”, ces eaux furent placées entre le 
firmament, deuxiémes cieux, et les premiers. 


TROISIÈME PARTIE du troisième chapitre de la deuxième base. De ce qui fut 
créé le troisième jour `. | 
Elle renferme une introduction et deux sections. D'abord 


1. Telle est aussi l'opinion de Moïse bar Képha, Hexaemeron, fol. 60r. — 2. Voir Aristote, Meteoro-— 
logica, lib. I, cap. IV-VIII. — 3. Gen., т, 9-13, 
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INTRODUCTION. 

Quand, au troisième jour, l’eau, qui avait été créée auparavant, se rassem- 
bla en une seule place, de son rassemblement provinrent les mers. La terre, 
` qui existait aussi auparavant et avait été créée le premier jour, a appela terre 
lorsque les eaux se furent retirées de sa surface; et elle fit pousser la jeune 
herbe, commençant à croître; l'herbe haute, c'est-à-dire l'herbe ayant (déjà) 
beaucoup erg ; la semence, remplissant l'épi'; l'arbre déjà développé, ramifié 
et donnant de l'ombre. La sagesse divine est admirée en cela que, avant que 
füt créé le soleil qui fait croître et développe, ces (choses) furent créées ter- 
minées et portant feuilles, graines, épis et fruits, comme les maitres Mar 
Ephrem et Mar Jacques tiennent pour vrai qu'aussi la lune fut créée en (son) 
plein et Adam et Eve avec une taille développée?. La terre n'a pas produit ce 
qui était en elle; mais l'ordre de Dieu lui a donné la force de produire ce qui 


1. Pour la différence entre 1*1L, bes, et 1551, voir Moïse bar Képha, Hexaemeron, fol. 70r: «silo 
js, Pay : [0090 Lien Ia ,5 Бобо <s Ill : Ьо ee Jyll Johan mao bios o 75 oo 
fiel il Lise Si, pol “аа d aoda < bai : [7805 оо ,5 Nods « Nous tenons pour un 
effet égai ce qui se nomme Isil, Ges et bat 1915 s'emploie quand elle commence pour la premiere 
_ fois à croître; Loes, quand elle est unie par des nœuds; bat, quand elle a des épis, comme le dit 
aussi Notre-Seigneur dans l'Évangile... > Puis fol. 70v, où notre texte est ainsi compiété ` ns, Iraca 
[lare qo “100, om « Ihaa est ce que mangent les animaux. > Fol. 71v, avec l'adjonction sui- 
vanle : bat kods (Loja (lo Mebasos < [2:6 « Quand elle est complète et atteint Ja perfection, 
elle se nomme bat, > Cf. aussi Basile, P.G., t. XXIX, col. 96-97. — 2. Voir le texte plus étendu de 
Moise bar Képha, Hexaemeron, fol. 72v, et plus bas, p. [196], note 1. 
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n'était pas en clle, ainsi que (le) dit Basile le Grand'. Ce même saint dit que 
Moïse ne mentionne pas tout ce que Dieu commanda à la t:rre de produire; 
car, n'est-ce pas, il a omis beaucoup (de plantes) qui ne donnent pas de 
graines, tels que le хааш, le Bodeaue -(?) et Гурост:с̧, aussi bien que des 


arbres qui ne produisent pas de fruits?, tels que la хёф$ро;, la хотіоссо:, 


Liza etc. 


PREMIÈRE SECTION. Des mers. D'abord 

Que la mer est l'universalité des eaux". Sila mer n’était pas l'universalité 
des eaux, il serait nécessaire que toutes les eaux fussent enfermées à l'inté- 
rieur de la terre et il adviendrait de là que les eaux, comme élément, seraient 
de beaucoup moindres que la terre, ce qui est inexact. Ceci est l'opinion 


1. Identique, quoique plus développé, chez Moïse bar Képha, Hexaemeron, iol. 72r; au nom de 
Basile est ajouté celui de Jacques d'Édesse. La phrase attribuée à Basile ne se trouve pas daus son 
Hexaemeron. — 2. Voir le texte beaucoup plus étendu de Moïse bar Képha, Hexaemeron, foi. 72 v, 73r, 
73v. Barhebraeus a réuni des éiéments empruniés à plusieurs phrases de Moise bar Képha, ce qui 
explique les divergences de sens. Comparer de pius Basile, P.(7., t. XXIX, col. 97. Barhebraeus a 
puisé chez Moise bar Képha (tol. 73r) la phrase relative à l'omission de Moise; donnée par les deux 
auteurs comme une citation de Basile, elle ne figure pas en réalité chez ce dernier. Nous ignorons 
s'il est juste de traduire basl par Bouzogov; voir à ce sujet Payne Smith, Thesaurus Syriacus, col. 366, 
et Two Epistles of Mar Jacob of Edessa, edited by D* Wright, 13. M. Nau a traduit : « A l'ombre 
du jonc, du roseau et des plantes aqualiques x, dans ses Lettres choisies de Jacques d'Édesse, Paris, 
1906, p. 71 (Extrait de la Revue de l'Orient chrétien, cf. t. X, 1905, p. 213). = 3. П у a ici une inexac- 
titude. Comme arbre dépourvu de fruits, Moise bar Képha, Hexaemeron, fol. 73r, cite seutement list, 
c'est-à-dire la xéàpoz. Barhebraeus parait avoir trouvé les trois noms de son texte chez Basile qui 
mentionne bien les xéônot xai xunapiccot, mais sans les ranger parmi les arbres sans fruits, P.G., 
t. XXIX, col. 105. Ailleurs, col. 105, parlant des arbres qui ne produisent pas de fruits apparents, 
ii cite uniquement l'itix. — 4. Voir Nau, L'Ascension de l'esprit, traduction, p. 118. 
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d'Aristote'. Saint Basile la confirme, dans la quatrième homélie de son Hexae- 
meron, (disant) que ces mers se confondent l'une dans l'autre?. Ainsi l'ordre 
de Dieu a élargi, a préparé la place à ces eaux abondantes, afin qu'elles s'y ` 
rassemblassent. Mais Platon dit dans son Phédon que toutes les eaux sont 
dans le Tartare, qui est au centre, c'est-à-dire au milieu intérieur de la terre. 
* Aristote a réfuté cette opinion en beaucoup (de passages ?)*. ` * P fol. 35 
` De la cause de la salure de la тег“. L'eau de mer est devenue salée par cela | 
que la partie subtile quiest en elle s’est évaporée par la chaleur du soleil, mais 
il en est resté la densité, le fond et le sédiment. C'est pourquoi les navigateurs, 
quand ils manquent d'eau potable, font bouillir de l'eau de mer, recueillent 
les vapeurs dans une éponge et en expriment de l'eau douce. L'eau qui reste 
est trés épaisse et salée. Cependant Empédocle dit que, lorsque la terre se 
réchauffe par le soleil et sue, il naît de l'eau de mer; c'est pourquoi elle est 
salée comme la sueur qui coule du corps. Mais Anaxagore dit que la mer est 
salée par le mélange avec la terre; car aussi, n'est-ce pas, l'eau qui passe à 
1. Comparer Aristole, Meteorologica, lib. II, cap. I. и. = 2. P.G., t. XXIX, col. 88. — 3. Voir 
Aristote, Meteorologica, lib. IL, cap. 11; Platon, Phédon, 60, 1128-61, 113C. — ^. Aristote, ib., cap. tti, . 


quoique Barbebraeus ne reproduise pas exactement l'opinion d'Aristote. — 5. Aristote, ib.; Théo- 
phraste, Physicorum opiniones, 93, (Diels, Doxographi Graeci, p. 495). 
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travers la cendre devient salée'. De quelque facon que ce soit, la cause effi- 
ciente de sa salure est afin qu'elle ne pourrisse pas et qu'elle ne gâte pas l'air 
et les (êtres vivants) qui le respirent. On sait que l'eau salée est plus dense 
que l'eau douce par cela qu'un œuf flotte dans la salée, mais s'enfonce dans la 
douce ; aussi par cela que les bateaux qui naviguent sur la mer sont très lourds, 
tandis que ceux qui sont sur les lacs et les riviéres sont trés légers?. Donc 
ceux qui voyagent sur la mer Indienne, parce qu'ils naviguent sur les lacs qui 
sont réunis à la mer, se noient facilement. 

Que la mer change de place. La mer recoit (son) contenu des riviéres, des 
sources et des pluies. Quand celles-ci diminuent à quelque endroit, elles se 
répandent à un autre endroit. C'est pourquoi 1] se fait un changement sem- 
blable avec les mers. On le sait par cela que le Nil a couvert l'Égypte, qui 
était une mer, et y a soulevéla terre. La тег s'est alors asséchée et est 

* P fol. 36 devenue terre ferme. Que l'Égypte fut autrefois mer, en témoigne * le 


š pays bas qui s'appelle 'Аро:уо!т:;, dans lequel sont visibles jusqu'à aujourd'hui 


1. Aristote, ib. Il n'y est pas toutefois question d'Anaxagore; pour ce philosophe, voir Diels, Doxo- 
graphi Graeci, ib. — 2. Arislote, Meteorologica, ib. Pour les opinions grecques sur la salure de la 
mer, cf. Giibert, Die meteorologischen Theorien des griechischen Altertums, pp. 405-434. 


[153] LE CANDÉLABRE DES SANCTUAIRES. 307 
&M&sa o coule], Jas, Läb l[sjoda az шоло [soa 
коо LAS ao, JASAD Naso] ZANNI 

TET ‚55. bs TES reset di 
JL. Saz Not 553J Dass o] ` EN КЕ òl «ea xs[. “> «227; 
Уә] LEAL. ei wett Passio] "fiso “Моо aa JI 
|534 ve Lëze- si Mas, yasa coro] lusasuio], ча Ја ла. 
“5 ‚зо Ја. os „Азоо où jua» os Liso assiso Lei 
Jana] bilo rsi 1255 Јаз зоо (ouh Duo ass ӧз 
Ts Janno ӘМ: —a la ӘУ 306 Lais JA, usio орле 
CIE 13 „ою. бео, Lino Lison, loy Op uns Jee yl: 
JNis; pas, No] lk Da !бшоазшо{ [юзу «ol Jose] seo . loisir 
DS Ao: Po Do qus < Jason "al Ji раю Dos 


1. B зоа, — 2. В оо adanan, V adflo davas. — 3. V «Bax. — k. P Sa, — 
5. P ооа. — 6. PV so. — 7. P Joco. — 8. B 194501. — 9. P oil. — 10. P ueaS,s]s. — 
11. V Los. — 12. P ops, об deesl. — 13. DV deest. — 14. РВУ suff. masc. gen. — 15. РВУ 
suff. masc. gen. — 16. В чөадѕо[. — 17, P plo. 


des traces de terre marine, c'est-à-dire les xoyy9X:« et les «eXAXivat, c'est-à-dire 
les. coquillages qui s'y trouvent. 

Des mouvements de la mer. Les eaux dela mer se meuvent par les vents qui 
soufflent soit à leur surface, soit de leurs côtés, ou parce qu'elles sont com- 
primées dans les détroits resserrés qui sont dans les mers. Des eaux de 
l'Euripe qui coulent vers deux cótés, Aristote a dit que l'Euripe est un: 
passage entre deux mers et, lorsque le vent souffle, les eaux qui sont dans ce 
passage sont chassées et arrivent jusque dans la mer. Lorsque son souffle 
s'arrête, les eaux retournent à leur place et se soumettent au courant inverse?. 
D'autres ont dit autre chose. Juste est ce que l'expérience prouve, que la 
cause d'un pareil courant inverse est le changement journalier et mensuel de 
la lune, quand elle est dans son plein et quand elle décroit?. On dit en outre 
que dans la mer d'Euripe se trouve un récif qui, dix fois par jour, monte et 
s'abaisse de cinq cents coudées à la fois, jusqu'à ce que le fond de la mer se 


1. Aristote, Meteorologica, lib. Ï, cap. xiv. Il n'y est pas fait mention d’ ’Aporvotru. — 2. Comparer 
Aristote, Meteorologica, lib. IT, cap. т, et Probl. 26, 4, 5, 40; 26, 5, 940 b 26; 26, 40. — 3. Cf. Psendo- 
Aristote, De Mundo, cap. 1v; Pline, Historia naturalis, lib. II (99), (100); Moïse bar Képha, Herae- 
meron, fol. 116 v. 


* Р fol. 36 
v°. 
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découvre!. Platon est resté bien des jours assis prés delui, afin d'en connaitre 
la cause, mais en vain; il y tomba malade et mourut?. 

De la position de la mer et de ses golfes?. La mer universelle, qui se trouve 
en dehors de toute la terre habitée et qui entoure toute la terre, s'appelle 
Atlantique et Océan*. Quelques-uns nomment spécialement son côté occi- 
dental Océan. Celui-ci est, du cóté de l'ouest, ouvert vers l'intérieur par une 
étroite embouchure qui s'appelle passe d'Hercule. Là se trouvent aussi les 


stèles, c'est-à-dire colonnes d'Hercule. Cette embouchure, s'étendant à l'est, 


* P fol. 36 
у°. 


s'élargit et forme le golfe de Іа mer * Adriatique; c'est Іа mer des Romains 
et la mer de Syrie. De ce golfe part un détroit ; 1] se rétrécit et longe le mur 
de Constantinople ; il s'appelle la mer Pontique. Ainsi restent au sud de la 


1. Texte identique chez Bar Bahlnl, dans Payne Smith, Thesaurus Syriacus, t. I, col. 94, et chez 
Ahrens, Das Buch der Nalurgegenstände, p. 68. D'après Strabon, l'ewypagrxa, lib. IX, 403, et d'après 
Pline, loc. cit., le flux et le reflux se produisaient sept fois par jour. — 2. Comme plus haut, texte 
identique chez Bar Bahlul et chez Ahrens, op. cit. Le fait mis au compte de Platon est atiribué 
à Aristote dans Justin, Cohortationes, c. 36; Grégoire de Nazianze, P. G., t. XXXV, col. 597. — 
3. Toute cette partie géographique а été éditée, avec traduction anglaise, par Gottheil : Hebraica, 
t. VII, pp. 39-55. Pour la carte, voir Gottheil, Proceedings of the American Oriental Society, mai 1888, 
p. 16 et ss. ; Gottheil, Hebraica, t. VII, p. 39, note 2; Nau, Journal asiatique, 1x* série, t. VIII, p. 155. 
Cf. en outre : Nau, L'Ascension de l'esprit, traduction, pp. 118-125, avec notes; Moise bar Képha, 
Hexaemeron, fol. 172r-173 r, 174v-175 r. Un texte trés voisin de celui de Moïse bar Képha se trouve chez 
Jacques bar Chakko, Livre des trésors, fol. 172 r-175 r, analysé par Nau, Journal asiatique, mars-avril 
1896, рр. 312-314. — 4. Comparer Pseudo-Aristole, De Mundo, cap. ц. 
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mer Adriatique Alexandrie et l'Égypte; au nord, Constantinople, Rome et 
toute la terre de Francie. Elle renferme des iles célébres qui nous sont des 
plus connues, comme Chypre, Samos, Chios, Rhodes et la Sicile. A l'est sont 
les terres de Syrie et les terres de notre mer. La mer Océan qui est еп dehors 
des colonnes d'Hercule, quand son cours se dirige vers le sud, passe prés 
des terres des Arabes occidentaux, prés de la montagne d'Argent et prés des 
monts de la Lune’, des trous desquels sourdent les eaux du fleuve Nil, prés 
des terres des Abyssins et prés des terres des Nubiens, c’est-à-dire prés de 
toute la terre des Kouschites. A l'extrémité de cette terre s'élargit d'elle au 
nord un petit golfe, en face de l'Égypte, dénommé mer des Roseaux, qui est 
comme la fin et la terminaison de la Grande mer?. Les fils d'Israél le tra- 
versérent à pied et Pharaon s'y noya. A cause de la quantité de montagnes et 
de rochers qui se trouvent dans ce golfe, les bateaux ne peuvent y naviguer, 
sauf peut-étre de jour, à proximité de sa cóte. La Grande mer de laquelle 
sort ce golfe s'appelle la mer bouge, Et celle-ci, se dirigeant vers l'est, 


1. Voir Nau, L'Ascension de l'esprit, traduction, p. 119, note 1. — 2. Jeu de mots : Sass Jae et 
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passe prés des terres de Schéba et de Saba et prés de tout le territoire nommé 
simplement.Sud. Là-bas se trouvent les arbres à encens. A l'extrémité de 

* P foi. 37 cette terre, * la mer appelée mer Rouge forme un grand golfe vers le nord, 
j qui s'appelle la mer Persique. Sur le côté occtdental de cette mer se 
trouvent une ville nommée Basra, toute la terre de Babel, Séleucie et Cté- 
siphon. Sur son côté septentrional sont toutes les terres des Perses et sur 

son côté oriental les terres des Indous. La mer universelle, qni est en dehors 

de ce golfe, se dirigeant vers l'est, passe ensuite près des terres des Indous. 

A leur extrémité, elle forme au nord un golfe qui s'appelle mer Indienne. 
Depuis cette mer, à l'ouest, sont les terres des Indous; à l'est, les terres 

des Tibétains et derrière elles les terres des Chinois; au nord, les terres 

des Huns, c'est-à-dire les Turcs, qui sont les Mogols, c'est-à-dire leur 
première terre, de laquelle ils sont sortis. La mer universelle, qui se trouve 

en dehors de ce golfe, se dirigeant ensuite vers l'est, passe près des célèbres 

îles des Indous, nommées (l'une) Serendib' et une autre Kamir (?)?, et près 


1. Serendib = Ceylan. - 2. m 5 у (2), dans la Géographie d'Aboulféda, texte arabe, р. MA, 
ой n 5 ух (9. ib., p. V13, dans le chapitre : (ô pd! y da 52. 
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d'autres iles et montagnes d'où proviennent et sont transportées des médecines 

chaudes, excellentes et épicées : le caryophyllon', ГаЇоёѕ?, le poivre, le 

camphre, ete., puis des pierres précieuses : l'hyacinthe, etc. Ainsi s'étendant 

ensuite de l'est au nord, elle passe prés des terres des Tibétains et des Chinois, 

près des terres des Huns, dont nous avons parlé, prés des terres des Ibères, 

prés de beaucoup de terres désertes et de montagnes inaccessibles. Ensuite 

elle passe prés de la grande montagne noire, qui se trouve au nord, prés des 

plaines Caspiennes? et prés de la terre des Alains. Là elle forme, du nord au 

sud, un golfe quise nomme dans la langue de ce pays Varank (?)*. S'étendant 

ainsi du nord à l'ouest, elle passe ensuite prés * des terres des Scythes, prés des « p tol, 37 

villes des Bulgares, prés de toute la Francie et prés de la terre d'Andalousie ©" 
des Arabes, dont maintenant, de nos jours, les Francs se sont emparés. Elle 

se termine prés des colonnes d'Hercule, où elle commence. Ainsi toute la 

terre habitée reste comme une ile au centre de la mer universelle et celle-ci 


1. JA — 9. cim. — 8. Au lieu de Ho a8), Moise bar Képha, dans l'Hexaemeron, fol. 172 v, 
écril : Leeën Ro! Lä oœ ey I, et Jacques bar Chakko, dans le Livre des trésors, fol. 172v : 
L920:|09 Ro! Luzee, Nau, loc. cit., p. 312. Cf. aussi Nan, L'Ascension de l'esprit, traduction, 
р. 121, note 5; chez Aristote, Meteorologica, lib. 11, cap. 1 : "H à 'Ypxavia xai Kaonia... — 4. Voir 
7 climat, P. O., t. XXII, p. 589. — 5. La carte est placée à cet endroit dans le ms. de Beriin. 
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entoure la terre comme une couronne (entoure) la téte et comme une ceinture 
les lombes. Par cette figuration que nous avons faite, toute la terre habitée est 
visible comme dans un miroir, divisée en sept climats, ainsi que la position dc 
chaque lieu et de chaque golfe maritime qui provient de la mer universelle. Dans 
la terre des Ibéres il y a un lac indépendant, qui n'est pas réuni à la mer uni- 
verselle, si bien que, si quelqu'un sortait d'un des lieux connus sur son bord et 
le contournait, il pourrait revenir au lieu d’où il est parti, s'il n'y avait pas un 
grand fleuve, nommé Atel', qui verse ses eaux dans ce lac. Dans les livres et 
dans le langage courant, à cause de $a grandeur et de son étendue, on appelle 
ce lac mer et non lac. Ptolémée l'appelle mer d'Hyrcanie; de nos jours, on 
l'appelle Khazar?. A l'ouest de cette mer se trouvent la Porte de fer, les 
plaines Caspiennes, le Chervân, le Tabaristân; au sud d'elle est la Grande 
Arménie; à l'est sont les terres des [bères et au nord-est la grande montagne 
désolée et noire, qui est aux confins de la terre nord-est. 


1. Atel = Volga. — 2. Qazwini, Cosmographie, t. Y, p. | TV. 
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Note. — La figure qui se trouve ci-dessous reproduit le dessin dont 
parle Barhebraeus, p. [158], 1. 2. Elle en donne d'abord le tracé général, avec 
la division en sept climats, et elle marque ensuite d'une lettre ou d'un nombre 
en chiffre romain ou arabe chaque mot et chaque groupe de mots qui dési- 
gnent une particularité géographique, la lettre et le nombre étant placés 
exactement au milieu de ce mot et de ce groupe de mots. 

Le texte syriaque et la traduction francaise sont donnés à la suite de la 
figure. Le manuscrit de Paris a été pris pour base; car dan$ les manuscrits 
de Berlin et du Vatican, il existe en syriaque et en arabe des noms de lieux 
qui ont été ajoutés par une autre main. La figure est présentée dans la dis- 
position qui nous est habituelle, alors que dans les manuscrits elle est ren- 
versée, le nord se trouvant placé en bas (M. Briére). 
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«. Montagne d'Argent. — B. Equateur, c'est-à-dire pays chaud, au nord 
duquel est placée toute la terre habitée et au sud duquel il n'y a jamais 


rien d'habitable. 
a, b, d. Mer océan non navigable. — c. Océan non navigable. — e. Пе 


du sud. 


I 
Premier (climat). — *1. Barbares noirs (tels que les Arabes). — *2. Abys- 
sins. = “3. Nubiens. — “4. Sud intérieur. — *5. Пе de Serendib. 
II 


Deuxième (climat). — “1. (Barbares noirs) tels que les Arabes. — 2. Toutes 
les terres d'Égypte. — *3. Kous, Asvân et Said. — “4. [ci traversèrent les 
Israélites et se noya Pharaon. — “5. Mer des Roseaux?. — *6. Mont Sinai. 
— *7. Pharan. — *8. Schéba, Saba et Yatrib. — “9. Mer des Elamites, c'est- 
à-dire des Perses. — *10. Mer Indienne. 

1. La phrase relative à l'équateur est reconstituée d'après le ms. du Vatican; elle est en partie 
faulive, en partie illisible dans les mss. de Paris et de Berlin. — 2. Les mss. de Berlin et du Vatican 


ajoutent : < Le fleuve Nil >. 
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II 


Troisième (climat). — “1. Villes occidentales des Arabes, c'est-à-dire 
terre d''Abd-al-mumin (?). — *2. Alexandrie. — "3. Egypte. — “4. Césarée de 
Philippe. — *5. Akko. — *6. Tyr'. — "7. Damiette. — '8. Ascalon. — 
"9. Jérusalem. — *10. Damas. — *11. Koufa. — *12. Bagdad. — “13. Basra. 
— “4. Schiraz. — '15. Kirmân. — “16. Babel. — *17. Inde extérieure. — 


*18. Terres des Indous intérieurs. 





IV 


Quatrième (climat). — *1. Colonnes d'Hercule. — *2. Sicile. — *3. Chios?. 
— "A. Mer Adriatique. — "5. Chypre. — *6. Tripoli. — *7. Tarse. — '8. Syrie. 
— "9. Laodicée. — “10. Anas (?). — '11. Alep. — *12. Harran. — "13. As- 
Syrie. — "18. Ispahán. — “15. Adherbeidjan. — “16. Tous. — *17. Hama- 
dàn. — "18. Boukhara. — *19. Samarcande. — "20. Qazwin, — “21. Terre de 
Koutan. — *22. Tibétains. 


1. Les mss. de Berlin et du Vatican omettent: < Akko x, et: < Tyr». — 2. Les mss. de Berlin et 
du Vatican ajoutent : < Rhodes ». 
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V 


Cinquième (climat). —*1. Terre d'Andalousie, — "3. Arabes. — *3. Grande 
Rome. — “4. Terre de Bétis'. — “5. Italie. — *6. Empire romain. — *7. Petite 
Arménie. — "8. Porte de fer. — *9. Maipherkat. — "10. Kalat. — “11. Kho- 


varazme. — “12. Mer d'Hyrcanie. — '13. Terre des Ibères. — '14. Grande 
Arménie. — "15. Huns, c'est-à-dire Turcs, intérieurs qui sont les Mogols. 
VI 
Sixième (climat). — *1. Erancie. — “2. Constantinople?. — "3. Mer Pon- 
tique. — “4. Trébizonde?. — “5. Caspiens'. — "6. Alains. — `7. Farab. 
VII 
Septième (climat). — *1. Montagnes désolées, dans lesquelles sont les 


Huns, trés sauvages et féroces. — "2. Ville de Gog et Magog. — '3. Mer 
de Varank (?). — "A. Bulgares. -- "5. Scythes”. | 
1. Le ms. de Berlin omet : < Terre de Bétis >. — 2. Le ms. du Vatican omet : < Constantinople ». 


— 3. Le ms. de Beriin ajoute : < Philadelphie (en Lydie) ». — 4. Le ms. de Berlin porte : « La plaine 
des Caspiens ». — 5. Le ms. du Valican omet : < Bulgares >x, et: « ScvIhes >. 
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* Des lacs'. Les lacs ne sont pas réunis à la grande mer, l'Océan. Il y en a ' P fol. 38 
beaucoup sur la terre habitée, mais les suivants nous sont connus : le lac v: 
d'Apamée, celui de Tibériade, celui qui s'appelle Maréotis, prés d'Alexandrie; 
le lac de Génésareth, dont on dit qu'il ne contient print de poissons, parce 
que ses eaux se changent trois fois par jour*; le bitume en sourd sous 
l'aspect d'un taureau sans téte, qu'on ne peut trancher ou broyer ni par le 
fer ni par la pierre, mais qui se dissout dans l'eau puante et dans le sang 
des menstrues?; le lac en Arménie qui s'appelle Arkestia*, c'est-à-dire 
Arghisch?, d'autres qui sont dans l'Adherbeidjan et dans les terres de Perse, 
ct d'autres innombrables °. 

Des sources et des fleuves. Nous avons parlé plus haut de deux vapeurs” 
l'une, séche et fumeuse ; l'autre, vaporeuse et humide. Chacune d'elles est 
soit au-dessus de la terre, soit en elle. La fumeuse produit le vent au-dessus 
dela terre et meut l'air; dans la terre, elle met en mouvement, fait trembler 
ct secoue la terre selon sa force. Ensuite la vaporeuse, au-dessus de 1а terre, 

t. L'alinéa relatif aux lacs se trouve aussi dans Nan, L'Ascension de l'esprit, traduction, p. 121 et 
surtout p. 122, avec ies mémes erreurs. — 2. Barhebraeus fait du lac de Tibériade ou de Génésaretli 
deux formations différentes et attribue а la seconde les propriétés de ia mer Morte. Cf. Josèphe. 
Bellum Judaicum, lib. IV, cap. ушп, 2 4. L'erreur se retrouve dans d'autres ouvrages syriaques; voir 
Nau, L'Ascension de l'esprit, traduction, p. 122, note 3. — 3. Pour cetle phrase empruntée à Josèphe, 


Bellum Judaicum, ib., voir Nau, op. cil., p. 122, note 4; Gottheil, /Jebraíca, ib. — 4. D'après Nau, ib., 

nole 2, il s'agit du lac de Van, dénommé par Strabon @œwvitis, Thospilis et Arsissa. — 5. , д |, dans 
la Géographie d'Aboulféda, texte arabe, pp. l'lg-l 10, — 6. En ce qui concerne les іасѕ, voir Moise 
bar Képha. Hexaemeron. fol. 174 v-1751, et tex!'e identique chez Jacques bar Chakko, Livre des trésors, 
fol. 174 v-175 Y. — 7. Voir P. O., L ХХИ, p. 625 : Da tonnerre el do l'éclair. 
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c'est-à-dire dans l'air, fait la pluie, la neige, etc. ; dans son intérieur, elle fait 
couler les sources d'eau. Done, quand ces vapeurs qui sont dans la terre ont 
la force de percer la terre et qu'il y en a une grande quantité, elles font les 
fleuves. Quand elles sont en petite quantité, elles font les sources. Puis, 
quand il y en a plus ou moins, elles font les marais. Si elles n'ont pas la 
force de percer la terre, quand elles coulent, elles s'appellent ruisseaux; 
mais, quand elles ne coulent pas, elles s'appellent puits'. Une quantité de 
sources coulent du nord à cause des grandes montagnes qui y sont. Nom- 
breuses sont les crevasses des montagnes, qui sont semblables aux trous 
* P fol. 39 d'une éponge; de tous côtés les eaux * еп coulent en bas. On sait que les très 
grands fleuves coulent des grandes montagnes par cela que le grand fleuve 
Araxès descend de la montagne du Parnasse, qui est en Asie. De cette mon- 
tagne descend ensuite l'Indus, qui est le plus grand fleuve de tous. Le fleuve 
Phasis coule des montagnes du Caucase et descend vers le Pont. Qu'elles 
sont les plus grandes de toutes les montagnes du lever estival, on le sait par 
cela que le soleil n'est invisible sur elles que dans le tiers moyen de la nuit. 


1. Cf. Qazwini, Cosmographic, t. I, p. (A^; Aristote, Meteorolog отса, lib. II, cap. r et rv. 
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Des montagnes des Pyrénées, qui sont à l'ouest, coulent le Tartessus et l'Ister, 
puissants fleuves. Aussi des monts des Scythes descendent de trés grands 
fleuves. De la terre des Kouschites coulent l'Égon et le Nysés. De la Mon- 
tagne d'Argent coulent le Krémétés et le Nil'. Le Pischon est, comme le dit 
le livre de la Thora, ce fleuve qui arrose la terre des Indous nommée Havila. 
Le Guihon ost le fleuve Nil, qui arrose la terre des Kouschites, l'Égypte et 
l'ouest; il s'appelle aussi Schikhor. Le Tigre est étroit et rapide et il arrose 
la Perse et le nord. L'Euphrate arrose la terre de Babel et Mayschan, c'est-à- 
dire Basra ?. 

Des curiosités qui sont dans les fleuves. On dit que dans l'Hispanie inté- 
rieure est un fleuve nommé Bétis qui, pendant les six premiéres heures 
du jour, verse ses eaux dans la mer; pendant les six autres heures, ses eaux 
sont retenues dans sa source et tout son lit apparait sec. Puis on dit qu'en 


1. La description de ces fleuves est empruntée à Aristote, Meteorologica, lih. I, cap. xu, probabie- 
ment par l'inlermédiaire de Basile, P. G.,t. XXIX, col. 65 et 68. Cf. aussi Nau, op. cit., рр. 122-125 ; Jacques 
bar Chakko, op. cit.,fol. 175r-176r, édité et traduit par Nau, Journal asiatique, mars-avril 1896, pp. 314-316. 


— 2. Géographie d'Aboulféde, texte arabe, p. [3] : Qu 8 pad! 53s Qo» Pour les fleuves du 
Paradis, voir Nau, L'Ascension de l'esprit, pp. 122 et suiv.; ce sont : Wo Gen., 11, 11; rima, 
Gen., п, 13; gp, Isaïe, xxu, 3, Jér., п, 18; 95291, Gen., f, 14; тчэ, Gen., ir, 1% Та lerre de 


llavila est пот, Gen., п, 11. 
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Hispanie est un fleuve qui, pendant six ans, est entiérement asséché et, la 
septiéme année, 11 y coule beaucoup d'eau. Encore en Hispauie, il est un autre 
fleuve qui est à sec pendant six jours et qui coule le samedi. D'un fleuve on 
* P foi. 39 dit que son cours n'est point * de l'eau, mais du sable sec qui coule avec une 
` A force violente, et qu'on ne peut le traverser ni en bateau ni à pied; le jour du 
samedi, son cours s'arréte et, jusqu'au coucher du soleil, le sable qui est en 

lui semble solide comme la terre sèche. 


Deuxième section. Des plantes?. D'abord : 

De leur nature. Parmi les anciens, Anaxagore dit que les plantes ont une 
nature animale, car elles se réjouissent et s'attristent. Empédocle dit qu'elles 
sont méme mâles et femelles, car dans chacune sont mêlés et réunis ces 
deux sexes. Platon leur donne seulement la partie par laquelle elles dési- 
rent, car le désir est nécessaire pour la nutrition; la volupté de la satiété et 


i. L'alinéa se retrouve, identique, chez Nau, ib., p. 125 et note 2, méme page. Texte semblable chez 
Ahrens, Das Buch der Naturgegenstünde, ê 82 et 83, traduction (le nom du Bétis y est vocalisé wass); 
Jacques bar Chakko, Livre des trésors, fol. 176r-176 v, Journal asiatique, loc. cit., p. 316. Cf. en oulre 
Josèphe, Bellum Judaicum, lib. УП, cap. v, $ 1; Pline, Historia naturalis, lib. XXXI, 18. — 2. Cette 
section, y compris la liste alphabétiqne des plantes médicinales, a été publiée par Gottheil, A list o 
plants and their properties (for private circulation), Berlin, 1886. Le texte en est emprunté dans unc 
large mesure à l'ouvrage pseudo-aristotélique De Plantis, mais plus proche de ia traduclion latine 
(voir, dans l'édition Firmin-Didot, l'introduction et le texte). 
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1. P Iè. — 2. P sse l. — 3..P enn, — 4, P че юам», — 5. V gL. — 6. P «ыо. — 7. P 
enn, — 8. Р slo. — 9. В blow. 


l'angoisse de la faim proviennent d'une sensation. On sait, dit-on, qu'elles 
sont des animaux par cela qu'elles croissent, sont jeunes et vieillissent, 
tombent malades et guérissent. Démocrite leur donne anssi la raison'. Si 
nous admettons, dit-on, qu'elles n'ont point (de sens), il n'est pas nécessaire 
pour cela que nous disions qu'elles ne sont pas vivantes; en effet, voici que 
méme chez les étres animés trés supérieurs, par exemple ceux qui sont dans 
les cieux, il y a incertitude au sujet des sens, car il n'est, en dehors d'eux, 
rien par quoi nous sentions’. Mais ensuite (il n'est pas nécessaire) non plus 
(que nous disions qu'elles ne sont pas vivantes), parce qu'elles ne se meuvent 
pas à volonté; car voici que le soleil et toutes les étoiles ne se meuvent 
pas à volonté, mais par le mouvement de leur sphére?. Qu'elles soient des 
animaux, on le sait ensuite par cela qu'elles ont des membres qui ressem- 
blent à ceux des animaux : l'écorce est comme la peau, la racine est comme 
la bouche, les fibres sont comme. les nerfs*^, les rameaux, les branches et 
les pousses sont comme les bras et les jambes, les feuilles, les boutons et les 
fleurs sont comme les cheveux et les plumes, les fruits comme les petits, 
la pelure est la peau, etc?. Aristote nie toutes ces objections et les déclare 
erronées et il donne aux plantes une nature animée, mais pas animale *. 

1, Comparer De Ріапііѕ. lib. I, cap. tet it. — 2. Ib., сар. 1v. — 3. La phrase n'existe pas dans le 


De Р:апііѕ. — 4. De Plantis. lib. I, cap. 1х. — 5. Depuis < les rameaux » la phrase manque dans le 
De Plantis. — 6. Ib., cap. 1. 
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Lola хол» wt ORLO ilo шә ee NS Sco "LX er гондо JI, 
+ ss 7 Lass: gol Peu] paa 
1. P o. — 2, Plan — 3. D lamo. — 4, PE «дале. — 5. P deest. — 6. PB боа. — 
7. P jeans. — 8, P elam. — 9, PV иблис. — 10, BV ое. — 11. BV «x. — 12. P e. — 13. P 
lass. — 14. Dei, — 15. P Iowo — 16. P hoto. — 17. P 132x220. — 18. BV „лэ. — 19. P 


Don. — 20. P el. — 171. P саре. — 22. B enge "BAD. — 23. DV Hyla. — 924. P «оаа, BV 
gadas. — 25. p IDSs. — 96, P el. — 27. P еза, V Laz2Sa2,. 


* P fol.40 — " De la division des plantes. Chaque plante est un arbre, quand elle a un 
tronc . (partant) de la racine et quand eile a beaucoup de branches, comme 
l'olivier et le figuier; ou elle est un buisson, quand ses branches se ramifient 
immédiatement de sa racine, comme le roseau et la ronce; ou elle est un 
légume, quand de sa racine partent beaucoup de tiges et de branches,. 
comme le chou et le pégane; ou elle est une herbe, quand elle a des feuilles 
et pas de tronc; elle pousse d'année en année et séche, comme les légumes. 
La bette est entre le légume et l'herbe. Le myrte, le pommier, le grena- 
dier, le poirier poussent d'abord (comme) buissons, ensuite deviennent des 
arbres !. 

Autre division. Certains arbres sont forestiers et ont une trés grande 
quantité de fruits; quelques-uns sont de jardin et leurs fruits sont très 
beaux *. 

Autre division. Quelques plantes ont une seule écorce, par exemple le 
figuier; quelques-unes ont beaucoup d'écorces, comme le pin; quelques- 
unes sont dans leur totalité écorceuses, comme le forBi et le xpouuuov ?. 


1. b., lib. I, cap. xir. Le texte grec ne parle pas de 1а < Bela vulgaris >x; le latin comporte 
« acelga » (== IN). — 2. Ib., cap. хш. — 3. Ib., cap. хит, texte latin (édition Firmin-Didot). 
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1. V owo. — 2, V hojo. — 3, B «ом. — 4, Р Һама. — 5, Р «roo. — 6, P «0 (sic), — 
7. B «олзоо. — 8. BV deest. — 9. BV 101. — 10. В «352. — 11. P MaS]. — t2. P qe. — 13. Р œaulo. 
— 14, P «ob^. — 15, P 10040». — 16, BV ILID lie — 17, P qoc. — 18, P Halo. — 19, P Is. 


Autre division. Quelques jus de fruits sont vineux, comme (ceux) des 
raisins, des pommes, des grenades, de la müre et du myrte. Quelques-uns 
sont huileux, comme (ceux) de la noix, de l'olive et du cèdre. Ceux-ci 
vivent longtemps à cause de leur saine humidité. Quelques-uns sont 
mielleux, comme (ceux) de la figue et de la datte. Quelques-uns sont piquants, 
comme (ceux) de la sarriette et de la moutarde. Quelques-uns sont amers, 
comme (celui) de l'absinthe '. 

Autre division. Quelques fruits sont composés de chair et de fibres, 
comme les prunes et les concombres; quelques-uns seulement de chair, 
comme les pommes; quelques-uns de jus et de graines, comme les 
grenades *. 

Autre division. Quelques plantes se sément; quelques-unes se plantent; 
quelques-unes proviennent d'elles-mémes. Celles qui se plantent se plantent 
soit dans la terre, soit dans les arbres, c'est-à-dire sur lesquels on greffe. De 
pareilles doivent être plantées dans de pareilles, comme pommiers sur 
pommiers, figuier sur figuier, vigne sur vigne. П y en a cependant aussi 


fol. 
v?. 


(que l'on greffe) sur (des arbres d’) un autre genre, comme laurier * sur * P rol. 


platane, térébinthe sur olivier, arbres de jardin sur forestiers et forestiers 


1. 1р., cap. xiv, texte grec et lalin. — 2, Gomparer ib., cap. xiv, texte grec et lalin. 
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1. V eor am. — 2. В 1035. — 3. P lados — 4. P 3 рМ. — 5. D iils. — 6. P Usos o. — 
7. P eMe gae. 


sur arbres de jardin'. Beaucoup se plantent au printemps, puis en automne 
et en hiver; peu et en peu d'endroits, aprés le lever de Sirius, comme à 
Cyrène età Lakoniké (?)?. | 

Autre division ?. Quelques fruits sont dans des gousses, comme ceux que 
l'on écosse à la main; quelques-uns sont dans une pellicule, comme le blé; 
quelques-uns sont dans de la chair, comme les dattes; quelques-uns sont 
dans une peau, comme le gland et la pomme; quelques-uns sont dans une 
peau épaisse, une pellicule et une coquille, comme la noix; quelques-uns 
ont beaucoup d'enveloppes, comme les fruits de l'olivier, dont la première 
enveloppe est la peau, la deuxiéme la chair, la troisiéme la coquille, la 
quatrième est à l'intérieur, la semence est la cinquième, au milieu de 
celles-ci. 

Des changements mutuels des plantes. La «xn, c’est-à-dire le penplier 
blanc, lorsqu'elle vieillit, devient latyapo; c'est-à-dire le peuplier noir. Le 
«wp Bop se transforme en hôoouov ; l'óxqov. en с:сбџиброу dans la mer Rouge; 
le blé et le lin en ivraie‘. La mepoéx, qui s'appelle en persan (?) ze bien 


1. Ib., сар. xvr. Notre texte est nolablement plus proche du latin; au lieu de < térébinthe », celui-ci a 
< botam » (== 23). — 2. Ib., cap. XVII fin. Au lieu de < à Cyrëne », le texte grec а «èv тӯ Poun », 


et le latin < in Coruma ». — 3. 1b., cap. XIV, texte grec et latin. La fin de notre texte n'existe pas 
dans le De Plantis. — 4. Ib., cap. хуп, texte grec el latin. 
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LPS, B sS, У KB (sic), forle >? — 2. B eos. — 3. B нәз. — 4. B utap M loas. — 
3. Р отоу. — 6. P eil. — 7, V «aco. — 8. Р h". — 9. B 9 looo. — 10. B WISS, 


qu'elle tue en Perse, eat mangeable en Égypte et en Syrie'. Les grenades 
acides, quand on arrose l'arbre avec des excréments de pore et de l'eau 
froide, deviennent douces?. Les amandiers amers, lorsqu'on enfonce prés 
de leur racine un coin gras de pin, la séve amére en sort et ils devien- 
nent doux’. Quand de la fleur mâle est dispersée à l'intérieur d'un pal- 
mier, cela accélére la maturité de son fruit et empêche qu'il ne tombe. Le 
mâle, chez tous les arbres, est trés feuillu, branchu, dur et peu juteux; 
ses frnits sont petits et pas mûrs. C'est le contraire chez (l'arbre) femelle. 
Souvent, quand il y а un grand vent, " il transporte la force du mâle sur 
(l'arbre) femelle. Le figuier silvestre, c'est-à-dire celui qui rampe, est utile 
aux figuiers (cultivés), et la fleur des grenadiers à l'olivier‘. 


1. Voir Löw, Aramaeische Pflanzennamen, Leipzig, 1881, p. 168; Curtius Sprengel : Dioscorides, I)e 
Materia medica, t. І, p. 165, et t. II, p. 424 : Ilspoéa — — — =. La nepo£a est un arbre de Égypte, 


dont les fruits poussent directement sur le tronc; la repouia ча arbre vénéneux, que les soldats de 
Cambyse auraient apporté de Perse en Egypte (voir Pape's Griechisch-Deutsches Handwörterbuch, 
t L p. ÉQ — 9. Cf. De Plantis, ib. ; Qazwini, re t. I, p. Ké d D3, | Э! 
И ri « sit tu veux que la gë acide soit nd óte la terre de la racine M son as 
puis humecte (?) ses racines avec des excréments de porc et arrose-les avec de l'urine d'homme. > — 
3. Mol = солу, c'est-à-dire < coin», юа = meüxn, c'est-à-dire < pin >, contrairement à la tra- 
duction donnée par Payne Smith, Thesaurus Syriacus. La transformation des fruits de l'amandier se 
trouve aussi chez Lagarde, Geoponicon, р. 117, ligne 19 et suiv.; mais, au lieu de 10699, on y lit Iti 
Pour ces deux noms, voir Löw, op. cit., pp. 56-58. — 4. Comparer le De Planlis, ib. 


* P fol. 


* P fol. 
re, 
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1. Gottheil ^а. 19. — 2. В ín margine : фео Des jais Lä aod; vide Payne Smith, Thesau- 
ras Syriacus, t. I, col. 206. | 


* B fol. 40 * De la vertu de chaque plante en particulier '. 
` Série "Алфа. 16е ооу, Sempervivum, froid, sec, empêche la bile jaune. 
L'a6póvovovy, Abrotonum, eS c'est-à-dire pre, chaud, sec, tue les vers. 


L'ayvoc, Vitex, c'est-à-dire am, chaude, sèche, détruitle désir sexuel. 
L'éypuosrs, Gramen, froide, sèche, guérit les ulcères humides. 
"Ay oua, n | Ut chaude, séche, est utile dans la maladie de la goütte. 
L'ayxgixóv, chaud, sec, chasse les humeurs épaisses. 
L'àádixvrov, Adiantum, c'est-à-dire ELTE tempére, cause l'écoulement et 
digère. 
L'aiyihw$, Aegilops, ressemble au blé, chaud, sec, chasse et digère. 
L'aïpa, Lolium, c'est-à-dire < schiloumà >x, chaude, sèche, dissipe les 
écrouelles et, quand on la boit, enivre. 
L'áxxX6on, Urtica, chaude, sèche, chasse le phlegme et éveille le désir 
sexuel. 
1. Des 3 mss. étudiés, celui de Berlin seul renferme la liste alphabétique des plantes médici- 
nales. Les divergences entre notre texte et celui de Gotthell sont mentionnées dans les uotes de 


la partie syriaque En ce qui concerne les noms grecs et lalins, voir les ouvrages de Curtius 
Sprengel et de Löw. Pour les propriétés curatives des plantes, Barhebraeus se rapproche tantót de 


Dioscoride, tantót de Qazwini, Cosmographie, t. I, рр. [6e1-T l, 
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1. Gotth. Là? — 2. Gotth. [h] Sa... — 3. Gent, bla ael. — 4. ber = es 


L'àxav0a sux, Spina alba, c'est-à-dire 23120, froide, séche, chasse le 
phlegme consistant” (?). 

L'àxav0x, Spina Aegyptia, c'est-à-dire „Ws; 31, froide, sèche, arrête 
l'écoulement du sang. 

L'àxopov, Acorum, c'est-à-dire = en chaud, sec, est utile dans les maladies 
froides. 

L'on, Aloe, c'est-à-dire yo, Chaude, sèche, nettoie les excédents de bile. 


L'àuápaxov, ish chaud, sec, endort?, cause l'écoulement et digère. 

L'zuui, Ammi, c’est-à-dire 5,3275, chaud, sec, ouvre, cause l'écoulement, 
digére et nettoie. 

L'äutehos охл, Vitis alba, c'est-à-dire 1,55 et JUS bo, chaude, sèche, 
nettoie et diminue. 

L'äurehos pava, Vitis nigra, c'est-à-dire ¿xz у5 5, est plus faible que la 
vigne blanche (?). 

Les àuóyòaàx, Amygdala, c'est-à-dire les amandes; les douces tempérent 
et nettoient la poitrine, et les amères (?)?. 


1. Qazwini, Cosmographie, t. I, p. [VT : WOR] ls Ku LP es « Aide contre les enflures 
phlegmatiques. » — 2. Qazwlni, ib., p. [VT : CENA) ERES « Produit le sommeil. » — 3. Qazwini, 


ib, p. По: ‚е 21, ya) , eis Maud | LP es As Län) L! у, « ... еп ce 


qui concerne son fruit, le doux... aide contre la toux et nettoie la poitrine...; quant à l'amer... » 
PATR., OR. — T. XXIV. — F. 3. 99 
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1, Gotth. xessoo. — 2, ueolLolosl? 


L'áponov, LLa, chaud, sec, ouvre, cause l'écoulement et aide contre le 
poison des (animaux) venimeux. 

L'avòpáxvn, Portulaca, froide, humide, aide contre les fièvres violentes'. 

L'áveóvn, Anemone, c'est-à-dire LU, chaude, sèche, dissipe et noircit 
les cheveux?. 

L'zvn0ov, Anethum, chaud, sec, cause l'écoulement et digère. 

[.'аудерс, Anthemis, c'est-à-dire pu chaude, séche, diminue, ouvre et 
dissipe. 

* B fol, 40 *"L'éwco, chaud, sec, dissipe, cause l'écoulement et resserre les 

entrailles. 

L'£mwc, Pirus; les (fruits) acides resserrent les entrailles et provoquent 
la colique. | | 

L'&ptorokoyix, Aristolochia, c'est-à-dire An, chaude, sèche; la ronde 
aide contre les poisons mortels; la longue est plus faible. 

L'äpreubos, qui est le Laurus, c'est-à-dire le Juniperus, c'est-à-dire le, chaud, 
sec, aide contre les poisons mortels. 


1. Qazwini, ib., р. Ib: J Lt Ce) o? ge E « ... aide contre les fièvres (?) 


chaudes. > — 2. Qazwlni, ib., К ГАА. 
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1. Gotth. 10.5а%ло, recte Lis lodw?, secundum Galenum syr. De Simplicibus, edidit A. Merx in 
Z.D.M.G., t. XXXIX, р. 253, n° 59. — 2. Haso? 


L'àovóoyhwocov, Plantago, c'est-à-dire Beta foetida (?)', froid, sec, retient 
l'apreté des humeurs... | 

L'zoov, Lufa (Arum), chaud, sec, ouvre et diminue. 

L'aprepaoía, Artemisia, chaude, séche, cause l'écoulement, digére et déve- 
loppe la sublimité. 

L'äcapoy, chaud, sec, résoud la constipation. 

L'&cxAnzi&c, Asclepias, chaude, sèche, atténue les dartres 2. 

L'écréhxfos, Aspalathos, c'est-à-dire US |», chaud, sec, empéche la 
menstruation. 

L'&oxnv0v, c'est-à- dire le схоћотѓудо:оу, chaud, sec, dissout la rate. 

Les dorapièes (orupidec), Uvae passae; chaudes, humides, elles reláchent 
les entrailles; leurs pépins resserrent. 

L'äcpédekos, Asphodelus, c'est-à-dire | „{;>, chaud, sec, cause l'écoulement. 

І'атрохто с, Atractylis (Cnicus silvester), c'est-à-dire cu 2 chaude, 
séche, chasse le phlegme. 

L'arpéqahs, Atriplex, c'est-à-dire (še, froide, humide, amollit les entrail- 
les; sa graine provoque le vomissement. 


1. Pour cette plante, voir la note dans le texte syriaque. — 2. Qazwini, Cosmographie, t. I, p. TSF: 


ENNEM 9 d y.. 6 3 « ... nettoie les dartres et les taches de rousseur. » 
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oho [X Lans wolo? 
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| ss 
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la Nase] Jasi (ӘМ ` 

ёо Pesos Je aud pausas Jiol qa Naso] baal (amor as 
whaiao LD. 

Дъёо yl зо) <ò “esas KIA 


1. Forte ма) — 9, (Sic). — 3. (Sic). — 4. Gotth. Һе 5480 deest. — 5. Gotth. leot Lars. 


L'àqáxn, Aphaca, ressemble au Panicum. 

L'áàdiv0ov, chaud. sec, résoud la constipation. 

Série B5 ca. La BXAvoc (uupediny), Glans unguentaria, c'est-à-dire ES A, 
chaude, séche, atténue et diminue. | 

Le Báňcapov, Balsamum, c'est-à-dire „jeb, chaud, sec, guérit les 
maladies phlegmatiques. | 

Le Baraiotiov, Balaustium, c'est-à-dire jue, froid, see, aide contre la 
douleur (?) des intestins. 

La f&vo;, Rubus, c'est-à-dire +, froide, empêche la bile jaune. 

Le f«:e&ywv, Ranunculus, c'est-à-dire e chaud, sec, détruit le 
catarrhe... et tue, quand il est dissous. 

Le Bitoy, Blitum, c'est-à-dire Atriplex. 

Le Boiëde, Bulbus. ср Je, éveille le désir. 

Le foóyAeocov, Toudra, c'est-à-dire Buglossum, chaud, humide, égaie et 
aide contre les douleurs mélancoliques. 

Le Boúoba)uov, Buphthalmum, comme F Anthemis. 
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OURS Jang aus уола, Kops/ uso) Је ollis 
| &iasaasoo oo [4)3a30 LS so! }уаёэ чоазооыз 
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lo see Ka Made Da Bn „у> welles а [Nasao ves, 
+ | sos 


& Lopa 722° QAR was ao Јао» +o Jia on ` "B fol. 
+)Къоззо — lese aus, алза» [зоо Jia Lolo SN 


1. Gotth. losal? — 2, Gotth. aes. 


Le p&0v, Sabina, c'est-à-dire Lol, chaud, sec, cause un trés fort écoule- 
ment. | 

Le Boôuos, Avena, c'est-à-dire oue tempére et dissipe. 

Le Been, Bryum, c'est-à-dire ast, tempére; sa fumée aide contre le 
mal caduc. | 

Le Boúov 0xXXccww, Muscus marinus, c'est-à-dire AA, froid, humide, 
retient (?)... | | 

Série (ënne, La угуту, Gentiana, chaude, sèche, aide contre les 
poisons mortels. j | 

Le yuyytóvov, coc (z jb) froid, sec, aide contre les tumeurs chaudes, 
la gale. | 

Le y4«óxw», Glaucium, froid, sec, aide contre les tumeurs chaudes. 

La yànxwv, Pulegium, ср 25,5, chaude, sèche, diminue et cause l'écou- 
lement de la sueur. ~ 

"La үрә, Glycyrrhiza, c'est-à-dire | „—‚ tempère, amollit la * B fol. 
poitrine. | : | а. 

La үхөхөсїёт, Paeonia, Racine sainte (?), chaude, sèche, aide contre le 
mal caduc*. | 


1. Qazwini, ib., p. [AV : e 153 — ph эр jet «к... Se boit pour les démangeaisons 
et la gale. » = 2. Qazwinl, ib., p. Ï l+ : e ro! eu? Qus PAPA « .., aide contre l'épilepsie. » 


GRÉGOIRE ABOULFARADJ DIT BARHEBRAEUS. [178] 
Ф|) was 22405 Jansau Jan do gas 

+ ADO maaan A алза, wa fonc “осоо го ане 

the.» we] a олло. КЕ [шо «ооз, Aa TÉ A00 


sx (185853 aíesioo co yo Jai toas] EE 


ФЈА Aiso andi залаа voce due] wancols 

alle Lo [эзе aus, e "aj, увахо aseo. Доо.) 
+]; Jo, wanoja, 

ора Aen «xo үр] aa Lal batter 

okoa el as, jo JANS «o5 

+409, Le was; AM 90/03 


m M ex» amb )Ке М; was. mso TÉ coa E vam 


cuaa2300 42,30 Ку зоо 
$ pannes ALS! бю «0 couso Je: ЈМ) Joa 
it Dech, [saul азо of.» Lo anmas "ig bag lado ? So 


1. (Sic), forte &Ss55a$ = «opBuXiov. — 2. Gotth. Sesoas. — 3. Gotth. озі». — 4. Сой. anal. 


— 5. Gotth. pasih. — 6. B oes», Gotth. cases. — 7. (Sic), forte Bebe, — 8. Gotth. афо. 


La yoyyuM;, Rapum, chaude, humide, multiplie la semence. 

Le торд оу, сёсе\., Seseli, chaud, sec, dissipe et diminue. 

Série Aire, Le дадо», Taeda, chaud, sec, resserre les entrailles. 

Le àxuacóvtov, Damasonium, chaud, humide, dissipe les tumeurs chaudes. 
Le $a)Uxo;, Daucus, chaud, humide, éveille le désir. 

La dixrauvos, m Ke, chaude, sèche, nettoie la poitrine et les 


poumons. 


Le dibaxos, Dipsacus (en syr. = gummi olivae). 

Le 3opóxviov, Оогуспіоп, c'est-à-dire „lit, atténue et fait avorter les fruits'. 
La $e0c, Quercus, froide, sèche, resserre les entrailles. 

La Änegcepie ressemble à | pui pw. 

Série "E (лоу. L’éGioxos, Hibiscus (= Althaea), c'est-à-dire ks, froide, 


humide, amollit modérément et dissipe. 


Les lé, Olivae; la chair en est froide; mûres, elles sont chaudes. 
отуру, Elaterium, chaud, sec, éveille tellement le vomissement 


qu'il étouffe. 


1. Qazwini, ib., p. [Ví : : La VI hi ы» | 5 wem ei Lala... cinq drachmes de cette 
(* J 2c) 


(plante) font tomber le fruit. » 
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nb сч^25%Әзоо «03 aad’ w J ps. АИ 
| lt sas 


М.) «exe собо aux, kp аә) Maso] J> 050 

ime ур aso 5 Le Maso] "Tan waddasio 
Јо La) Wë <° las 
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&(?) ёа [sos <> ахо A Janda wed (23022030 


1. B et Gotth. .&Oee. — 2. Gotth. Нк? — 3. Gotth. lisses. — 4. Gotth. «edepol sax» e. — 
5. А radice lak? 


"моу, Helenium, c'est-à-dire "S" chaud, sec, éveille le désir. 

L'EXXéGopos, Helleborus, | $ у, chaud, sec; le blanc provoque l'étouffe- 
ment, le noir chasse en bas, et les deux avec danger (?)'. 

L'Dupoc, Panicum, se nomme aussi шут. 

[72 ороу, Epithymon, chaud, sec, chasse la bile noire et le phlegme. 

L'£g£Gw0oc, Cicer, chaud, humide, cause l'écoulement, digère et éveille... 

L'épeixn, Erica, c'est-à-dire &,L, froide, sèche; son eau dissout la rate ?. 

L'épruXdos, Sisymbrium, c'est-à-dire < nageant sur la terre >, c'est-à- 
dire „5, chaud, sec, aide contre la douleur froide de téte?. 

L'éguod áx voc, Ee chaud, sec, aide contre la douleur des articu- 
lations. 

L'égóeucov, ei 255, chaud, humide, aide contre les tumeurs... 


1. Qazwini, ib, p. TAL : gs Juel à äh (pran 3 Ae LSM cs dol, aus 
„22902 $ Un ps АД e: .«. Si l'homme en boit (?) deux drachmes, eile produit de la díarrhée et 


des élouffements : ensuite il reçoit de la contraction des nerfs, tremble et meurt. » — 2. Qazwini, ib., 
р oj: GH Ja) „2 che e LoL „G b. « les tiges de tarfa macérées dans le vinai- 

gre sont excellentes pour la rate. » — 3. Qazwini, ib., p. ГАУ : Aë (ER MT a) JV. 

glai d & .. Se nomme...; ses feuilles calment les douleurs de tête. » 


334 GRÉGOIRE ABOULFARADJ DIT BARHEBRAEUS. [180] 
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«Гохо Мо] 
Даба aan aus je Lasso, coa3o3f1 Esa "CUu 


EpL CO än Xua ье Ie? )Мхоу) ums)l 

+ Uh aso To <° 5laso anas ыз, JAN Д) wa), 

* B fol. 41 mE $3030 add o Lax oas pasl | 
. WS eg У „а.о Fans алза, Бър. Jiossy (asso! 


1. (Sic), forte &As05Lo$e. — 2. Forte об»? — 3; bh = wans? — 4, b = озо? — 5, B .axæmolonloi 
— 6. Gotth. deest. = 7. Gotth. Lan, — 8. Gotth. deest. — 9. waaSse ? 


L'ipufüpóóavov, Rubia, chaud, sec, cause l'écoulement et fait descendre les 
fruits et la délivre. 
І/єотатбрю», Eupatorium, « racine de la maison d'Abgar », c'est-à-dire 
2151, chaud, sec; son sue aide contre les fièvres chroniques. 
L'edpóp6iov, Euphorbium; c'est un suc, chaud, sec; il brûle. 
Série Zita. La Çeta, Zea, sorte de panicum. 
La CvyyiGeors, Jem chaude, sèche, dissipe, diminue et accroît la mémoire. 
L'àó$ocuow, Mentha, c'est-à-dire « пап а >, e, chaud, sec, renforce 
l'estomac. | 
Série O7«. Le Oépuoç, Lupinus, chaud, sec, chasse lés vers. 
La abia, suc de la Ruta Montana, chaude, sèche, brûle et chasse. 
Le 94&cz:, Thlaspi, chaud, sec, aide contre les poisons mortels?. 
* B fol. 41 * La 0o(àzË, Lactuca, froide, humide, endort. 
b. Le use, Thymus, le, chaud, sec, dissipe (?) et diminue. 


1. Qazwini, ib., p. Г*,: 3520) 63% eg» « ... renforce l'estomac. » — 2. Qazwini, ib. 
p. [VÀ : eoe! JE o^ gi + S 4 ... aide contre la morsure des reptiles venimeux. » 
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v*Le Дэ ac Lo Oe 115,8j Jol ‚асл rc ATL 
ђе, }мзоо oat. озо 
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4155) 2.00300 
* 0.809.300 as Suns judo LoS aM doo) 
elës, Ало aus олла оъ uot [AS SS моо 5 
ei? беху ilas opa Mo аә LI Мал] JR, Jd 
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Јал. Léa, ilex God уо ДМ mais Ë 0109044 


1. B 19361. — 2. B Haas. — 3. В (sic). — 4. Gotth. «a»ba9a9o[. — 5. B (sic), forte tuok |5. 
— 6. Gotih. йау. 


Série *O рахрбу. Les ox, Sorba, |, froids, secs, resserrent les entrailles'. 

L'òpiyavos, Origanum. | j 

L'ëpo6oç, Ervum, c'est-à-dire г. $ chaud, sec, aide contre la difficulté 
d'uriner. 

Lëns, Oryza, c'est-à-direj,, chaude, sèche, resserre et fait voir de 
beaux rêves. 

[/бтотёухЁ, Opopanax, c'est-à-dire psl, chaud, sec, aide pour les 
dents cariées. 

Série Таб. La <éoutv0oç, Terebinthus, chaude, sèche, cause l'écoulement 
et multiplie la semence. 

Le 7tü*3ov, Beta, chaud, sec, diminue et dissipe. 

La rs, Foenum Graecum, c'est-à-dire als, chaude, sèche, fait descendre 
les fruits. 

La rpayaxxv0x, Tragacantha, c'est-à-dire .!,:5, est utile pour le fruit (2). 

Le тріболос, Tribulus, c'est-à-dire Ka, froid, sec, amollit, digére et 
cause l'écoulement de la taie (?). 


Le троууоу (ctpuxvov), Strychnus, froid, humide, aide contre les tumeurs 
chaudes. 


1. Qazwini, ib, p. Fe: Ma I Urs ... AË e … arrête la diarrhée. > 
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audi pio Pes; Mis Maol ejsas asa ‘Higa Pool YE МУЛО 
+Lolasc кәз Jliasol Јаосауо {аас «J^ [AM 
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J&S Азоо rie «Maso A jaune алоо 
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olaa pa'l aux kän уза Rasa bel 

1. Gotth. 15%. — 2. B et Gotih. 99112. — 3. Gotth. Bang, B bang? forte lax? 


Série "Y vAév. Les ббух, Tuberes, c'est-à-dire ïS, c'est-à-dire < filles du 
tonnerre », froides, humides, causent la colique, la difficulté d'uriner, 
l'hémiplégie et l'apoplexie '. | 

L'óocxóxyo;, Hyoscyamus, c'est-à-dire ei froid, sec, cause le vomisse- 
ment et un sommeil mortel. 

L'oxépixov, chaud, sec, diminue, chasse et fait descendre les fruits. 

L'ücowros, Hyssopus, chaude, humide, aide dans l'asthme. 

Série Xi. La ya36xvn, Galbanum, c’est-à-dire 53, c'est-à-dire >) D chaude, 
sèche, aide contre la sciatique et la goutte. 

La yauaidou, Chamaedrys, chaude, sèche, ouvre, diminue et cause 
l'écoulement. 

La yauxiriru, Chamaepitys, chaude, sèche, cicatrise les blessures. 

Le ysXiovtov, "no chaud, sec, atténue et nettoie. 

Série Eï. Le Zeien, Gladiolus, 6y s=. 

Série Adua. La Aebueie, 51520, chaude, sèche, chasse le phlegme?. 

Le Assen, Rumex, LL, froid, sec, resserre les entrailles. 


1. Qazwini, ib., p. 191: JUN „2, FA or LT GE, Ja Uz (2) Lies UST! 
.. avec elle, sont à craindre (?) l'hémiplégie, l'apoplexie;... cause la colique et la difficulté д'пгіпег. > 


— 2. Qazwini, ib., p. TA : LA Sql ‚ (Sic) ij dals « ... chasse le phlegme. » 
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(2) "Mada Nose aus go vasi) JN s. SS dese Jos. 
ejiis Slo со ilex Joss S> Kris озы Del `o ors. 
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1. B et Gotth. xlësäebdez, — 2. B?, Gotth. Woas? — 3. Gotth. "q. — 4. Gotth. sei, 


— 5. B et Gotth. leat». — 6. B la» qo "ee Lope Idr ]9:5 D.5o| Bad oe in margine 
чыз» Wéis w Aol (sic) I,» oe — 7. B?, Gott, ... «29, forte wë? 


Le Asovroméca ov, Leontopetalon, Sn, chaud, sec, fait descendre les 
vers(?). 

Le Xexí3v, Lepidium, c'est-à-dire c y, humidifie les dartres et aide 
contre la douleur des articulations. 

Le X6xvocdó;, Tus, c'est-à-dire ,X$, chaud, вес, éveille de beaux souve- 
nirs et arrête le sang", | 

Le №убстерџоу, Semen lini, resserre les entrailles, quand il est préparé (?). 

Le Xóxtov, Lycium, Uem, Qu dissipe et fortifie. 

Le orée, Lotus, c'est-à-dire? De c'est-à-dire | à», chaud, sec.. 

Série Mü. La ролум, Malva, c'est-à-dire La 4. 

Le. раудрхубрас, Mandragora, z, a sept sortes; froid, sec, cause un 
prolond sommeil? et n'est pas sans danger (?). 

Le wapa0pov, Foeniculum, ETUR chaud, sec, résoud la constipation‘. 

La pactíxn, Mastix, Sha, chaude, sèche, dissipe et amollit. 

Le BES ju. c'est-à-dire le yauathéwv, chaud, sec, âcre, aide contre l'hy- 
dropisie*. 

1. Qazwini, ib., p. [1° : SE) Es 3. Ju « ... renforce la mémoire et arréte 


le saignement de nez. » — 2. Voir ie texte us et la note : « at c'est-à-dire feuilles de l'olivier 
d'Inde, aide contre la peur(?) » Cf. aussi Payne Smith, Thesaurus Syriacus, t. I, col. 1476. — 


3. Qazwini, ib., p. VS V: HE E lj. .. Ses graines font dormir. » = 4. Qazwini, ib., 
p. PAE : ... 331 AÈ 7 "£3 … résoud la constipation. > = 5. Qazwini, ib., p. VSA: 


FRONS ба gs 02399 « ... aide contre l’hydropisie. » 
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LAS quais [ohio JS. will еә Lael € JJ os so 


1. (Sic), forte Aa. ese. 


Le реду, Nigella, c'est-à-dire 25, chaud, sec, diminue et cause 
l'écoulement; le mauvais reptile fuit devant son odeur!. 
* B fol. 42 * Le peXoo;, Melilotus, amollit, dissipe et fortifie. 
ü Le peXtocógU)0w, Melissa, c'est-à-dire Lei, chaud, sec; ses feuilles 


chassent?; son suc.. 
Le шото», Mespilus, c'est-à-dire , з ус), froid, sec, resserre les entrailles. 
La uxxew ўшерос. Papaver, c'est-à-dire | +, froide, humide, endort? et 


arréte le sang. 

La рма, Malus; la douce fortifie le cœur“. 

La uniia &ouevuxx, Prunus Armeniaca, c'est-à dire бе, froide, humide ; 
la sèche aide contre les fortes fiévres °. 

La ux repoxx, Amygdalus Persica, c'est-à-dire CR froide, humide. 

La рала under, Citrus medica cedra, c'est-à-dire c différentes vertus 
se trouvent en elle. 


1. Qazwini, ib., p. TAS ; alas Uu" — t Kéi J € .. les reptiles venimeux fuient 
devant sa fumée. » — 2. Qazwini, ib., p. [10 : . MI A Jel.. P» к... purge (par) une 
diarrhée abondante. » — 3. Qazwini, ib., p. FAT : ME ә) à .. LR A... canse l'envie 
de dormir. > = 4. Qazwini, ib., p. VO. : ... 91 с us. ev €... renforce le cœur. » = 5. Qaz- 
wini, ib., p. 11V; ЈР - шз! бл um ee UI « ... aide contre les fièvres aiguës. » 
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saxo Jg tina, Dë ën озо ахло 
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EN | оы....зоо | Lena al ajo scs c до Lol TUNI. 
ehao 

Ф)зузоо as nas aaa “ор, asot Lias ada 

ANS Wende м til ЈА ъа «ооо Моо, оза FE 

+ C aso Bad Dë ën Jis as 

SAS Jade OA LJ WOO LAO) 

Фалло. fasi mo laso uli рро фәслә fixo, Las Jomsooj 
ҷо Бело aux an Wel D ? auna Lo ‚тыз бол r^ 
| | + "L 

SR 230 азаа duco Jaran Geen узо «22930 Lo 


1. (Sic), etiam wanegaso. — 2. 95h74? — 3-3. Gotth. deest. 


Le uïov, Meum, chaud, sec, cause l'écoulement et diminue. 

La uopéx, Morus, chaude, humide, charge l'estomac. 

Les uôxnres, Fungi, froids, humides; il en est une espèce qui tue. 

La pupixn, Tamarix, c'est-à-dire Jack, ` | 

La uvocívn, Myrtus, froide, humide, sèche (?); son fruit resserre les 
entrailles et son... embellit la chevelure '. 

Le рео, Moly, c'est-à-dire J,a, chaud, sec, diminue et cause l'écoule- ` 
ment?. | 

Série Nü. Le vxpódorayvc, Nardostachyon, c'est-à-dire qab)! Je. 

Le väzu, Napy, chaud, sec, diminue. 

Le vépxiocoç, | ren, chaud, dissipe. 

La voupaix, Nymphaea, „s, froide, humide, est utile dans la douleur 
chaude de téte. 

Série Ziyux. Le oxyzanvov, LS, chaud, sec, aide contre l'hémiplégie. 


Le stubuyov, Maiorana, chaud, sec, dissipe et diminue. 


1. Qazwini, ib., D. MeV : $e de alts a p Joe) LS .. r YI It "m « ... les 


feuilles du myrte... fortifient la racine des cheveux, les rendent longs et les noircissent. » — 2. Qaz- 
wini, ib., p. IVA : ... yy EVA jb Јо у « ... Ses graines causent le flux menstruel. » 
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2 Ë 2209300 <Хаљ And алло, моа ence 3 N ouo 

* 0230 ali алза, fanda (aol 

.*Jjoaseo jiao randi уо ЈЈо Мо wanno 

Ф ЈАаојо faas nnas y esl bel CO 

xa. 2 sai uso] Jissamsc oa |55 Lio ajasa 
Фо 550 aus. 

teda aaa Jane Sp Aa `% „> Noor] H Na 

sasaa Mad auno Da än ро ajo Jiaso [азад 

«ао “Мо ал. Dan резо job Je! Le] «esae 

*JA eso] зоо [Sao 2430 nas олла, мооуаоо-Ашо[ «oo 

* B fol. 42 M onca (P) оу J aux Aadan «ouis asat Lä alodo I 

(2) dos (?) <° laso Jauo oce лы baiado was) ;a À co 

Al Lens 


1. B et Gotth. |5. — 2. B haal. — 3. Gotth. «axoxas. — 4. Gotth. «ife. — 5. Gotth. woasjag a. 


Le cékvov, Apium, chaud, sec, résoud la constipation. 

La eine, Seris, c'est-à-dire Футббх. Lu», froide, humide, résoud la 
constipation. 

Le ссем, Seseli, chaud, sec, diminue et dissipe. 

Le cńcapov, Sesamum, chaud, humide, est oléagineux. 

Le сіхос, Cucumis, froid, humide, cause l'écoulement et empêche. 

Le сію», Silphium, Quel, chaud, sec, digére la nourriture. 

Le ciópóptow, « nageant sur la terre >, c'est-à-dire Sisymbrium, c'est-à- 
dire „55, chaud, sec, chasse les vents. | 

La сх, Scilla, na La, Jes, chaude, sèche, diminue. 

La cuópva, Myrrha, c'est-à-dire y>, chaude, sèche, ouvre et dissipe. 

La сто aypix, Staphis agria, c рэ, chaude, sèche, tue les poux. 

La cvotyds, (27255,21, chaude, sèche, chasse le phlegme et la bile noire. 

+ B fol. 42 * Le єттроббшу, Struthium, c'est-à-dire S chaud, sec; le boire n'est 

pas sans danger (?). 

La otópat, Styrax, c'est-à-dire ix», échauffe et aide contre... 

La eu, Ficus. 
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ín mad aus, созо, al «eso 

+ 0) wa, 50 Rae алза чх; Lea zs | wana ban ré 
*JAa3oo.co Le зало c о vers [axe а. 

«Pen H La de ass kaft Vous ао Lie =. sa. 


Aen Lo il 30 азо Be "i JA aseo „Аллоо rana rno 


Marc. X о. p [3:35 Lao «ea eos] мюазо}[о 
e^ uxo "ze 
|> “әз p oas уо LÀ. ba Lio cadra Јуә моазоД[о 
& (7) Sw o 
e! Li, esas soo bäi? Leg ux xo vjet faso ee, za 
| *4202300 «< Малоо VO rnas Dänn рээ 425 wa.laslo 
1. Golth. «eno». — 2-9. Gotth. deest. — 3. B et Gotth. чы — 4-4. Gotth. deest. 


Le суоїуос̧, y òl, chaud, sec, résoud la constipation '. 
Série lära. L'i&og, Viscum, (9:2, chaud, sec, dissout la rate. 
Lov, Viola, i», froid, humide, chasse la bile jaune. 


L'iséne, Isatis, c'est-à-dire |J, froide, sèche, arrête l'écoulement du sang. 
L'itéa, Salix, D froide, sèche, convient aux ulcéres?. 
. Série Катта. La xxhauivôr, Calamintha, „+, aide contre l'asthme. 

Le xé)wgoç dpwuarixóç, Calamus aromaticus, 3,5} ms, chaud, sec, 
cause l'écoulement et atténue. 

Le xé&Axgo; фрхүріттс, Arundo phragmites, trés froid; quand sa fleur 
tombe dans l'oreille, il cause la surdité*. 

La xáwa6iç, Cannabis, eee chaude, séche, (détruit la semence?) 
et assombrit le regard *. 

La хаттор, Capparis, „$S, chaude, sèche, atténue, diminue et dissipe. 


1. Qazwini, ib., р. TVI: ... jas So! 3%: E « ... cause l'écoulement de l'urine et la 
menstruation. > — 2. Qazwini, ib., p. D: : yÊ Y NT о LJ) LS de =з мә 


Jl к... dissipe les blessnres fraiches, les raffermit sans (les) ouvrir. » — 3. Pour cette plante 


et pour M précédente, voir Qazwini, ib., p. ГЇЇ: x Les propriétés correspondant à celles 
mentionnées dans notre texte y sont ainsi formulées : 23 La Zu: ; lech, OU ll! J% 
| ea. УУ! « ... cause le flux des menstrues et de l'urine... quand sa fleur tombe dans 


uu elle cause la surdité. > — 4. Qazwini, ib., p. FT : pa) dk 3 + pe Bu P 


. assombrit le regard. » 
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24300 Јузоо Mas aus, азо, Ë\2494u0 ао уух азо io 
sJEs Phone [sade 


1. Gotth. «@0:8;9. — 2, Gotth. bes. — 3. B (sic), recie «00330940 ? — 4. ang ?, vide Ie. — 5. Gotth. 
ba jas ? 


La xapqoupá (camphora), AR: c'est une sève; froide, sèche, rafraichit et 
resserre. 

Le хардошоу, Lepidium. 

Le ххрд&ророу, Cardamomum, < Кагуаја dabräïtä >x, chaud, sec, aide 
contre les douleurs froides du cerveau. 

Les xápua (6xc«x&), Nuces juglandis, chauds, secs; avec les figues et la 
rue, aident contre les poisons. 

Le xápoç, Carum, chaud, sec, diminue et cause l'écoulement. 

Le xapmioiov, Carpesium (qarpästä), SLS, chaud, sec, ouvre et diminue. 

Le xéyxpos, Milium, c'est-à-dire | st, froid, see, engendre le mauvais 
sang. 

La хєбро;, Cedrus, qui se nomme e scharvainà », у>, chaude, humide, 
les ulcères (?) '. 

La xedpéx, Cedria, En chaude, séche, tue les poux? et rend le 
regard (?) perçant. 

Le xevzaópwv, Centaurium, c’est-à-dire ELLE chaud, sec, ouvre, cause 
l'écoulement, chasse le phlegme et expulse les fruits (?). 


1. Qazwini, ib., p. ТОЛА: ы) ils! e 5-20 „буе <.... Ses graines font adhérer les 
blessures. » — 2. Voir Qazwini : Zu Ue ch) EE US epa « ... on enfume avec 


. sa sciure pour chasser les moustiques et les punaises. > 
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eJKasoaco Jliso Jonso aus, jujo ote io чооло)$оьо 
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1. В (sic), recte мөс}? — 2. Gotth. l. — 3. В (sic), recte Neo, Nao, ILL, 1110, хела? — 
4. Gotth. usata Шулам. — 5. В (sic), recte «e uodsap? ` ` 


Le xépacoç, 1.215, froid, sec, empêche la bile jaune. 

Les xepátia, Siliquae, Us 5,8, chauds, secs, resserrent les entrailles. 

La mie, Gallae, froide, sèche, aide contre la diarrhée persistante. 

Le xixews хортбс̧, Semen ricini communis, py Ža, Chaud, sec, chasse 
le phlegme. 

Le xwvápopov,. Cinnamomum, c'est-à-dire b, chaud, sec, cause 
l'écoulement, diminue et attónue. 

Le хісбос ou xícüxpo;, plante de l'òmoxiotíç, c'est-à-dire i i= froid, 
sec, renforce les membres. | 

Le xvixos, Carthamus, c'est-à-dire „Ьу. 

La xoxxuunréx, Prunus, c'est-à-dire pee; froide, humide, chasse la bile 
jaune. | | 

La xóa, Gluten, c'est-à-dire ыг chaude, humide, amollit et est 
oléagineuse (?). | 

La xoAoxóv0r, Cucurbita, froide, humide, est utile pour les irascibles (2). 

La хоћохоу:с, Colocynthis, ЈУ, chaude, sèche, chasse fortement le 
phlegme. B | 


Le zdu, Gummi, c'est-à-dire. se, chaud, sec, resserre les entrailles. 


1. L'équivaient arabe provient dn changement de ILL en ILL. | 
PATR. OR. — T. XXIV. — F. 3. 93 
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1. B 18.488, Gotth, 160.08, forte 5208, vide etiam Payne Smith, Thesaurus Syriacus, t. II, 


col. 3563, sub Akten, — 2, B (sic). — 3. B (sic) — +. B?, Gotth. ILLse, forte Шо. — 5. Gotth. 
чюаоо;5|Эео. — 6. Gotth. jaa». 


Le хоріхуоу, Coriandrum, a diverses vertus, aide contre les tumeurs 
chaudes et dissipe les écrouelles. | | 
Le xóccvo;, Costus, chaud, sec, aide contre le tremblement des membres. 
3 fol. 43 * La xoáp6», Brassica, chaude, sèche, amollit et empêche l'ivresse. 
t La sed, Hordeum, froide, sèche; sa nutritivité est moindre que celle 
du blé. | 
Le xpivov, Lilium domesticum, c'est-à-dire =z, chaud, diminue et dissipe, 
Le xpéxos xœwpüxiog, Crocus, alen, chaud, sec, renforce et égaie', 
éveille et empêche le goût pour la nourriture. 
Le xpoupuov, Серае, chaud, sec, éveille la sensualité et gåte la raison. 
Le xúzuoç, Fabae, sec, nettoie la poitrine et les poumons. 
Le xóywov, Cyminum, chaud, sec, chasse les vents. 
La хот3р:ссос, Cupressus, s+, chaude, sèche, aide pour la difficulté d'uriner. 
Le xémapov, Cyperum, 2x, chaud, sec, augmente la mémoire. | 
La xómpo;, Cypros, Lë, chaude, aide contre la brûlure par le feu. 


1. Qazwini, ib, р ТАО: SGA Ale ДА Ae JS O ee ADI (ot. uie; 


« „.. renforce le cœur... qni en mange est dominé par 1e rire. » 
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1. Gotth. еке. — 2. Gotth. ba, — 3. Gotth. 13999. 


Série Пт. Le gien, Piper, chaud, sec, cause l'écoulement, digère et nettoie. 

Le réruv, Pepones, c'est-à-dire « pattiché >, froid, humide, cause l'écoule- 
ment et nettoie. 

Le me7poc£)wvov, Petroselinum, chaud, sec. 

Le míyavov, Peganon, c'est-à-dire „liu, chaud, sec, aide contre les poisons 
mortels! et empêche le désir sexuel. 

Les motáxtx, Pistacia, chauds, secs, éveillent le désir. 

La rhéravos, Platanus, froide, sèche; ses feuilles font périr les sangsues?. 

Le mo)óyovov, Polygonum, < chütray rà yá > froid, sec, arrête l'écoulement 
du sang. | 

Le zéi, 53x2, chaud, sec, ouvre et diminue. 

Le schugéëteg, Polypodium, gu chaud, sec, chasse la bile noire et le 
phlegme. | 

Le xpxotov, Marrubium, chaud, sec, ouvre et dissipe. 

La xtehéa, Ulmus, c'est-à-dire < апа debáqé (0npix хоуотог:8ў) », réunit 

, les os cassés’. | 


1. Qazwini, ib., p. (A6 : LIS prem) AER 21А « ... s'oppose à tous les poisons. » — 
^ e ge ñ - a ra A il: a | ` e 
2. Qazwini, ib., p. ү: Je Q^ ss gc ... — 2 « … ses feuilles font mourir les 


chauves-souris. » — 3.. Qazwini, ib., p. ГОГ: Rate JR м! à Js TOM DEE 


"mi « ... ses feuilles font prendre fln anx fractures des os. » 
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1. Golth. 59. — 2. Gotth. deest. — 3. B (sic), forte w.a. #50. 


La ттщ, Filix, , 1 LS, c'est-à-dire urs. |=, chaude, sèche, chasse les vers. 
Le то®воу, Porrum, c'est-à-dire 5, chaud, sec, aide pour l'asthme. 
Le vópsüoov, Pyrethrum, chaud, sec, fait sortir la sueur. 
Ге тоос, Triticum, chaud, humide, amollit les ulcères '. 
Série `Рё. La ф®шзос, Rhamnus, c'est-à-dire zu froide. 
Le piov, PUT chaud, sec, amollit le foie. 
La fnrivn, toute résine. 
Les 669a, Rosa, froids, secs, fortifient les membres. 
La póu, Mala Punica; les douces tempérent, les acides sont froides. 
Le poç, c'est-à-dire Rhus, c'est-à-dire < sümmágé », froid, sec, resserre 
les entrailles et cause l'envie de manger. 

Série Фї. Le qaxóç, Lentes, est sec et engendre la bile noire. 
Le фххб (ó êmi täy теиќтоу), Lenticula stagnina, eb. 

*Bío.43  * Le фоб, chaud, sec, ouvre et cause l'écoulement. 

b. Le том, c'est-à-dire Palma, |i, froid, sec. 


1. Qazwini, ib., p. [A* : NT Lalo] Ai Js …dbie < ... Inbrifie les ulcères et les 


fait mürir. » 
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1. Gotth. lege. — 2. Gotth. asda. — 3. P «ors. — 4. B Hss5ls. — 5. P eil. — 6. P 
Hess. — 7. P «e faas. — 8, P deest. 


Le qUXAov (ux) any), Malabathrum, c'est-à-dire e chaud, sec, aide 
pour les maladies froides. 

Série Wi. Le pórov, Psyllium ; quand on le casse, il tue; autrement, 
il rafraichit. 

Série “О péya. L'éxuovy, Ocimum, c'est-à-dire œ 534, chaud, sec, fortifie 
le cœur, cause l'écoulement, dissipe et arrête le sang qui coule du nez. 

Ce sont les merveilles du troisième jour ?. 


` QUATRIÈME PARTIE du troisième chapitre de la deuxième base. De « ce qui * P fol. 41 
fut créé le quatrième jour. 
Elle renferme une introduction et trois sections. D'abord 


INTRODUCTION. e 

Eu ce jour furent créés les luminaires dans le firmament céleste, c'est-à- 
direles étoiles: un grand luminaire, c'est-à-dire le soleil, afin qu'il régne sur 
le jour, et un petit luminaire, c'est-à-dire la lune, afin qu'il régne sur la 


nuit. Ils devinrent des signes et par eux fut réglé le temps, c'est-à-dire les 


1. Qazwini, ib., p. [VT : ell. pasal LP e e NF it wi Las .. TIJ 34 d ... SON Suc 


aide dans le saignement de nez... aide contre la difficulté d'uriner. > — 2. A partir de cette phrase, 
le texte est de nouveau établi d'aprés les trois mss. 
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1. P deest. — 2. V мюазмаз. — 3. PV laws. — k. PV 022903. — 5. B le4,50. — 6. PV deest. 
— 7. BV i». — 8. Р омех. — 9, РВ eL à eso. — 10. P oi | prelo. 


jours, les mois et les années! П a été discuté comment Dieu — gloire soit à 
sa bonté! — s'il nomma grands les deux (luminaires), nomma par contre la 
lune petite. La réponse est que les deux sont grands en comparaison des autres 
étoiles. Cependant ce n'est point en cette comparaison que la lune est (ensuite) 
dite petite, mais en comparaison avec le soleil?. Il a été aussi discuté comment, 
si déjà auparavant la lumiére était créée, il est dit maintenant du soleil qu'il 
fut créé pour éclairer’. Saint Basile répond et dit qu'alors fut créée la qualité 
de la lumiére, mais maintenant son corps, c'est-à-dire son véhicule*. Saint 
Grégoire le Théologien le confirme aussi, en disant : Il n'est pas, sauf elle, de 
forme qui ait précédé la matiére*. Et saint Grégoire de Nysse dit que la 
substance lumineuse qui était dans chaque semence s’efforça vers sa con- 
génére et s'y assembla toute; c'est-à-dire, lorsque fut créé le soleil, c'est en 
lui que s'assembla la lumiére*. Un autre dit que, lorsque la lumière éparse 


1. Gen., I, 14-18. — 2. Texte identique chez Moïse bar Képha, Hezaemeron, fol. 83r. — 3. P.G., 
t. XXIX, col. 120. Moïse bar Képha, ib., fol. 86v. — 4. P.G., t. XXIX, col. 121. Moïse bar Képha, ib., 
fol. 86v : Smad Lanz [ооуу . ell] bas Lor ораза et Jae tell] inay ous о сл bag erg 
„Asho pe ee « Alors fut introduite la nature de la lumière; maintenant fut constitué son corps 
céleste afin qu'il portât la lumière, née auparavant. » =Â 5. Moïse bar Képha, Hezaemeron, fol. 87 v : 
. рол Ш. Пов eps bal (sic) xS he osmano Lann ën Gel (sic) weadoll „у «ase uei. Au 
lieu de >> ii convient de Ure NS. « Grégoire le Théologien parle ainsi du soleil et de sa lumière : 
I! n'est pas de forme qni ait précédé la matière, hors celle-là. > = 6. Moïse bar Képha, ib., fol. 86v : 

ai Lax "Loo Fj) “эу we buis Lao! x 9 Hs tal aol .jaen massages, \9[ 
Фазо ebat eine "Bei [| « Grégoire de Nysse parle ains! : Quand la substance lumineuse, 
qui était dans chaque semence, s'efforca vers sa congénére et s'y assembla toute. > 
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s'unifia en une sphére sur l'ordre du Créateur, le soleil en naquit'. Si le feu 
existait auparavant et était créé — ce qui est vraiment proche de ce qui 

est supposé — et s'il n'est pas loin de la vérité que nous considérons * la * Р fol. 4 
premiëre lumiére comme qualité du feu, pourquoi sommes-nous forcés d'entrer | 
dans ces dédales de mots ? Donc, en ces trois premiers jours, c'est par la lumière 

du feu que furent différenciés les jours et les nuits et, comme il a déjà été 

dit auparavant, ces jours qui suivirent furent différenciés par la lumière du 
soleil, laquelle éclaire plus que l'autre. Au sujet de la nature du soleil, saint 
Basile dit, dans son sermon contre Sabellius et Arius, qu'il n'est pas un des 
quatre éléments; car ceux-ei se meuvent directement, tandis que lui (se meut) 
circulairement; mais i| n'en est pas composé, car tout ce qui est composé 
succombe à la fatigue, alors que lui non; mais il ne s'arrête pas non plus", 
Donc, s'il en est ainsi, pourquoi reproche-t-on à Aristote d'avoir nommé le 
soleil et tous les corps célestes qui se meuvent en cercle einquiéme élément? ? 


1. Moïse bar Képha, ib., fol. 86r : 15 ену . $301 [501 15209) 00093 los Gel dn girl Jax bil 
Музоо 10.61 Ti San] |p â алоб loco eo «D'autres disent que, quand Dieu ordonna que fussent 
les luminaires, Il proféra ceci : Que la lumière éparse se, rassemble en une sphère close et compacte. > 
— 2. Moïse bar Képha, ib., 87r : .æailo usadas Vanad, el оо . чоаћало јә ej: kann een 
po me |51 . Ha 5050 Lon kasol abel Visa His slan x» fhasas абе : uoi] omis 
„euda F] зо 129730 el . |5251 Se со ме об» « Discours de saint Mar Basile contre Sabellius (?) 
et Arius, qui en était la tête : Le judaïsme dispute avec le paganisme snr ce qu'est proprement la 
substance du soleil perceptible par les sens, s'il est un des quatre (éléments) ou s'il est composé de 
(tous) quatre. > — 3. Aristote, Meteorologica, lib. I, cap. їп; De Caelo, lib. I, cap. ur. 
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De la lune, Mar Éphrem et Mar Jacques de Saroug ont pensé trés justement 
qu'elle a été créée dans son plein; on le sait par cela qu'elle a été nommée 
lumière et par cela qu'elle éclaire'. | 


PREMIÈRE SECTION. Des corps célestes et du nombre des sphères. 
Nous trouvons deux mouvements chez chaque étoile? : l'un rapide et 
commun, de l'est à l'ouest, l'autre lent et propre, de l'ouest à l'est. Nous 


1 Moïse bar Képha, Hexaemeron, fol. 84v. : -qpe Lee: eil alies Dax шоо 0239 0730 
njal] lima Моо .105оось оъ ;5 umodl ,2 « Mar Éphrem et Mar Jacques de Saroug disent que 
Ja lune а été créée comme dans son quinziéme jour et en (son) plein de iumiére. » Touchant l'opi- 
nion d'Éphrem et de Jacques, voir plus haut, p. [149]. — 2. Pour ces deux premiers mouvements, voir 
Piolémée, Mafongzeuä Zóvcatu, lib. I, сар. vin. En ce qni concerne le nombre des sphères et leurs 
mouvements, notre texte concorde avec celui de Qazwini, Cosmographie, t. I, pp. [let IV (éditlon 
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se | SLIK « Les sphères célestes sont des globes qni s'entourent l'un l'autre, si bien que 


de leur totallté résulte un seul globe, qui se nomme univers. Il est divisé en neuf globes par une 
première répartition... Puis, de certitude, il est parmi les sphères célestes telle qui se meut de l'est à 
l'ouest, comme la plus grande; telle qui se meut de l'ouest à l'est, comme la sphère des étoiles fixes 
el les sphères des piauétes... A quelques-unes оп ne connait qu’une seule étoile, par exemple aux 
sphéres des planétes; pour une, Dieu seul connait le nombre de ses étoiles, par exemple ponr !a 
` sphère des étoiles fixes; une d'entre elles n'a absolument pas d'étoiles, par exemple la plus grande 
sphére. » Pour la sphére supérieure, non étoilée, voir Qazwini, ib., p. ФГ: SS {yi „+515 À où il 
est dit que cette sphère meut toutes les autres, avec leurs étoiles. et accomplit ce mouvement de l’est 
à l'ouest en 24 heures. Voir aussi P. O., t. XXII. p. 563. Ce sujet est encore traité par Barhebraeus 
dans L'Ascension de l'esprit, édilion Nau, traduction, pp. 10-12. De méme qu'Aristote (De Caelo, 
lib. I, cap. 11), Moïse bar Képha, dans son Hexaemeron, fol. 117r, n’attribue qu'aux 7 planètes le 
mouvement de l'ouest à l'est. 
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savons done que chacun de ces mouvements se fait par sa propre sphére. 
Qu'il est nécessaire que la sphére, qui meut rapidement de l'est à l'ouest 
toutes (les sphéres), soit supérieure, on le sait par cela que ce qui enveloppe 
conduit ce qui est enveloppé par lui, plus souvent que le contraire. Ensuite, 
nous voyons que toutes les étoiles fixes se meuvent d'une maniére immua- 
ble de l'ouest * à l'est, sans qu'elles s'éloignent mutuellement. Ainsi nous * P fc 
savons qu'une sphère les meut toutes. Ensuite, nous voyons que chacune des š 
sept planétes se meut séparément de l'ouest à l'est, se rapprochant et s'éloi- 
gnant l'une de l'autre et des étoiles fixes. Par là nous savons que chacune 
d'elles a sa sphére propre qui la meut en un mouvement circulaire. Les sept 
(planétes) ont done sept (sphéres); les étoiles fixes en ont une; une autre 
(sphére) qui les entoure toutes est sans étoile. Ainsi il y en a neuf. 

Du mouvement des étoiles et de leur grandeur'. La lune accomplit (son) cercle 


1. Qazwini donne, à ce snjet, les chiffres suivanis : Lune, temps de révolution, 28 jours; sa 
grandeur représente la 39* partie 1/4 de la terre. (Cosmographie, pp. IN, \ А). Mercure, temps de 
révolution de l'ouest à l'est, 1 an; sa grandeur équivaut à la 22° (sic) partie de la terre (р. ЇЇ). Vénus, 
temps de révolution, comme Mercure ; sa grandeur représente la 34° partie 1/3 de la terre (р. ЇЇ). 
Soleil, temps de révolution de l'ouest à l'est, 360 jours 1/4; il est 166 fois plus grand que la terre 
(рр. ЇЇ, le). Mars, temps de révolution de l'ouest à l'est, 1 an 10 mois 22 jonrs; il est environ 1 fois 1/2 
plus grand que la terre (p. П). Jupiter, temps de révolution бе l'onest à l'est, 11 ans 10 mois 15 jours; 
il est 8^ fois 1/3+1/4. plus grand que la Lerre (р. M). Saturne, temps de révolution de l'ouest à l'est, 29 ans 
5 mois 6 jours; il est 81 fois 1/6 plns grand que la terre (pp. [1, ГУ). Étoiles fixes, temps de révolution 
36000 ans (p. ГУ). En ce qui concerne la grandeur des étoiles flxes, Qazwini dit (p. ГА) : — RS ose 
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en 29 jours et demi et revient là où elle a commencé. Elle est la 39° partie de 
la terre. Mercure accomplit le cercle en un an et il est la 22/1000* partie de la 
terre. Vénus se meut de la méme manière et elle est la 34* partie de la terre. 
Ainsi se meut aussi le soleil et il est 166 fois grand comme la terre. Mars 
accomplit le cercle en un an et demi et il est grand une fois et demie comme 
la terre. Jupiter, c'est-à-dire Bel, accomplit le cercle en 12 ans et il est 84 fois 
plus grand que la terre. Saturne, c'est-à-dire Kévân, accomplit le cercle 
en 30 ans et il est 81 fois grand comme la terre. Les étoiles fixes accom- 
plissent le cercle en 23760 ans; la plus grande d'entre elles est 64 fois plus 
grande que la terre et la plus petite d'entre elles est 16 fois plus grande que 


ASUS uat „е, em, De os eri ell e je JO di A o 2" 
dp $c pu T2 (> M V dr. d ` g SI P ill « Le corps des 
étoiles qui sont de emite grandeur est 94 fois 1/5 aussi (grand) que le corps de la terre, et le 
corps de ia plus petite étoile fixe, qui est de sixiéme grandeur, est 18 fois aussi (grand) que le 
corps de la terre. » Barhebraeus, dans L'Ascension de l'esprit (édition Nau), donne les grandeurs 
snivantes : La lune représente la 39* partie 1/4 de la terre (traduction, p. 192); le soleil est 166 fois 
1/4 + 1/8 aussi grand que la terre (p. 193); Mercure représente à peu prés la 22/1000* partie de la 
terre (p. 194); Vénus représente à peu prés la 36* partie de la terre (p. 195); Mars est environ 1 fois 
1/2 aussi grand que la terre (p. 196); Jupiter, environ 83 fois 1/4 (p. 198); Saturne, environ 78 fois 
1/3 4- 1/4 (p. 198). Parmi les étoiles fixes, une étoile moyenne de premiére grandeur est environ 93 
fois aussi grande que la terre. Pour la, grandeur des étoiles fixes plus spécialement, voir pp. 199-200. 
Voir aussi Ptolémée, Mafepsruocg Zóvtatic, lib. V, cap. хут et autres lieux. Moïse bar Képha décrit la 
révolution des planètes comme Barhebraeus le fait dans notre texte, cf. Hexaemeron, fol. 118 г. 

1. C'est-à-dire un degré en 66 ans. Voir Nau, L'Ascension de l'esprit, traduction, p. 12, note 2. 
D'après Ptolémée, un degré en 100 ans, lib. VII, cap. 11. 
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la terre. La lune, bien que beaucoup plus petite qu'elles, paraít si grande à 
cause de sa proximité de nous et non parce qu'elle est grande. Les théorémes 
mathématiques nous apprennent ces (choses). 

Du nombre des étoiles fixes et de leurs figures. Bien qu'il y ait beaucoup de 
ces * étoiles et qu'elles excédent (tout) nombre, les savants n'ont observé * P fol. 42 
que 1022 étoiles ' et les ont nommées dans des figures diverses, inventant cer- 
taines lignes par lesquelles elles se joignent l'une l'autre. C'est dans A8 figures 
qu'ils les comprennent toutes. Douze d'entre elles sont au zodiaque; c'est 
pourquoi elles se nomment aussi signes du zodiaque. Vingt et une d'entre 
elles sont au nord de celles-ci et quinze au sud 2. 

Des figures des signes du zodiaque. Le Bélier a treize étoiles, dix sont en 
dehors de sa figure?. П a la forme d'un bélier, dont la partie antérieure est 


1. Le chiffre est identique à celui donné par Ptolémée, op. cit., lib. VIII, à la fin du cap. 1. De 
méme, chez Barhebraeus, dans L'Ascension de l'esprit, traduction, p. 107; chez Qazwini, Cosmographie, 
t. І, p. ГА. Moise bar Képha, dans son Hexaemeron, ne mentionne pas le nombre des étoiles fixes et. 
de leurs figures; ce qu'ii dit des étoiles en général est saus valeur scientifique. — 2. Le nombre et la 
distribution des figures sont les mêmes chez Ptolémée, Maðnuatıxh Eovcatu, lib. VII, cap. v, lib. VIII, 
Cap, I. Egalement dans L'Ascension de l'esprit, traduction, pp. 94, 99, 103, 107, et chez Qazwini, 
Cosmographie, t. T, p. [3. Dieterici, dans son ouvrage : Die Naturanschauung und Naturphilosophie 
der Araber im X. Jahrhundert, Leipzig, 1876, p. 33, mentionne seulement 45 figures. = 3. Ptolémée, 
op. cit., lib. VII, cap. v, Barhebraeus, L'Ascension de l'esprit, traduction, p. 99, et Qazwini, Cosmo- 
graphie, 1. I, p. ГО, situent seulement 5 étoiles en dehors de la figure. 
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vers l'ouest, la partie postérieure vers l'est, et il est comme tourné en arriére, 
c'est-à-dire qu'il a le museau posé sur le dos. 

Le Taureau a trente-trois étoiles', onze sont en dehors de sa figure. П a 
la forme de la moitié antérieure d'un taureau et baisse la téte comme pour 
percer. Parmi elles sont les Pléiades et Aldébaran. 

Les Gémeaux ont dix-huit étoiles, sept sont en dehors de leur figure. Ils 
ont la forme de deux garcons debout, nus et qui s'embrassent; la main de 
chacun d'eux est posée sur l'épaule de P autre. Leurs tétes sont vers le nord- 
est, à l'extrémité de la voie lactée. 

Le Cancer, sept étoiles”, quatre sont en dehors de sa figure. Sa partie 
antérieure est vers l'est, sa partie postérieure vers le sud-ouest. 

Le Lion, vingt-sept étoiles, huit sont en dehors de sa figure?. La forme 
en est parfaite. L'étoile, qui s'appelle le cœur du lion, est grande et brillante; 
elle est la quatriéme avec trois autres étoiles, placées en ligne sinueuse. 


1. Dans la marge dn ms. de Paris figure ie chiffre de 32 étoiles, nombre donné aussi par Plolémée 
el par Barhebraeus dans L'Ascension de l'esprit. Qazwini écrit à la p. ГО: б Ai 3 ou! aS Ef 
bal A J LS J de sl y e S w « Elle а 32 étoiles, outre la brillante qui est à la pointe 
de sa corne septentrlonale. » — 2. Dans la marge du ms. de Paris se trouve le chiffre juste de 
9 étoiles, donné également par Ptolémée, Barhebraeus et Qazwini. — 3. Méme nombre chez les auteurs 
cités, à l'exception de Ptolémée qui mentionne 5 étoiles en dehors de la figure. 
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La Vierge!, vingt-six étoiles, six sont en dehors de la figure. Elle a la 
forme d'une jeune fille avec deux ailes. Elle déploie ses ailes. 

La Balance?, huit étoiles, neuf sont en dehors de la figure. Sa forme est 
comme son nom. 

" Le Scorpion, vingt et une étoiles, trois sont en dehors de la figure. La * P fol. 43 
figure est parfaite. | i 

Le Sagittaire, trente et une étoiles. H a la forme d'un homme-cheval. Le 
corps est celui de l'animal et de son cou émerge une moitié d'homme qui 
charge son arc d'une flèche. 

Le Capricorne, vingt-huit étoiles. Sa partie antérieure est comme la moitié 
d'un bouc, sa partie postérieure comme une queue de poisson. 

Le Verseau?, quarante-deux étoiles, trois sont en dehors de la figure. 
Il a la forme d'un homme debout,.les mains étendues. Dans l'une d'elles se 
trouve une amphore dont l'ouverture est inclinée; l'eau en coule vers les 
pieds, dans la direction du sud. ` | 


1. Cette figure est appelée l'Épi dans le texte syriaque. — 2. On lit dans la marge du ms. de Paris : 
huom Joas jansa Mol Dän asly eias Lesen? Rec < Justement dans le recueil de notre 
père, le primat, c'est-à-dire dans l'ouvrage de l'Ascension de l'esprit. » Voir Nau, L'Ascension de 
l'esprit, traduction, pp. 94-107. Les figures des étoiles fixes sont décrites en détail par Qazwini, ib., 
L. I, pp. Del — 3. Le nom syriaque de cette figure est l'Amphore. 
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1. P Lax. — 2. P Io siu. — 3. P deest, — k. P waay. — 5, P baam, — 6. V basé. 
— 7. P deest. 


Le Poisson, trente-quatre étoiles, quatre sont en dehors de la figure. 
П a la forme de deux poissons dont les queues sont entrelacées t. 

Des constellations boréales. La Petite Ourse, sept étoiles, qui se nomment 
le Chariot. En dehors de la figure il y a une étoile?. Celle qui est à l'extrémité 
de sa queue s'appelle le Chevreau et se trouve au voisinage du póle, c 'est-à- dire 
du point septentrional de rotation. 

La Grande Ourse, vingt-sept étoiles’. Sa forme ressemble а la Petite. 

Le Dragon, trente et une étoiles. Il a la forme d'un serpent tortueux, grand 
et long. 11 commence par quatre étoiles en carré. 

Céphée, onze étoiles, deux sont en dehors de la figure*. Il a la forme 
d'un homme avec une tiare, qui est agenouillé, les bras étendus. 


1. Notre texte compte 9288 étoiles dans les figures des signes du zodiaque et 65 en dehors, solt 
au total 353. Pourtant, pins bas, p. [207], Barhebraeus donne le nombre 346, identique à celui 
de Ptolémée. 51 l'on confronte les chiffres, on trouve dans notre texte une étoile de plus dans la figure 
du Taureau, 2 de moins dans le Cancer, 5 de plns en dehors du Bélier, 3 de plus en dehors dn Lion. 
Le total! des étoiles chez Barhebraeus, dans L'Ascension de l'esprit, est identique à celui de Qazwini, 
c'est-à-dire 349, quoique, à la page 102 de la traduction, nous lisions 346 comme chez Ptolémée; 
la différence provient de ce que, dans le signe du Lion, Qazwini et Barhebraeus comptent 3 étoiles de 
plus que Ptolémée. — 2. Barhebraeus, dans L'Ascension de l'esprit, ne mentionne pas d'étoile en 
dehors de la figure (p. 94); Qazwini, p. I1, en mentionne 5. Le nombre donné dans notre texte ` 
concorde avec celui de Ptolémée. — 3. Qazwini, p. l *, compte 29 étoiles. En dehors de la figure en 
existent 8 d'après Qazwlni, Barhebraeus, dans L'Ascension de l'esprit, et Ptolémée. — 4. Qazwini, p. Vl, 
mentionne 10 étoiles en dehors de la figure; chez Barhebraeus et Ptolémée, le chiffre est identique au 
nótre. 
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— 13. V œl hal. 


Arctophylax', s'appelle aussi le Crieur et le Batteur de cymbales. Vingt- 
deux étoiles, une est en dehors de la figure. Il a la forme d'un homme 
debout, les mains étendues et tenant un báton dans la droite. Entre ses cuisses 
est la grande étoile septentrionale, qui se nomme le Porteur de javelot. 

La Couronne boréale; le peuple l'appelle le Plat des pauvres; huit étoiles 
dans la forme d'un cercle interrompu*. 

*"L'Agenouillé, vingt-neuf étoiles, une est en dehors de la figure’. Sa * P toi. 
forme est comme son nom. ү 

La Lyre, s'appelle aussi la Cithare et la Tortue. Dix étoiles. Il lui appar- 
tient une grande étoile, dénommée i'Aigle qui tombe, parce que ses ailes 
sont repliées. | 

La Poule *, dix-sept étoiles, deux sont en dehors de la figure. Beaucoup 
de ses étoiles sont dans la voie lactée. 


1. Dans la marge du ms. de Paris, on lit : «451a». Le nombre des étoiles concorde chez les trois 
auteurs cités. En ce qui concerne le nom de cette constellation, voir Nau, L'Ascension de l'esprit, 
traduction, p. 96, note 1. — 2. Cette description, comme beaucoup d'autres, se trouve chez Qazwini, p. ГЇ. 
— 3. Dans la marge du ms. de Paris, on lit «ae baeo. Ptolémée et Barhebraeus dans L'Ascension de 
l'esprit mentionnent dans la figure 28 étoiles. Qazwini écrit à la p. (p: DL Ла LSLS aS 1,5, 


4, pal z $ Sets, Tall ptg dig NEL SSS! сы ï, pall po USGS < Elle a 28 étoiles 


dans la figure, outre l'étoiie associée entre elle et Lal (le crieur) ; une est en dehors de la flgure. » 
— 4. Dans la marge du ms. de Paris, on llt œæassol. 
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1, Blûslo V Italo. — 2. P rzëscn, — 8. BV ero. — 4. P фел. — 5. P ol pajlo, — 
6. P sul. — 7, V Idal. 


La Dame du tróne', treize étoiles. Elle a la forme d'une femme assise 
sur un coussin, sur un lit, les jambes étendues en bas. 

Persée”, vingt-six étoiles, trois sont en dehors de la figure. Il a la forme 
d'un homme qui se tient sur le pied gauche et a le droit levé, la main droite 
au-dessus de la téte, et (il tient) dans la gauche une téte d'animal. | 

. Celui qui tient les rênes’, quatorze étoiles. Il а la forme d'un homme 
debout, ayant dans une main un bâton et tirant de l'autre sur les rênes. 

Ophiucus*, vingt-quatre étoiles, cinq sont en dehors de la figure. Il а la 
forme d'un homme debout, qui tient un serpent dans les deux mains. 

Le Serpent d'Ophiueus, dix-huit étoiles. Sa forme est celle du serpent que 
tient l'homme au serpent que nous avons mentionné. Sa téte et sa queue sont 
relevées au-dessus de la téte de l'homme au serpent. 

La Flèche”, cinq étoiles au milieu de la voie lactée. Sa pointe est (dirigée) 


vers l'est. 
L'Aigle volant, neuf étoiles, six sont en dehors de la figure. Une d'elles, 


1. Le nom syriaque de cette constellation, ordinairement appelée Cassiopée, correspond à l'arabe 

| EE et au grec "H tod 8póvou. — 2. Dans la marge du ms. de Paris, on lit «4639. La forme 
syriaque correspond à l'arabe 9р, employé par Qazwlni, p. ГГ. — 3. Dans la marge du ms. де 
Paris, on lit чоазаыс = ‘Hvioyo:s. — 4. Dans la marge du ms. de Paris, wa]. La forme syriaque 


correspond à l'arabe 1,5271, Qazwini, p. (T. — 5. Dans la marge du ms. de Paris, wagas] = "Ois -6;. 
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claire, placée entre deux nébuleuses suivant une ligne droite, se nomme l'Aigle 
volant, parce qu'il ales ailes étendues. | 


Le Dauphin, dix étoiles, groupées derrière le Cancer. H a la forme d'un 
animal marin ressemblant à une outre gonflée, 


Le Troncon de cheval', quatre étoiles, qui se nomment la partie antérieure 
d'un cheval. | | 


Le Grand Cheval’, vingt étoiles, se nomme aussi (Cheval) ailé. П a la 

forme * d'un cheval qui a seulement la téte et les pieds de devant. * P fol. 44 
Andromède, se nomme la femme chargée de chaines et la femme qui ne | 

vit pas de mari ; vingt-deux étoiles?. Sa forme est comme son nom. 


Le Triangle*, quatre étoiles en forme de triangle allongé. Son sommet 
a une étoile et sa base trois étoiles *. 


1. Dans la marge du ms. de Paris, «e2:]50:9» Liaw. — 9. Dans la marge du ms. de Paris, 


чоого e 9. — 3. Ptolémée mentionne 23 étoiles. Qazwini, p. Le H J. Y 72729 i CXIRI 
н e СУЛ y! Sy < Elle а 23 étoiles dans la Genre, outre la brillante qui est à la 
tête... » — 4. Dans la marge du ms. de Paris, 456892» = Лелтотбу. — 5. Notre texte compte 352 étoiles 
dans les constellations boréales, 331 dans les figures et 21 en dehors, quoique Barhebraeus (plus bas, 
p. (207]) donne le chiffre de 360, identique à celui de Ptolémée. Comparativement а Ptolémée, notre 
texte mentionne une étoile de plus dans la fignre de l'Agenouillé; une de moins dans Androméde; 8 de 
moins en dehors de la Grande Ourse. Barhebraeus, dans L'Ascension de l'esprit, dénombre 358 étoiles, 
une de moins en debors de la Petite Ourse, une de moins en dehors d'Androméde, et le total est cepen- 
dant le méme que chez Ptolémée. On trouve de plus grands écarts chez Qazwini qui, dans les 21 cons- 
tellations, dans les figures et en dehors d'elles, mentionne 374 étoiles, quoique le total (p. r3) soit 
PATR. OR. — T. XXIV. — F. 3. 24 
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Des constellations australes. La Baleine, vingt-deux étoiles. Elle a la forme 
d'un animal marin avec deux pieds et une queue comme un oiseau. 

Le Géant', trente-huit étoiles dans la forme d'un homme (assis) sur un 
siège, un bâton à la main; aux lombes, il a un glaive et une ceinture, 

Le Fleuve?, trente-quatre étoiles en forme d'un cours d'eau aux nombreux 
méandres. | | 

Le Liévre?, douze étoiles groupées sous les pieds du Géant. Sa partie 
antérieure est vers l'ouest. 

Le Grand Chien, dix-huit étoiles, onze sont en dehors de la figure. 

Le Petit Chien*, deux étoiles. L'une. d'elles est grande. 

Le Navire*, quarante-cinq étoiles, groupées au sud. Une d'elles, qui est 
rouge, grande, se nomme Souhaïl. 

Le Léviathan, vingt-cinq étoiles, en forme d'un serpent tortueux*. 


identique à celui de Ptolémée. Les différences sont : 4 étoiles de plus en dehors de la Petite Ourse, 
2 de plus dans la Grande Ourse, 8 de plus en dehors de Céphée. Qazwini réunit Ophiucus et le 


Serpent d'Ophiucus sous l'appellation ix, o] LS; par contre, p. Ге, il situe à côté du 


Cheval! tronqué et du Grand Cheval une 21° constellation, cl Qi LS , qui comprend 31 étoiles 
non dénombrées dans le total. 


1. Dans la marge du ms. de Paris, šol. — 2. Dans la marge du ms. de Paris, «al, 3e = 
’Hptôavés. — 3. Dans la marge du ms. de Paris, чоо... Ï = Ааүс̧. — 4. Dans ia marge dn ms. de Paris, 
20019 — Прохооюу. — 5. Dans la marge du ms. de Paris, чоо 51 == 'Apyw. — 6. Dans la marge du 


ms. de Paris, l99om. Ptolémée et les auteurs susnommés ont 2 étoiles en dehors de la figure. 
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La Coupe ', sept étoiles en forme de cercle. Elle s'appelle aussi « Aggánà ». 

Le Corbeau2, sept étoiles. 

Le Centaure, trente-sept étoiles en forme d'un cheval-homme. De la tête 
aux lombes, il а la forme d'un homme; des lombes à la queue, il est cheval. 

П tient à la main deux pattes du Lion. 

Le Lion?, dix-neuf étoiles groupées derriére les étoiles du Centaure, au 
sud du Scorpion. 

L'Autel du feu‘, sept étoiles. 

La Couronne Australe, treize étoiles en forme d'un cóne. 

Le Poisson Austral, onze étoiles, six sont eu dehors de la figure*, en 
forme d'un grand poisson au sud du Verseau. Sa téte est vers l'est et sa 
queue * vers l'ouest. * P fol. 44 

Ce sont toutes les étoiles comptées : dans les signes du zodiaque, il y en `" 
a trois cent quarante-six ; dans les constellations boréales, trois cent soixante; 


1. Dans la marge du ms. de Paris, $530. — 2. Dans la marge du ms. de Paris, «49/50. — 3, Dans 
L'Ascension de l'esprit, Barhebraeus donne à cette figure le nom ba Laes = @mp(ov. Dans la marge du 
ms. de Paris, on lit #30. — 4. En ce qui concerne ce nom, voir Nau, L'Ascension de l'esprit, traduc- 
lion, p. 106, note 3. Dans la marge du ms. de Paris, l2e$9, .@ibol = @u+zúptov, — 5. Qazwini ne 
menlionne pas ces 6 étoiles, voir p. É l. 
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et dans les australes, trois cent seize'. Outre ces constellations, il y a aussi 
d'autres étoiles : cinq nébuleuses?, qui sont trés petites. 

Que la lune reçoit la lumière du soleil. On le sait par deux (choses). La 
première que sa lumière diminue et grandit d'après son rapprochement et 
son éloignement du soleil. La seconde que, quand la terre se trouve au 
milieu, entre elle et le soleil, elle s'obscurcit. Si elle n'avait pas la lumière 
du soleil, de telles (choses) ne se produiraient pas pour elle. On sait par là 
que d'autres étoiles éclairent par nature et qu'elles ne reçoivent pas la lumière 
d'une autre, car ces deux manières ne'se produisent pas pour elles. 

De l'augmentation et de l'amoindrissement de la lumière de la lune‘. La lune 
est sans lumiére dans sa substance. Mais, en raison de sa planitude, elle 
éclaire par l'effet des rayons du soleil, car ils l'illumiaent comme un miroir. 
Donc, quand elle est en ligne perpendiculaire avec le soleil, c'est-à-dire 


1. Pour le total des étoiles, voir plus haut, page [202], note 1, et page [203], note 5. En ce qui con- 
cerne celui des étoiles composant les constellations australes, notre texte diffère de Ptolémée, bien 
que le chiffre global soit, comme chez lui, de 316. Barhebraeus n'en donne en réalité que 314, par 
omission des 2 situées en dehors du Léviathan. Chez Qazwini manquent les 6 étoiles en dehors de 
la figure du Poisson Austral. — 2. Chez Ptolémée, Ma8nyuatuer, Süvraës, lib. VIII, cap. r, ces 5 nébuleuses 
sont comptées dans le chiffre total de 1022. — 3. Les anciens écrivains ecclésiastiques syriaques pro- 
fessaient que, comme la lune, les étoiles reçoivent la lumière du soleil. Moïse bar Képha notamment 
le dit dans son Hexaemeron, fol. 121v. Cette opinion est encore adoptée par Jacques bar Chakko dans 
Le Livre des trésors, fol. 155v. — 4. Sur ce point, voir Qazwini, Cosmographie, t. I, p. |Â : 52; > 
alai a poil ee ; Barhebraeus, L'Ascension de l'esprit, traduction, p. 72; Moïse bar Képha, Bebe 
meron, iol. 120r et suiv. 
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au-dessous de lui, toute sa surface éclairée est (tournée)en haut vers le soleil et 
toute sa surface sombre est (tournée) en bas en face de nous. Ensuite, quand elle 
commence à s'éloigner du soleil vers l'ouest', lentement sa surface qui est 
(tournée) vers nous s'éclaire et la lumiére de sa surface qui nous est cachée 
diminue, jusqu'à ce que (la luue) s'éloigne du soleil de 180°, c'est-à-dire de six 
tours. Elle est alors (éloignée) diamétralement du soleil et toute sa surface 
éclairée est (tournée) en face du soleil et en face de nous, et toute sa surface 
sombre est. cachée pour nous et pour le soleil. De cette maniére elle est* toute * P rol. 45 
éclairée et se montre à nous dans son plein. Quand ensuite elle recom- | 
mence à s'approcher du soleil, la lumière de la surface qui est (tournée) en 
face de nous diminue graduellement et la lumiére de la surface qui nous est 
cachée augmente, jusqu'à ce qu'elle pénètre sous le soleil, et alors elle se 
montre à nous toute sombre, par cela que sa surface supérieure luit. 

De l'échpse de. soleil et de lune. Il faut se représenter deux cercles, l'un 
nommé isémérique, c'est-à-dire équinoxial; l'autre, zodiaque, sur lequel 


1. Qazwint, ib. : SA) Mel - о? ee! al JU. 33 JE мд)! je әәә 155 
JIS! Ï ihs < T — ¿J| о LEI У! g! pi) + « Quand elle s'éloigne du 


soleil vers l'est et que Ia moitié sombre s'écarte du côté qui est à proximité de l'ouest, dans la direction 
de la terre, et qu'une partie de la moitié lumineuse apparait dans la nouvelle lune... > 
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sont situés les signes du zodiaque. Or, comme chacun a, par rapport à l'autre, 
une position oblique, ils se rencontrent nécessairement dans leur position à 
deux endroits, dont l'un s'appelle nœud montant, soit la tête du Dragon, 
l'autre, noeud descendant, soit 1а queue du Dragon. Donc, lorsque le soleil 
et la lune atteignent l'un de ces (deux) endroits, la lune est alors proprement 
comme en ligne perpendiculaire au-dessous du soleil et nous en couvre 
entiérement la lumiére, puisque, comme nous l'avons déjà dit, le corps de la 
lune est sombre. Ainsi se produit l'éclipse totale de soleil. Mais si elle 
s'incline un peu au-dessous du soleil, une partie de la surface claire du 
soleil nous apparait alors et il y a éclipse partielle. Mais, lorsque le soleil 
est à l'un des deux endroits auxquels ces deux cercles se rencontrent et que la 
lune est à l'autre, le soleil et la lune sont diamétralement opposés; or, comme 
la terre est au centre de l'univers, elle se trouve aussi au centre des (deux) 
et empéche que les rayons du soleil se lévent sur le corps de la lune et ainsi, 
tombant dans l'ombre de la terre, il se produit pour elle une éclipse totale. 
Mais lorsque la lune ou le soleil est un peu oblique par rapport à ce nœud, 


[211] LE CANDÉLABRE DES SANCTUAIRES. 365 
Jogo > Шоно äis SSY М < ADS ouv Jo * P íc 
Jam «о < fasaas uau] en sr узма bar? asss 
bail < <+ bas pat 
«x weil EN тСАамо aca Aa зох, My» 
Sas [saxo Jiag, әр ЈМ Jang Sne әәә 30 Dass 
"ee iss) òl wi Lët rubio oz wäi JLL] Laos az 0a 
«| “biel Los La Ia ӘӘ. Моо oao Joe mes Luis 
or Jhsoëa use az әр Lias Pasal 307 Li ka 
a> Fas үэ Dose ae Jui o lait Dis) wi Lie) Wü 
tedo )зез.„ ое vro së, заз Lasao], Jae se 
ALO \W09t070 éalolsao LD "eeh Ga d» “әз 


1. P ее. — 2. Р 1150. — 3. V у brel. — 4. Р conos. — 5. P bea. — 6. Р olobo. 


une partie de la lune se libère de l'ombre de la terre et se montre * à nous * P toi. 
éclairée et il y a éclipse partielle. Il est prouvé par là que le soleil est éclipsé “ 
par la lune et la lune раг la terre*. 

Des taches qui sont visibles d la surface de la lune. Certains disent que la 
lune, étant lisse, prend sur elle à la manière d'un miroir l'image des mon- 
tagnes et des mers et que des signes s'y montrent ainsi. D'autres, cependant, 
disent que certaines uébuleuses sont fixées sur la face de la lune et c'est pour- 
quoi elles apparaissent ainsi. D'autres disent que les vapeurs fumeuses, 
montant de l'élément igné vers la lune, font ces taches. D'autres encore 
disent que de petites parties de la lune ont fondu par la chaleur de l'élément 
igné et ainsi leurs places apparaissent sombres*. 

Que les étoiles ont une couleur. La couleur bleu foncé de Saturne, la couleur 


1. Pour les éclipses de soleil et de lune, voir Ptolémée, ib., lib. IV, cap. r, et lib. VI. Le sujet est 
traité plus largement dans L'Ascension de l'esprit, traduction, pp. 74 et ss. Cf. dans le méme ouvrage 
la uote 1 de la page 74. Qazwini, sur l'éclipse de soleii, Cosmographie, t. I, p. I^; sur l'éclipse de 
lune, iô., p. lA (avec figures pour l'une et l'autre); Jacques bar Chakko, dans Le Livre des trésors, 
fol. 159r-160r, mais sans aucune valeur scientifique, résumé par Nau, Journal asiatique, mars-avril 1896, 
pp. 299-300. Sur les éclipses d'après Sévère Sébokt, voir aussi Nau, dans Journal asiatique, sept.- 
oct. 1910, pp. 219-224, et Revue de l'Orient chrétien, t. XV, 1910, p. 254. Moise bar Képha omet les 
éclipses. — 2. Toutes ces opinions, à l'exception de la dernière, se trouvent dans L'Ascension de 
l'esprit, traduction, p. 33, oà Nau cite aussi les opinions d'antres écrivains syriaques. Jacques bar 
Сһакко, op. cit., fol. 155r, reproduit mot pour mot le texte de l'Hezaemeron de Moïse bar Képha sur 
les taches de la lune (fol. 121r, v), résumé par Nau, Journal asiatique, mars-avril 1896, pp. 295-296. 
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claire de Jupiter, la couleur feu de Mars, la couleur jaune or de Mercure 
prouvent que les étoiles ne sont pas dénuées de couleur. 


DEUXIÈME SECTION, Le temps et ses parties. 

Tout homme sait que le temps est la mesure du mouvement circulaire 
des cieux‘; c'est pourquoi il faut que nous expliquions chacune de ses parties. 
soit années, mois, jours et heures. | 

De l'année. Quand le soleil, dans son propre mouvement de l'ouest à l'est, 
achève un cercle entier, il forme une année, c'est-à-dire qu'il retourne au 
point ой il a commencé?. (Comme) commencement de ce mouvement les 
savants ont établi le commencement du signe zodiacal du Bélier, c'est-à-dire 
l'équinoxe de printemps. Donc, quand il coupe ce signe zodiacal et ceux qui 
sont prés de lui, c’est-à-dire le Taureau et les Gémeaux, (le soleil) accomplit 
alors le printemps et il s'approche du point du solstice d'été, c'est-à-dire le 


1. Définition du temps donnée par Aristote ` “O yp6voc ёрїбиб ёст куйсе) xaT тб прбтероу xal Üotepov. 
Chez lui, ó xpóvo; est en relation avec le mouvement circulaire de la sphère céleste; voir Physica, 
lib. IV, cap. x1. — 2. Voir aussi Ptolémée, Maôngatixen LZóvtatiç, lib. ПІ, cap. 1; Barhebraeus, L'Ascension 
de l'esprit, traduction, p. 169. Comparer cette phrase et les deux suivantes avec Qazwlni, Cosmographie, 
t. I, pp. Ар et AC, 
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commencement du Cancer. Quand il traverse ensuite ce (signe) et les deux 
autres prés de lui, c'est-à-dire le Lion et la Vierge, accomplissant l'été, il 
arrive alors à l'équinoxe * d'automne, c'est-à-dire le commencement de la * P fol. м 
Balance. Traversant ensuite celui-ci et les deux prés de lui, c'est-à-dire le 
Scorpion et le Sagittaire, il forme l'automne et se tourne vers le solstice 
d'hiver, c'est-à-dire le commencement du Capricorne. Quand il traverse 
celui-ci et les deux qui sont prés de lui, c'est-à-dire le Verseau et les Pois- 
sons, tl forme alors l'hiver et finit de nouveau au point vernal du commence- 
ment du Bélier, ой il avait commencé (son mouvement), et il forme en quatre 
changements l'année entiére. Cette année-là s'appelle solaire et est de 365 
jours plus un quart de jour. Mais il y a aussi une autre année, lunaire, qui a 
39^ jours + 1/5 + 1/6 de jour‘. C'est pourquoi, au bout de 33 années 
environ, les années lunaires se comptent avec un an de plus que les solaires. 
L'année lunaire est de dix jours et vingt heures plus courte que l'année 
solaire”. Cet excédent d'un quart de jour de l'année solaire forme un jour 
tous les quatre ans. Cette année-là s'appelle bissextile. Que celui qui vou- 


1. Voir Barhebraeus, ib., p. 170. — 2. Barhebraeus, ib., p. 171. 
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drait le savoir, soustraie trois des années d'Alexandre et divise le reste par 
quatre; s'il est divisible, cette année-là est bissextile; sinon, elle ne l'est 
point. 

Du mois. Si l'on divise le cercle zodiacal en 360 degrés et si chaque 
(ensemble) de 30 degrés est nommé tour, tout le temps du parcours du soleil 
dans une des tours se nomme mois. C'est le mois solaire. Le mois lunaire 
est tout le temps pendant lequel la lune se sépare du soleil à l'est, à l'époque 
de la conjonction, et retourne au point d'oü elle est partie. Que celui qui 
veut fixer exactement les jours de ce mois-là, soustraie le mouvement du 

* P fol. 46 centre du soleil, c'est-à-dire 59' * 8” 20”, du mouvement du centre de la 
^ lune, c'est-à-dire 13* 4 35" 9", et divise le cercle, c'est-à-dire 360°, par le 
reste; de la division résulte 29 jours 8' 20", et c'est le mois lunaire?. 


1. Ce qui est dit de l'année bissextile et de la manière de la calculer se répète chez Barhebraeus, 
ib., р. 169 et note 8. — 2. Comparer le calcul du mois lunaire chez Ptolémée, Maônuarix Хоутаёц, 
lib. IV, cap. ш. Pour l'explication de ces notions astronomiques, voir Barhebraeus, L' Ascension 
de l'esprit, traduction, pp. 22, 23 et 27, et les notes de Nau. Le calcul du mois lunaire manque de 
précision dans notre texie. Le texte sur le mois a anssi été édité et traduit par Nau, d'après lé ms. 
de Paris 346, daté de l'an 1309, fol 165v, dans ia Revue de l'Orient chrétien, t. XV, 1910, pp. 245-246. 
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Du jour. Le jour est tout le temps dans lequel le soleil revient, par le 
mouvement de la sphère supérieure, au point d'où il a commencé‘. Cela se 
produit par l’accomplissement du jour et de la nuit. Les astronomes ont 
établi le commencement du jour au cercle méridien, parce que les calculs leur 
réussissent ainsi le plus exactement?. Les Syriens, les Hébreux et les Arabes 
ont établi le commencement du jour à l'horizon occidental, c'est-à-dire au soir; 
car leurs mois sont (des mois) lunaires et la nouvelle lune apparait le soir. 
Les Grecs et les Perses commencent à l'horizon oriental; car leurs mois sont 
solaires. Il est clair qu'il convient de commencer à l'est et non à l'ouest?. 
Mais les jours et les nuits ne sont pas égaux partout et en tout lieu*. Dans 
les pays de l'équateur, c'est-à-dire dans la zone brülante, le soleil se meut en 
ligne droite, aussi bien quand il est sur le cercle de l'équinoxe que quand il 
se meut sur d'autres cercles parallèles. C'est pourquoi l'arc au-dessus de la 
terre est toujours égal à l'arc au-dessous d'elle. Ainsi le jour y dure, pendant 
toute l'année, douze heures et la nuit les douze autres (heures). Dans ces 


1. Voir Ptolémée, ib., lib. III, cap. 1x; Barhebraeus, L'Ascension de l'esprit, traduction, p. 165. = 
2. Barhebraeus, ib., p. 166. — 3. Barhebraeus, ib. — 4. Pour cette phrase et les suivantes, volr 
Ptolémée, Mabnuarien XLòvratiç, lib. II, cap. vi. 


370 GRÉGOIRE ABOULFARADJ DIT BARHEBRAEUS. [216] 


DM» la El oos. vho opio] Је aïäs oos! Jil ha> oe 
JLosLLs Ale has? bipul оё; Jlar ALL ao LOOMLSO ру JLoisa.ss so 
P fol. 47 JAN seo “Lun ` оё ^ue Nas oM Js so Lä «ell, t 
Nof qe), Js rars Jasos Jòc ?oo$orso cns | зо оо Luisa “«осљаә 
25 < Jio A ze Jä Ray Lis) Den la “ӘӘ «2; а> 
КМ, }Као 0 Lä Al о УМ; „ы Јо Јо а. Do baal 
jo S Ајә эз <o NI URN Love wol Lasao Lë Lal 
[sasa] «Se» «o, faso Јо] a£» Pos veel Һәою LA — 
eM Me .Jé La "Jes MS) Laopo [sato adapa zéi vk 
A У-во “Jes KNIL Pfeil Juss) aapa . Jëa [s rase 
у.о 16) os; / Li, aAa paso Phasa! LNS L, ӘМ paso 
16 TE LA Ns, od. уза.зо Ji Ikea. Јале: AS Gase 
C Ia SN аә Lasoo sosie hanaan aAa Soo heo 
1. P deest. — 2. Р «eaX»a9. — 3. V bain: — 4. P wadas. — 5, P vec;aaseasl. — 6, P SSS, 

у eXA|$|9. — 7. P Less. — 8. р 10а. — 9. B «axe — 10. B b. — 11. BV deest. — 12. B =. 


— 13. B «xe. — 14. B ҺАМ, e. — 15. B м, V hebosl. — 16. B м, V |а. — 17. B ом, V 
[ze Bang. — 18. B ©з, V |а. — 19. B s, V lionel. — 20. P әк. — 21. P 1а. 


pays, les deux póles sont constamment visibles à l'horizon, sans que .l'un 
d'eux monte et que l'autre descende, comme chez nous'. Dans les pays 
р fol. 47 septentrionaux, le pôle * boréal monte et ie pôle austral descend. Le soleil 
ne se meut en ligne droite que lorsqu'il se trouve sur le cercle d'équinoxe ; 
mais, sur les autres cercles paralléles, il se meut obliquement. C'est pourquoi 
l'arc au-dessus de la terre, du commencement du Bélier jusqu'au commen- 
cement du Cancer, est plus grand que l'arc qui est sous la terre. Il en est 
aussi de méme jusqu'au commencement de la Balance. Du commencement 
de la Balance jusqu'au commencement du Capricorne et, de méme, jusqu'au 
commencement du Bélier, de nouveau en sens inverse?. Donc le plus long 
jour au milieu du premier climat dure treize heures; la nuit, onze heures; 
au milieu du deuxième climat, treize heures et demie; au milieu du troisième, 
quatorze; au milieu du quatriéme, quatorze (heures) et demie; au milieu du 
cinquiéme, quinze; au milieu du sixiéme, quinze et demie; au milieu du 
septième, seize. Il en est de méme avec les nuits?. Dans les terres inhabitables 
1. Barhebraeus, ib., p. 131. — 2. Barhebraeus, ib., pp. 133 et suiv. — 3. Cf. Barhebraens, ib., 

p. 127, La question est d'ailleurs traitée dans nombre d'ouvrages géographiques et astronomiques, 


syriaques et arabes. Ptolémée, ib., lib. II, cap. vi, s'étend davantage; mais il prend pour base, au 
lieu des 7 ciimats, les parallèles de latitude géographique. 
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du nord, le jour grandit encore davantage, de sorte qu'il a 24 heures; dans 
ce jour, le soleil ne se couche pas, car il se meut là trés obliquement. Dans 
les pays ой le póle nord est trés haut, si bien qu'il se trouve au-dessus de 
la téte, le soleil tourne comme l'axe d'une meule et les ombres des colonnes 
y tournent autour d'elles. Dans les six mois pendant lesquels le soleil se 
meut du commencement du Bélier jusqu'à la Balance, le jour est constant et, 
quand (le soleil) descend aux six tours du sud, il y a au nord une nuit cons- 
tante. | | 

Des heures?. Il y a des heures égales et (des heures) inclinées. L'heure 
égale est la vingt-quatriéme partie du jour et de la nuit. C'est pourquoi une 


1. Barhebraens explique de méme la longueur du jour dans les parties les plus septentrionales de 
la terre, op. cit., p. 143. Pour le jour et la nuit, durant six mois, chacun, voir Ptolémée, ib., lib. II, cap. vi, 
fin. Le fait qu'a proximité du pôle nord le soleil tourne comme Гахе d'une meule est rapporté plus 
amplement par Moïse bar Képha, Hezaemeron, fol. 125v : rats Jo bass 155 Ras Da bo 
„Jails Шао Нах; “зо jawa, ms Lëns zg We ее голу “ро Latz ow 15015 |а 
Лес Les! jozan Dol eech oe SL „ааз fall Lion . S j bor o5 ¿laqay we |La3, Nano 
Re WS аһ lee 1.80015 Lassan fonlo r EEN pus ii Мм. lo. Bal pol Ь o ND: pe 
f| [2:39 bo Lang c „эў! Län biens IL ai5;9 36 pl II Los dieal309 oo ом 1La:15;5 № pl 

„рамо орао Li >o bl < Le soleil accomplit alors dans la terre septentrionale cette grande 
mutation du jour et de e la nuit en raison de l'obliquité notable et incommensurabie de la sphère 
solaire, en raison de l'obliquité notable de la terre contraire à celle du soleil. Leur obliquité est telie 
que les deux póles, c'est-à-dire les points de rolation du cercle, sont, l'un directement au-dessus de 
la terre, l'autre au-dessous de la terre, opposés mutuellement. La révolution de cette sphére ne se 
fait pas en haut et en bas, comme le mouvement circulaire d'une machine qui fait monter l'eau, 
mais comme le mouvement circulaire de l'axe d'une meule, en cercle (?), vers quatre cótés, je dis 
vers l'ouest, le nord, l'est et le sud. » e. q£ y désigne tò uéyyavov. Jacques bar Chakko emprunte 
mot pour mot ce texte dans son Livre des trésors, fol. 164 v-165r, résumé par Nau, loc. cit., pp. 304- 
305; ia seule variante est l'emploi de pipas au lieu de Melo. — 2. Comparer Ptolémée, Mabnua- 
"xi Lüvtatis, lib. П, cap. iX. Notre texte concorde exactement avec ceiui de L'Ascension de l'esprit, 
traduction, pp. 163-164 ; voir aussi les notes de Nau. 
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* P fol. 47 heure n'est ni plus longue ni plus courte qu'une autre, bien que les jours "et 


ү°, 


les nuits deviennent plus longs et plus courts. L'heure inclinée est la douzième 
partie du jour et de la nuit et c'est pourquoi le nombre des heures inclinées 
n'augmente absolument pas, bien que les jours et les nuits deviennent plus 
longs et plus courts. On sait par cela que le nombre des heures égales aug- 
mente d'aprés la longueur du jour et de la nuit, mais non leurs parties, car 
toute heure égale est 15° des 360° du cercle. Par contre, le nombre des 
heures inclinées n'augmente pas d'aprés la longueur du jour et de la nuit, 
mais leurs parties; car chacune des heures inclinées d'un jour plus long est 
plus longue que chacune des heures inclinées de la nuit de ce jour. 


TROISIÈME SECTION. Des signes (donnés) par les deux luminaires et les autres 


étoiles. 

Les mêmes signes dont le Père fait mention dans l'Ancien (Testament), 
le Fils les indique dans le Nouveau. Car il dit : Je donnerai des signes et des 
miracles dans les cieux; le soleil se transformera ', etc. Au sujet des signes 


1. Actes, rr, 19-20; Moïse bar Képha, Hexaemeron, fol. 77v. 
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du Nouveau (Testament), i! dit ailleurs : Le soleil s'obscurcira, la lune ne 

montrera pas sa lumière et les étoiles tomberont du ciel'. Ceux qui ont 

expérimenté ces signes disent que si, en hiver, le soleil apparait rouge et si, 

en méme temps qu'il se léve, un nuage noir le recoit, cela indique un hiver 

froid. Également la pâleur de ses rayons indique l'humidité de l'air?. La 

lune donne divers signes, quand elle s'obseurcit, et avec ses halos. Quand 

elle se renouvelle, la rectitude de ses cornes indique le froid et les frimas. Et 

il y en a beaucoup d'autres. Également l'obscurité des étoiles indique l'humi- 

dité de l'air?. H y a encore d'autres signes qui se produisent naturellement 

dans l'air, que le Seigneur mentionne briévement, disant : Quand vous voyez 

un nuage venir de l'occident, vous dies : < П y aura de la pluie >, et cela est ; 

quand le vent du sud souffle, vous dites : < Il y aura de la chaleur, c'est-à-dire 

du chaud », et cela est*; * purs : Quand le ciel est rouge le soir, cela indique * P fot. 
r°, 


1. Matth., xxiv, 29. — 2. Moïse bar Képha, ib. : bäim loxma роо HI lasas ez wv» solo 
ооз Laag el Jaen el hosmas |... оо alois pena «230 Odeda аа "SOS D < #9 
ve» Sol qo ow Tom 0) soso Ire ehe] IL] inol Bus e Mame 51 ae WS 
Jk [aris abl PL] many 25001230 open (mei. jaxe loo Jj < Ensuite le soleil 
donne (ces) signes en hiver sur le firmament : si, quand le soleil se lève, ia couleur de sa lumière 
change et qu'il apparaît rouge ou assombri, ou si, dans le méme temps qu'il monte au-dessus de 
la terre, un nuage noir le recoit..., c'est le signe et la preuve que cet hiver sera froid et long; puis, 
si le soleil est obscur pendant sa montée et ses rayons sombres, c'est le signe d'une humidité 
abondante. > On y trouve une description plus détaillée des signes mentionnés par Barhebraeus et 
d'autres semblables. — 3. Pour les signes de la lune, Moïse bar Képha, ib., fol. 78r, est plus explicite; 
pour les étoiles, voir foi. 78 v. = 4. Cf. Luc, хп, 54-95; Moïse bar Képha, ib., fol. 77v; ое ne se trouve 
chez aucun des deux. 
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qu'il fera clair et, par contre, quand le ciel est rouge le matin, cela indique 
qu'il y aura de la pluie'. Ptolémée dit dans son ouvrage astrologique, qu'il 
a intitulé « Le Fruit »?, que les lances dans l'air indiquent la sécheresse de 
l'air; quand elles apparaissent d'un côté, de forts vents souffleront de ce côté 
et, si elles s'étendent dans (plusieurs) cótés, les sources s'assécheront, des 
armées étrangéres viendront et s'empareront de ce climat et il s'y renouvellera 
une dissidence. Les comètes sont ces (étoiles) entre lesquelles et le soleil il y 
a onze tours (signes du zodiaque). Quand en l'un des confins du royaume il en 
apparait (une), qui a beaucoup de tresses...?, son roi mourra ; si elle apparait 
ainsi qu'elle est avec..., son roi des rois mourra ou changera; les trésors 
du royaume seront pillés; et si elle se montre ainsi qu'elle tombe de.... il 
surviendra des morts subites; beaucoup passeront en captivité et devien- 
dront malades. Si cette cométe vole de l'ouest à l'est, le monarque qui surgira 
viendra d'un pays étranger ; mais, si elle ne vole pas, il sera de ce méme pays. 
Ces choses et beaucoup de pareilles sont racontées et confirmées dans les 


1. Cf. Matth., хут, 2-3; Moïse bar Képha, ib. — 2. Moïse bar Képha ne mentionne ni ne cite cet 
ouvrage apocryphe de Ptolémée. Il ne nous a pas été possible de contróier l'exactitude du texte 
syriaque. Le texte suivant de Barhebraeus a été transcrit dans le ms. 346 de Paris, fol. 167. Nau en a 
donné une analyse dans La Cosmographie chez les Syriens, voir la Revue de l'Orient chrétien, t. XV, 
1910, pp. 246-248, et t. XX VIII, 1931-1932, pp. 197-202. — 3. Le mot 1524, répété par trois fois, n'a 
pu être traduit et nous ignorons si la phrase où il fignre est bien empruntée au livre < Картб‹ ». 


1221] LE CANDÉLABRE DES SANCTUAIRES. 375 


[Leo ых, S| aos. |р, Jh Mo lio $9 Nas oo, Uël 


asilo OS Aus ls asl “Òi Iesel “Мо Lab ae „овој; аах 
әз SSP Lis JL Јо bes Jäs 5ks 30 Lad 
has Lasjo Мә Lose [3:30 o JAM Joël e LO 
o Мл „Моа Jean Jy ооз Soda Jedes losers 
< <a JN. 8: Je 2908 рае еә AJ Ln Jae]. 
qano JS sa о SS Na SNo] Jus Jet is МА Zoe" P fol. 18 
wë weise) JS, bal où А, hasas Hl Lanz Luka axo 0 
INX, yl Ho casi [о «ojo «eoo Nw» LS NS. Io, Let jo 
Aha wolo ‘allo LS ye ex ӘМ; Ian Joao ez: 


1. Р esse. — 2. P љзаа. — 3. P lacocmS*. — 4. ВУ fatto. — 5. P deest. — 6. B deest, — 7. P 
deest, V in margine allo. 


écrits chronologiques sur les signes qui se sont produits à chaque génération 

et qui indiquent de nouvelles choses merveilleuses'. Le vénérable Jacques 
d'Édesse aussi raconte un miracle qui fut visible dans l'air en l'an 1004, 
d'aprés les Grecs, dix jours aprés l'invasion de l'armée arabe dans l'empire 
romain : pendant toute la nuit, dans toute la sphère supérieure, s'étendirent 
sans cesse, constamment, de l'ouest à l'est, des traits et des étoiles volantes de 

feu en forme de lances et abondamment, directement du sud au nord?. Mais 
pourquoi nous écarter si loin? Voici de ces cométes : ll y a de cette année 
trois ans, c'est-à-dire en l'année 1575 * d'après les Grecs, pendant l'été, fut * tol. 4s 
visible une étoile à huit tresses, qni s'étendait de la tour du Lion jusqu’ aux " 
Gémeaux, prés de Saturne, Jupiter et Mars, et dura environ trois mois. Et 
l'année suivante, en hiver, décéda le roi des rois et sa femme et, de nouveau, 


1. Voir les diverses chroniques syriaques, nolamment le Chronicon syriacum de Barhebraeus. — 

. Moïse bar Képha parle dans les mêmes termes de ce phénomène au dernier folio, 197 r-197 v, de 
son Hexaemeron inachevé; toutefois il ne mentionne pas Jacques d'Édesse : waïlo AN Маэ... 
Jee сет Lo? DS ICH bo Lasos Qo |> 0232 Lagere al La Lt Gg il we . Juan, 
ооо «23? Daag ese јо ро |025 ‚мз [Bana beso. Lsssse lam <o «i30 VD [aia fao Dag Iss 
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. let Late H SS lo losses Mo < Certains racontent qu'en l'an 1004, d'aprés les Grecs, oü 
les Arabes pénétrèrent dans l'empire romain, pendant toute la nuit, du soir au matin, sur (?) toute 
la moilié superficielle, visible, de la sphére au-dessus de nous, depuis les confins occidentaux jus- 
qu'aux confins orientaux, des traits et des étoiles volantes de feu furent envoyés constamment, sans 
interruption, seulement du cólé méridional vers le cóté septentrional, à l'exception de toute obliquité 
droite, quelques-uns des confins méridionaux, quelques-uns du milieu des cieux; de tout lieu qu'ils 
fussent envoyés, ils s'étendaient donc directement vers le côlé septentrional, en forme de glaives el de 
lances, aucun d'entre eux n'étant émis vers le sud, l'ouest, l'est, mais (uniquement) dans la direction (?) 
4u nord. » 

PATR. OR. — T. XXIV, = F. à. 95 
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peu de temps après, la grande reine croyante ; et beaucoup d'injustices attei- 
gnirent les chrétiens'. Nous laisserons là ce sujet. Mais les astronomes ont 
beaucoup parlé et écrit sur l'astronomie; méme saint Basile n'a pas été 
opposé à raconter quelque chose de leurs insanités? pour reprendre ceux qui 
étaient ravis par leurs enseignements et pour mettre en garde ceux qui ne 
s'étaient pas (encore) égarés derriére eux. Ils disent que celui qui nait dans 
un certain court moment d'une certaine heure sera grand et chef de la ville, 
riche et puissant; un autre, par contre, qui naít à une autre heure, dans un 
court moment, sera colporteur et mendiant. П changera de toits (?) et de 
portes dans son vagabondage, afin de recueillir la nourriture quotidienne *. 
Ils ont menti et radoté beaucoup de pareilles choses. L'expérience témoigne 
qne leurs insanités et leurs bétises ne sont pas vraies. D'autres disent que 
les démons connaissent à l'avance les événements futurs par les signes des 


1. Voir Barhebraeus, Chronicon syriacum. La date indiquée est précieuse; elle permet, en effet, de 
fixer l'époque à laquelle Barhebraeus écrivit le présent ouvrage. Néanmoins, alors qu'est ici donnée 
l'année grecque 1578 (environ 1267 aprés J.-C.), on trouve au fol. 119 v du ms. de Paris l'année 1274 de 
l'ère chrétienne ` ein |5250 «2240 [роо ADs [Lan Boa) pono hoa qo lno « Or, n'est-ce 
pas, depuis le Sauveur jusqu'à ce jour il y а environ mille deux cent soixante-quatorze ans. » Mais 
le ms. de Paris 346 (voir page [220], note 2) porte aussi 1267, loc. cit., p. 247, note 2. — 2. P.G., t. XXIX, 
col. 198. = 3. Ib. : Kai тбу èv tote tÓ Agangtm yevvnfévia vüpavvov siva пб\єозу, xai Goyovea Of uv, ÙTEp- 
nhoytobvra xal Ouvaatevovta" тӧу DE ¿v тў étépa фолў toO ago vevvnÜüfvta, mpogaitnv туй xal GYVoTry, 
füpas ёх Üupdv &us(Óovtx тї; Zei Auépav трофйф Évexa. La citation n'est pas exacte; Data correspond - 
peut-être à ахлу. Pour les signes du soleil, de la lune et des étoiles mentionnés par Barhebraeus, 
vnir aussi Basile, ib., col. 125. 
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étoiles et les annoncent à ceux qui les servent; autrement, d'où auraient-ils 
cette prescience, qui provient des devins, des nécromanciens et des pronos- 
tiqueurs, quand ils se posent en ennemis de Dieu et des choses divines’? 


CINQUIÈME PARTIE du troisiéme chapitre de la deuxième base. De ce qui fut 
créé le cinquième jour. 
Elle renferme une introduction et quatre sections. D'abord 


INTRODUCTION. 


Dans ce jour, sur l'ordre du Créateur, furent créés dans l'eau comme 
élément tous les animaux aquatiques?. Ils se divisent en deux genres : ceux 
qui nagent dans l'eau et ceux qui volent dans l'air. Ils sont proches les uns 
des autres par la mollesse de la chair, comme aussi parce qu'ils font des 
œufs, * qu'ils sont sans mamelles, sans lait et sans reins, et qne les POISSONS * P fol. 49 
out également, sur les côtés et à la queue, des ailerons à la manière des "` 


1. Moïse bar Képha, Hexaemeron, fol. 79r ` =D ell хо lola ls wiel ac 0151 qo aio 
xv Шо Laera eg ro «2270 (аго . 0012241383 vue NOT CS) del «2*3 0 Daro lasat"so 190250 [laxa . 
м a> Vos “э I» 30255 Moll «M UI laras (sie) ios 105859 i» OO ER < 
азо Piz pel godo Job oe. HR « Quelques hérétiques disent que les démons aussi 
connaissent par les signes, qui sont visibles sur le soleil, la lune et les étoiles, les choses à venir et 
(les) révèlent à ceux qui les servent, et ceux-ci prédisent aux gens; autrement, d'où les démons dénon- 
ceraient-ils leurs égarements aux hommes, sinon par les signes et indices qu'ils voient sur les étoiles? 
Car ils ne sont pas dignes des révélations divines comme les anges et les prophètes... > — 2. Сеп., I, 20. 
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oiseaux. Certains, entendant que la parole de Dieu a ordonné que l'eau 
engendrát ces deux genres d'animaux, ont pensé qu'ils ne sont pas composés 
des quatre éléments, mais (seulement) de l'un d'eux, c'est-à-dire uniquement 
d'eau. La nature de ces genrés témoigne que leur opinion n'est pas vraie; 
car on ne trouve pas en eux seulement le froid et l'humidité, qualité de l'eau, 
mais, avec celles-ci, aussi la chaleur et la sécheresse'. Il convient de savoir 
que là sont compris les reptiles à mouvement (venant) de (la racine) vm, et 
les reptiles du sixième jour ont le mouvement (venant) de (la racine) 125. 
C'est pourquoi les serpents, parmi les autres reptiles, ont été créés le 
sixième jour et non celui-ci?. Les serpents de mer, ici mentionnés, sont des 
espèces d'énormes poissons; ils naissent dans les mers, en dehors de la terre 
habitée; on le sait par cela que, dans la traduction des Septante, ils se 
nomment хӯтп°. Saint Grégoire le Théologien affirme que les x57» sont des 


1. De méme, chez Moïse bar Képha, ib., fol. 89r et v. — 2. La différence entre олаг; et lLaSa S, 
' parait ne pouvoir être établie. Peut-être provient-elle des deux termes bibliques : v, Gen., І, 20, 
el GO, Gen., 1, 24, l'un et l'autre traduits par épretáx dans les Septante. Cependant les mots syria- 
ques nous semblent plutót exprimer le mouvement dans l'eau et au sec. — 3. Moise bar Képha, 
Hexaemeron, fol. 92у : We «ә. |с (ооо r leen .15505 tzo Koss baal 13303 ишо lo Io 
(Ga jain расо, en Latz XO pon firme. qe Gäng Dam Сез pam (Мо nee p 
basa" э, рау Mojo 5 o }>%оз HS oA oe 255 be aaas, |05925 ver < Mal 
oaa. « Dieu a créé les grands serpents de mer. Ii qualifie les serpents de mer de grands; un d'eux 
a deux cent milles, plus ou moins; ces poissons sont et vivent dans les mers qui se trouvent en dehors 
de la terre habitée. On sait qu'il donne là le nom de serpents de mer à des poissons, parce qu'il est 
ainsi écrit dans la traduction des Septante : Et Dien a fait les grands väce, nommant хӯту les poissons 


de grand corps. » 
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poissons, puisqu'il nomme z9€« (celui) qui avala le prophète Jonas". 
Vraisemblablement le Léviathan, dont parle David, est un serpent dc mer. 
Et le vénérable Jacques d'Édesse appelle le serpent de mer grand serpent 
et non grand poisson". Quoique l'Écriture Sainte mentionne à ce jour deux 
genres d'animaux aquatiques, cependant les commentateurs (en) enseignent 
quatre, c'est-à-dire avec les poissons et les oiseaux, aussi ceux qui s'ap- ' 
pellent uaXéxix, auxquels appartiennent les écrevisses, les z%əzG%, les doraxot, 
les limaçons, les coquillages et les owóyyo?. Nous ne nous éloignons pas 
(de lá vérité), ai nous nommons ceux-là aussi poissons, comme Aristote les 
nomma poissons dépourvus de sang. Le quatriéme genre est ceux. qui ont 
du sang, par exemple, les tortues et les grenouilles. 


PREMIÈRE SECTION, Du genre des poissons. 
Pas un (seul) poisson n'a de cou*; mais les poissons " ont spécialement * P fol. 49 
. . , ` . у°, 
des branchies, par lesquelles ils émettent de l'eau; (1) ayant prise par la 
bouche”, ils (la) chassent par les ouies*. Quelques-uns ont, des deux côtés, 
1. Moïse bar Képha, ib. — 2. Ps. Lxx1v, 14; Moïse bar Képha, ij. : lie HS . o£ мз eal 
Jegen le. oe pe bla dul Si Ш lase, han sada ам lie « Certains ont dit : H a 
| nommé là serpents de mer non seulement de grands poissons, mais aussi ceux (des animaux) qui 


sont du genre des ѕегрепіѕ. > — 3. Aristote, De Animalibus historiae, lib. IV, cap. т. Le texle en est 
ici reproduit fautivement par Barhebraeus. Voir aussi Pline, Historia naturalis, lib. IX,.28 (44) : 


Piscium sanguine carent de quibus dicemus... — 4. Aristole, De Animalibus historiae, lib. П, cap. XIII: 
Aoyéva 8' oudeiç Eyet Lob: — 5. Aristote, Ёб., (2) : "làtov 8' £youst тб te том Ieren ў то Ойор аф йо, 
беббреуог хата то отра... — 6. Moïse bar Képha, Hexaemeron, fol. 131v : ope [zao os har 


goes,» qw созмо 9936079 «Les poissons qui font entrer l'eau par la gäe et la chassent 
par les ouïes. » 
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une branchie; quelques-uns, deux; il en est qui en ont quatre; il en est qui 
en ont cinq'. Quelques poissons sont écailleux comme le xégaoc, etc. ; quel- 
ques-uns sont sans écailles, comme le s(Aoupos et l'éygyeXuc?. Le poisson #X a 
des épines à l'extrémité des écailles. Tous les poissons ont des dents aigués et 
jointes, à l'exception du poisson oxzpo;?. Tous les poissons s'enfuient quand 
ils sentent l'odeur de sang de poisson‘. Quelques-uns ont la vue ; quelqucs- 
uns ne (l') ont pas, comme ceux qui ont les yeux durs*. Les animaux aqua- 
tiques qui ont des branchies n'ont pas de poumons. Il en est qui ont le cœur 
osseux, comme le cheval’. Spécialement les poissons n'ont ni langue ni 
test'cules, mais ils ont un vase séminal?. Quelques-uns ont deux nageoires; 
quelques-uns, quatre ; quelques-uns, pas du tout". On ne trouve pas chez tous 
les poissons des mâles et des femelles; car voici que l'ëyxeàus n'est ni mâle ni 


1. Comparer Aristote. De Animalibus historiae, lib. II, cap. хш (4); De Partibus animalium, 
lib. IV, cap. xit. — 2. Aristote, De Animalibus historiae, lib. П, сар. хи (5); des noms mentionnés 
par Darhebraeus y figure seulement l'Ééyyexv;. Voir aussi De Partitus animalium, lib. IV, cap. хш. — 
3. Aristote, De Animalibus historiae, lib. II, cap. хш (5): Kapyandônvrzs Ge mzvte; ol iy998ç Eie тоз 
суброо, XA пбутес Éyouctw Obsi; toU; 025ута; zal nokuotaiynus.. — 4. Aristote, ib., lib. IV, cap. уш (13) : 
… AfAov dè тост pEUYOVTES xxi ÉntTOR:Covteç paxphv, Bra: atua yévntat Lef. — 5. Aristote, ib., lib. IT, 
cap. XIII (6) : "Opbaawd:; ёё mavrzz Éyouoiv ğvzu Blepéowv, où ox)npogUxuot Óvres. - б. Arislo'e, ib., cap. xv 
(4) : ПАєорсух 8° où mávt' Éye, otov 1у60< оох Eyer, oüëi eï tL Ako тфу Lost Éyet So&yy:x. — 7. Aristote, 
ib., (3). Arislote n'attribue pas le cœur osseux à des poissons : ... "Ести y&p tt yévos Вобу, QAAN oj nvtt-, 
Gre év тў xapòia остобу. "Eyer dè xai W t@v Inmwv xapdia Gogo, — 8. Aristote, ib., cap. хп (5) : Kai 
vhotrav oxANpav xai axxv9wòn Éynvor xal mpronepuxuïav oÙtws dct Éviore pÀ бохчу ёуну; plus haut (1): 
... 008! Gpyetc 0) 0с. . Pour le vase séminal, voir aussi ib., lib. III, cap. r (1) et (3) : A pev оўу L'yfVec Geet: 
piv 02X Éyoyaiv…. nûpouc CE ёоо Éyougtw... cuv&nzovtag el; Eva пброу... — 9. Aristote, ib., lib. П, cap. хп 
(2) : ... Kai тй ттїошү‹х, ol piv mÀsioto: tétrasx, oi dè noounuatg 520... "Ема dè cv npopñrwv 0782 mrepUyux ` 
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femelle; il ne procrée non plus absolument pas'. Les poissons, sauf les carti- 
lagineux, s'accouplent en tombant mutuellement ensemble sur le flanc; 
cependant les larges, porteurs de queue, comme le fv; et le троуб», (s'accou- 
plent) en tombant sur le flanc de la femelle et en la chevauchant?. La Мул, par 
contre, et d'autres s'accouplent en se frottant beaucoup, se heurtant, se ser- 
rant et en frottant mutuellement leur queue. Beaucoup des cartilagineux, 
quand ils s'accouplent, s'unissent aussi comme les chiens?. Quelques poissons 
s'entre-dévorent; quelques-uns mangent les excréments; il y en a aussi qui 
mangent de la vase; il y en a aussi qui (mangent) de l'herbe marine, de la 
mousse et leur semence. Il y en a qui (mangent) de la boue, comme les xéoxàor, 
mais qui ne touchent pas à leur semence*. Lorsqu'ils ont peur, ils cachent 
leur tête, ` comme s'ils cachaient tout leur corps’. Parmi les poissons, seul le 


1. Aristote, ib., lib. IV, cap. xt (2) : ... "Еу 8& xoi ёутбиоц xai toi lx8Uctv der Ta рёу auz Éyovta 610; 
таотуу Thv Ğiapopàv Èm о®ёётєроу, otov Éyyehus ойт Gppev éatlv, ойтє Dëiu, odò: Yevva ëE atii; ovðèv...; voir aussi 
lib. VI, сар. ху! (1). = 2. Aristote, ib., lib. V, cap. x (commencement) : Ot ër iyBüse таутес, ë тоу 
zort GELXyOv, MAPAMIMTOVIES TÀ Ümtiux тро тй бптіх тойут: TÒV GuvOuxcuóv tà DE тате xai 


* P fol.. 
re. 


* P fol. 50 
r°. 


эєрхофбри, oiov Bæta; xai tpuyüv хой tà тота, OU рбуоу Manamimtovta, @ААй xal EmiBaivovra Torç Üntiors ¿ml Tà 


пооуӣ tv One v... — 3. Aristote, ib. : Aï dè Óivat, xal бето тфу тоюбтоу тойу To оораїоу, mxpatptÓOp Eva 
uóvov Óyeü&tat tà Оппа про; tà Umtia; plus bas: Eloi Gé vives ot étopaxévat pası xai cuveyópeva тоу GE Gv 


ug ӧтсбеу, остер тойс xÓva;. Moïse bar Képha, Hexaemeron, foi. 129 v, s'exprime dans les mêmes: 


termes, mais sans désigner les poissons : 1242 poat cx 3200 «2310 < nd OR D «esso. 
— 4. Aristote, ib., lib. УІ, cap. 11 [Iv] : *AXAnopayoUaor 6$ mévres piv vv xsotpíto;..., iD.... T pégovzat... 
Xón2U.., Tà Ò oc ёлі TO толо, VÉMLOVTAL uiv тоу MNÀÒV xxl TÒ QÓZOS xal то Зрдоу... tot; pév xuñuaor tpépovrat.… Ot 
GE xépa)ot vépovrat Thv Өлуу... Tóv BE үдуоу жотйуу o25&v Zefter точ Daat: fré yivovrær толо. Voir aussi P.G., 
í. XXIX, col. 152. — 5. Aristole, ib., mème chose, mais limitée au seul xsatptv;. 
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cxxpos est ruminant'. Beaucoup de poissons mangent de Ја chair?. Les Zexëiue 
se nourrissent dans les eaux potables, pures; c'est pourquoi qui veut les 
pécher agite 1а vase et les attrape. Quand ils meurent, ils ne flottent pas 
sur l'eau comme les autres poissons, mais s'enfoncent?. Le temps pluvieux 
est favorable aux poissons et ils prospérent dans les eaux douces*. Tous les 
animaux, sauf les poissons, sont frappés de maladies internes et meurent. 
Quelques-uns seulement s'émacient*. Aucun poisson vieux ne convient à 
la saumure*; ensuite, ils deviennent trés grands. П a été trouvé un 0úvvoç, qui 
, ‚9 

pesait, à un аде avancé, jusqu'à quinze talents; la largeur de sa queue était 
de deux coudées.et un empan, comme le dit Aristote’. Les poissons qui 
s'assemblent en troupes sont amis et ceux qui ne (s'assemblent) pas sont 
еппетіѕ?. Le A&6oaE et le 4:50:05, quoiqu'étant grands ennemis, s'assemblent 
quelquefois?. Les dauphins sont trés pacifiques; ils aiment (leurs) petits et 

1. Aristote, ib., cap. и [1v] (4) : Aoxet dë тфу iyðúwv б xxXoóusvoz cXxpoc pmpuxitetv Goen tà tetpánoba. 
uóvos. — 2. Aristote, ib., plus haut (1) : Ot uiv yap айту ge capxopiyot uóvov... — 3. Aristote, ib., plus 
bas (5) : Тфу ü éyysXotov tpépovrmt... al puévtot mÀeiatat tü moti бат, xal тобто тпоойсту Oi éyyekvorgépor, 
бпоҳ бт: рота хоабарёх T,... бїбтєр Gro Ürnprumot, тар@ттоуб TO Оёор...; plus bas : ?Amo8avoUcz: $ œt {уй 
ойх ётїтоА ошбу, gif pépovtar dvo, cnep ol тАєїтто‹ тфу фуббошу... — 4. Comparer Aristote, ib., cap. XVIII 
[xx] et cap. xix (3), (4), (5). — 5. Aristote, ib., cap. xix (11) : Noenux dè Aout; uiv o36iv ci; тоў; 10896 
paivera: ёрлїттоу, отоу dal TV Zugang сиџВоќує: тоАА@хы, xal t@v Qwotóxuv xai т:траипбѓозу... voctiv évo. 
ve &oxoUctw- texpaipovtar 0° ol &Xtetc Tw évious @Мехгсба! 7emtou;... — 6. Aristole, ib., cap. XXX (4) :... Où 


ye 9Úvvot xai el; Tapiyetas ФА: ol үёроутес... — 7. Aristote, ib., mot à mot. — 8. Aristote, De Animalibus. 
historiae, lib. IX, cap. и. — 9. Aristote, íb., (2), mot à mot. 
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s'entr'aident. On a vu parfois des dauphins porter un mort, afin qu'il ne soit 
pas mangé par les poissons'. Les animaux aquatiques émettent (l'eau) par leurs 
branchies; cependant, il en est qui (l'émettent) par un certain conduit, comme 
le dauphin. Parmi les animaux aquatiques, tous les cétacés, c'est-à-dire 
ceux qui n'ont pas de branchies, comme la baleine et le dauphin, ont des 
poumons. Ils ont en eux l'haleine et respirent*. 


DEUXIÈME sECTION. Des genres des mollusques et autres. 
Les animaux aquatiques bipédes et quadrupédes ont du sang; mais les 
polypodes, comme la sépia ou le x&o«foc, sont dépourvus de sang”. On pense que 


* le exóyyoc aussi est un animal collé à un rocher*. Il est des animaux aqua- * P fol. 50 
tiques qui luisent; d'autres, pas. Les lumineux sont cartilagineux, comme le * 


Béros, le rouyév, la reubis, la sépia, le f&zoxyos; et les polypes*. Les non-lumi- 


1. Aristote, ib., cap. хуш (commencement) : Тфу òè болхас:шу mheïota Aërero ongeix nent TOUS 0:2piv3z 
mpqormtoç xai 4uepócrtoc, xal dÀ xai прос maiüaxc Ёротгс.., "Hôn à’ отто: delgivwv Veréin dréi dux xai Gusti, 
тоотюу Ô &xoÀcevrOUévol тіуес буо ретй оо похо épavnoav Gelpiviaxov uixpóv ceÜvexota, ot” els Bubòv pésoiro, 
ürovéovteg xai ретеор(боутес TO vtot, olov XatEAEOUvtEG, ate uy хатабробўуш: nó туо tiv Aua: Onpitov. — 
3. Comparer Aristole, ib., lib. VIII, cap. п (3). — 3. Comparer Aristote, ib., lib. IV, cap. 1 (commen- 
cement). — ^4. Aristote, i5., lib. VIII, cap. 1 (3) : `O dè споүүос путем; Éotxe cot, puthis. — 5. Comparer, 
chez Aristote, tà селбут = cartilagineux el то céhaç = lumière, éclat. 
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neux sont les testacés, comme les limaçons et les coquillages. Quelques-uns 
des lumineux sont mous, par exemple ceux qui ont des pattes comme la sépia 
el la 7e6u0íç. Le polype emploie ses bras comme des pattes'. L'écrevisse n'a que 
quatre pattes de devant. Parmi les animaux aquatiques, seule la grenouille 
a une langue. Le с уос, animal sans pattes, pourvu de branchies, et les zeien 
engendrent des vifs, de sorte qu'ils font d'abord des œufs à l'intérieur. C'est 
de cette manière qu'(engendre) aussi la vipére?. Parmi les animaux aqua- 
tiques, ceux qui font des œufs ont une épine vertébrale; cependant ceux 
qui engendrent des vifs ont une épine cartilagineuse?. Les mollusques sont 
ceux qui ont la téte entre les pattes et le ventre, autour duquel ils ont en 
cercle des nageoires*. Chacune des huit pattes est double, excepté chez les 
polypes*. Celui-ci emploie dans (son) accouplement son dernier bras, petit et 
blanc, dont l'extrémité est partagée °. Les sépias et les rauide; ont spéciale- 

1. Aristote, ib., lib. IV, cap. 1 (6) : ʻO piv оўу поліпоз: xai d поті xai ws Yipoi урйта tai; плехтаухс. 
— 2. Arislote, ib., lib. IIT, cap. í (13) : "Oca è «àv &nóJwv el; tò pavepov uiv Guotoxst, £v айтоїс Ò motroxet, 
olov ot тє yahent xai TXÀÀAx Ta xaloopsvx aeÀáym (хоћеїтах DE célaxo: à xv Хпооу бу xai Boayyux fron бъотбхоу 1))...; 
plus bas : ... "O ë' éyi; беотохеї póvov, фотохйсас èv аўто mpütov. — 3. Aristole, ib., cap. vir (6): Toótwv 
(les poissons) yàp tà yiv Cwotoxodvta yovO6n&xavÜa ёстіу, otov Tà xahovpeva ceAXywv, tà Š) шотохойутх бхачдау 
£yet, Ñ бот, womep èv toi; tetpamrow A бауы. = 4. Aristote, ib., lib. IV, cap. 1 (4), (5), mot à mot. — 
5. Aristote, ib. : f165a; pèv оўу dut x&vc? Zygt, xal тотоу ÓtxotuAOUC пбъта, mv ÉVOG YÉVOUS по\опбёоу. — 


6. Aristote, ib. : ʻO річ оўу noAünou;... тў Bi soyá tav плєхтачфу, ў ёттіу Oburátr ts xal убу mapíAtuxo, 
аутбу xal Ё Xxpov бурба ... va) tr, GÈ <ñ п\ехтауу yotar év тїї; буй. 
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ment deux longs tentacules, avec lesquels ils attrapent et portent à leur 
bouche la nourriture. Quand éclate une tempéte, 115 se collent gráce à eux 
aux rochers et (y) demeurent'. Le polype a devant la cavité (ventrale), au- 
dessus des bras, un conduit creux, par lequel il prend et émet l'eau’. 11 
change de couleur d'aprés les rochers, comme le caméléon d'aprés la terre *. 
Pas un seul d'entre eux n'a d'entrailles, sauf celui qui s'appelle vie: et est 
rempli d'une (humeur) noire". Ils ont aussi beaucoup ' d'œufs comme des * P 


ol. 51 
r?. 


grélons de glace". En Phénicie, il y a des écrevisses qui s'appellent tzzei;, car 
elles courent avec une grande vitesse". Toutes les écrevisses ont dix pattes 
avec les pinces'. Quelques limaçons sont univalves, comme les limaçons 
pourpres, quelques-uns sont bivalves, comme ceux appelés xreis et uóx5; ce 
sont des coquillages*. On pense que, lorsqu'ils sont attrapés, ils s'envolent’. 


1. Aristote, ib. + Ieta E £youctv at те сутш. xai ai teubides xai où tebot oo пробосхібоас axe, ... aie 
просаүоута! TE Zai AuuÓ&vouciw ELIS tò отбиз Thv tpophv, xat бтз увџбу T, BxXXópevat тро туа пётрау, остео 
Bruges, бпоса)е000с:х. — 2. Aristote, ib., (6) : Den too xótou; ð ntp vv mhextav@v Éyouct хођоу alb, 
о THV d)attav @фїйзї Beféuzvgn tm wücti, бтау ті тф отбраті hau6ävwarv. = 3. Aristote, De Animalibns 
historiae, lib. IX, cap. XXXVII (9) : Kai Bnoeder тойс 1у00с, tb урбра рета8 0) юу xal goën Ouotov 01; av 
тулат Miboic. — 4. Arislote, ib., lib. IV, cap. І (11) : ®тА@үууоу 8* oú5ëv Éyex тюу ua)axtov, AA! f» хол 
шту, xai ётї тачту` болбу. — 5. Comparer Aristote, íb., (14). = 6. Aristote, ib., lib. IV, cap. 11 (2) : 
Пері бё ту Dorvienv yivovta: iv ci alqux) oc залобссу Їттеїс [alii codd. equos.] dià ré ойто; Tayéw: бєїэ...: 
le texte syriaque comporte aussi « chevaux >x; le mot izmeïz introduit dans la traduction est celui 
employé par Aristote. — 7. Aristole, ib., plns bas (3), mot à mot. — 8. Comparer Aristote, ib., lib. IV. 
сар. IV (2), (3). П n'y est pas fait mention des limaçons pourpres et, au lien de uoaf, on lit ot uosz, qui | 
a le mème sens. -- 9. Aristote, ib., plus bas (4) : "Ет tà ру ултка atv žatvy, otov Ó virgi: (блох yàp 
"zi nirtgÜat AŚyovst Tous ATÉVES, ÈRE wxl ёх тоў OoYavou, о Ünpsüovran, čidhhovtat ТОХА Xx)... 
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Quelques-uns d'entre eux sont épineux et sans chair, comme l'oursin; 
quelques-uns, charnus et sans piquants, comme la meàwois'. холл aussi 
se colle aux rochers; elle est toute charnuc, sans os, et se nourrit des ani- 
maux qui tombent sur le rocher, elle lesattrapeet les mange; elle ne renferme 
pas d'excréments?. Les xpx6o,, les &oraxni, les «xoiós; et tous les vaXaxóctoxxa 
s'accouplent par derrière”. Les écrevisses s'accouplent par les parties de 
devant '; les mollusques, les polypes, les sépias, par la bouche, s'embrassant 
avec les bras*. On dit que le crocodile fluvial fait soixante œufs et les couve 
pendant soixante jours. Quand la tortue mange de la chair de vipère, elle 
mange ensuite de lorigan; autrement, elle mourrait”. Les grenouilles ne 
fout pas d'œufs, mais (quelque chose) comme des intestins gréles pleins de 
(petites) graines noires, comme de la farine*. En Cyrénaique, les grenouilles 
ne coassent раз”. 


1. Comparer Aristote, ib., cap. v (1), (2), dont s'éloigne quelque peu Barhebraeus. La пеорі n'est pas 
wmenlionnée par Aristote. — 2. Aristote, ib., cap. vr (4) : "Een Gë xai то тфу A&xaÀnpdv yévo; trov 
zpoomiguxe uiv үйд cai; mírpat; болер Évix тох ӧстрахођіршоу... схрхобес TO cO x ту Eo arf. La suile 
ne concorde pas entièrement. Plus bas (5) : Періттоу оа dè qavepòv avdëv paivetrar Éyouoa... — 3. Aristote, 
ib., lib. V, cap. vit : Tà ô: раћахбстоххх буєйєтоц, otov хзрабэ xal &otaxol xxi xzpiosz xol TÒ TOLQUTX, GOO TES 
xxi тй óntaÜoupritx& тфу тєтрапбёту, Grad Ó uiv Umtíiav, ó Ô Emi raurns топот TÀV хёрхоу. — 4. Aristole, ib.. 
plus bas (2) : Ot ER xapxivo... inot à mot. = 5. Aristote, ib., cap. vi : Tà ёё pakdutx, otov nohvnoðs; zai 
OTTA... XATÒ TÒ GTÓMA үхо G'UURAÉXOVTXt, та; MÀEMTMVAÇC mobi TA; плехтоуя; cuvaouótrovtz:. — 6. Aristote, ib.. 
lib. V, cap. ххх, lexte identique. = 7. Aristote, ib., lib. IX, cap. vi (3), texte identique. Voir aussi 
P.G., t. XXIX, col. 193. — 8. Cf. Aristote, ib., lib. VI, сар. xiv (2) : ... Zuvëxés здійс: то ninpa, остер 
ci Biresan, Voir Moïse bar Кёрһа, Uexazmerun, Tol. 130r, v: «soc» Ess no oz vol een ls 930! 
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1. P 15459. — 9. p мау. — 3. D Les] мез. — 4. P ial. — 5, P weber, B waw thos. — 6. V 
luan. — 7. P Emo. — 8, B lesso. — 9. P Ben — 10. BV deest. = 11. BV Beat, — 12. P 
элээ». — 13. B was9000. — 14. P epes, — 15. PB deest. — 16. V «so» 37e. 


TROISIÈME sECTION. Des volatiles à ailes membraneuses'. 

Comme les abeilles, les sauterelles et les mouches, étant polypodes, se 
rapprochent de la sépia, du x4px6o; et des écrevisses, elles sont раг suite, 
commé eux, dépourvus de sang. Par là est confirmée la prémisse générale 
qui dit que tout animal polypode n'a pas de sang. Ces volatiles ont soit des 
ailes non couvertes, comme les chauves-souris, les sauterelles, * les guêpes, 
les abeilles, les mouches et les papillons; soit des ailes couvertes, comme les 
genres de scarabées?. De ces (volatiles), ceux qui ont deux ailes ont, en 
avant, une trompe comme la mouche, Гёлтіс et Гоїстрос̧; ceux qui ont quatre 
alles ont, en arriére, un aiguillon, comme les guépes et les abeilles?. Les 


<;o beo "où E d [aoo 1L o3ovs |5920 Vs шро Lol» boss x po 19е Do Leet: ul T 
pU es guno . [33.205 m? pl „Jasal weg [959 4| pnn КЕСЕ” ia ASD .. (em 
«9750 eau ée WI «730 eäin Lei КЄ 1522090 Ммо оо осо do. aaro [52a 
Лоро |aanaja [Adian jasio] Quoc qum Bai mins haeo L.S 0195013 < Puis les gre- 
nouilles ne naissent pas semblables à elles-mêmes, mais d'abord quelque chose de pareil à des 
intestins gréles, l'apportant sur les bords des riviéres et des étangs; cela se nomme frai...; ensuite 
commencent à y naitre comme des grains noirs, ainsi qu'(il se trouve) dans la farine d'orge; ensuite 
elles sont comme de petits poissons (?) et grouillent; elles ont ventre et queue; à mesure qu'elles 
croissent et se fortifient, la queue leur choit et tombe et des pattes leur croissent à la place. Quand 
elles ont des palles, elles sont grenouilles parfaites, de forme et d'aspect. > Voir aussi Ahrens : Das 
Bach der Nalurgegensiände, traduction, p. 69, g 90 et noles 3, 4, 5 (= Pline, Historia naturalis, 
lib. IX, 51, 2 159; Qazwini, Cosmographie, t. I, р. 138 en bas). — 9. Aristote, De Animalibus historiae, 
lib. VIII, cap. XXVIII (2) : ...'Ev ёё Кортуу ol оюуодуте, Bérpayor moótepov ојк nav. 

1. Aristote, čb., lib. I, cap, v [v] (4) : Тфу ёё xtnvàv tà pèv ттєршют@ ёстіу..., và OE пи) отб, olov méhitTa.s. 
тх òè 6sppómtepa... Voir aussi la division des (êtres) volants donnée par Basile, P.G., t. XXIX, col. 
169, 172 : су бттєрж, ёєорблтерх, mtthwtd, xoAeóntepa, etc., et nolre note suivante. — 2. Comparer Aristote, 
ib., plus bas (5) : Tov dE ninvwv uèv, Gvatgmv бє, тб piv ходеблтерх ёстіу... tà © ävérurpa. Pour les 
deux phrases précédentes, voir Aristote, ib., cap. vi (1), auquel se conforme en général le texte de 
Barhebraeus ` Tavra âz nayra pév ovt. умт (C'est-à-dire xxpa6ot, etc.), 00x 0: mÓóm; ёує по)опоба. — 
3. Aristote, ib., lib. I, eap. v [v] (5), mot pour mot jusqu'à < comme les guêpes et les abeilles. > 


"xp fol. 5 


v? 


* P fol. 51 
v^, 
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guépes et les mouches vrombissent avec leurs ailes, lorqu'elles volent; les 
sauterelles émettent un son, quand elles frottent leurs jambes en maniére de 
rames; les moustiques sifflent avec la bouche'. Les guépes et les abeilles ont 
un aiguillon à l'intérieur”; quand elles piquent et le laissent dans la chair, 
elles meurent. ll en est quelques-uns à ailes membraneuses, qui ont devant 
les yeux des antennes et deux longues jambes en maniére de rames, recour- 
bées en arriére?. Beaucoup d'entre eux ont un intestin de la bouche à la 
sortie‘. Les mouches femelles sont plus grandes que les mâles; de méme 
chez les grenouilles, les serpents et les lézards?. Certains disent que la 
semence des abeilles est (formée) par les fleurs d'olivier; d'autres, qu'elle 
provient de l'accouplement, quand leurs rois s'accouplent avec elles?. Les 
rois des abeilles sont deux fois plus grands que les femelles", D'autres, cepen- 
dant, disent qu'avec elles s'accouplent les bourdons, qui n'ont pas d'aiguillon 


t 


1. Aristote, íb., lib. IV, cap. Ix (2) : .., Kai aï putar DE sait al pëitero xal TAAA mavta, TH RINGEL аїроутх 
xal ayotékhovta…. Ai d' йхріб=; roig пугаћо!с rëifougot поюйс: тоу Yépov. Voir ib., téruyes; il n'est cependant 


pas question des moustiques chez Aristote. — 2. Aristote, ib.. cap. vit (4) : To Bš xévtoov tx рёу Êyet &v 


aiegte, olov ai véier wal oi ofxes. — 3. Aristote, ib., plus bas (5) : "En xeoxias прі тфу òppátwv Eye 
Zug, olov aÏ te pugal xai ol xapabar. "Оса Gb пиёутіхй оотбу Gert, ToÚtwv Tà рёу re xà блісбєу exéin uetlc, 
тй ÔÈ пудама KIPMTOPEVA ELS TOUMIGÜEY women tX тфу тєтохлбдоч œxéÂn. — 4. Aristote, ib., (7), mot à mot. 


— 5. Comparer Aristote, ib., iib. IV, cap. хі (5). — 6. Aristote, ib., lib. V, cap. XXI : Oi piv y&o фасіу 
où тіктеу... Ts usAittag, ФАА péperv TOV yOvov, xai péostv... AAAI D Amò Cou Genus Tic Dag: 0 дЕ pasu.. 
тӧу Eë tv melircov Tixtev тойс "iyegóvaz. Chez les Syriens comme chez les Grecs, la reine des abeilles 
est dite < roi x, < guide » (12%, Basis, Ay:uwv). — 7. Aristote, ib., (2), texte identique. 
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et sont seulement du sexe mâle'. Les rois des abeilles ont des aiguillons 
comme les abeilles?. Dans chaque ruche il y a plusieurs rois’; quand il n'y 

a pas de roi, elles périssent*. Le miel se fait par temps sans pluie, mais la 
semence par temps pluvieux. Le miel d'automne est excellent °. La cire provient 

des fleurs; la propolis, de la résine des arbres; le miel, de l'air et de la rosée °. 
Nous en avons la preuve dans cela que, pendant les deux (premiers) jours, 

nous voyons les alvéoles remplies de quelque chose comme de l'eau; en vingt 

* jours, (cela) épaissit': Les abeilles butinent toute fleur à calice, sans * P fol. 52 
gâter un seul from, Les abeilles portent la cire sur les jambes, mais b 
recueillent le miel avec la bouche?. Elles couvent leurs œufs comme les 
oiseaux '*; leurs œufs sont blancs''. D'abord éclosent des vers; ensuite, ils 
grandissent, deviennent abeilles'?. Du roi пе nait pas de ver, mais tout de suite 

une abeille ?. Le temps de vie des abeilles est de six et méme sept ans !*. 


1. Aristole, ib., (2) : Oi GE gast 0yeÚeobmt, xal elvxe Xppeva; mèv taus znpňva:, Onderag bi тас ueA(ttac. — 
2. Aristote, ib., (3) : Кеутроу E ai uiv pétra Eyouoiv, ol 8% улурӯмес oi Éyousw ol dè faciet xal HYEMÓVES 
roue èv xévtpov... — 3. Aristote, ib., cap. XXII (2) : Eloi ёё nhsiou: ёу izdoto ophver fjyepóvez... — 4. Aris- 
tote, ib. — 5. Aristote, ib., (3). = 6. Aristote, ib., (4). Mais au sujet du miel : M£k GE tò mimtov ёх той 
рос, xal kuota. Èv vat; тоу íotpov ёлітоћаїс... — 7. Aristote, ib., (5) : Suvioratar ё то рем nevtÓuevoy- dE 
épyñc үйр olov ©бшр үімєтох, xal Ep” ўрёрас ёз ttvac Drtë ёсті,... ëv eixoat Gë етж Guviotatat. — 8. Aris- 
lote, ib. : Déper Ai and n&vtuw ў Méditta oa èv xakuxt &vBet,... oufévg ВАйттооса xapnóv. — 9. Aristote, ib., 
(6). En ce qui concerne le miel: To àà péh peT el; vóv xúrtapov. — 10. Aristote, ib. — 11. Aristote, ib. 
— 12. Aristote, êb. — 13. Aristote, ib. : ExwAnE ô où y(vetat npórepov ёх 702102 (foetus regum !), ал” evbémw; 
h uiditta, w: qaotv. — 14. Aristote, ib., (8). 
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Quand les abeilles sont enveloppées de fumée, elles emportent beaucoup de 
miel, comme si elles devaient le perdre. Avant, cependant, elles l'écono- 
misent et le mettent de cóté'. Quand il y a peu de miel, elles tuent sans 
cesse les bourdons et les faux rois’. Quelques-unes portent le pollen; 
quelques-unes, l'eau; d'autres continuent le travail?. Quelques-unes font les 
rayons, commençant раг le dessus *; elles font les alvéoles avec deux ouver- 
tures?. Elles emportent les mortes hors des ruches". Elles détestent toute 
mauvaise odeur; elles lâchent les excréments pendant le vol, car elles sont 
propres, ou toutes dans un seul rayon’. Elles se réjouissent du bruit, si bien 
que celui qui (veut) les réunir, choque des pierres?*f il n'est pas clair si elles 
se réunissent par joie ou par frayeur’. Les chauves-souris, bien qu'elles 
volent et aient des ailes membraneuses, ont quatre pattes comme les animaux 
quadrupédes; elles conçoivent et portent, donnent à téter à leurs petits par 
derrière et ont des dents. 

1. Aristote, ib., lib. IX, cap. XL (2) : @uutogeva, үйр xai co6èpz поуодсох йпо toU XamvoU тбте рамста TÒ 


рем èchiouztv, èv È tà X хрбуф où србёра бруто, dc peibóuevat xxi йпотібёреуои трорӣӯс xy&pw. = 2. Com- 
parer Aristote, ib., (19); les faux rois n'y fignrent pas. — 3. Aristote, ib., (23); il n'y est pas fait mention 


du pollen : ...Ai E 98р oépouciv... ai ò ёл? épyov Epyovrat. — 4. Aristote, ib., (&) : "Apyovtat Eë тфу 
Jore йуобеу ano tf; 000); toD ouñvous — 5. Aristote, ib., plus bas : AL òè Oupí(Bec... Xpptotopor... — 
6. Aristote, ib., (18). — 7. Aristote, ib. : Avoyepaivouor 8, ттер eïpntat, таїс Quawdeorv Ócpai;... et (22): 


'Agobeuouct Ò’ ai рЕмтто nära À anonsrômeva.. ў el; Ev xmptov, et (18) : Kai тла Gë хабаротатбу doti то 
fov. —8. Aristote, ib., (23), mot pour mot. — 9. Aristote, ib., mot pour mot. — 10. Moïse bar Képha, 
Hexaemeron, fol. 136v; on ne relève que quelques différences dans les mots. Le sujet des abeilles y 
est aussi traité largement (fol. 139 v-140 r), mais d'une autre facon. Pour toute la troisième section, voir 
chez cet auteur, fol. 139r et ss. Pour les chauves-souris, texte identique chez Ahrens : Das Buch der 
Naiurgegenstände, texte, p. 35, et traduction, p. 58, 2 60 et note 2; Basile, P.G., t. XXIX, col. 181. 
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Quatrième SECTION. Des volatiles à ailes partagées (avec plumes)'. 

Ceux-là sont ou féroces, mangeant la chair et dits rapaces, comme l'aigle 
et le vautour; ou apprivoisés, mangeant des végétaux et appelés du nom 
commun d'oiseaux, comme les pigeons et les moineaux; ou bien entre ceux- 
là, comme la corneille et le corbeau?. Puis quelques oiseaux vivent en 
troupes, ` c'est-à-dire ensemble; d'autres, solitaires?. Pas un seul rapace, * P fol. 52 
aux griffes recourbées, ne vit en troupe. Quelques oiseaux sont conduits par | 
un guide, comme les grues; quelques-uns, pas“. Certains s'accouplent 
souvent, comme la perdrix et le coq; d'autres, non. Les corbeaux, par 
exemple, ne s'accouplent que rarement*. Certains sont modestes, comme les 
oies; certains, envieux et amoureux de la beauté, comme le paon*. Il existe 
un unique volatile qui a quatre ailes avec quatre pattes; il s'appelle éphémére, 
c'est-à-dire d'un jour; car, en un jour, il naît, vieillit et meurt’. Ensuite 


1. Moïse bar Képha désigne aussi ce groupe par |A" 544,45, traduction syriaque du grec сублтерос. 
Voir Aristole, De Animalium incessu, cap. х, ainsi que plus haut, p. [233], notes 1 et 2. Pour 
cette 4° section, voir Moïse bar Képha, Hexaemeron, fol. 132 v-139r. Cf. aussi Aristote, De Animalibus 
historiae, lib. I, cap. v (5) : To иу оўу mteptotòv Yévo; тӧу Cuv брус хайата. — 2. Voir Moïse bar Képha, 
Hexaemeron, fol. 132v, où sont donnés les mêmes exemples, et Aristote, De Animalibus historiae, 
lib. I, cap. 1 (11) : Kai tà uiv capxopáya, tà dè хорлорӣүх... — 3. Aristote, ib., (10). — 4. Aristote, ib., (11). 
Kai toutov tà piv Óp hyeuôva èoti... — 5. Aristote, ib., (13) : Kai tà uèv &ppobtotaotuxà, oiov ть tàv 
тердікоу xal Ф\ехтробуюу Tëvoc: và Ò йүуєитіха, olov Ch TGV xopaxosióv бруїбшу Yévog тадта үйр oxavíme тлу 
бушау goetro, = 6. Aristote, ib., (15) : Tà ô aioxuvtnhà xal pukaxruwk, olov yñv` tà ёё phovepà xxi фіЛбхаћа, 
olov то. = 7. Aristote, ib., cap. v [v] (7), et ib., lib. V, cap. xix (14). 

PATR. OR. — T. XXIV. = F. 8. | | 26 
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quelques oiseaux ont les doigts séparés, par exemple le corbeau; quelques- 
uns ont les doigts réunis, par exemple les canards'. Certains ont une langue 
large, par exemple ceux qui imitent la voix humaine comme le фиттахбу, c'est- 
à-dire le perroquet”. Quelques-uns ont éperons et pointes, par exemple le 
coq?. Il n'y a pas d'oiseaux qui ait en méme temps des éperons et des griffes 
recourbées*. Parmi les oiseaux qui ont des crétes, la eréte est, chez certains, 
formée de groupes de plumes; quelques-uns en ont une spéciale, comme le 
coq”; quelques-uns ont, au lieu de crête, une sorte de corymbe (?), comme 
le paon. П en est beaucoup qui sont visibles par nature chez les grues et 
leurs « rois » et tous ces autres*. Ceux qui volent beaucoup nichent sur des 
rochers escarpés, comme l'aigle et le faucon; les lourds, à terre, comme la 
perdrix”; d'autres ne perchent pas, méme sur les arbres, comme l'alouette 
huppée?. Les pigeonnes ne veulent pas s'accoupler avec de nombreux mâles, 
si ce n'est devenues veuves. Quand la femelle est en douleur de parturition, 


1. Aristote, ġib., lib. II, cap. хи (2) : ... Tov pèv yàp màelotwv Gtfpnvta, ої ёахтолог tà ÔÈ плот OTE- 
yavóroód èott... — 2. Aristote, ib., (4) : Мамота GE тоу бфоу petà тоу Фубрюпоу үрарџата phéyyetar Ёма тоу 
` Gelee yévn tota ë` ёстї tà платуү\отта abtóv uota. Voir aussi lib. VIII, cap. xir (6), ia fin. — 
3. Aristote, ib., lib. II, cap. хи (5). — +. Aristote, ib. : Tappwvvyov 8 dua xoi nAñutpov Eyov oùbév, — 
5. Aristote, ib. < "Erti ë' čwa тфу ópvétov \бфоу Éyouor, Tà uiv оту TV птербу Èmaveatyxó:a, б ё d)extpuovy 
môvoc ttov. Le membre de phrase suivant ne se trouve pas chez Aristote. — 6. Cette phrase n'existe 
pas non plus chez Aristote. Par « rois » des grues, il faut peut-étre entendre lenrs guides. — 7. Emprunté 
partiellement à Aristote; voir ib., lib. IX, cap. уш, le commencement, et cap. уш, plus bas [x]. — 
8. Aristote, ib. : "Ex ôè t&v тозоту Ó piv хбродёос... Sai dévôpou où каб ошбу. 
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le mâle s'approche et lui vient en aide. [l máche à ses petits de la terre salée et 
(la) leur met dans la bouche, * les incitant à manger'. L'aigle pond trois œufs, 
dont deux éclosent et un ne réussit pas*; de deux méme, il n'en fait éclore 
qu'un. Les perdrix font deux nids pour les œufs; dans l'un couve le male, 
dans l'autre la femelle. Chacun d'eux couve et nourrit ses petits?. Le faucon 
mange la chair fraiche, cependant pas le coeur". Personne n'a vu le nid d'un 
jeune vautour?*. La huppe niche dans la montagne еї chante?. Le cygne a les 
doigts réunjs (par une membrane); il aime l'eau et vit sur les lacs; il se 
nourrit aisément; il est doux; i a de jolies mœurs; il chante, surtout à la 
fin de sa vie, quand, volant vers la mer, il est poussé au large par le vent; il 
appelle (alors) désespérément, comme s'il allait mourir'. Les cigognes nour- 
rissent leurs parents’. Parmi les oiseaux, seul Го; boite, d'habitude d'une 
seule patte; on le trouve rarement?. Le corbeau et la corneille ne changent 

1. Aristote, ib., cap. уп (2) : Oüte yàp счхёоабєсбо: BéAouor mÀciooty,... ПАДУ dày... y*^o* Yévntat. "Ет: $ 
пері 17 Hôtva Beni H rei Фрреуос Ütpxmsía... Tevopévwv dè Tüv увоттбу, Tic diuupilodang uërg үй Baue. 
onoapevos єіслтоє: той увоттоїс, бйгүуй tò oxópa... — 2. Aristote, ib., lib. VI, cap. vr (commencement). La 
fin de cette phrase et toute la phrase suivante ne se tronvent pas chez Aristote. — 3. Aristote, čb., 
cap. VIII (2) : OÙ ёё mépütxec duo Totodvras tv ov anxoU;..., mot pour mot. — 4. Aristole, ib., lib. IX, 
cap. XI (2) : ‘O tépat... фрофӣүос 8 àv,... туу xapBblav où vartofie, — 5. Comparer Aristote, ib. : lunoç ё 
Myscat Oó Tivwv, Oç 0061 éapaxev обте veortov, oüte veortiàv. = 6, Aristote, ib., (3) : "Емо E тфу ópvítov 
Èv тоз Ópect xal тї Din хатоъходс1у, olov Exo yal Врёубос` autas à” © bow... pèrxéc. — 7. Comparer Aristote, 
ib., cap. xr; (2), presque mot à mot. — 8. Aristote, ib., cap. хп (commencement) : "От: ёутеятрёроуток... 


— 9. Comparer Aristote, ib., cap. т [11] (7). H ne dit pourtant pas que l'&v8oçc boite; cette particu- 
larité est attribuée раг lui à l'aïyt0oç; voir Aristote, ib., cap. Xv : “O ©” atyi005... tòv 8è тбба ушАбс ёстіу. 
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pas de place et ne se cachent pas non plus dans des trous'. En hiver, les 
grues émigrent des lointaines contrées du nord vers celles du sud et revien- 
nent de nouveau *. Le coucou pond et nourrit dans un nid étranger. Souvent, 
voyant que les petits de l'oiseau de ce nid sont trés beaux, il les déteste, les 
rejette et les chasse. Comme, par son incapacité, (le coucou) ne peut élever 
sa progéniture, il la donne à nourrir’. Les xójeX« nichent dans de petits 
trous; c'est pourquoi ils se nomment ainsi‘. L'aiyobflas trait souvent les 
chèvres, quand il vole prés d'elles, c'est-à-dire les tette?*. Il y a beaucoup de 
genres d'aigles?. Quand il vieillit, son bec se tord, si bien qu'il meurt de 
faim, car il ne peut séparer la mandibule inférieure”. Il chasse les lièvres, 
les renards et * les faons*. Son regard est trés perçant °. Il est plus fort que le 
faucon qui s'appelle трбрулс, c'est-à-dire à trois testicules ‘°. П y a beaucoup 


1. Aristote, ib., cap. XXIII : ... Kópa xai хору” xai yàp тайт... ov uetabdhhe тойс tÓmOU;, 0Ú8Ë guckt. 
— 2. Comparer Aristote, iò., lib. VIII, cap. Хи (2), et tib. IX, cap. x. — 3. Voir Aristote, ib., lib. IX, 
cap. XXIX, Où sont mentionnées les différentes opinions relatives an coucou; Barhebraeus semble les 
avoir combinées, ce qui explique le manque de clarté. — 4. Traduction erronée d'Aristote, ib., cap. 
XXX : Oí ë' dxodeç, o0; Xaloücí ug: xuléAout... veottebauoiv èv хур йт. Le texte syriaque comporte : 
« Les hirondelles de mer (? veier) nichent dans des ruches d'abeilles, d'où leur nom. » L'erreur est 
due à la confusion de ў uecht < petit trou > ауес ў xuwéàn < ruche x. — 5. Aristote, ib., (2) : `O 8 
xaAoUuevog оїүобл\ос̧... Өде... тё «тү; npoonetomevos, Öðev xat todvou' ginge, L'explication < c'est 
pourquoi ils se nomment ainsi » est donnée par Barhebraeus au sujet de хорело:. — 6. Aristote, ib., 
cap. XXx1I (commencement), mot à mot. — 7. Aristote, ib., (4), sauf le membre de phrase final : < Car il 
ne peut séparer la mâchoire inférieure. » — 8. Aristote, ib., (7), la fin. = 9. Voir Ahrens, Das Buch der 
Naturgegenstünde, texte syriaque, p. 23, traduction, p. 49, $ 30. — 10. Aristote, ib., cap. xxxvi: Tov 
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de genres de faucons et tous sont ennemis des pigeons'. Quand les poules 
vainquent les coqs, elles coqueriquent et la crête leur grandit, ains! que les 
éperons. П arrive qu'un mále, la femelle morte, en nourrisse les petits; il 
est couvert et ne couvre pas?. Les oiseaux ont, au lieu de bras, un bec; le 
rapace l'a également, comme aussi de puissantes griffes, pour se défendre”. 
Les pies aussi ont un bec fort. Les oiseaux palmipédes, et ceux qui (vivent) 
dans l'eau, l'ont pour tirer de la profondeur; c'est pourquoi ils ont aussi de 
longues jambes; ils usent de leur cou comme d'une ligne, du bec comme d'un 
hameçon *. Chez les oiseaux dont le corps est petit, les plumes sont grandes, 
et réciproquement. Des œufs allongés naissent les femelles. et des arrondis, 
les mâles". En été les œufs se couvent mieux qu'en hiver. Les œufs chauffés 
sous la femelle se gátent pendant le tonnerre*.. Le petit provient du blanc de 
l'œuf, le jaune est sa nourriture”. Il y a des œufs doubles, qui ont deux jaunes 
» . 

et, entre eux, dans un cercle, une membrane*. Les olseaux se meuvent avec 

1. Comparer ib., (2). — 2. Aristote, ib., cap. XLIX : Aï тє үйр &extoptós; ray vrxfowot тоў Kppevos..., 
presque mot pour mot. l'íivovrat dè xxi Bniuëpia ¿x үүт tv OpviUnv ttviq Ойто wore xai Omopévetv тойс 
ётшүуафобута A eet, — 3. Emprunté partiellement à Aristote, De Parlibus animalium, lib. III, cap. 1. 
— 4. Comparer Basile, P.G., t. XXIX, col. 184. Le ms. du Vatican correspond à peu prés au texte 
reslauré par nous. Il devrait y avoir іњеѕојэ» pol = отер пуй óppikw, voir Basile. — 5. Aristote, De 
Animalibus historiae, lib. VI, cap. 11 (2), mot à mot. — 6. Aristote, ib., (6) : 'Exlénetat 8) inwagouaüv 
iv tip Géper batrov H èv tM унџфм... Еау ES Boovinon êèmwatouonç, dtapheiperxi tà o. — 7. Aristote, ib., 


cap. п (3). — 8. Aristote, ib., (8) : Tà òè ë(ëuua тфу div 80” Eye: XextÜouc, бу ré uèv Owípyer TOU u eic Goma 
суүхєуосдо: тй ®ур@ TOU Aeuxoÿ Aere Dtáguate... 
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les deux ailes; cependant, sur la terre, ils emploient les deux pattes. Les 
oiseaux ont les ailes infléchies'; leur queue est liée comme un gouvernait, 
mais pas chez les paons, les poulets et les oies. Inaptes au vol sont les oiseaux 
qui n'ont pas d'éforéywv, c'est-à-dire de queue. А sa place, ils ont les jambes 
étendues, afin de conserver la direction droite, par exemple, l'ipwòtóç, c'est-à- 
dire le héron?. Quand les coqs sont vainqueurs, ils coqueriquent beaucoup, 
comme pour proclamer leur vietoire?. Les oies sont si vigilantes que, quand, 
par un fort caquétement, elles troublérent et effrayérent les guerriers qui se 
* p fol 54 rapprochaient dans des tranchées * couvertes pour pénétrer dans Rome et 
s'en emparer, ceux-ci l'abandonnérent aussitôt et s'enfuirent et, comme (le) 
raconte saint Basile, la cité fut sauvée“. La cedevxís (?) est un oiseau qui détruit 
les sauterelles et ne se rassasie pas naturellement*. Des nna, le vénérable 
Jacques d'Édesse dit que c'est le nom de genre pour tous les animaux et que 
1. Comparer Arlstote, ib., lib. II, cap. 1(6): 'Ауті 8$ Boaytóvwv xal axeX&v cov Éurpoolev mrépuyac Exec, бу 

h sënn: ёстіу el; то прбсбєу. — 2. Comparer Aristote, ib., жар. XII (4), toutefois sans exemple. Le texte 
grec est encore plus voisin du nôtre dans Aristote, De Animalium incessu, cap. x : To &' obponuyrév icti 
rois ятууо` прос To xat&vÜUvetw тү птйсіу, xaÜámeo và пиёба totç плоѓо:с`... Ütónto tá 0 ÉAéntEpa xol точ 
ту $оттёрюу ol; to oOpomuytov &puéc Éyet про; Tv elpnpévny ypñotv, olov тої; te Taç xxi tol, GAextpuoni xal 
Gee Tot; pÀ MINTIXOIS, оох є20опоробасу"... Kal tot; p? тптитіхої; dxpetov tà oUpoTüYtóv ёотьу, olov TOTS ...Épto- 
Btots..., ФА буті TOU о0ротоүѓіоо TÉravtat toU; MÓBaç &mxotsivovca, xal pure avt OÚpOTUY(OU тоїс GXÉAEG. тро 
to хатбуббуну vàv Tow. — 3. Comparer Aristote, De Animalibus historiae, lib. IV, cap. Ix (7). — 
4. Basile, P.G., t. XXIX, col. 181. = 5. Au lieu de oseuxie, Barhebraeus à < moineau de Médie ». 
Voir Ahrens, Das Buch der Naturgegenstände, traduction, p. 57, # 56, et p. 59, 2 63. Notre texte 


est reconstitué d'après les deux passages cltés : « qui détruit les sauterelles » provient du 8 63; et: 
« ne se rassasie pas naturellement », du 2 56. Comme source plus ancienne, cf. Basile, P.G., t. XXIX, 


col. 181. 
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les Nona mentionnés dans Job sont les sauterelles'. On le sait par cela qu'il 
dit : Il mange l'herbe comme le bœuf. De l'autruche, (Jacques d'Édesse) dit? 
que c’est un oiseau noble’. Tous les oiseaux, surtout ceux qui mangent la 
chair, se nomment animaux pourvus d'ailes, c'est-à-dire ailés. 


SIXIÈME PARTIE du troisième chapitre de la deuxième base. De ce qui fut 
créé le sixième jour. 
Elle renferme une introduction et quatre sections‘. D'abord 


INTRODUCTION. 

En ce jour furent créés le bétail, les animaux sauvages et les reptiles?. 
L'Écriture appelle bétail ceux qui mangent l'herbe et le foin, comme l'âne et 
le bœuf; animaux sauvages et féroces, ceux qui mangent la chair, comme le 
lion et l'ours; reptiles, ceux qui s'enfoncent dans la terre et y demeurent, comme 
les souris, les lézards et les vers*. L'homme aussi, qui est un animal raison- 


1. Job, xr, 14. — 2. Voir Payne Smith, Thesaurus Syriacus, t. І, col. 1767. — 3. Le ms. de Parls 
a dans la marge : ово poloz] Shaa qo luas 19525, wen lions Lä B, amas Lex роз 
« Dans ie livre < Des Rayons > dn primat, elie est nommée ÎLS ә; (== strnthioelephas?), parce qn'elle 
ravit, dans l'Inde, les éléphants de derrière leur mère. » Voir aussi Payne Smith, Thesaurus Syria- 
cus, t. II, col. 3434. — 4. Il n'y a en réalité que trois sections. — 5. Gen., r, 25. — 6. Même divislon 
chez Molse bar Képha, Hezaemeron, fol. 95 у. Texte identique, sauf que l'on y trouve |555» au lieu ` 
de Ї#э©о>‚ Voir aussi ib., fol. 140 v. 
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nable, a été créé ce jour-là, c'est-à-dire à l'image de Dieu et à sa ressemblance". 
Tous les saints Maîtres disent que l'âme a été créée à l'image de Dieu. Saint 
Grégoire le Théologien a dit : C'est de lui qu'il a mis la vie, ce que la parole 
(sacrée) sait (être) l'âme raisonnable et l'image de Dieu *. Le méme dit ailleurs: 
Il est sür que l'âme, faite à l'image de Dieu, regarde cela seulement?. Saint 
Mar Jacques de Saroug pensait que le corps a été créé à l'image de Dieu; car 
il dit dans un discours de son Hexaemeron : 1] descendit et arriva prés d'une 
petite motte, l'argile d'Adam, et dans cette argile il se forma lui-méme, 
substance la plus haute. La forme de la divinité descendit jusque sur la terre 


*P fol. set elle se grava dans la glèbe afin qu'Adam fût. Le vénérable * Jacques 


v^, 


d'Édesse a méchamment réprimandé ce discours et celui qui l'a composé. ll 
dit qu'il n'était point de saint Mar Jacques, mais de quelqu'un des raisonneurs 
qui, dans Ja volonté d'acquérir la gloire et de se ranger parmi.les écrivains, 
se moucha et enduisit saint Mar Jacques de sa morve. Le vénérable Moïse 
bar Képha apporte, et non en peu d'endroits, les témoignages de ce discours ; 
il ne le rejette pas et l'excuse par cela que saint Mar Jacques a ainsi parlé pour 


1. Gen., r, 26. — 2. P.G., t. XXXVI, col. 321. = 3. P.G., t. XXXV, col, 740. 
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les manichéens et les marcionites qui méprisaient le corps, et pour l'unité de 
l'âme et du corps'. Saint Grégoire de Nysse dit que l'homme ressemble à Dieu, 
parce qu'il est raisonnable et nullement parce qu'il a un corps; en effet, 
comme Га formulé l'Apôtre : En Jésus-Christ, il n'y a ni homme ni femme"? 
Saint Mar Sévère et aussi Sévére Sébokt font une différence entre l'image et 
la ressemblance : Pour ce qui est de l'image, disent-ils, nous l'avons naturelle- 
ment; pour ce qui est de la ressemblance, nous l'avons volontairement et 
devenons semblables à Dieu autant qu'il est possible?. Chez les « extérieurs », 
il n'est.pas fait de différence entre l'image et la ressemblance; mais pour ceux 
qui n'ont pas d'âme, on dit chez eux syäux; pour ceux qui ont une âme, image et 
ressemblance; pour l'homme, surtout image*. Certains sont dans l'incertitude 
comment, quand Adam était encore seul créé, Dieu a dit au pluriel : Qu'ils 
régnent sur les poissons de la mer, les oiseaux, etc. Certains opinent que Dieu 


1. Moïse bar Képha,. ib., fol. 101 v-102r : ао Lax aas, rl OC шась. weie «silo 
“ӘУ ооф Larmes „ао; мо wks Ban Danad сю je ll “әс erzl| [2010 dye etn] 
der» онза уә enisi, 10.520 bäi ез 0257509 NB <> Ilir] « Nous estimons que Mar Jacques 
de Saroug a dit cela comme par byperbole et en narration. Il l'a dit pour deux (choses) : la pre- 
miére, contre les manichéens et les marcionites qui méprisaient le corps; la deuxiéme, parce que (le 
corps) est joint à l'àme raisonnable, qui est à l'image de Dieu. » — 2. Gal., їп, 28. — 3. Moise bar 
Képha, ib., fol. 101v : Deha La, eg én: liber el Lex go asp wmo D Daaa lele So 
dao blus DOS qoyta ai [Locos ò yode] < Sévère Sébokt aussi, faisant la différence entre 
l'image et la ressemblance, parle ainsi : Ce qui est de l'image, nous l'avons par nature; la ressem- 
blance est afin que nous soyons sembiables à ce que nous avons librement. » Les citatlons intro- 
duites plus haut par Barhebraeus n'y figurent pas. — 4. Le terme « les extérieurs » désigne peut-étre 
les Péres de l'Église grecque. 
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l'a dit, parce que dans la nature d'Adam il y avait Eve et qu'ils devaient déjà 

commencer et se multiplier‘. Mais il.me semble véridique d'énoncer ou" Bee 

* P fol. 55 avait déjà été créée de la cóte, avant que Dieu leur eüt dit de régner. * Aussi 

~ au début de la parole, Dieu s'est exprimé au pluriel et non au singulier; il 

a dit: Faisons des gens, et non : Un homme. Bien que l'Esprit, qui s'exprimait 

en Moise, ait déjà mentionné le Paradis, créé antérieurement dés le troisiéme 

jour, il n’apporte qu'à la fin l'explication du mode de création d'Eve. Lorsque 

Basile le Grand eut terminé son Hexaemeron, sans parler de la structure de 

l'homme, saint Grégoire de Nysse estima que cet écrit était insuffisant et avait 

besoin d'un complément; c'est pourquoi il y joignit l'ouvrage admirable : « De 

la structure de l'homme », y assemblant tout sur l'homme, ce qu'il avait aupa- 

ravant, ce qu'il s'attend à avoir. et ce qu'il a présentement”, Mais, moi insi- 

gnifiant, qui, nourri des miettes de sa table et de (celle) de ses compagnons, 

ai atteint une certaine taille, j'ai pensé introduire dans cette base les choses 

qui (touchent) uniquement la structure de ce temple corporel, laissant le 
reste pour les bases suivantes. 


1. Moïse bar Képha, Hexaemeron, fol. 103 v : <l, “ӧз law Lee meds) wsl, oaa өзу Se ise 
шз» pl 000 «combi »»]2 oa ado Lee оос wir Da омо з |02700 1525 $935 « Car Ève était 
dans la nature d'Adam; car tous les hommes et femmes qui devaient nattre et se lever de lui étaient 
aussi en pnissance daus Adam. » — 2. P.G., t. XLIV, col. 123-256 : De Opificio hominis. 
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PREMIÈRE SECTION. Des reptiles. 

Ils se divisent en genres nombreux et divers; car ils sont ou quadrupédes, 
tels les animaux féroces et le bétail, et, comme eux, portent le fruit et mettent 
bas, par exemple la taupe, la souris, la belette; ou ils sont quadrupédes et 
pondent des œufs, tels le lézard, le crocodile (?), le nedàlà, l''áàmaqtà, le 
caméléon, c'est-à-dire yauxiàéwv, que les Grecs nomment lion terrestre et qui 
prend toutes les couleurs! ; ou ils sont polypodes, tels les sauterelles, les poux 
et les puces”; ou ils ont huit pattes, par exemple les araignées; ou ils n'ont 
pas de pattes, tels les serpents et les vers. Les chenilles sont des reptiles 
volants. Les fourmis aussi comptent parmi les reptiles. De méme le grillon et 
les sauterelles sont parmi les volatiles comme volant, parmi les reptiles comme 
rampant?. Quand le scorpion“ fait ses petits, il est dévoré par eux°, La belette 
reçoit le fruit par la bouche "et met bas par l'oreille*. La fumée de qalqadis 
chasse les souris de la maison’. Les lézards s’accouplent par la bouche et 

1. L'introdnction des quadrupedes parm! les reptiles est due au Lév., xt, 29, 30 : bäi Sa asss lass. 
Même répartition chez Moïse bar Képha, Hexaemeron, fol. 140v et 141r. — 2. Les insectes à six pattes 
sont nommés ici W$ wax; la méme expression est employée plus haut pour les polypes, 2* section: 
— 3. Moïse bar Képha, Hexaemeron, tol. 141г, — 4. Du scorpion à la taupe, les animaux cités figurent 
dans le méme ordre dans Ahrens, Das Buch der Naturgegenslände. Le texte de Barhebraeus y semble 
méme emprunté. — 5. Voir Ahrens, Das Buch der Naturgegenstünde, texte syriaque, p. 40, et traduction, 
p. 62; Aristote, De Animalibus historiae, lib. V, cap. XXVI : "Отау 8& reif, ёх6®).оуэтол,... xxi ambi uvta, 
Vno t&v téxvwv; Pline, Historia naturalis, lib. XI, 25, 2 86. — 6. Voir Ahrens, Das Buch der Naturge- 
genstünde, texte syriaque, p. 41; traduction, p. 62, note 1 ad 2 69. — 7. Voir Ahrens, Das Buch der 
Naturgegenstünde, texte syriaque, p. 42; traduction, p. 63, note 3 ad 8 70, sur #39 = < Geopo- 
піса, XIII, 4, 2 : xáàaœxavôn (= үл\оохіоу, Schélikraut, vgl. die Anmerkung in der Ausgabe von Niklas, 
1781); qalqadis ist Knpfervitriol. > П peut être question de yaXxit:; Мо; on de у@\ххубоу. Voir aussi 


P. de Lagarde, Geoponicon, p. 45, ligne 6-7 : «ебе Del Beer be oL asc ioSoo « Si tu fais fumer 
du yaàxav6ov (?), (les souris) meurent. » 


* P fol. : 


* P fol. 5: 
v. 
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pondent'. Chez les fourmis, la descendance ne provient pas d'un accouple- 
ment, mais il en sort un peu d'une certaine matiére; elle tombe à terre et les 
œufs se font; puis en eux (les petits) se forment et naissent?. Les fourmis se 
nourrissent uniquement de l'odeur des légumineuses?. Les moustiques et les 
tipules (?) naissent de la vase des canaux‘. La taupe n'a pas d'yeux; elle tra- 
vaille beaucoup et gratte dans la terre, faisant un ouvrage qui ne protite ni 
à elle ni aux autres. Son ouie est trés fine*. Les souris dérobent tout, surtout 
les céréales; de méme la belette*. L''àmaqtà se tient dans les palais royaux 
et se nourrit de mouches”. Les serpents sont divers, d'après les endroits. Cer- 
tains tuent douloureusement; certains, sans douleur?. Pour tous les animaux 


1. Voir Ahrens, Das Buch der Naturgegenstünde, texte syriaque, p. 42; traduction, p. 63 et la note 
2 se rapportant au 2 72 : < Plinius, Historia naturalis, lib. X (85), $ 187. » Aristote, De Animalibus 
historiae, lib. V, cap. ххх (2), ét pour l'accouplement, lib. V, cap. ту. — 2. Voir Ahrens, Das Buch 
der Naturgegenstände, texte syriaque, p. 44; traduction, р. 64 et la note 7 se rapportant au $ 74: 
« Plinius, Historia naturalis, lib. XI (36), ê 108 (?). Damiri wôrtlich. Hoffmann. » Mais voir Aristote, De 
Animalibus historiae, lib. V, cap. xxv. — 3. Voir Ahrens, Das Buch der Naturgegenstände, ib., note 
4: < Damiri, П, 400. Hoffmann x. Moïse bar Képha, Hexaemeron, fol. 147 v. — 4. Voir Ahrens, Das 
Buch der Naturgegenstünde, texte syriaque, p. 44; traduction, р. 65 et la note 1 se rapportant au? 77 : 
« Aristoteles, De Animalibus historiae, lib. V, cap. xix (12) : "Ex тў; тєрї to Oto: Dúas. Plinius, Historia 
naturalis, lib. IX, 51, $ 166, acescente humore... Hoffmann. > Mais voir Aristote, ib., cap xix (8) : At 
D Eunides ylvavtai ёх тфу &oxapibuv: al 8° асхорібес yivovrar Év te тў ЧАЛ TOv. Qpedtwv... — 5. Voir Ahrens, 
Das Buch der Naturgegenstände, texte syriaqne, p. 45; traduction, p. 65 et les notes se rapportant à 
la taupe dont il est traité au 8 79. Ir note sur ses yeux : < Aristote, De Animalibus historiae, lib. I, 
сар. Ix (3) x; 2° note sur son travail: < Artemidorus, oneirokr. 111, 65, bei Leemans zu, Horap., hierogl. 
II, 63 »; 3° note snr son оше: « Plinius, Historia naturalis, lib. X, 69, 2 191 x. Voir anssi Moïse bar 
Képha, Hexaemeron, fol. 145 v, pour le regard de la taupe. — 6. Voir Moïse bar Képha, ib., fol. 146r: 
. (raso pa] [Canas S] haor... Ihaa [5035 „озу 10.5 fol „у laoa < Les souris ont la particnlarité 
de dérober beaucoup de céréales... comme les souris, aussi la belette. » Pour la belette, voir Ahrens, 
Das Buch der Naturgegenstônde, texte syriaque, p. 41; traduction, p. 62 et la note 2 se rapportant au 
$ 69 :.« Bar Bahlul bei Payne Smith unter 164225... Damiri, 11, 341 al-kalkusa. Hoffmann x. = 7. Moïse 
bar Képha, ib., fol. 146г: .laaaa so bar Leilbäee . Into |Atas Naat огу oc lyo lool 
e L’’âämaqtä а la particularité de se tenir dans les palais royaux et de se nourrir de mouches et 
d'insectes. » — 8. Aristole, De Animalibus historiae, lib. VIII, cap. xxix. 
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venimeux, la salive humaine est ennemie'. Tous les serpents s'enfuient devant 
le serpent sacré (?), bien qu'il soit beaucoup plus petit que tous?. Les serpents 
sont trés gourmands d'aliments et (avides) de boire du vin, quand ils restent 
un trés longtemps sans nourriture?. Les serpents et les lézards s'accouplent 
ainsi qu'ils s'enroulent l'un à l'autre*; ils pondent des сеоѓѕ °. Pour ramper, 
ils emploient quatre points, se soulevant comme une vague, et, s'appuyant sur 
la partie antérieure, ils attirent à elle la suivante?. Ils ont deux langues”. 
Le goût est, chez eux, à la pointe de la langue et le plaisir dans la gorge*. 
Quand un serpent sort à la lumiére et que ses yeux sont affaiblis, 1] se guérit 
en mangeant du fenouil’. La vipère a la face de l'homme'*; elle procrée des 
vivants et non des œufs comme les autres serpents". La matrice de la femelle 


1. Aristote, ib. : "Ест: 6& toic; mheistots adtv mokËmov то TOU бубропоо TTotÀov. — 2. 00.300 n'a pu 
être identifié. Voir Aristote, ib. : "Ест. dé т. òpztòtov ширу, ô wakodot тес itoov, ô ol navu Veréin бек 
фе0үоосту. — 3. Aristote, ib., lib. VIII, cap. Iv : OL à' бре; xai Муубтато: тбу фом ісім... xxi той тоу olvóv 
cioty &xpateio ... Agrar ©’ йота xal tà qalayyia xai ої бреє толуу xpóvov Qv. — 4. Aristote, ib., lib. V, 
сар, IV: Обто è cqó0ga ої y! öperç meptehéttovtai &XXfAot,... Tov @йтбу dè трбтоу xal tà tv caúpwv Yévos. 
— 5. Aristote, ib., cap. XXXIV : Oï Ar Bier ёре moroxoüctv EE... — 6. Aristote, ib., lib. I, cap. v, 
(V, 6): "Oca ё боо Éyer mtepoqua, À Bic pà, olov óptc, Tétrapot onmelouc о00ёу ўттоу` al үйр xayrat тёттарес̧... 
— 7. Aristote, ib., lib. II, cap. хуп (11) : ... Ot Gpeuç xai ol enen tà діхрбоу хоточ slvat тђу YA tta бхрау, 
ходу òè uota ої боец. — 8. Aristote, De Partibus animalium, lib. ЇЇ, cap. хуп: IIoó; ES tiv tõv yop ev 
Yedotv ог T Beer... бтАйу үйр Tàv-Hhdovnv xrürat TOv yupGv, остер бтАйу Éyovra Thv tfj; gedoe aloünstw. — 
9. Voir Ahrens, Das Buch der Naturgegensiände, texte syriaque, p. 38; traduction, p. 60 et les 
notes se rapportant au 2 65 : « Basilius, Нот. 1x, 82 D (Hexaém.), Land, IV, 39, 2. Plinius, Historia 
naturalis, lib. VIII, 27, ë 99. Aelian, De An:, IX, 16 ». Voir aussi Aristote, De Animalibus historiae, 
lib. VIII, cap. xv, au sujet de l'hibernation. — 10. Voir Ahrens, Das Buch der Naturgegenstände, 
texte syriaque, p. 40; traduction, p. 61 et la note 2 se rapportant au 8 67 : < Physiologus, griechisch 
bei Lauchert 10 (Pitra 12), syrisch bei Land 47, syrisch bei Tychseu 6, vgl. Herodotos, lib. IV, 9 >. 
— 11. Aristote, De Animalibus historiae, lib. I, cap. vr (2) : "H ô' £yióva. uóvov Cporoxet. [b., lib. V, cap. 
XXXIV. 
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n'a pas d'issue, sinon comme le chas d'une aiguille. Quand (la femelle) a 
reçu la semence dans l'accouplement, elle tranche le membre du mâle, car 
ils s'aecouplent par la bouche; ainsi meurt “le mâle. Mais quand la femelle 
veut procréer, les petits lui mangent le ventre et sortent. Ainsi les deux 
meurent'. La salamandre est un lézard. (Quand) elle arrive daus le feu, elle 
ne se fait pas de mal”. L'araignée lâche de son ventre des fils déliés, les tend en 
l'air, y attrape les mouches et sien) nourrit’. Il existe une araignée dont la 
morsure est mortelle. Il y a un genre d'araignées qui s'appellent loups ; elles 
ne filent pas". La femelle travaille, cependant que le mâle se nourrit des proies 
auprès d'elle?. Lorsque la sauterelle femelle est fécondée, elle enfouit son 
fruit dans une terre marécageuse. La terre faconne et affermit en poches cette 
masse amorphe ; elle compose et forme pour elle ces poches comme dans une 
seconde matrice. 


1. Texte identique dans Ahrens, Das Buch der Naturgegenstünde, texte syriaque, p. 40; traduction, 
pp. 61-62 et la note 3 se rapportant au $ 67 (p. 61) : < Physiologus (voir la note précéd.). Hérodotos, lib. III, 
109; Arist., De Mirab. ausc. 165. Plinius, Historia naturalis, lib. X, 62, ë 169, 170. Aelian, De An., 1, 
24, 50. Basilius (Hexaém.) Hom. Ix, 85 |B. Epiph., Adversus haereses, 101 D f.» — 2. Aristote, De 
Animalibus historiae, lib, V, cap. xix (13). Voir aussi Ahrens, Das Buch der Nalurgegenstände, texte 
syriaque, p. 63; traduction, p. 80, $ 118. — 3. Moïse bar Képha, Hexaemeron, fol. 147v et 148 r (méme 
texte). — 4. Aristote, De Animalibus historiae, lib. IX, cap. xxxix (3) : "Alio ©’ ёоті tõv xahoumévev 
охо yévog. — 5. Aristote, ib. : "Epyatetar dè xai Gnoever dj Ohera: б 8  Xppnv соухполаое. — 6. Aristote, De 
Animalibus historiae, lib. V, cap. xxvii (1). Texte identique à celui de Barhebraeus dans Ahrens, Das 
Buch der Naturgegenstünde, texte syriaque, p. 37; traduction, p. 60, 2 64. Pour les reptiies men- 
tionnés, voir aussi Moïse bar Képha, Hexaemeron. fol. 146-148. 
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DEUXIÈME SECTION. Des animaux féroces, du bétail et de l'homme. 

Certains animaux sont toujours privés, par exemple l'homme; certains, 
toujours sauvages, comme la panthére; d'autres, il est possible de les appri- 
voiser, par exemple l'éléphant. Tous les animaux privés sont aussi sauvages". 
C'est pourquoi, aux confins de la terre, les habitants sont barbares et trés 
sauvages. Certains animaux sont courageux, nobles et libres, par exemple 
lelion. D'autres sont forts, sauvages et ennemis, par exemple le loup. Cer- 
tains sont rusés, par exemple le renard; certains, fidéles, comme le chien; 
certains, paisibles et aimables, comme le cerf?. Les animaux qui mettent bas 
davantage de petits ont davantage de mamelles?, par exemple la chienne et 
la truie. Aucun animal n'est solipéde, parmi les cornus, sauf l'âne de l'Inde, 
qui a une corne“. Parmi les chameaux, celui d'Arabie a une seule bosse; tl est 
aussi des chameaux dont la bosse a deux renílements*. Quelques animaux 
ont deux * mamelles, par exemple la femme, la biche et la lionne; certains 


1. Aristote, íb., lib. I, cap. 1 (12) : “Ет © fuepa xxi йур, xai тї piv dei, olov ёу0рюлос xai Geet Zei 
Tpepa` rà 8" аура, wanep парёоћмс xol Хожо, Tà dè xal HUuEpodaBat &bvarot tayù, olov ¿lépaç. "Ee 30у tpórov' 
mávta үйр Gen ep ёст: yévr, xal dypra ёсть, olov Exmot... La mention faite des hommes dans la traduction 
latine d'Aristote [homines quidam Codices interserunt] rappelle ce qui est dit par Barhebraeus des 
habitants des confins de la terre. — 2. Pour ces animaux, texte presque identique chez Aristote, ib., 
cap. I (14), (15). — 3. Moise bar Képha, Hexaemeron, fol. 142 v. — 4. Aristote, De Animalibus historiae, 
lib. II, cap. І (11, 9) : Movoxépara ёё xai qvuya OXya, oiov ó "Iv&txog буо. — 5. Aristote, ib., lib. II, 
cap. I (II) (5). 
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en ont quatre, par exemple le bétail et la panthére femelle'. L'éléphant 
n'a pas les testicules à l'extérieur, mais à l'intérieur?. Le membre de l'homme 
est cartilagineux, celui du chameau et du cerf est nerveux; celui du renard, 
du loup et de la belette (mâle) est osseux?. Seules les cornes du cerf sont 
pleines et ramifiées; celles des autres sont creuses*. Comme les cornes sont, 
le plus souvent, contiguës à la peau, beaucoup de bestiaux rémuent les 
cornes comme les oreilles’. Dans la peau du bœuf, il y a beaucoup de 
suc gluant; aussi en fait-on de la colle?. Seuls les poils de l'homme sont 
blancs”. La barbe pousse à la femme, quand ses menstrues s'arrétent*. Aux 
enfants et aux castrats la barbe ne pousse pas; car ils sont comme des 
femmes’; c'est pourquoi leur voix est aigué'^. Seul le lièvre a du poil sur 
les mâchoires à l'intérieur, et sous les pattes''. Dans la femme, il y a beaucoup 
de sang trés frais ; c'est pourquoi, chaque mois, coulent d'elle les menstrues '?. 


1. Aristote, čb., lib. II, cap. 1 (ш) (1), (2). = 2. Aristote, ib., lib. II, cap. r (111) (4) : Тойс E бруец oúx 
EE pavepoùg, AN ёчтос пері тоў; уєрройс. — 3. Aristote, ib., plus bas : Tà pèv yàp бу: уоубрббес tò alboiov 
xal сарк@бгс, ттер dvÜptmogp... tà BE veupu3u, olov xauñou xal Eënou: tà 0° Garë, беттер &AwTexOG xai 
duou xai ixtidoc xai үа\їс̧... — 4. Aristote, ib., lib. II, cap. г (Ir) (11), et lib. III, cap. Ix (2). — 5. Aristote, 
ib., lib. III, cap. IX (3) : Tà ëš хёрата проспёрохе uädkov tà dépuatei 7, t бото: бб xal ¿v Dpuyia slot Pdec 
xai Soft, ol хцуойс: тй vëporg domep TX etx. = 6. Aristote, ib.. cap. XI (4) : “Evesti 0° èv totç Gépuact 
näst үмоурбтус шоЁобис, ёз piv той ёА@ттшу, Èv 8% той; neim, atov Èv TOTS тоу Boóv, ÈE ўс Тоос: thv Vélo, 
— 7. Aristote, ib., plus bas (5). — 8. Aristote, ib., plus bas (7) : Tuv ё тё; éni tÔ yeveiw où Фе: тріҳас, 
тА» évlatc Yívovcxt OÂiyar, Brav tà xatauAvia avi. — 9. Aristote, ib., et lib. IX, cap. L (2), etc. — 10. Aris- 
tote, ib., lib. IX, cap. L (2) : "Еду pèv yap mata; бута; Todo" pe, 090° al dotepoyeveïg Emtyivovtat трїуєс, 
008" A Quvh uexa6d)Aet, KAA) dteïa Guarehei. — 11. Aristote, ib., lib. III, cap. XII (13) : *O ё daaumauç póvoç 
xai ёутос Eye tv yváftov toiyas, xal опо той nociv. — 12. Aristote, ib., lib. VII, cap. п. 
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Par leur écoulement elle se débarrasse de beaucoup de douleurs. Le porc a 
peu de moelle; le lion n'en a pas du tout'. Il se forme quelquefois du lait 
méme dans les seins de l'homme?. La semence de tous les animaux est 
blanche; celle des Éthiopiens n’est pas noire, comme le dit Hérodote’. Le 
chien et le chat ont la langue seulement pour le goût et non pour la voix. 
L'ane crie pour la femelle et pour la nourriture. En Macédoine, le porc ne 
grogne pas. Tous les animaux quadrupédes, qui procréent des vivants, 
dorment et révent*. L'homme rêve le plus, et cela aprés la quatrième année", 
Hellanicos (?) dit qu'en Libye il y a une nation qui n'a pas du tout de rêves. 
Chez tous les animaux, sauf chez le bétail, le poids (?) des mâles est plus 
grand que celui des femelles. L'homme est fécond jusqu'à soixante-dix ans"; 
la femme jusqu'à cinquante; la brebis jusqu'à onze àns*; le cheval jusqu'à 
* trente-trois; la jument jusqu'à quarante’; une bonne truie (jusqu'à) trente'^; * P to. 57 
la chienne jusqu'à drei" La chamelle porte pendant une année et met bas 


1. Aristote, ib., lib. III, cap. vir (6), et surtout lib. III, cap. xx (xv) : Aiómep Évtot aü qactv бло; ушу 
uehov тоў; ХЁоутос, стер elomtar xat mpórepov. Kai ¿v toic Deioe 8! бето 2\аттоу èctiv... — 2. Aristote, ib., 
lib. ПІ, cap. xx (хут) (&). — 3. Aristote, ib., cap. xxu, et De Animalium generatione, lib. IL, cap. rr, la 
fin. — 4. Aristote, De Animalibus historiae, lib. IV, cap. x (commencement) ` "Ет: ô' ivurviátetv gaivovrat 
où uévov Kvbpomnot, 600... «mi T&v tù тоу Cora vol Tetparébwv vévoz. — 5. Aristote, ib., cap. x, à la 
fin (6). — 6. Aristote, ib., (6), quoique sans mention de pays et de nation : "Hé, dè yeyóvaat xal &vôpes xai 
Yuvaïxeç oï ws ou0kv т@тоте ёуўтуоу eidov. = 7. Aristote, ib., lib. VII, cap. vi (commencement). — 
8. Aristote, ib., lib. VI, сар. xix (2). — 9. Comparer Aristote, ib. , cap. XXII (3). = 10. Comparer Aris- 
lote, ib., cap. XVIII, la fin. — 11. Comparer Aristote, ib., cap. xx (4). 
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un (petit)'; l'éléphant femelle porte deux ans et met bas également un (petit)?. 
Sur l'âne, il n'y a ni poux ni ricins; sur le bœuf, il y a les deux; sur les 
brebis et les moutons, il y a des ricins; sur les chiens, il y a des tiques (?)?. 
La vache et la jument ont un flux menstruel*. La chévre et la brebis portent 
cinq mois”; souvent Іа brebis met bas deux, trois et quatre (petits) *. Le bélier 
et la brebis vivent dix ans; la chèvre, huit”. La chienne porte deux mois?. 
Ses petits ne voient pas pendant deux jours’. Il y a des chiennes qui portent 
soixante-dix (jours)'*; d'autres portent trois mois; leurs petits restent 
aveugles pendant dix-sept jours‘. Le chien vit au plus vingt ans": de méme 
le boeuf'?; le cheval, deux fois autant''. La vache porte dix mois!*; le tau- 
reau S'accouple, quand il а un an'*. La jument porte onze mois et met 
bas le douzième '". Le cheval et la jument s'accouplent à trois ans +°, La jument 
met bas un mulet chaque année, mais un poulain tous les.deux ans'*. Le 


1. Comparer Aristote, ib., cap. xxvi. — 2. Comparer Aristote, ib., cap. ххуп. — 3. Aristote, ib., 
lib. V, cap. Ххх! (2) : II43v буо; оох Eyer ойте фбеіра;, oÙte xpóttw vac. OÙ òè Däer Eyoustv Bug: tà dè пробата 
xai alye; xpóttovas... "Еу dè vois xuciv ol xe)oÚpevot vivoveat xuvopaiatat. — 4. Aristote, ib., lib. VI, cap. хуш 
(10) : Néierg dè mai tai, Bouci xai ro їпяо:; tà varouäua ёлістроіуех..; mais Aristote, De Animalium 
generatione, lib. II, cap. VIII : AAA 4 piv Doc où xactaunviònç. — 5. Aristote, De Animalibus historiae, 
lib. VI, cap. xix (commencement). — 6. Aristote, ib. — 7. Aristote, ib. — 8. Aristote, ib., cap. xx 
(commencement). — 9. Aristote, ib.; mais: Tupha dè yéverar at tà axuldyxit, drav réxn, dwdexa Tiuépac. — 
10. Aristote, ib.; mais : Toüto 0° ѓёстіу Ярра: ê68opyxovta xxi буо, — 11. Aristote, ib. = 12. Aristote, 
ib., cap. хх (4). — 13. Aristote, ib., cap. xxr (3). — 1^4. Aristote, ib., cap. xxi (3. — 15. Aristote, 
ib., cap. xx1 (2). — 16. Aristote, ib. — 17. Aristote, ib., cap. XXII (commencement). — 18, Aristote, ib. 
— 19. Comparer Aristote, ib., lib. VI, cap. xxii (6) : "TImmoç piv оўу dtaheinouax tixtet... Voir aussi De 
Animalium generatione, lib. II, cap. уш. 
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mulet vit à peu prés une vie d'homme'. L'ânesse porte une année et met 
bas un (petit)?. Aristote ne confirme pas ce qu'on dit sur la longueur de la 
vie de l'éléphant?. L'ourse met bas de trés petits oursons, plus petits qu'une 
belette et plus grands que des souris; ils sont dénués de poils et aveugles; 
leurs membres ne sont pas fermes. Elle porte trente jours". La lionne, 
(chaque) année, met bas de deux à cinq (petits)*. Il est également faux que 
l'hyéne ait le sexe du mâle et de la femelle; ce qui est visible, c'est un pli 
sans ouverture?. Les lapines * sont fécondées (méme) quand elles portent, 
et mettent bas chaque mois (?)'. Les renardes mettent bas leurs petits comme 
des masses de chair et les raffermissent avec la langue?; elles mettent bas 
méme quatre?. П est faux que les louves ne mettent bas qu'une fois dans 
leur vie‘°. Les loups ne mangent pas seulement la chair, mais ausssi une 
certaine terre et de l'herbe pour se guérir''. Le lion ne goüte à rien d'autre 


1. Comparer Aristote, De Animalibus historiae, lib. VI, cap. xxiv. — 2. Aristote, ib., cap. XXIII 
(commencement). = 3. Aristote, ib., lib. VIII, cap. Ix, et lib. IX, cap. хут. — 4. Aristote, ib., lib. VI, 
сар. xxx (commencement) ` 'EA&ywaxov òè vice +ó ёнбруоу тф uëréfe oe xarà To сора TÒ ÉxuTtHS" EXxvtov 
piv yàp yarñc тікте, petkov бё руб, xal dë xai Tuphov, xal туєбоу adtdphptota ré cxélw xal тй пћеїста Tv 
uopiov. — 5. Aristote, ib., cap. XXXI; mais ` Тїхтє 8° Ós mi tò лолу ё00, tà uévrot mhetota EE — 6. Aris- 
tote, ib., lib. VI, cap. XXXII : epi dë t&v aidoltov © Afrerer, di; Éyer Xppevoz xxi Onheias, фейдбс ёстіу, AAN 
Gre To piv ro @ррєчос Üpotov t TV Хожу xmi TGV xuvóv, TÒ DE Boxoüv Bnèetaç elvat Umoxdtw piv Gre тї; 
xépxou, TapanAnotov d' ёаті tà тумат TO тоб Däisoe, ous Oe mévrot oüBéva mópov. — 7. Aristote, ib., cap. 
XXXIII ` Kai éntxufoxovtat Gtav xüwot, xal z(xvouct xatà vx. — 8. Aristote, ib., cap. XXXIV. — 9. Aristote. 
ib. — 10. Aristote, ib., cap. xxxv. — 11. Aristote, ib., lib. VIII, cap. v : ...ID v тойс Xoxouc pasiv, Grav 
пеубоху, Zeien Tiva "fy, uóvov 0% toto тӧу Qv: пбас à’ Флоте uiv ou Zsrovrot, бту Ob xápvact, xaliáneo 
xa, ai xýveç Éclouoar ауєройсі xai xabatpovtat, 


* P fol. 57 
v°. 


* P fol. 57 
v. 
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qu'à la chair'. Quand la jument, l'âne et le taureau sont affamés, ils se 
rassasient facilement. Ils boivent beaucoup *. L'éléphant mange et boit beau- 
, coup?. Si une jument pleine respire l'odeur de la fumée d'une lampe qu'on 
éteint, elle avorte; souvent aussi la femme". De tous les animaux, le plus 
frileux est l'âne; c'est pourquoi il n'existe ni dans le Pont ni dans les pays 
des Seythes*. Le chien s'accouple aussi avec une renarde, de laquelle 
naissent des chiens laconiens; également avec une louve^. Les femelles sont 
timides dans leurs mœurs, chez tous les animaux, sauf l'ourse et la panthère”. 
Les preuves en sont, chez l'homme, trés claires et non cachées, car il est 
l'animal parfait?. La femme est plus compatissante que l'homme; elle pleure 
davantage; elle est plus envieuse; elle se plaint de son sort; elle aime 
médire; elle est disputeuse; elle est trés méchante, triste; elle désespère; 
elle est trés impudique, trés menteuse, se laisse facilement tromper, a meil- 
leure mémoire, est trés vigilante; elle est trés paresseuse, fait trés peu de 


1. Aristote, ib. — 2. Aristote, ib., cap. viru. — 3. Comparer Aristote, ib., cap. Ix. — 4. Aristote, ib., 
cap. XXIV (4) : Kai ëxëtiier dè xüouca Eros Gout [xiabavopivn] Auyvou &moabtvvuutvou: aupGatver GÈ тобто 
xai Yuvattiv Évíat; ugoen, — 5. Aristote, ib., cap. xxv, la fin, et De Animalium generatione, lib. II, 
cap. уш. — 6. Aristote, De Animalibus historiae, lib. VIII, cap. xxviii (8): líverot 82 xai Фа ёх 
pikewç pÀ Óuopuhwv, остер xal iv Kupñvn ol Xóxot шівүоута: тай xual xat Yevvwot, xai è &МмәтЕхО xal xuvog 
oi Aaxwvixoi. — 7. Aristote, ib., lib. IX, cap. І (3) : Абоџбтгра de và Déieg návta tV üppévtov ТОЙУ Хрхтоо 
"xai парбалеоҳ. — 8. Aristote, ib. < Toórev 8° Тууп pèv t@v ñ0@v Zon fe născ, Qç einsiv, роу dÈ раувротера 
èv тої; frout mäkdov v0oc, xai wäiter Èv буброто" тобто yàp ёує: тд» gien йпотетелесџёууу, (сте xal tautac 
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mouvement, mais elle est ingénieuse et a besoin de peu de nourriture '. 
Quand il y a pénurie de nourriture, tous les animaux se battent entre eux, 
méme ceux qui sont de méme race, méme males contre femelles?. Mais s'il 
у a abondance de nourriture, ils sont en paix, et avec nous et * entre eux’. 
` Le loup est l'ennemi de l'âne, du bœuf et du renard‘. Le renard fait amitié 
avec le corbeau et le serpent*. Même les éléphants luttent entre eux et le 
vaincu tremble devant le vainqueur". De tous les animaux, le (plus) sot et 
le (plus) inintelligent est la brebis; elle va op elle ne devrait pas aller; 
tomberait-il de la pluie et de la neige, elle est incapable de trouver un abri 
sans le berger. De même les chèvres’. Quand l'une des juments qui páturent 
ensemble périt, les autres élèvent (son) poulain‘. Des animaux des champs, 
le plus raisonnable quant aux habitudes de la parturition est la biche?. 
Quand (le cerf) jette ses bois, il est alors prudent comme s'il avait perdu 


1. Voir Aristote, ib., pour le passage relatif à la femme. — 2. Aristote, ib., plus bas; texte 
volsin dn nôtre. — 3. Aristote, ib., plus. bas : Kivôuveuec 82, el dpBovia toopñc da, mpóç тё toù; &vÜpe Tou; 
üv ysi TiBacadç tà vÚv фобоореча aütüv xal &ypiaívovta, xxi прос dina тоу айтьу трбтоу. — 4. Aristote, 
ib., plns bas, cap. І [1] (5) : Aóxoç EI bvep.xai taúpw xal Ain moAéuto;. — 5. Aristote, ib., plus bas (9) 
et (10). — 6. Aristote, ib., plus bas (11) : Мауоутаа ёё xoi Éképavres opobpó; прос QAA0Aouç...: Ó Ó' Arniel 
&ovAoUta: ісуор@с̧, xal ouy ÜTTOMÉVE! env TOU vuxrjaavtoz gwvnv. — 7. Aristote, ib., lib. IX, cap. їп (commen- 
cement): Tó тё yàp tàv пробӣтоу Toc, фатар Aéyetot, edndeç xai &vóntov: т@утшу үйр civ тєтритббу xdxuavóv 
ёсті, xai Éprer gie tà; руша; прос ошбу, xai по\\ажс yetmüvoc бутос éEépyetar Évôobev, xai Grav Dé viperoU 
Angüc:v, av un куйсо) Ó толуу, oùx &0Élougiv алича, AAA ámÓXAuvtar xarahsnduevz... Pour les chèvres, 


* P fol. 5 
re, 


* P fol. 58 
r*. 


voir plus bas (2). — 8. Aristote, ib., cap. 1v : Tüv ë` (ллу al сЈууоро:, Bray ў étépa àamólntat, Exrpépouot 


tà лела Флоу. — 9. Comparer Aristote, ib., cap. v (commencement). 
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ses armes'. Blessé (2), il mange des écrevisses et guérit”. Les chèvres se 
soignent par le déxtauvov; la panthère, par l'excrément de l'homme; la chienne, 
par le blé (en vert); la belette, par la rue", Comme le loup (se comporte) 
avec les agneaux et les brebis, aiusi la belette avec les oiseaux; de méme 
aussi, « le nemsà »*. Le lion est trés pacifique, sauf quand il a faim; hors le 
feu, il n'a peur de rien*. L'éléphant apprend beaucoup; ainsi méme il se 
prosterne devant le roi. Il ne s’accouple plus avec la femelle fécondée par 
lui‘. Le chameau ne s'accouple pas avec sa mère; une fois, en effet, il tua 
celui qui l'avait trompé en lui couvrant la tête’. Un cheval, dit-on, agit 
aussi de la sorte, précipitant d'un rocher l'homme qui l'avait trompé’. Les 
femmes qui ont beaucoup enfanté, fussent-elles adonnées à la volupté, 
deviennent pudiques’. Les hommes et les femmes qui se fréquentent sou- 
vent sexuellement vieillissent vite '*. Quarante jours écoulés, la femme enceinte 


1. Aristote, ¿b., plus has : ’Ano6@Alouor dè mai tà xépata èv тбпоц ya)emotç... dog үйр tà ӧл\а dKob6r- 
&Anx lat, qu)áttovrai брйсбол. — 2. Aristote, ib., plus bas (4) : "Отоу dè ёпубфоу ol афо Ono qa)ayylou, 
H туо toutou, 1005 xapxivou; ouiërougnt éofiouaww. — 3. Aristote, ib., cap. vi (1), (2), (4) : Kai èv Крӯтт 
paci Tac alyas тс ¿Yp[mç, бтау тоф убошв!:, [nteïv tò Biacapug,.. "H ëk пёрдаћс, бтау erg Tò pépuaxov tb 
rapüaiayyéc, Entet ths TOU йудротоо xónpov... "H òè yaÀZ бтау Ben uaxntac, éneodler +ó nýyavov'... AL dÈ 
xUvEc бте» Du reftéiera, échoua: той citou tb Моу. — 4. Aristote, ib., plus bas, avec quelques divergences : 
Dpovipuys BÈ Boxet xol $ yaAñ yep03a0ox той; ёру:0ас` аре үйр wonep ol Aua tà прббата. Мукта: dë xai totç 
Bee éiere toig Muchipau Dux tò xal aütnv Toto то Loo Bnpederv. Voir aussi plus haut (3) ce qui est dit 
de l'ichneumon. < Nemsä » n'a pu être identifié. — 5. Aristote, ib., lib. IX, cap. XLIV : Mà vewov 82 
xai Веброхос прабтахос... "AANO dè xal rà Aeyópeva, тб тє pobetolar рамста то хор. — 6. Aristote, ib., cap. 
XLVI : Поллй yàp xal madetetar….. Ent xal mpocxuveiv ё‹{бйтхоутод тоу Васса... "O 9) àv dyeucg xal Eyxuov 
тойот, toutou п&Му обу Anteras —-7. Aristote, ib., cap. хуп, et De Mirabil. ausc., cap. п. — 8. Aris- 
tote, ib., cap. XLVII (à la fin); mais avec divergences dans le texte. — 9. Aristote, ib., lib. VII, cap. 
ï (7) : Kablotavrai бё xal awgpovitovtat Лоу беш! тбу yuvauxdv йхб\асто: mpòç тӯу бшліау вісі тўу Tüv &ppo- 
totwv, бтау той тбхоц ypnowvrat rooie. — 10. Aristote, ib., plus haut. 
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sent dans ses entrailles‘. Si elle.avorte en ce temps et si le fruit est du sexe 
masculin, quand elle jette le sang dans l'eau froide, il ne se.dissocie et ne 

se dissout pas; le fruit apparaít un peu plus grand qu'une fourmi et son 
appareil génital et ses yeux subsistent. Dans le (fruit) femelle, pendant trois 
mois, le corps * n'est pas articulé. Même si, à l'intérieur, il se développe * P fol. 58 
lentement, à l'extérieur (la femme) mürit plus que l'homme et atteint le Y 
summum de développement, enfante et vieillit?. Les femmes enceintes ont 

des envies diverses? en raison de l'arrêt de (leur) sang. Ghez les humains; 

le temps de grossesse n'est pas fixé; car la femme accouche à huit, sept, 
neuf, dix, onze mois‘. On a (déjà) vu une femme accoucher de vingt en quatre 
fois?. Entre tous les animaux, la femme accouche le plus difficilement, parce 
qu'elle fait peu de mouvements et ne peut pas reprendre (son) haleine*. Les 
fruits sont en danger jusqu'au. septième jour; c'est pourquoi on ne leur 


1. Aristote, ið., cap. їп. — 2. Aristote, ib., cap. IIT (4), (5) : Tò uiv оўу йррєу,.бтау ‘20у тестарахос- 
Taïov, ... ёйу Ò’ elc dyuxpov 2800р, Guvíatacat olov ëv ©р&у, тортоо dE діахусбѓутос, oaíverat TÒ Eubpuov tò uéysS0; 
dMxov uópuxt тӧу Beréng, TA тє ёл Onda, cé TE Žika mávta xal то alüoiov, хой ai дрблАной:хабатер ¿mi tav 
му Gov uéyeotor To dè Өў\о, 6 Tt uiv &v GuxpÜagfj ёутос TV трибу umv@v, dütdpÜpwrov, ër ini Tò тойо, 
qalvetat' ...Tèwç (àv ойу тётху tv tehetwootv t&v pogiwuv Врабутероу XmolauGaver то Däin toU. dppevoç ...бтау BÈ 
yévntat, 6@ттоу тх 6ўлєа тоу йрріуюу xai vedtnra Nai xp Aauédve xal үйр, xai mado ei плос: ypopevar 
тбхоцс... — 3. Aristote, ib., cap. rv (3) : Elwôæas dë тай жхуошсац шї ë¿mubug(at yivecflar тпаутодаитоі... — 
4. Aristote, ib., plus bas (4). — 5. Aristote, ib., [v] : Mta dé тіс èv тёттаро: x0xoi; ExeXev elxootv. — 6.. Aris- 
tote, ib., сар. Ix (2) : Tai; dè yuvatti ouuéaivoustv ol nóvot lay upótegot, xai prota reit Édpatats xxi Beat pÀ 
eüTeupot, umo Obvavrat то туба xatéyBiv. Е | | 
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donne un nom qu'aprés le septiéme jour*. Le dauger les menace à chaque 
pleine June". Les membres supérieurs de tous les animaux nageant, volant et 
marchant sont très lourds et grands, sauf chez l'homme?. Alors, le Créateur 
lui a douné des mains au lieu de pieds de devant; il ne les a pas couvertes de 
beaucoup de chair, pour qu'un fardeau n'alourdit pas la faculté de raisonner, 
c'est-à-dire sa partie divine'. П а des mains pour les différents actes parce 
qu'il est sage, comme dit Aristote, et non il est sage parce qu'il a des mains, 
comme pensait Апаҳароге°. Il convient de donner une flûte au flütiste, mais 
il ne convient pas d'attribuer la connaissance de la musique à qui a une 
flüte*. (L'homme) a la taille droite, parce que ses membres inférieurs sont 
trés lourds. Il est donc juste que les enfants dont les membres inférieurs ne 
se sont pas encore affermis se trainent et ne marchént point, et c'est pour- 
quoi aussi ils sont moins raisonnables". De méme les hommes qui sont 


1. Aristote, ib., cap. хі. — 2. Aristote, ib. — 3. Aristote, De Partibus animalium, lib. IV, cap. x : 
Návta үйр Zen тх (ox vavoôn TMa парӣ тоу dvÜpu mov: vavmbes үйр ёст» au то pèv Gun рүш... Gu 8! ёстіу 
á холобремо; Buipat, xo тй; хера бур: тйс ё6боч coU mepitrwuatos. — 4. Aristote, ib. : "O piv oiv 
dvôpwnos dvti cxsÀóv xai лобФу TOv прасдоюу... Eye: yeinus..…. Bëro dè ToU Betota:au tò vosiv xal opovetv, 
тобто ë) où édòtov полой TOU ğvwðev Étixeruévou owuaroc. — 5. Aristote, ib. : ... *AX)à 8% TÒ opovipuococtov 
eivat t&v Gowy Gre yeipac; et plus haut : 'Ava£ayópas uiv oi фус: 0:9 tò yetpaç бушу фроуцыютатоу elvar т@у 
(otov ävôpwrov; voir aussi Galien, De Usu partium, lib. I, cap. rir, 5, édition Helmreich, Leipzig, 1907. 
— 6. Aristote, De Partibus animalium, lib. IV, cap. x : Протйхе: yàp тф бут oui домо: päkov @шАоў 
ћ тё aúloùç Dovun mpoaÜtivat ads Tuc. — 7. Aristote, ib. : ... Néouç 8' oda, toüvavtiov tà uiv Zu реуйла, To 
$E xét шхрбу` 6:0. xal Éprouar, Badilerv E" о) Govavtot... 
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lourds par en haut ont un manque * де raison, méme s'ils se distinguent par 
la force'. Les physiognomonistes, par comparaison avec les (étres) non 
raisonnables, ont beaucoup reconnu : l'épaisseur du haut, diminuant la 
raison aussi bien que les sens et amenant la téte en bas, par exemple chez 
ceux qui n'ont pas de sens, forme leur (partie) supérieure en bas et leur 
(partie) inférieure en haut, par exemple chez les plantes; car, pour la plante, 
les racines sont bouche et téte?. L'homme, bien que dépourvu d'armes et de 
défenses, n'est pas, dans sa structure, moins que les animaux; il a, en effet, 
tout cela, quand il posséde la raison et les mains. Que ce manque lui soit 
plus profitable que s'il les avait, ceux qui, toute leur vie, sont forcés de 
dormir chaussés et en armes en témoignent?. Il convient de considérer que 
ce que nous faisons présentement dans notre structure serait dés lors 
insuffisant, si cette structure était autre. 


1. Aristote, ib. : Kol yàp тоу àvüptónovw, olov tá тє nadia прос toù; Gvâpas, xai auto tov èv Asia of 
vavwders TÙY Quacrv, Édv wal vv! Anv бууду Éymac трест, dA тб тоу vo9v Éyerv èdeimoauatv. — 2. Aristote, 
ib. : "Exc è’ Däreg: yivopévne tH; wlooúon; бєррбттос xxi TOU ved ou; mÀslovoc, tá TE сороаха ÉÀXTTOVAa тоу 
Dës ёстї xai moXUxoBa, tého; 0 &moba vyiverac xal теторёуо mpg Env үйө" pixpòv © or хроба{уоута xoi t7 
&pynv Zroug x&tt, xai To xatü thv хероћӯу pôprov тёос Kx(vntóv for xol Xvaicüntov, xai vivera. putov, Ёуоу 
TÒ uiv бую xáto, TX бё xáTo Zo: ої үйр Bilar tot; ротоїс стбратос xxi хро Éyouct Büvautv.. — 3. Aristote, 
ib. : "AX? ol Aéyovtes wç auvéatnxev où холос Ó KvDpoymos, 0009 уєіріста cov Союу (dvunóðnrtóv тє үйр aitov 
eivai фас vol yupvôv xai оох Éyovra GmÀov тоб; tAv Guy), оох Op0@ç XAéyouciv: Tà ukv үйр а шоу Bus 
Bońðcrav, x«i ретаба))есӣбо: буті tTaytnç Étépav oUX Éotiv, d))' ауаүхоїоу Gonep dnodedemÉévov Gei vefgoër vu 
жол паута MPÉTTELY... 
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Troisième sEGTION '. De la structure de l'homme en particulier et de l'usage 
de ses membres. D'abord 

De l'usage des membres simples. L'organe corps ayant. besoin, ] pour ses 
mouvements, d'un appui, et, pour ses actes, de la faculté de prendre et de 
repousser — or cela ne pourrait se faire avec des membres non souples et 
pendants, mais durs — le Créateur a donné à l'homme des os, afin que s'ap- 
puient sur eux les autres membres mous. ЇЇ n'a pas créé les os comme un tout 
unique, non divisé, afin que toutes les parties ne souffrent pas de la maladie 
de l'une, mais (a créé) beaucoup de parties mutuellement liées par de fortes 


bandes 2. De la sorte ils ont avantage et à étre unis et à étre divisés. Les muscles 


sont les organes du mouvement volontaire; car, par leur tension, au moyen 


* P tol. 59 des tendons, ils tirent * les membres qui se meuvent à volonté. (Les tendons) 


v?, 


partent de l'extrémité des muscles et sont joints aux membres’. Les nerfs 


1. Cette sectlon est empruntée à Galien, De Usu partium. Le texte de Barhebraeus est souvent 
identique à celui de Qazwini, Cosmographie, t. I, pp. 328-352, — 2. Galien donne à plusieurs reprises 
la méme explication dans les chapitres oü sont décrits les os des diverses parties du corps. Voir 
aussi dans l'index de l'édition Helmreich ` oüvôecux. Comparer Qazwini, Cosmographie, t. I, pp. 328- 
329, (Л, au commencement et à la fin de la section. — 3.: Galien, ib., lib. I, cap. XVI, 46 : Añdov 
0°, dér xol пері тї TGV uudv QuUostog Ev dxelvors Aédextar xal ç slGlv doprava тйс xab’ брилу хулаєшс хаї dc ñ 
&rovcOpt Gt, adtTév tiywv буор ета. De méme en divers autres passages, p. ex. lib. XII, cap. п, 2, сар. Іш, 
9, etc. Comparer aussi Qazwini, Cosmographie, t. I, p. 330: bL d 


[263] LE CANDÉLABRE DES SANCTUAIRES. . . LAT 


d Hses& la Jac jo Doj maii Ir JM азо < о 
€ Ји Las Laus Loo Los» Long Mc Jess <> "lee 
Late Ја. Мә Јозо JR nue As aan 30 aso LS «о tao 
1а, Јао Ја — base Daio [зей Je alea, 
{58у o au м Dr АЦ Jem borse Jë "KA Jlaš eoo 
қа aan сы leo qM wën Јар зо «ago Lio 
< охоо Jojo iS Шордо AAL Jo .otlanm dio ойазалзалэ 
La za Leila сә; JA). ec A. <> Jn > oula ssa „> 
ISNI 5р5 о bas ез] b Ј№ a Le ope 


| 1. Р hitas. — 2. Ple$o. — 3. B omis. — A B Mosen — 5. P May — 6. BV laxa o. — 
7. BV le: 


partant du cerveau et de l'épine dorsale portent aux membres le mouvement 
et la sensation'. Les veines partent du foie et portent aux membres le sang 
épais et l'esprit naturel?. Les artères commencent au cœur, c'est-à-dire à sa 
chambre gauche, et portent aux membres le sang fluide et l'esprit vital?. La 
chair est créée pour remplir les vides et les espaces entre les veines, les 
artëres et les nerfs, afin qu'ils ne soient pas déchirés par les mouvements 
violents et lésés par les accidents extérieurs, comme aussi pour réchauffer 
le corps par sa chaleur et son humidité, et pour que le froid ne pénètre 
pas. dans les entrailles". Les poils. ont été créés afin de nettoyer le corps 
des éxcédents d'exhalaisons, dont ils se nourrissent *. Dans certaines parties, 
ils ont été créés pour l'ornement, comme sur la tête, aux sourcils et aux 
paupiéres. La barbe a été faite pour l'ornement et pour la protection, mais 

1. Galien, ib., lib. I, cap. xvi, 45 : "От: uiv үйр &py?j veüptov àmávtwv Eyxépaló; te xol vottaioc... eln av 


оўу veúpwv piv Хреѓа 80уашу alchrnaew; тє xal xtvactog damb tie &pyfic mapéyev тої; xatà uépoc. Texte analogue 
chez Qazwini, ib., t. Y, p. 330 : amasl, — 2. Galien, ib. : "Ot: ušv үйр &py?... флебоу Š' ўтар... ‚ оїроатох 


D Évexa yevécewg ТЕ ua xal TAS els пбута và рбра форӣс ai фАёбє; éyévovro. Qazwini, ib., t. I, р. 331 : 55, 33}, 
et p. 348 : ARE LA eck 5, Сәх? .. Eu « elles renferment l'esprit naturel et le sang qui 
nourrit. » — 3. Galien, ib. : "Ox K4 үйр pyh... kptmouev 5° &nacóv zapia... ctr, йу обу... уреѓа... pmp 


dè quàdtteiv te tv хаті фбс беррасіау xci трёрку то nveŭpa Tò puyuóv. Pour les veines et les artères 
(al ФАёбєс, al арттоіох), ainsi que pour то nvebua то Wuytxbv, ro nvedua то ботойду, Voir Galien, ib., lib. IX, 
cap. Iv, surtout 701. Pour le NA des veines et des artères, Galien, ib., lib. VI, cap. x, 450-452; 
Qazwini, ib., t. I, p. 334 : e E zap! к Jes? QAM pe Шу... obi 
ALU « Les artères... sortent Ba Жы еп mpo ont l'esprit vital avec le sang snbtil », et AF 
ib., t. I, pp. 347-348 : X. — ^, Galien, ib., lib. XII, cap. 111, 8-9, texte analogue. Qazwini, ib., 
t. I, p. 330 :' |. — 5. Galien, ib., lib. XI, cap. XIV, 901 : "AXA& pèv xal ëU 07у së ype(av dvayxalav 
at TE тоу yevelwv Eloi Tpiyeç Autv at te Тї; xemainç' Eme) yàp * ёх Tv ушбу dvabupiaaic ёті тїз xepahv 
&vagíprtat, рбмста тоф пауотёроцс жт meprttéuaory El трофлу ræv трубу À pÚGuç хотоурйто. Pour les 
poils, voir Qazwini, ib., t. I, p. 338 : paid] E 
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seulement chez les hommes; car, chez les femmes, l'ornement est l'absence de 
barbe; en outre, elles n'ont aucun besoin de couverture sur les mâchoires, 
car pour elles une grande protection contre le froid est qu'elles se tiennent 
sans cesse à la maison'. Les ongles ont été créés pour renforcer l'extrémité 
des doigts, ainsi que pour l'ornement et la beauté, et chez les animaux non 
raisonnables comme armes", | E 

De l'usage des membres comme organes. D'abord 

De l'usage des parties de la téte. Le vertex, semblable à un casque, ren- 
ferme le cerveau, le protège et le défend contre les lésions extérieures’. 
Comme la téte n'est pas placée au milieu du corps, tous les nerfs n'en partent 
pas, afin qu'ils ne faiblissent point sur leur parcours vers les membres 
éloignés. Mais une certaine partie de la substance cérébrale descend dans la 
longueur du corps au milieu d'os forts qui la protègent et la défendent, de 
méme que le vertex le cerveau de la tête. Ce sont les vertébres, c'est-à-dire 


1. Galien, ib., 899-900 : Kai үйр о?у xal al xatà tà Yévera TpÜyes ou uóvov oxémouct тйс Yévuas, Ё xai 
трос хбсџоу GuvttAoUci... GXÀR уу xal Yuvatxi... 000° À той просютоо dridtnc Xxocpoc Éaeobar…. AAT 0082 
oaëmg: буто: туос Édeito тєрттї tà bau yévos dÀsbntnplou трос xpúaç olxovpo)v tà mohd... En ce qui 
concerne Qazwini, voir la note précédente. Qazwini ne fait pas mention des femmes. Ce que Barhe- 
braeus dit des polls provient certainement de Galien, sans intermédiaire. — 2. Comparer Gallen, ib., 
lib. I, cap. уп, уш, et Qazwini, ib., t. I, p. 342: iB 3. — 3. Galien, ib., lib. VIII, cap. Ix : 'Octoïv, 
ô 5? xal xpaviov óvouátouct, хабатер tt xpdvos ёп(хестах. 
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les anneaux de l'épine dorsale, qui * se terminent à l'os sacrum . Elle (peut) * P fol. во 
done dans sa descente parvenir еп tout temps au membre qui a besoin d'un =” ` 
mouvement volontaire. П en part une paire de nerfs, l'un à droite, l'autre à 
gauche. Ainsi sont donnés aux membres le sens et le mouvement”. L'épine 
dorsale se compose de nombreuses parties, pour que l'homme ait la faculté 

de se courber et de se dresser?. La partie antérieure du cerveau a été créée 

molle, la postérieure dure, parce que de l'antérieure partent les nerfs sen- 
soriels, beaucoup plus fins que les moteurs, qui, exigeant force et dureté, 
partent de la postérieure*. Les yeux ont été placés dans la téte, parce qu'ils 
occupent la place d'observateurs*. Et c'est aussi pour eux que la téte.a 
conservé la position en haut, et non pour quelque chose d'autre. A l'extrémité 

des deux trous du nez a été créé un os spongieux avec beaucoup d'ouver- 


1. Galien, ib., lib. XII, cap. x, etc. Voir aussi l'index. Pour la moelle, voir Galien, ib., lib. XII, 
cap. XI, 47, 48, et nombre d'autres passages. Le texte de Barhebraeus concorde ici avec celui de Qazwini, 
ib., t. I, p. 344 : 1). — 2. Comparer Galien, ib., lib. ХП, cap. xt, 47, 48, et ailleurs. De méme, 
Qazwini, ib., t. I, p. 330: ~ai; voir aussi la note précédente. — 3. Galien en plnsieurs lienx. Voir 
Qazwini, ib., t. I, p. 343 : «EJ. — 4. Comparer Galien, ib., lib. VIII, cap. vi, 637, entre autres : 
'"Extón yàp ¿yoñv шалахотероу eivat тоу тобаб оу, бруду Éceobar pé)ovra tæv imi Tac alofñoets lóvrwv veupuv 
tv ролах@у, axAinpétepov bà тоу бт{сйгоу, àpyiv xai тойтоу Égopevoy tæv sl; GÀov tb coux діаспарцсорёчоу 
vEUpuv тоу cxknpüv.. Qazwini, Cosmographie, t. I, p. 346 : LAN, en ce qui concerne la dureté ét la 
mollesse des parties du cerveau. — 5. Comparer Gallen, ib., lib. X, cap. I et plus haut. Cette phrase et 
la snivante figurent chez Qazwini, ib., t. Т, p : 332 92 d. 
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tures, par lequel les odeurs passent' vers deux excroissances verru- 
queuses (?) à la partie antérieure du cerveau, qui sont l'orgaue de l'odorat?. 
Ces ouvertures spongieuses ont été faites sinueuses et non droites, pour que 
l'air aspiré en elles (y) demeure un peu, jusqu'à ce qu'il s'échauffe, et n'en- 
dommage pas par sa froideur le cerveau, trés froid par nature, et pour que 
par elles s'évacue l'humeur muqueuse du cerveau’. L'oreille est l'organe 
pour la perception des sons. Le nerf par lequel s'accomplit cette perception 
a besoin d'étre en contact avec l'air qui porte la qualité sonore. Si cet air 
l'atteignait dans sa froideur, il l'endommagerait. Il est juste qu'ait été créé 
en avant un os rocheux, percé d'un canal ressemblant à un limagon. Lorsque 
l'air s'y maintient et s'y tempere, il ne lèse pas par sa froideur le nerf sen- 
* P fol. 60 soriel. * Le canal est aussi couvert par le cartilage tympanique pour renvoyer 
le son et le garder de la dispersion. Cette substance a été faite cartilagineuse, 
parce que le cartilage est trés apte à recevoir le son, comme les peaux séches 


1. Comparer Galien, ib., lib. VIII, cap. vi, 651 et 650. — 2. Comparer Galien, ib., lib. VIII, cap. 
VI, 640 : Тфу à! ðv A uàv Eni тас Diva, Gei Exatépac Tv xarà tov ёүхёраћоу хоу ANÓPUGIG Zert pop xn... 
— 8. Comparer Galien, ib., lib. УНІ, cap. vi, 651 et 650. Toute la partie relative au nez se trouve presque 
mot pour mot chez Qazwini, Cosmographie, t. I, p. 336 : 3»! LÍ; cependant, le membre de phrase 
« vers deux excroissances verruqueuses (?) à.la partie antérieure du cerveau, qui sont l'organe de 
l'odorat » y manque. 
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tendues sur un tambour'. Les dents ont été créées trés dures, plus que les 
antres os, parce qu'elles sont avec eux dans la méme relation que le fer 
trempé (?) et dur avec le fer mou. Les antérieures sont larges et acérées, afin 
qu'elles soient capables de couper et trancher; les canines ont des couronnes 
acérées, afin qu'elles soient capables de rompre; les molaires, des couronnes 
étendues, afin qu'elles soient capables de broyer. Les supérieures ont plus 
de racines que les inférieures, pour qu'elles puissent porter leur charge, ce 
qui est contraire à leur fixation à l'opposé des inférieures. La mâchoire infé- 
rieure pend à la supérieure, et non inversement, parce qu'elle est beaucoup 
plus petite que la supérieure et se meut facilement dans diverses directions?. 


1. Pour cette partie, comparer Galien, i6.; entre autres, lib. XI, cap. XII, 895 : Aotmdv олу isti Tò 
tfc @хоз; alolnrixov ópyavov, iv o xal aút проту» pèv thv хата то бов; батойу Den той mópou xattc- 
хеоїсато про; To PMndèv tv čğwðev трослаттбутоу huuaivecôa...; 896. Comparer aussi lib. VII, cap. v, 525 : 
"Oct E ó zóvëpoç оўтб Zen tà tpü tov тў: ptovñç Opyavov, ó Adpuyt vðerxvúsðw cot инста. Le passage relatif 
à l'onie concorde avec Qazwini, ib., t. I, pp. 335-336 : BE _2. L'os du rocher y est appelé 
Le. Les deux dernieres phrases de notre texte о trouvent mot pour mot chez Qazwini, sauf 
«comme les peaux sèches... > — 2. Pour les dents, voir Galien, ib., lib. XI, cap. уш, et chapitres 
précédents, quoique avec des divergences de détail. Par contre, identité absolue avec Qazwini, ib., 
t. I, p 337: il L, & la fin. En ce qui concerne la dureté des dents, Qazwini dit : ъа urs. 


AJ! d si! SSI] PS v үн p jh 05 ¿JU « L'analogie de lenr 
snbstance avec la substance des autres os (est comme) l'analogie de la substance du fer mâle 


trempé avec (celle) du fer femelle. » Vu l'étrangeté de l'expression « fer mále », nous avons 
traduit « fer trempé » suivant Qazwini Í. Au sujet des différentes sortes de fer, voir Qazwini, 


ib., t. I, p. 217 : дә Ax! 3$ 39V AI, ыз 221 unm BS у, « Le fer... а trois 
sortes : acier(?), fer femelle et fer mâle. > La phrase de Barhebraeus relative aux mâchoires se 
lrouve aussi chez Qazwlni, ib., t. I, p. 338 : 554 2. 
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De l'usage des organes respiratoires‘. La trachée est formée d'anneaux envelop- 
pés par des membranes, pour qu'il lui soit possible de se rétrécir et de se dilater, 
quand 1] est nécessaire que l'homme éléve, baisse et tempére la voix. Elle est 
placée eu avant, de sorte qu'elle s'adapte aux poumons directement et à proxi- 
mité. Ses anneaux forment les deux tiers d'un cercle. L'autre tiers est occupé 
par une membrane, pour qu'il s'élargisse facilement au son. Cette partie est 
placée dans la direction du pharynx, pour qu'elle soit facilement comprimée 
par la pression du pharynx pendant la déglutition?. Comme le pharynx est 
derriére elle, son orifice est muui d'un couvercle, pour que n'y tombe ni aliment 

* P foi. 61 ni boisson, ce qui arrive quelquefois, quand cette * entrée est ouverte, lors de 
la respiration ou de la parole; s'il y tombe de ces choses, l'étouffement ou une 
forte toux survient?. Le cœur et les poumons sont placés dans la cavité thora- 
cique; des os les entourent de tous côtés — et au-dessous d'eux se trouve la 
membrane de fermeture, nommée diaphragme — afin qu'ils leur soient des 


1. A ce sujet, comparer Galien, lib. VI et VII. — 2. Comparer Galien, ib., lib. VII, cap. ш el 
xvi. La description de la trachée par Barhebraeus concorde presque mot pour mot avec celle de 
Qazwini, ib., t. I, p. 346 : i y. — 3. Comparer Galien, ib., lib. VII, cap. xvi. Pour le couvercle de 


la trachée, voir Qazwint, ib., t. I, p. 339 : Sall 
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. boucliers protecteurs et les protégent contre les lésions extérieures. Entre 
les côtes et sur elles, à l'intérieur et à l'extérieur, sont en outre placés des 
muscles, pour que soient accomplis par eux les mouvements de dilatation et 
de rétraction du thorax ; car par la dilatation des poumons pénètre l'air froid 
et par la rétraction s'expulse l'air fumeux, qui est réchauffé'. Les poumons, 
étant l'organe (destiné) à chasser l'air dans le cœur, ont été créés élastiques, 
d'une chair tumide et molle, qui se rétracte et se dilate facilement. Comme 
les poumons sont le magasin de la matiére de l'esprit vital, ils sont com- 
posés de beaucoup de cavités. L'orifice, par lequel le sang et l'air passent 
dans le cœur, se ferme de dedans en dehors, de sorte qu'il s'ouvre facilement 
au cours du sang et de l'air, qui y pénètrent du dehors, et ne s'ouvre pas 
pour (les laisser) sortir, quand ils sont comprimés, mais se ferme fortement. 
L'orifice, par lequel l'esprit vital part du cour vers les membres, se ferme 
de dehors en dedans, de sorte qu'il s'ouvre facilement à la sortie de l'esprit 
et ne s'ouvre pas pour (le laisser) revenir en arriére, quand il est comprimé, 


et pénétrer de nouveau dans le cœur, mais se ferme fortement par suite de 
ce mouvement hors nature °. 


1 Comparer Galien, ib., lib. VII, cap. xx, etc. — 2. Pour les poumons. texte analogue ch ez Gaiien, 
ib., lib. VII, cap. Іх et chapitre précédent. Notre texte concorde partiellement avec Qazwini, ib., t. I, 
pp. 346-347 : 2 JÏ et ND, 
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De l'usage des organes digestifs. Le pharynx n'a de muscles qu'en longueur 
et en largeur, parce qu'il sert seulement à attirer et à pousser les aliments". 


* P fol. 61 L'estomac, outre ceux-ci, a aussi des muscles obliques qui y retiennent " les 


V. 


aliments, jusqu'à ce que leur digestion soit terminée?. Son orifice inférieur 
est beaucoup plus étroit que le supérieur; car ce qui y passe est déjà trituré 
et sort facilement, soit le chyle. L'intestin grêle a des courbures, pour que la 
nourriture y reste longtemps et ne soit pas vite expulsée, avant que le foie 
n'en ait prélevé ce dont a besoin le corps. Cet acte terminé, le reste descend; 
ce sont en réalité les excréments, qui sont nécessairement expulsés dans 
les intestins inférieurs. Le rectum, le plus bas de tous, est plus large, de sorte 
qu'il prend une quantité abondante du résidu et que l'homme n'est pas obligé 
de se poser constamment et souvent pour le nettoyage. А son extrémité, il y a 
un muscle qui l'ouvre et le ferme à volonté?. Les canaux qui se trouvent dans 
le mésentére, c'est-à-dire les vaisseaux ténus qui conduisent de l'estomac 


1. Comparer Galien, ib. — 2. Galien, ib., lib. V, cap. xr, 387, et Qazwini, ib., t. I, p. 350 : SERIE 
au commencement, — 3. Pour les intestins, comparer Galien, ib., lib. IV, cap. xvir-xix. Dans le dernier 
chapitre, voir ce qui se rapporte au sphincter. Le texte de Qazwini est analogue à celni de Barhe- 
braeus, voir Cosmogr aphie, t. I, p. 351 А). 
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et de l'intestin dans le foie, ont été créés pour emporter le chyle et ils se 
partagent, dans 1а concavité du foie, en beaucoup de parties trés fines, afin que 
le chyle se transforme facilement. Pendant cette excrétion du foie paraissent 
deux autres humeurs. L'une est la bile jaune, que la vésicule biliaire attire 
par un de ses deux conduits et pousse par l'autre vers les intestins; elle attire 
afin d'épurer le sang de l'humeur biliaire et pousse pour exciter les intestins 
à expulser le résidu fécal, ce qui est le nettoyage, et pour les laver. La 
deuxième humeur est la bile noire, que la rate attire par un de ses deux orifices 
et pousse par l'autre vers l'orifice de l'estomac; elle attire en vue du net- 
toyage dont il a été parlé auparavant et pousse pour éveiller l'envie de nourri- 
ture * par son acidité et son âpreté'. Les reins sont les organes destinés * P fol 
à extraire l'aquosité du sang qui se trouve dans le foie. En position le droit 
est plus haut que le gauche, afin que tous les deux n'extraient pas du foie 


1. Comparer Galien, ib., lib. V, cap. 1, п, ete., lib. IV, cap. п, 111, ту, etc., et surtout cap. хп, хш. Pour 
la rate, ib., cap. xv, etc. Tout le passage relatif aux vaisseaux qui conduisent de l'estomac et des 
intestins dans le foie, au foie, àla rate et à leurs fonctions, se trouve presque identique chez Qazwini. 
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avec une égale force et ne se contrarient pas mutuellement, car l'un déran- 
gerait l'autre. Chacun d'eux, par son canal uni à la grande veine qui sort de 
la convexité du foie, extrait l'aquosité et par l'autre, inférieur, uni à la vessie, 
la refoule en cette dernière. L'un et l'autre canaux se nomment uretères (?), 
soit les deux conduits inférieurs des deux reins'. Le canal de la vessie est 
entouré d'un muscle qui la serre, afin qu'elle n'émette pas l'urine sans notre 
volonté et que (l'homme) ne soit pas malpropre et dégoütant?. Les uretéres (?) 
par lesquels passel'urine, pendant leur parcours des reins vers la vessie, 
rompent une de ses deux enveloppes et cheminent entre elles deux, jus- 
qu'à ce qu'ils arrivent à l'ouverture de la vessie. Ensuite, ils rompent aussi 
la deuxième enveloppe intérieure et déversent l'urine dans son intérieur. Ces 


1. Voir Galien, ib., lib. V, cap. v. Pour la position des reins, ib., cap. vt... "O uiv Bsktds X v9év... ó E 
dprotende xétwbév te... Tout le passage concernant ies reins est presque mot pour mot chez Qazwini. 


Notre texte syriaque est corrigé d'aprés cet auteur : gu pzta! JÏ ell Ja La» д. a ds 
AM Ai дд. Qs Un des deux cois est uni à la grande veine qui sort de la convexité du foie. » 


Voir Qazwini, Cosmographie, t. I, p. 351 : iM. I! ne parle pas des uretéres. — 2. Voir Galien, ib., 
cap. v : "Охо 5' xxpivotto халос, ©тобоузу uiv трф@тоу, otov ё:Ёаремўу tiva, THY хосту, ¿ml т: Ü «зт; pův 
ё8урш:оорттсе, quhaxa тӯ; kxaipoo tv периттюрйту éxpoñs. Voir aussi lib. IV, cap. хІх, 335, où Il est traité 
du rectum : El; cov aisypès nv xxi Kyovcoc xv fjv ó Bios, sl pnôèv E erg: à poate mpoUuvorncao Вт»; 
volr aussi lib. V, cap. xvi. Pour le muscle qui serre la vessie, voir Qazwinl, ib., t. I, p. 352 : ils. 
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voies ont été ainsi créées, pour que l'urine y pénètre facilement et (en) sorte 
difficilement; car plus la vessie se dilate, quand elle se remplit. plus forte- 
ment se ferme la voie qui y entre'. 

Le corps se compose de deux cent quarante- -huit os, en exceptant l'os 
qui est dans la gorge et ressemble au À grec?, l'os (contenu) dans le cœur 
qu'Aristote a vu chez les chevaux et chez les bœufs *, et les menus os des doigts‘ 
semblables à (la graine de) sésame'; de cinq cent vingt-sept muscles; de 
sept paires de nerfs qui partent du cerveau; "de ttente et une paires et un * P Tol. 62 
non apparié qui partent de l'épine dorsale. Du foie partent deux troncs veineux, 
un de sa concavité, par lequel la nourriture pénétre dans le foie; l'autre de 


1. Comparer Galien, ib., lib. V, cap. x1-x111. Ce qui concerne les uretères et les enveloppes manque 
chez Qazwini, ib., t. I, p. 352 : il. — 2. Galien, ib., lib. VII, cap. XIX : To %ogtëëšç ӧстобу. Pour 
Qazwini, voir plus bas, note 4, — 3. Voir page [226], note 7. — 4. Voir Galien, ib., lib. II, cap. XII, 
137 : ...'AXX' oun Apiüluntat тоб тфу йуатошхоу, остер ou Bio тбу oNnoapoccòmv xaoupévev oUb£v... Qazwini 


dit au WA dn nombre des os, Cosmographie, t. I, р. 829 : > um $3» = .. ap 
j | mo « Le lotal de ces os comptés est de в еп ` exceptan! ceux semblables à 


(la graine de) sésame et ios semblable au 2, qui sert à courber la gorge. » Il ne mentionne pas 
l'os du cœur. 
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sa convexité, par lequel la nourriture sort vers les membres'. Du cœur égale- 
ment partent deux troncs artériels, comme il a déjà été montré °. 
Ici finit la théorie des corps. 


FIN DE LA DEUXIÈME BASE. 


1. Voir plus haut, pages [271], |272] et [263]. Pour le nombre des nerfs, voir Qazwini, ib., t. I, 


р. 344 : Qj Py M c lasj DL WA) pera! d e ds ^. El « Dans 
l'épine dorsale, (en descendant) vers l'os terminal, il y a 29 paires, une prés de chaque vertébre. » Le 
nombre ne concorde pas avec celui de Barhebraeus. Pour les veines, voir Qazwini, Zb, t. I, р. 331 : 


кэй» HS, эы) Sl ә зде! Bye All e шз Ü AN A beis 2, 231 
pl ` ЛЛ Jl Maien „хей Lili EDS RECTA LA ENS 
Las УЇ < Veines... On pense que, ce qui part d'abord du [oie, ce sont deux troncs, dont l'un, 


du cóté concave, 8 une trés grande utilité pour attirer la nourriture vers le foie...; l'autre, du cóté 
convexe, dont l'utilité est de faire parvenir la nourriture vers les autres membres. > — 2. Voir 
р. [263]. Comparer Qazwini, ib., t. I, р. 331 : oa lé. Jacques bar Chakko, dans le Livre des Tré- 
sors, fol. 197 r-199r, traite aussi de l'anatomie de l'hoinme, mais trés brievement. Pour la médecine 
chez les Syriens, voir Duval, La Littérature syriaque, 3° édition, Paris, 1907, pp. 269-274. 
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Moïse bar Képha [244], , 

Montagne d'Argent [155], [160],, [165], ;, 
Monts de la Lune [155], 

Mopsueste [98],, 

Mossoul [98], 

Moultan [98],, 

Musulmans [45],3, [122],,. 


N 


Nairrita [102],;, 

Navire [206], ,, 

Nazianze [36], ,, 

Nil [152],,, [155]; (165},, 6 
Nisibis [98],, 

Noé [102], pis, 

Nubiens [155],, [160],, 
Nysès [165],. 


О 


Occidentaux [103],, 

Océan [95 2, [96],, [97], [98]; 10 [154];, Di 
[155], 11 ax [160], bis, (163],; Océan du 
Nord [104],, 

Omán [96]; 

Ophiucus [204], ; Serpent d'Ophiueus [204],,, 

Origéne [70], 
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Osée [32];, 
Ourse Grande [202], ; Petite [202],,; . 


P 


Palestine [35],, [98];, 

Parménide [55],,, 

Parnasse [164],2, 

Pascima [102],, 

Paul [32], [37], 49. [46], (471 (6944 
[70], [72],5, [73], 

Péripatéticiens [80], 

Perse [98],, [163],, [165],, [171], ; mer Per- 
sique [156],, 

Persée [20], 

Perses [103], bis, 5 bis, [156], [160], ,, [215]; 

Phaéthon [123],, 

Pharan [160], 3, 

Pharaon [155] ja 

Phasis [164],,, 

Phédon [151],, 

Phénicie [231 ],, 

Phrygie [132], 

Pischon [165],, 

Plat des pauvres [203], 

Platon [58], ,,, [59]; [436], [451], [154], 
[466], 

Pléiades [200]., 

Plotin [59],, 

Poisson [202], [213],; Poisson Austral 
[207], 

Polycarpe [34],, 

Pont [164],,, [256],; mer Pontique [154],,, 
[162], ,, 

Porphyre [59],, 

Porte de fer [158],,, [162], 

Porte des portes [99],, 

Porteur de javelot [203],, 

Poule [203],,, 

Proclos (?) [58], 

Ptolémée [94],., [103],,, [158],,, (220],, 

Pürva [102], ` 

Pyrénées [165],, - 

Pythagore, fils de Mnésarque de Samos [57],: 
pythagoriciens [121],., [123], [135] ,,. 


Q 
Qàni (?) [100], 
Qazwin [164], 3. 
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R 


Rai (?) [98], 

Rhodes [98],, [155],, 

Rohitaka [93],, 

Romains [69],,, [103]., a [154], 

Rome [99], [155], [162], [242],; empire 
romain [37],, [162],, [221]. 


. S 


Saba [97],, [156],, [160],,, 

Sabellius [195],, 

Sagittaire [201]., [213]., 

Said [160],, ` Said-le-Haut [97],, 

Salm [103],, 

Samarcande [99], ,, [161],,, 

Samos [155], 

Sarmatie [101], 3, 

Saturne [198]., [211],,, [221], ,, 

Schéba [97],, [156],, [160],,, 

Schikhor [165],, 

Schiraz [461], 

Scorpion [201]., [207};, [243], 

Scythes [101],, [103],, [157], o [162], з, [165], 
[256], ` 

Sedjestàn [98],, 

Séleucie [98],, [156],, 

Sem [402]; 

Septante [224},, 

Serendib [156], s, [160],, 

Sévère [59], 

Sévère (d'Antioche) [109],, [245]., 

Sévère Sébokt [245],, 

Sicile (132],, [155],, [161],, 

Sinaï [160],,, 

Sirach [32], 

Sirius [170]., 

Souhail [206],;,, 

Stháne$vara [93],, 

Stoïciens [37],,, [57], g, 1124], 

Sud [156], [160},, 

Zunvn (?) [96]g, 

Syrie [98], [154], o [155],, [161], [171], 

Syriens [103), [139], (215],; un Syrien 
[107],., [109]. 
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T Turcs [103], 9 [156],4, [162]; tribus tur- 


ques[99]., . 
Tabaristàn [158], иче 199}, 
Tániš (?) [97],, yr [161},. 
Tarse [98], [161] o, U 
Tartare [151];, . .. 
Tartessus [165], iain: Dals [96];, 
Taureau [200], [212],,, ara [102],. 
Téthys [55];, V 


Thalès de Milet [54], ;, . 
Théodore, commentateur des Nestoriens Váàránasi (?) [96];, 


[78]... [108], Varank (?) [401],, [157], [162],:, 
Théophraste [55], ; Vàyava [102],,, 
Thora [165],, Vénus [198],, 
Thrace [99]., Verseau [201],:, [207],,, [213];, 
Tibériade [163]. Vierge [201],, [213],. 
Tibétains [103], [156],,, [157],, [161], ,, X 
Tigre [165]., 
Timée [58],,, | Xénophane [55],. 
Timothée [32],., (48]., g Y 
Tortue [203],, 
Touh [103],, Yatrib [97],, [160] s, 
Toun (?) [100], Yemamah [97],, 
Tous [161],;, Yonra (?) [101],. 
Trébizonde [100], Í, (162],, 7 


Triangle [205],,, 
Tripoli [161],,, Zénon [136],. 
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XIV. — RITE DU GRAND CARÈME EN MOLDAVIE. 


Revenons à notre sujet. 

Le samedi de l'abstinence du fromage, l'usage est de mettre en liberté 
tous les prisonniers, parce que la premiére semaine du caréme on ferme 
les tribunaux et on suspend les procés. On ne voit pas du tout le prince si ce 
n'est à l'église, fidéle au jeüne, lui, tous ses boiars, ainsi que ses pages. 

Le dimanche de la sus-dite abstinence, on fit aprés la prière : < Laisse 
ton serviteur », trois grandes génuflexions seulement et on finit le service. 
Ensuite, on fit le « polychronion » pour le prince, mais ils n'ont pas l'habi- 
tude de faire l'office des grandes complies dans les églises, méme les dimanches 
soirs du caréme, mais ils le font dans leurs cellules. Puis le baut clergé pré- 
sent, les prétres et tous les assistants dans l'église firent des génuflexions, 
deux par deux, jusqu'au dernier devant monseigneur le patriarche. 

Le lundi matin de la Purification, nous sortimes, pour voir le commis- 
saire de police‘, qui faisait sa tournée, avec l'instrument de supplice nommé 
falaq et des bâtons pour châtier ceux dont les cabarets étaient ouverts et ceux 
qui distillaient. C'est lui qui fixe le prix des denrées alimentaires. 


1. Chargé de contróler les poids et les mesures (mohtasib). 
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Remarque. Ce sont les femmes qui vendent au détail tous les comestibles 
dans tous ces pays. 

Dans les couvents ils ont fait une nouvelle simandre!. Au coup de huit 
heures le sacristain frappa trois fois. Nous entrámes dans l'église et on 
récita la troisiéme heure; à la fin il sortit, sonna trois fois et s'arréta, puis 
trois autres fois, pour indiquer la sixiéme heure, ensuite il sortit, sonna trois 
fois et s'arréta, puis encore trois fois et s'arréta, encore trois fois, soit neuf 
fois, pour indiquer la neuviéme heure. 

Au moment des < Béatitudes », il monta dans le clocher, frappa 1а 
simandre ordinaire, puis la petite cloche pour annoncer le service des vêpres. 
Ils firent de méme pendant tout le carême jusqu'à la fin. 

Tous les marchands se montraient assidus à assister au service des 
heures, jusqu'à la fin des vépres pendant tout le caréme. Nous sortimes 
ensuite de l'église et nous y retournâmes deux heures aprés, puis ils com- 
mencèrent l'office des grandes complies. Pendant qu'ils récitaient le canon de 
saint André de Crète, les deux chœurs le chantaient еп psalmodiant. Le lec- 
teur de l'office des complies dit : « O sainte Vierge! » et « donnez-nous, 
Seigneur », bien que ce lecteur soit un enfant. Monseigneur le patriarche lit 
la prière : < O Maitre Seigneur Jésus-Christ, notre Dieu > et comme c'est 
l'usage chez eux, tous se prosternent jusqu'à terre pendant la récitation 

* 0.37 re. jusqu'à ce qu'elle soit achevée, alors ils se lèvent. “Ensuite tous viennent 


4. Voir А. Couturier, Cours de liturgie, tome I, p. 65. 
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devant lui, font des génuflexions deux à deux, y compris les enfants et se 
retirent. À sa sortie toutes les femmes font des génuflexions sur son passage. 
Ils font cela pendant tout le carême. Le mardi nous allâmes aussi à l'église 
et nous fimes de méme le soir. Le mercredi tous les couvents et la plupart 
des négociants grecs et méme le prince, sa femme et tous les gens du palais, 
depuis les boiars jusqu'aux enfants de la maison princiére, jeunérent tous 
ces trois jours, et 115 ne rompirent le јейпе que le mercredi au soir aprés la 
messe des présanctifiés. On ne boit pas de vin peudant cette semaine ni 
durant tout le caréme à l'exception seulement du samedi et du dimanche. 
Ce mercredi soir, ils sonnérent les cloches des heures, d'abord la septième 
heure : le sacristain sortait pour sonner trois coups à chaque heure jusqu'à la 
fin des < Béatitudes >. Il monta alors au clocher, frappa la simandre, ensuite 
il sonna la grande cloche, c'est-à-dire la cloche d'airain pour annoncer la 
messe des présanctifiés. | 

Ils commencérent ensuite la messe et au moment de : < que ma priére soit 
devant Votre face >, le prètre la chanta d'abord dans le sanctuaire, ensuite 
les deux chœurs la chantèrent alternativement quatre fois, puis le prêtre 
la reprit pour la sixième fois jusqu'au milieu et eux l'achevérent au dehors. 

Le lecteur des prophéties ne fait aucune génuflexion devant les portes 
du sanctuaire, mais seulement devant monseigneur le patriarche. Lorsque le 
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prêtre sortit pour la procession du saint Corps, il n'arriva pas au chœur 
mais il sortit par la porte du nord et se dirigea entre les chandeliers et les 
icones vers la porte royale. Au « Kinonikon », monseigneur le patriarche 
descendit, baisa l'image de saint Jean-Baptiste qu'on avait placée sur un 
« procynétaire » à l'occasion de sa féte qui tombait le lendemain. Il les 
bénit selon l'habitude. Toutes les fois qu'il descendait, il baisait les icones. 
Tous vinrent ensuite pour recevoir le pain bénit de sa main et baiser l'icone, 
car c'est leur habitude chaque soir de caréme de prendre du pain bénit, 
alors méme qu'il n'y aurait pas eu de messe des présanctifiós, le prétre en 
conservait de la messe du dimanche et le leur distribuait. Ils se tinrent 
debout jusqu'à ce que monseigneur le patriarche passât devant eux selon 
l'habitude et selon leur usage ils sortirent deux par deux. Levant alors la 
main, le patriarche les bénit jusqu'au moment ой les femmes sortirent. 
Ils restèrent pour être bénis une seconde fois et ils se retirèrent. Ce 
rite, dont nous avons parlé, est celui qui est observé pendant tout le caréme. 
Dans notre pays, on n'attend pas jusqu'à la levée des rideaux. Pendant cette 
semaine, les négociants venaient chaque soir à l'église au moment de l'office ; 
le prétre sortait avec l'étole pour leur lire la priére de l'absolution et ils 
lui donnaient de l'argent; car dans l'église du couvent de saint Sabas — que 
Dieule conserve! — les négociants sont seuls à venir prier et parmi eux il 
y а beaucoup de gens mariés. 

Quant aux gens du pays ils ne jeünent ni ne prient, ils n'ont pas de reli- 
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gion, ils ne sont chrétiens que de nom. Leurs prétres sont.les premiers à 
commencer leur journée au cabaret. C'est ce que nous avons vu en Mol- 
davie. Quant à la Valachie, que Dieu prolonge la vie de ses habitants en 
raison de leurs sentiments religieux et de leur sobriété! Nous nous mímes 
ensuite à table. Il n'y avait que des fèves trempées dans l'eau, c'est-à-dire 
des pois, des haricots cuits sans huile qui ressemblent à des vesces, et des 
choux * conservés à l'eau et au sel, pour toute l'année et rien autre chose. * fol. 37 v. 
Ainsi que nous l'avons dit, ils n'usent ni de vin, ni d'huile, excepté le 
samedi et le dimancbe, mais ils boivent du cidre: Quant à nous, le 
prince nous fit donner les mercredis et les vendredis du caréme et durant 
cette premiére semaine, de la biére et de l'hydromel, car dans tout ce 
pays personne ne boit de l'eau sauf quelques-uns. 

Le sésame moulu, l'buile de sésame et le sésame en grains, leurs sont 
absolument inconnus de sorte que ce sont les négociants qui importent de 
la Turquie d'Europe l'buile, les olives, la boutargue, les poulpes, le jus de 
citron, les pois chiches, le riz et le vermicelle, etc... Nous payions l'ocque 
d'huile une demi-piastre, l'ocque d'olives un quart de piastre, l'ocque de 
boutargue une piastre et demie, l’ocque de poulpe desséché une piastre écu, 
l'ocque de pois chiches un quart, parce que les habitants de tout ce pays, 
à l'exception des riches, ne les cultivent pas et ne les connaissent pas. 
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XV. — LES LÉGUMES ET LES PRODUITS. 


Quant aux légumes tels que la bette, le persil, l'oignon blanc et l'ail, ils 
ne poussent qu'après Pâques, car durant tout le carême la neige ne cesse de 
tomber jour et nuit et le matin la terre est gelée comme une dalle, les 
ruisseaux surtout sont gelés. Lorsque le soleil se léve et que le jour 
s échauffe, la neige dégéle et se change en une boue épaisse qui atteint 
les genoux. Dans les couvents et les maisons des riches, il y a de grandes 
caves voütées en pierre, appelées dans leur langue pimnits ou pinits où 
ils mettent les tonneaux de vin. Là il y a des endroits pour conserver les 
légumes. Avant l'hiver et la chute dela neige, ils arrachent de la terre le 
persil et les oignons pour les mettre dans les caves. Le poireau est trés 
abondant et doux. On conserve des légumes dans les caves dont nous avons 
parlé et gráce à la fraicheur qui y régne ils poussent. Quand on en veut on 
en prend et on en mange surtout pendant le caréme. Dans les couvents, 
aprés le diner du mercredi soir, ils jeünent jusqu'au vendredi soir. 

Nous entrámes ensuite dans l'église aprés la septiéme heure et pendant 
le < Kinonikon > monseigneur le patriarche descendit et baisa l'icone de 
saint Théodore le martyr, ainsi qu'un doigt de ce saint qu'ils ont exposé, 
lequel est un legs pieux appartenant au couvent. De méme à la distribution 
du pain bénit ils le baisérent tous. 
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Aprés la dixiéme heure on ne sonna que la petite cloche. 

Nous entrâmes dans l'église et ils placérent le lutrin (tétrapodion) recou- 
vert d'un voile et des cierges devant l'icone de la sainte Vierge. L'hégouméne 
du couvent dit les six strophes de l'Acathiste; suivant leur habitude, chaque 
veille du samedi du caréme ils en disent six. 

Le premier samedi au matin nous sortimes des matines, puis on sonna 
la grande cloche aprés la troisiéme heure; on ne sortit de la messe qu'à 
lapproche de la cinquième heure. Ce jonr-là, ils apportérent beaucoup 
d'assiettes de « colybes » avec du miel et des épices en l'honneur de saint 
Théodore le martyr. Aprés la messe, le prétre sortit pour encenser; aprés 
quoi on chanta les tropaires du saint, puis on récita les priéres pour les 
morts, et monseigneur le patriarche lut la priére pour le « colybe » et 
pria pour ceux qui l'avaient apporté en l'honueur du martyr, ainsi que 
pour le repos de leurs morts. Aprés leur avoir distribué le pain bénit et 
qu'ils eurent baisé l'icone du martyr, ils retournèrent à leurs stalles 
afin que chacun de ceux qui avaient offert les assiettes püt se présenter 
devant monseigneur le patriarche, lequel prenait successivement un peu 
de colybe avec une cuillère en argent ou en ivoire. On faisait ensuite 
le tour parmi les assistants jusqu'au dernier. Monseigneur le patriarche 
sortit devant eux à la porte de l’église, comme d'habitude. "П bénit les 


* fol. 38 r°. 


fidèles tandis que ceux-ci sortaient en silence deux par deux, jusqu'à ce que * fol. 38 re. 
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toutes les femmes fussent sorties. Elles étaient toutes comme des reines, 
sérieuses et recueillies; les jeunes filles ne passaient pas avant les femmes 
âgées, mais celles-ci marchaient toujours devant, avec quelle patience et 
quelle foi! Personne ne s'impatientait, ni ne murmurait. Malgré le froid et 
la gelée tous étaient debout, téte nue, sans bonnet, dans un calme et un 
silence parfait, du commencement jusqu'à la fin de l'office : tous, enfants, 
ou femmes, ainsi que les pauvres, marchaient posément et en silence dans 
l'église en faisant beaucoup de génuflexions. 

Les samedis, soit pendant le carême, soit pendant l'année, ils ne se 
précipitent pas pour prendre du pain bénit, ni pour baiser les icones, ni 
pour sortir, mais ils sortent deux par deux. Si les jours de leur prince ont 
été prolongés jusqu'à ce temps, c'est manifestement que Dieu, dans sa justice 
et son équité, a voulu le récompenser. En ce jour également, aprés la messe, 
nous avons baisé le front du saint martyr Jacques l'Intercis qui est recou- 
vert d'argent et qui est renfermé dans un reliqnaire de méme métal 
Cette relique appartient à ce couvent ainsi que le doigt du saint martyr 
Théodore. Nous sortimes pour aller nous mettre à table et nous bümes du 
vin. 


XVI. — OFFICE DANS LE COUVENT DE GALATA. 


Le soir, aprés les vépres, son Altesse le prince envoya son représentant, 
le « sloudjer », saluer monseigneur le patriarche et le prier delui permettre 
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de passer la nuit au couvent de Galata pour y entendre la messe. En méme 
temps le prince envoyait son cuisinier et des provisions pour le caréme, 
savoir : un baril d'huile, un baril de limonade, un sac de poulpes dessé- 
chés, un sac de riz, un sac de vermicelle, un sac de lentilles, un sac de 
pois chiches, un sac de féves, un sac de petits pois, le tout porté par 
des soldats sur leurs épaules. Puis on sonna les cloches et le matin du 
premier dimanche du carême nous nous rendimes à l'église. On ne fit pas 
la procession des icones pendant le chant du « Dieu Saint » comme nous en 
avons l'habitude chez nous, mais on placa l'icone sur le proscynétaire voilé, 
et pendant « Tout ce qui respire », monseigneur le patriarche descendit, 
pour baiser les icones et spécialement celles posées sur le proscynétaire. Les 
assistants firent de méme et nous sortimes. Deux heures après, le « sloudjer > 
arriva avcc la voiture du prince, garnie de drap rouge, ornée de galons 
d'argent et trainée par six chevaux alezans. Dans cet équipage nous 
arrivâmes avec nos ornements à ce couvent de Galata. Entrés dans 
l'église, nous revétimes nos ornements, nous et tous les hégouménes 
des couvents, car ceux-ci sont tenus d'aller dire la messe partout oü le 
Prince va assister au saint sacrifice. Ensuite on vint nous dire de revétir 
monseigneur le patriarche, car son Altesse le prince n'aime pas que l'office 
dure trop longtemps. Et nous sortimes du sanctuaire. 

Voici l'ordre suivi pour l'office. | 

En sortant, tous les hégoumènes et les prêtres portent sur leurs mains 
quelque pièce des ornements de monseigneur le patriarche, depuis l'aube 


fol. 38 v*. 


fol. 38 v' 
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jusqu'à la mitre et tous se rangent autour de lui. А la droite de mon- 
seigneur le patriarche se tenaient Guzel Effendi, l'hégouméne du couvent 
de la princesse et, à sa gauche, l'hégouméue du couvent de saint Sabas. 
Ils recevaient les ornements, l'un aprés l'autre et ils nous aidaient à 
en revêtir le patriarche. Ils faisaient de méme chaque fois que mon- 
seigneur le patriarche célébrait la messe. Nous avions recouvert la mitre 
d'un voile d'or et nous ne la découvrimes qu'au moment de la mettre. 
Quand monseigneur le patriarche eut été revêtu de ses ornements, il s'assit 
sur son trône et aussitôt on sonna toutes les cloches pour annoncer l'arrivée 
du prince. Pendant qu'il entrait par la porte du couvent, deux des archi- 


. prêtres desservants sortirent “avec des cierges ainsi que les autres diacres 


et prétres avec les encensoirs précédant monseigneur le patriarche. Ils se 
rangérent hors de la porte de l'église. A la gauche de monseigneur le 
patriarche se tenait un prétre avec un vase de porcelaine contenant de l'eau 
bénite et une touffe de basilic, à sa droite se tenait un autre prétre portant 
l'évangéliaire, monseigneur le patriarche tenait la croix à la main en 
attendant. l'arrivée du fils du prince, le Voivode Etienne. Celui-ci descendit 
de voiture et attendit debout l'entrée de la voiture de son père. Elle était 
recouverte de brocart, l'intérieur était de velours rouge avec des galons 
d'argent doré. П en descendit et six coureurs marchaient devant lui portant 
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tous un méme uniforme, coiffés de bonnets roses et armés de haches ornées 
de croix. 

Tous les boiars, les notables et la suite descendirent de leurs chevaux 
et marchèrent autour de lui : les < seimens > et les soldats formérent la haie 
sur son passage tant en dehors qu'à l'intérieur du couvent. Ce fut un jour 
mémorable dans notre vie! Pour nous, nous étions saisis de crainte et de 
respect pour lui, parce que c'était la premiére messe que nous célébrions 
devant lui et que nous ne connaissions pas encore les régles à observer à 
l'égard des souverains. Puis le prince s'avança. Monseigneur le patriarche 
alla au-devant de lui, lui fit baiser l'évangéliaire et la croix, l'aspergea 
d'eau bénite, lui et son fils. 11 les bénit deux fois et les diacres les encensèrent. 
Nous entrâmes dans l'église avant le prince, il entra à son tour et alla se 
placer devant son trône; il fit le signe de la croix, il se tourna à droite puis à 
gauche s'inclinant vers les assistants qui s'inclinérent tous vers lui. Ill monta 
ensuite et se tint debout à son tróne entiérement recouvert de velours 
rouge. Son fils fit de méme. Monseigneur le patriarche les bénit une troi- 
siéme fois et il se tint aussi debout à son tróne. Les notables et les 
seigneurs entrèrent à leur tour et se placérent dans le chœur du nord. Le 
« postelnic > avec le bâton d'argent se tenait devant le prince, tandis que le 
« silihdar > portant une couronne sur la tête, ceint d'une épée et armé d'une 
massue, se tenait à sa gauche. Les autres notables s'arrétérent dans le nar- 
thex, tous tétes nues, personne ne restant couvert devant lui, méme à table. 
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Le diacre encensa ensuite les portes du sanctuaire et les icones, aprés quoi, 
il alla encenser le prince à son tróne, puis il encensa son fils et monseigneur 
le patriarche, aprés il encensa les notables. 

Revenu à sa place, le diacre se tint debout suivant l'habitude et dit : 
« Ayez pitié de nous, ó Dieu, selon votre grande miséricorde, nous vous 
supplions, exaucez-nous et ayez pitié », et « nous vous supplions en outre 
pour le prince aimant le Christ, le protégé de Dieu, l'Effendi loanu*, le Voi- 
vode, Basile pour la reine sa femme, la princesse Catherine, et pour le prince, 
le Voivode Étienne, son fils, pour eux nous vous demandons la paix, la santé 
et le salut pour toujours et que le Seigneur notre Dieu assiste en tout notre 
prince et le favorise dans toutes ses affaires et qu'il humilie sous ses pieds 
tout ennemi et tout adversaire. » Lorsque le prince entrait dans l'église, le 
diacre l'encensait toujours en récitant ces mêmes prières, selon l'habitude. 
Les jeunes pages de la maison princiére étaient tous en habits de drap rouge 
et se tenaient toujours debout dans les deux chœurs. Dans le chœur de droite, 
ils chantaient en grec et dans celui de gauche en valaque, chantant à l'nnisson 
et d'un ton qui touche le cœur et réjouit l'esprit. Aprés la litanie récitée par le 
diacre, ils psalmodiérent à plusieurs reprises alternativement : < Seigneur, 
ayez pitié »; ensuite le prétre dit la conclusion et termina l'office. Les 
jeunes pages de la maison princière dirent le < polychronion > pour le prince, 


1. Le titre de loanu se trouve depuis longtemps dans les deux documents sous deux 
formes : Io et Ioan. Voir Dimitrie Onciul, Mircea cel Batrán, Bucuresti 1918, facsimil. 
loan Bogdan, Documentele lui Stefan cel Mare, Vom. l, Bucuresti, 1913, ой nous trouvons 
à la page 419 et 451 la forme W et dans le deuxième volume p. 371 et 419 la forme 1WA. 
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pour sa femme et pour son fils selon l'usage. Le diacre fit ensuite un léger 
salut devant le prince, devant son fils, devant monseigneur le patriarche, avant 
et aprés la litanie selon son habitude. Puis le diacre se tint debout, le visage 
incliné vers le patriarche, en disant : « Bénissez Seigneur ». Le prétre com- 
mença la messe. * Le diacre dit la litanie et à chaque < Seigneur, ayez pitié ' >, * fol. 39 r. 
les jeunes gens chantaient « Seigneur, ayez pitié », d'un cóté ils le chantaient 
en grec, de l'autre ils le chantaient en valaque; le diacre s'inclina vers eux 
pour les saluer et il entra dans le sanctuaire à reculons; nous fimes de 
méme, mais nous tremblions d'émotion. Aprés le chant des « Béatitudes » 
nous sortimes pour < l'entrée » et un diacre nous précéda portant un chan- 
delier à trois branches selon l'habitude, un autre tenait un encensoir, moi je 
portais l'évangéliaire. Monseigneur le patriarche descendit alors de son tróne 
et se plaçant au-dessous du lustre, il bénit < l'entrée ». Je me dirigeai vers le 
prince, je lui fis baiser l'Évangile et je lui baisai la main droite ainsi que celle 
de son fils, puis je baisai la main de monseigneur le patriarche et nous 
rentrâmes dans le sanctuaire. Lorsque monseigneur le patriarche dit: 
« sauve-nous », il se tourna vers le prince, le bénit d'abord, puis il bénit son 
fils ainsi que son < silihdar >, et la suite, ensuite il baisa les icones selon 
l'habitude, et il entra pour encenser autour de l'autel. H n'encensa pas la 


1. C'est une erreur : < Prions le Seigneur », c'est qu'on répète à chaque stique de la 
litanie. 
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porte royale, car ce n'est pas l'habitude. A la fin de : « et dans les siécles des 
siécles », il sortit pour les bénir avec le chandelier à trois branches et les 
jeunes gens de la maison princiére chantérent alternativement le « Dieu 
Saint > sur une mélodie trés douce, jusqu'à ce qu'ils eussent dit : « Force » ; 
mais ni monseigneur le patriarche, ni les prétres à l'intérieur ne dirent cette 
parole, ils ne dirent pas non plus : < pour beaucoup d'années », Le diacre 
sortit portant l'évaugéliaire: de loin, il fit une légére inclination pour saluer 
l'assistance et lut la péricope de l'évangile en se teaant au-dessous du lustre. 
Aprés avoir terminé, il se dirigea vers le prince et son fils et le leur fit baiser, 
puis il leur baisa les mains. Pendant l'encensement, à l'hymne des ché- 
rubins, monseigneur le patriarche sortit du sanctuaire avec l'encensoir; 
il se placa entre les chandeliers, encensa le prince et les assistants, puis il 
se tourna pour encenser les portes du sanctuaire et les icones et rentra dans 
le sanctuaire. Je sortis avec la paténe et le Saint Corps. On étendit alors 
devant le tròne du prince un tapis d'étoffe de soie brodée d'or ayant au centre 
un motif en velours rouge; on étendit aussi un autre tapis de même forme, 
mais plus petit devant le tròne de son fils. Ceux-ci descendirent et ils se pros- 
ternérent sur ces tapis. Lorsque j'arrivai auprès d'eux je me tournai vers eux 
selon l'habitude disant : < Que le Seigneur se souvienne toujours dans son 
céleste royaume du prince Ioanu le Voivode Basile, de sa femme la princesse 
Catherine et de son fils le Voivode Étienne >. Le prétre qui portait le calice fit 
de méme. Monseigneur le patriarche avait enlevé sa шіге qu un des prétres 
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portait devant le Saint Corps suivant leur habitude : chacun portait quel- 
que chose dans sa main, ne füt-ce qu'un livre de messe. La présence du 
prince, comme nous avons dit, les força à abréger l'office. Au < Kinonikon » 
i] descendit pour baiser les icones, et son fils aprés lui, il remonta ensuite à 
son tróne. | 

Remarque. Quand le prêtre dit la prière : < Bénissez, Seigneur, ceux qui 
vous bénissent », il mentionne toujours le prince, sa femme et son fils; ce qui 
se fait dans tout ce pays, en Valachie et chez les Cosaques jusqu'à Moscou. 
Monseigneur le patriarche, le prétre et le diacre sortirent pour encenser le 
plateau de colybe princier qui avait été apporté par le prince avec un vase 
d'argent contenant du vin. C'était son habitude lorsqu'il assistait à la messe, 
que tout fût fourni par lui ainsi que le repas à sa table. Monseigneur le 
patriarche dit une oraison sur ces offrandes et il pria pour le prince, pour 
sa femme et son fils. Aprés cela le prince descendit de son tróne, recut le 
pain bénit de sa main, ainsi que son fils, ils se placèrent sur leurs trônes ; 
puis les autres boiars, les principaux notables vinrent lcs uns aprés les autres 
pour recevoir également du pain bénit, ct ils baisérent les icones. Le prêtre 
sortit alors avec un autre plateau et il distribua le pain bénit à ceux qui étaient 
à l'extérieur, puis on apporta le plateau de colybe devant le prince. Monsei- 
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colybe, puis le patriarche pria longuement pour le prince qui avait offert ces 
dons. Monseigneur le patriarche en prit le premier, puis le prince et son fils 
ainsi que les autres assistants ; ils burent ensuite au vase contenant le vin. 
Monseigneur le patriarche debout au-dessous du lustre, pria pour le prince 
avec un interpréte et il termina le service. Il entra dans le sanctuaire, óta ses 
ornements et les enfants de la maison princiére dirent le polychronion du 
prince, jusqu'à ce que monseigneur le patriarche eût fini de revêtir le « man- 
dyas », tandis que le prince était debout à son trône ; puis il sortit accompagné 
par nous jusqu'à la porte de l'église. Il y resta jusqu'à ce que le prince sortit, 
il le bénit alors selon l'habitude, ainsi que tous ceux qui étaient dans 
l'église. 

Ensuite il monta avec le prince, d'abord dans un salon écarté ой ils cau- 
sèrent ensemble, jusqu'à ce qu'on eût mis la table; après quoi ils se dirigèrent 
vers le réfectoire. Comme nous l'avons dit, chaque fois que le prince assiste 
à la messe, les plats et le vin seraient suffisants pour quelques milliers de 
soldats et de personnes. Dans l'aprés-midi, ils descendirent à l'église, enten- 
dirent les vêpres et monseigneur le patriarche marchant toujours devant lui 
le bénit à la sortic. Le prince partit dans sa voiture et les cloches sonnérent 
jusqu'à ce qu'il füt hors de vue. Ea vérité, ce jour fut un jour qui mérite d'étre 
compté dans la vie, ainsi que nous l'avons dit plus haut. 

Rien ne m'a tant plu que la priére et le chant des jeunes gens de la maison 
princiére et leur application à se surpasser les uns les autres. 
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Nous retournámes ensuite au couvent. Sur notre chemin nous remar- 
quâmes un grand étang appelé < helesteu > : il est situé derrière le palais 
du prince. C'est un vivier de poissons très rares appelés «effendico >, estimés, 
ayant du caviar dans le ventre. Ce jour là, l'étang était gelé et les cavaliers 
passaient dessus avec leurs chevaux pour se rendre du palais au couvent 
de Galata. Quand on veut y puiser de l'eau ou abreuver les montures, on brise 
la glace à coups de haches en forme de puits jusqu'à ce que l'eau monte; 
on abreuve les chevaux, puis l'eau gèle à nouveau. Les pécheurs font la 
méme chose lorsqu'ils veulent pécher du poisson pour le prince. Ce jour-là, 
on nous offrit de grosses pommes, parfumées, de belle couleur, délicieuses 
au goüt, appellées « vasiliko » c'est-à-dire princiéres. Dans ce pays on 
les garde dans des caves sur de la paille et elles se conservent jusqu'à la 
nouvelle saison des pommes. Ils nous présentérent également des péches, 
des prunes, des cerises conservées dans du sirop, si fraiches et si savou- 
reuses qu'on aurait pu les croire tout récemment cucillies. 


XVII. — L'OFFICE DIVIN DANS LES AUTRES SEMAINES DU CARÉME. 


Le deuxiéme lundi du caréme, on sonna la cloche pour les heures aprés 
la sixióme heure, et nous sortimes avant la huitième heure. C'est d'après 
cette régle que se fit l'office pendant tout le carême. 

Prés du couvent de saint Sabas se trouve celui de sainte Parascéve avec une 
belle eglise. Ce dernier couvent est occupé par des moines du mont Sinai. 


fol. 10 r°. 


fol. 40 rv. 
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Chaque iconostase a l'icone de sainte Catherine et les autres icones. Les 
portes des sanctuaires et les images des apôtres ont été exécutées en Russie. 
Sur le mur de la porte de l'église on voit des peintures représentant la mon- 
tagne de Dieu, le mont Sinai, le couvent, la montagne de Moïse ой il parla 
avec le Créateur, le mont sainte Catherine et les autres monastéres de cette 
région, avec des bédouins, etc... On croirait voir ces lieux en réalité. Cela 
leur appartient. 

Le couvent de saint Michel est situé vis-à-vis du couvent de Galata. 
L'église de saint Nicolas qui est près du palais ressemble à celle de Vaslui 
qui a été construite aux frais du Voivode Étienne. Elle est majestueuse et 
grande avec de hautes coupoles * et à l'extérieur Н y a un édifice qui lui est 
contigu; on dit que c'est une construction des Тигез. On nous a affirmé que 


dans cette ville de Jassy il v a trente églises et couvents. L'aspect offert par 


la ville est agréable, Pair y est pur, les eaux sont douces et salubres, meil- 
leures que celle de toutes les autres villes de ce pays. 

Le deuxième samedi du carême nous célébràmes la messe et le soir nous 
chantàmes les vêpres. Le matin du deuxième dimanche nous dimes la messe 
dans l'église du couvent. Le mercredi de la troisième semaine du caréme, 
c'est-à-dire le neuf mars, féte des « quarante martyrs », nous sortimes de la 
messe des présanctifiés aprés la septième heure et demic, c'est-à-dire une 
demi-heure seulement de moins que d'habitude. 
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En ce jour, les gens apportèrent à l'église une grande quautité de petits 
pains de forme ronde, du pain ordinaire, des galettes et gimblettes dc toutes 
formes; on apporta de même beaucoup de cierges et du colybe. On en dis- 
tribua comme bénédiction aux assistants, comme de coutume. 

Le matin du troisième dimanche du carême, pendant le chant: < Tout 
ce qui respire» à la fin de < Dieu Saint »', le prêtre sortit du sanctuaire, 
portant au-dessus de sa tête un plateau où on avait mis la croix, et le diacre 
marchait devant lui avec l’encensoir et le cierge. Il s'avancait lentement 
jusqu'à ce qu'il fut arrivé devant le tétrapodion de l'évangéliaire placé au- 
dessous du lustre; le tétrapodion était recouvert d'un tapis de velours brodé 
avec ourlet de velours vert ct brodé de franges. Le prétre y déposa le plateau, 
prit l'encensoir'des mains du diacre, encensa tout autour, en chantant : 
« Votre croix > jusqu'à ce qu'il eût terminé le tour; il le chanta pour la 
deuxième fois jusqu'à la fin du deuxième tour, puis il le chanta encore une 
troisième fois, jusqu'à la fin du troisième tour. Monseigneur le patriarche 
desceudit alors, fit devant la croix trois grandes génuflexions, la baisa, puis 
i| beni les fidèles avec la croix suivant l'habitude. Aprés lui, les 
hégoumènes, les prêtres ct le reste du peuple entrèrent deux par deux et 
firent la même chose. Nous sortimes de l’église. A son ordinaire, Son Altesse 
le prince fit savoir au patriarche dès la veille au soir qu'il se préparât à 


1. Voir A. Couturier, Op. cit., H, p. 243. 
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célébrer une messe le lendemain dans le couvent de la princesse, couvent dont 
nous avons parlé plus laut. Il lui envoya ensuite une voiture à six che- 
vaux bais et nous partimes. Nous étant rendus à l'église, nous revêtimes 
nos ornements et en revétimes le patriarche, nous baisâmes la grande 
croix dorée à l'intérieur de laquelle il y a un morceau, couleur noire, dc la 
vraie croix, de notre Seigneur Jésus-Christ. Cette relique appartient au 
Mont Athos et la pièce constatant l'authenticité du bois (de la vraie croix) 
est déposée dans le couvent, parce que ces deux couvents du prince ont 
été légués au Mont Athos. Les hégouménes et les moines de ces couvents 
viennent de là. 

À l'arrivée du prince, on sonna toutes les cloches en son honneur, d 
vint dans un appareil plus grandiose que la fois précédente. Comme d'habitude 
nous sortimes à sa rencontre, et le patriarche l'aspergea avec de l'eau bénite. 
Nous aclevàmes la sainte messe et nous mangeâmes aussi du colybe. 
Monseigneur le patriarche sortit au-devant de lui pour le bénir; le prince 
remonta cn voiture et attendit que monseigneur le patriarche füt monté 
dans la sienne et ils partirent ensemble pour se rendre au palais. Ce jour-là 
le prince le traita à table avec toute la cordialité et toute l'affabilité pos- 
sible. Il lui promit de lui faire faire une mitre en or et un ornement sacerdotal 
complet. Le soir nous revinmes. 

La veille au soir du quatriéme dimanche du caréme, le prince envoya 
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dire а monseigneur le patriarche d'avoir à se préparer à célébrer la mosse 
dans le couvent de Barnovski. Le matin aprés les matines, il lui envoya 
la voiture et le patriarche se rendit à ce couvent, et nous le revétimes des 
ornements sacerdotaux. Puis on sonna les cloches et le prince arriva dans 
un cortège plus beau encore que précédemment; il montait un cheval 
ture gris, couvert d'un brocart en fil d'or incrusté de pierreries. Nous sor- 
times à sa rencontre et rentrant dans l'église nous achevàmes la messe. 
Ce jour-là, c'est moi qui lus la < péricope > de l'évangile, aprés quoi je lu; 
présentai le livre à baiser, “je baisai sa main droite et celle de son fils. Dans 
tous ces pays, on s'étonnait beaucoup de notre maniére de lire le grec, car 
parmi eux notre nom est peu considéré. Après que monseigneur le patriarche 
eut distribué le pain bénit et que nous eümes mangé le « colybe », il sortit 
devant le prince revêtu de la < mandyas » et il le bénit. Ce jour-là, quatre 
métropolitains avaient assisté à l'office, savoir : l'évêque permanent du 
palais', le métropolitain de Sophia, Blaise métropolitain de Naupacte en 


1. Barlam, le métropolitain de Moldavie (23 septembre-commencement d'avril 1653), 
est nommé par Paul d'Álep sans insister sur le grand personnage de l'église moldave 
pour l'installation duquel Mélëce Sirig, le plus grand philosophe théologien des Grecs, 
fit un discours. 

Ce fut sous le régne du Voivode Basile qu'il développa la plus grande activité. 
Il fonda l'imprimerie de Jassy, avec l'aide de Lemberg lequel pour la premiére fois 
manileste son activité à l'occasion du synode de Jassy de 1642 et surtout à loccasion 
de la lettre du patriarche Parthéne qui condamnait les propositions du catéchisme de 
Го саг. №. Iorga, /storía Bisericii Románe, vol. 1, pp. 305, 307 et le chapitre vir en 
entier jusqu'à la page 314. 

Sur l'importance de l'église moldave sous son métropolitain Barlam et son prince 
le Voivode Basile qui renversait les patriarches et qui conduisait la politique ecclésias- 
tiquc en Orient, si on peut la nommer ainsi, il y aurait grand profit à lire les pages 
sur le synode de Jassy de 1642 qui fut tenu par les Grecs et les Russes dans le but, 


* fol. 40 v? 


* fol. 40 ve. 
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Morée et l'évêque de Géorgie; celui-ci était venu récemment de Moscou 
avec des aumónes abondantes. ll prétendait être évêque d'une église dans 
le pays de Dadiane', ou on conserve la tunique de la sainte Vierge, mère 
de Dien". A cause de cela, l'empereur de Moscou lui fit cadeau, en plus 
d'abondantes aumónes, d'une jolie mitre et d'un vêtement pontifical 
complet. Il était vêtu extérieurement d'un cilice. En compagnie de ces 
prélats on conduisit monseigneur le patriarche au palais pour le repas 
princier; le soir nous retournàmes au couvent. La veille du jeudi de la Péni- 
tence, on célébra les grandes vigiles; on sonna les cloches à deux heures 


d'un cóté, d'approuver la profession de Pierre Movila et, d'un autre, de condamner 
les propositions de Cyrille Luear, patriarche de Constantinople, qui adhérait par 
une profession de foi à la doctrine calviniste. 

Cette question attira sur l'Orient l'attention de toute la chrétienté et nous voyons 
plus tard en 1672 le synode des patriarches orientaux à Jérusalem, assemblé dans le 
but de réfuter les nouveaux articles de foi calviniste qui pénétraient parmi les chrétiens 
et qui avaient l'approbation du patriarche Cyrille. 

Le patriarche Macaire d'Antioche éerivit en ce temps-là une réfutation en treize cha- 
pitres de la doctrine calviniste, dont le manuscrit est conservé à la Bibliothèque Nationale 
de Paris sous le n° 224. Il a une grande imporlance étant signé par des prétres et 
par Grégoire, métropolitain de Bosra et du llauran. 

L'église de Moldavie subit l'influence de l'église russe du sud, dont le métropolitain 
de Kiev s'intitulait métropolitain de Kiev et Halici et de toute la Russie, N. Iorga, 
Istoria Bisericii ltomádne, pp. 303-314. Sur l'influence russe de Pierre Movila, métro- 
politani de Kiev dans le temps de Matthieu Basarab, voir N. lorga, op. cit. pp. 294-295. 

1. Dadiane est le titre du prince régnant. Olga Lébédew. Histoire de la conversion 
des Géorgiens au christianisme op. cit. par le patriarche, Macuire d'Antioche, Rome, 
1905, p. 43 note. — 2. Le patriarche Macaire donne des relations concernant la 
tunique de la sainte Vierge qu'il a vue en Géorgie : « Le diocése de Mingrélie posséde 
six évêchés : 1^... 2° de Khóbi, où l'on conserve encore de nos jours la tunique de Notre- 
Dame. J'ai vu cette tunique et je l'ai baisée: j'ai fait tailler une tunique tout à fait 
pareille en toile blanche de lin, nous célébrâmes le service de l'eau bénite, dans laquelle 
nous avons trempé un bout de la tunique de Notre-Dame, pour en asperger la tunique 
neuve que nous avons pliée soigneusement pour l'emporter dans notre pays, afin 
d'y apporter la bénédiction de la sainte Vierge ». Olga Lébédew, p. 43. 
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de la nuit. Le sacristain frappa d'abord la simandre trois cents fois et, à la 
fin de chaque centaine. de coups, il s'arrêtait; puis il sonna plusieurs fois 
toutes les cloches d'airain, enfin nous entràmes dans l’église. Le prêtre se 
mit à епсепѕсг en silence, sans commencer l'oftice il s'arrêta au-dessous 
du chœur et dit : < Bénissez, Seigneur >x. Ensuite il acheva l'encensement 
de monscisueur le patriarche, entra dans 1e sanctuaire par la porte royale 
et dit : « Gloire à la sainte [Trinité] » selon l'habitude. Monseigneur le 
patriarche récita six psaumes sans dire < Dieu saint » au commence- 
ment. trois tropaires, ensuite < alleluia >x, et le < trisagion ». On récita 
un « cathisma » des psaumes et « Dieu, ayez pitié de moi », puis on com- 
топса le canon en entier sur une mélodie harmonieuse. C’est l'habitude 
dans ce pays que celui qui préside dise les psaumes du matin, ensuite 
« Gloire à celui qui nous a envoyé la lumière » et < Gloire à Dieu au plus 
haut des cieux > et « О Christ, vraie lumière », puis les psaumes des vêpres 
et < О lumière éelatante >, puis < ltendez-nous dignes » et < Maintenant 
laisse ton serviteur > ct aprés, les « photagogiques >x. On acheva l'office 
avec la première heure selon l'usage, et nous sortimes du service aprés 
la sixiéme heure de la nuit. L'aprés-midi, ils avaient célébré la messe des 
présanetifiés et ils exposèrent l'icone de l’Annonciation dont la fête devait 
se cclébrer le lendemain. Monseigneur le patriarche descendit, la baisa 
ainsi que tous les autres assistants. Après avoir recu le pain bénit, nous 


* fol. Aire, 


“fol. 41 r°. 
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allâmes nous mettre à table et nous bümes du vin. Pendant la soirée, 
on ne fit pas le service des complies et on ne sonna pas les cloches. 
Mais le vendredi à minuit, on sonna les cloches, nous entrâmes dans l'église 
et on commenca le service des grandes complies, et aprés < Ayez pitié 
de nous, Seigneur, ayez pitié de nous > on commença la < litia >. On 
placa cinq pains, un vase d'huile, un de vin et un de blé et deux chandeliers 
sur le < tétrapodion »' au-dessous du chœur. Aprés avoir encensé, le diacre 
dit la prière des vigiles : « Sauvez, Seigneur, votre peuple >x, etc... et 
il encensa autour des pains; il en prit un et monseigneur le patriarche le 
bénit. Aux matines, on commenca les six psaumes sans dire « Dieu Saint » 
et les trois morceaux; ils dirent ensuite : < Dieu est le Seigneur »?, les 
psaumes etle canon. Пэ ne récitérent pas les cantiques mais à leur place 
ils dirent : « O Vierge, mére de Dieu, sauvez-nous ». Aprés « Tout ce qui 
respire », monseigneur le patriarche descendit, baisa l'icone de l'Annoncia- 
tion, ce que firent aussi les assistants. Nous sortimes dcs matines de bonne 
heure. 

Le prince envoya dire au patriarche de ве préparer à célébrer la messe 
dans l'église de saint Nicolas, prés du palais, connue sous le nom 
d'église * des princes. H lui envoya sa voiture et nous partimes. Nous 
revétimes nos ornements ainsi que monseigneur le patriarche, et nous 


1. A. Couturier, op. cit., I. p. 66. — 2. A. Couturier, op. cit., Il, p. 136, note 5. 
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1. L add. Шш — 2. Lgrd 1700, note marginale : c Pl esl y^! JE las. 


commençàmes la messe selon le désir du prince. Je dis: « Bénissez 
Seigneur » et le prêtre dit : « Béni soit ». On commença le psaume des 
vêpres : « Bénis, ô mon àme, le Seigneur! », la litanie et les morceaux 
connus, puis le prince, qui venait à pied du palais, entra à ce moment. 
Nous n'allàmes pas à sa rencontre comme d'habitude, parce que nous avions 
commencé la messe, mais quand il se fut placé sur son tróne, le patriarche 
le bénit ainsi que son fils, deux, trois fois, puis nous achevámes la messe. 
Nous mangeñmes le « colybe royal», et aprés la conclusion, le patriarche 
pria pour le prince et nous bümoes du vin. Le prince se tint debout 
sur son tròne en attendant que monscigneur le patriarche eût quitté ses 
ornements сі que nous l'eussious revêtu du «mandyas > suivant lhabi- 
tude. Le patriarche sortit devant lui pour le bénir et ils marchérent ensemble 
jusqu'au palais. Ce jour-là il y eut festin et une solennité plus grande que 
d'habitude, parce que c'était une fête de Notre-Seigneur. Lorsqu'on montait 
les plats de 1а cuisine jusqu'à la salle à manger on battait le tambour, on 
sonnait du clairon et on jouait de la flûte. П y eut de grandes réjouissances; 
la musique turque et les chants tures ne cessérent pas jusqu'au soir. Nous 
revinmes au couvent en voiture. 

Remarque. Au milieu du mois de mars on plante des péchers, des rosiers 
et l'on seme des fèves, de l'oignon, de l'ail, etc... A cette époque, on 
importe des citrons de la Roumélie et on les place dans les caves, envelop- 
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pés de papier. Une oque de grenades importées coûte une demi-ptastre. 
car dans cette région il n'y en a pas'. 

La veille du samedi de l'Acathiste, on ne sonna pas les cloches et on ne 
célébra pas les vêpres. Après qu'eurent sonné sept heures du soir, on fit 
de grandes vigiles et on frappa la simandre trois cents fois, comme nous 
l'avons dit, puis on sonna la grande cloche cent fois. Aprés que le prétre 
eüt encensé et qu'on eut lu les psaumes du matin et dit : < Dieu le Ser 
gneur...» le < cathisma » des psaumes, ou placa le < triscélion > recouvert 
d'un tapis devant l'icone de la sainte Vierge, et après qu'on eut allumé les 
cierges des chandeliers, monseigneur le patriarche descendit de son tròne, 
mit l'étole et Г « omophorton » et dit six strophes de Г « acathiste >, puis il 
remonta à son trône. On récita ensuite le deuxième cathisma des psaumes, 
puis l'évêque dit six autres strophes = ils répétaient le « hirmos > — lhé- 
goumène en dit six, le prêtre de service, après lui, en récita six autres. lls 
chantèrent aussi le canon sans cantiques et l'invocation < O Mere de Dieu, 
sauvez-nous ». Nous terminàmes les matines de bon matin. 

Ce jour-là, samedi de l'Acathiste, mouscigneur célébra la messe dans 
la dite église de saint Sabas, pour les négociants; ce fut une messe extréme- 
ment solennelle et nous fimes notre office tout entier. 

Aprés être sortis de la messe, il était prés de midi, nous revétimoes le 
patriarche du < mandyas» et nous sortimes de l'église. On marcha devant 
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lui avec des cierges jusqu'au cimetière hors de l'église, car un homme avait 
dit à monseigneur le patriarche: < Mon père, avant de mourir, m'a fait 
ces recommandations : « trois ans aprés ma mort, ouvre mon tombeau, et 
regarde en présence d'un grand dignitaire, et s’il y a un patriarche, qu'il lise 
sur moi l'absoute. » — Nous lui mimes alors l'étole et l'omophorion et il 
commenca le service. 


XVIII. LES FUNÉRAILLES EN MOLDAVIE’ 


On chanta les prières habituelles pour les morts; le patriarche dit ensuite 


x 


l'absoute et < syghoreité " c'est-à-dire la prière pour la rémission des * fot, 41 ve. 
péchés, aprés quoi et il aspergca le corps d'eau bénite. Puis nous allâmes 
au réfectoire du couvent oü la famille fit pour lui un « mnimosynon » ou 
requiem. Dans le réfectoire on dressa une grande table avec toutes sortes 
de plats, auxquels on ajouta le colybe et le vin, en distribuant de grands 
cierges à tous les assistants. Monseigneur le patriarche se leva ensuite 
ainsi que les autres assistants et dit : « Déni soit notre Dieu », puis « Dieu 
Saint » et ils chantérent les strophes des morts. 
Le diacre vétu de l'aube encensa tous les assistants avec la cassolette d'ar- 


gent et dit : < Ayez pitié de nous, ò Dieu, selon Votre grande miséricorde » 


1. Sur l'enterrement des moldaves, voir D. Cantemir, Descrierea Moldovei, p. 164. 
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puis < pour le repos de l'âme du serviteur du Dieu, le défunt ип tel» jusqu'à 
la fin. Monseigneur le patriarche dit Ia prière des morts : < Dieu des âmes ». 
On acheva ensuite. le serviee et on éteignit les cierges. Tous prirent du 
« colybe > et nous priâmes pour le mort. Aprés le déjeuner, le fils du défunt 
distribua une aumóne entre les assistants, parce quc c'est l'habitude dans 
les pays de Moldavie et de Valachie et tel est le rite du requiem que nous 
appelons « sabahié » et service du troisième et neuvième jour. 

Lorsque nous nous levâmes de table, on sonna la grande cloche : chez 
eux, c'est le signe que quelqu'un est mort. Si la famille désire qu'il soit 
enterré dans le couvent, elle donne l'ordre au sacristain de sonner les cloches 
pour assembler aux funérailles tous les prétres de la ville. Cela arrive s'il 
est riche ou de situation moyenne; mais s'il est pauvre, ils l'enterrent sans 
sonnerie de cloches, afin que le décès soit ignoré de tous. Aprés cela six 
prêtres du couvent en chasuble, se rendirent à la maison du défunt ainsi que 
deux diacres avec des encensoirs, pour amener le corps. L'habitude chez 
eux est, si quelqu'un vient à mourir, de ne l'enterrer qu'au bout de deux 
ou trois jours, sans linceul, avec le visage découvert, en allumant des cierges 
jour et nuit autour du mort. Tout prètre qui désire venir chez lui, le peut. 
pour lire des « péricopes » de l'évangile, du commencement jusqu'à la fin, 
non pas une seule fois, mais plusieurs fois, depuis le moment du décés 
jusqu'à celui de l'enterrement, alors méme qu'il v aurait cinquante prètres 
ou diacres, et cela se fait pour d'abondantes aumónes. 
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Quant au défunt, c'était un homme âgé et notre ami, originaire de Coniè 
(Iconium), fils et petit-fils de janissaires. Il avait été, lui aussi, janissaire. 
П était venu ici. s'était fait baptiser et s'était marié. Le hatman, frère du 
prince et son vizir avait été son parrain. Sa piété ct son assiduité à la prière 
ne se rencontraient chez aucun d'entre nous. Quand il mourut, il devait de 
l'argent à drs négociants turcs. Le hatman спуоуа immédiatement apposer 
les scellés sur ses biens. On préleva d'abord d'office pour les frais de ses 
funérailles ct de son enterrement environ vingt ducats, aprés cela les 
créanciers se partagèrent ses biens. Il avait recommandé à tous les négociants 
d'assister à son convoi et à son enterrement à cause du blâme que les Turcs 
présents adressaient [au défunt]. Lorsqu'on apporta la civière, les prêtres 
marchaient devant portant des cierges, Lorsqu'on arrivait à une maison turque, 
on la déposait à terre et les prêtres priaient à haute voix jusqu'à ce qu'ils 
l'eussent introduite dans l'église et déposée au milieu, tandis que les cloches 
sonnaicnt. Puis on fit le silence. Nous revêttmes monseigneur le patriarche 
du « mandyas > et nous entrâmes dans" l'église; nous lui mîmes l'étole et 
l’ comophorion ». Il se tint debout prés de la tête du mort dont le visage 
était découvert et qui avait une icône sur la poitrine, et selon l'habitude le 
diacre tendit l'encensoir au patriarche et celui-ci encensa autour du mort en 
forme de croix, ensuite il encensa les portes du sanctuaire en disant: « Béni » 
puis on commença le service de l'absoute. Il encensa le chœur de 
droite et celui de gauche et tous"les prêtres qui s'y trouvaient ainsi que * fol. 42 r*. 
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les laïques, puis il encensa autour de la civière une deuxième fois ot se 
tourna vers l'orient, fit le signe de la croix trois fois sur son visage, puis il 
monta à son trône, tandis qu'on chantait < Heureux ceux qui» et « Ayez 
pitié de moi, ó Dieu » avec le chant alterné ainsi que le canon. 

Monseigneur le patriarche récita la première conclusion. Puis l'évêque 
présent prit l'eneensoir aprés monseigneur le patriarche et encensa autour 
du mort, une première et une deuxième fois, puis il encensa les portes 
du sanctuaire et les assistants et i fit le signe de la croix sur son visage, 
puis il s'inclina deux fois vers monseigneur le patriarche et il s'arrêta à sa 
place et au moment convenable, il récita la deuxiéme conclusion, puis les 
autres prêtres présents, d'après le rang des préséances, firent de méme 
jusqu'au moment oit on donne un baiser au mort. Après eux, le diacre offi- 
ciant alla avec l'encensoir devant chaque prètre selon leur rang, il l'encensa 
deux ou trois fois jusqu'à ce qu'il sortit; le prêtre à son tour lui prenait 
l'encensoir, encensait le diacre deux ou trois fois de même oct il lui remettait 
l'encensoir. Chaque prétrc qui encensait disait la conclusion suivante au 
temps voulu, jusqu’à la fin, sans jamais omettre l’encensement du trône 
du prince. Monseigneur le patriarche descendit à la tête du mort et lut 
l'évangile. П est d'usage que la femme, les enfants et les parents du défunt 
s'agenouillent sous l'évangeliaire pendant la lecture de la « péricope >. 
Aprés cela il lut l'absoute des morts et s'avança vers l'icone qui était. sur 
la poitrine du défunt, fit vers lorient trois géuullextons et baisa l'icone, al fit 
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ensuite trois autres génullexions et monta à son trône. Puis l'évêque et 
l'hégouméne du couvent vinrent chacun d'un côté différent. Ils firent des 
génuflexions vers l'orient et ils baisérent l'icone. Les prêtres vinrent aussi 
ainsi que les diacres et les moines qui s'avancérent deux par deux. Deux 
des parents ou amis du mort se tenaient debout des deux cótés, distribuant 
à toute l'assemblée une aumóne destinée aux pauvres enroulée dans des 
feuilles de papier ou dans des mouchoirs brodés. Ensuite les notables 
entrèrent suivant leur rang, deux par deux, aprés la foule; puis on trans- 
porta le défunt hors de l'église et on l'enterra hors du couvent, mais 
nous n'accompagnáàmes pas le corps, car ce n'est pas l'habitude. 

Quand le mort est trés riche, tous les assistants sont invités à un repas 
dans la maison mortuaire. On apporte un plateau de colybe et on distribue 
des cierges et le prétre dit : « Béni » et les tropaires des morts. Aprés 
avoir encensé, le diacre dit : < Ayez pitié de nous, ô Dieu » etc... puis 
il mentionne le nom du mort. L'archiprétre dit la prière, on prend du colybe 
et l'on prie pour le défunt. 


XIX. — CHRONIQUE DES ÉVÉNEMENTS PASSÉS. 


Le cinquième dimanche du carême, nous fimes des prières dans l'église 


du couvent et Son Altesse le prince fit promettre à monseignour le patriarche 
PATR. OR. = T. XXIV. = F. 4. 32 
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1. Lire : Je, demandé par le contexte. 


de célébrer la messe dans le couvent du Voivode' Aron, hors dela ville. 

Mais au matin de ce jour, il était trés courroucé, et nous en ignorions 
la cause. 

Il est nécessaire de savoir que l'horloge en fer du couvent princier 
sonnait à partir du premier mars jusqu'au dix de ce mois, douze heures pen- 
dant la nuit et douze heures pendant le jour, et les dix jours suivants, elle 
sonnait quatorze heures pendant le jour et dix heures pendant la nuit. 


1. Paul d'Alep, compagnon et fils du patriarche Macaire d'Antioche, n'a pu faire 
la description de cette église comme pour les autres. 

Le couvent du Voivode Aron fut bâti en 1594 /7102) d'après les documents, à 
l'emplacement d'une autre église. Dans les documents de donation sont mentionnés 
Pierre le Boiteux et Alexandre Lipusneanu, donc le Voivode Aron rebâtit le couvent 
de son père. lH confirma les donations de Lápusneanu, de Iancu Sassu et de Pierre 
le Boiteux, en ajoutant encore d'autres legs. 

Les troubles qui suivirent causèrent des dommages au couvent auquel personne 
ne Sintéressail. Le prince Jérémie Movila le légua au couvent de saint Georges 
Zographe de Svetagora pour la deuxième fois. Plus tard Radu Milinea confirma la 
donation de Pierre le Boiteux еп ajoutant encore quelque chose et Lous les princes qui 
lui succédèrent eonlirmerent les donations en y ajoutant de nouvelles. 

Pendant le règne de Basile Lupu, en dehors de la confirmation. des anciennes 
donations, nous en tronvons d'autres récentes. L hégouméne du couvent dans ce temps 
fut Josepli. A cette époque, le couvent devint < melochion » du couvent de llalki prés 
de Constantinople. Celut qui s'intéressa le plus au couvent fut le Voivode Dabija, qui 
confirma les donations antérieures et en fit encore d'autres. 

Ce couvent fut tellement négligé que les documents mentionnent cet état de choses 
en termes caractéristiques. — П faut rappeler que les guerres survenues en Moldavie 
en 1661 entre les Татев du Voivode Étienne Lupul et les Cosaques de Constantin 
le Camus et l'expédition de 1685 eausérenl des dommages à ce couvent; lorsqu'il devint 
église paroissiale, il fut laissé dans l'abandon le plus complet. 

La dernière réparation faite en 1907 à la suite de l'approbation de la commission 
des monumentis historiques. lui assure dorénavant l'existence. Buletinul Com. Mon. 
ist., an H. n” 1, 1909. N. lorga, Znscriptá, vol. П, p. 179. Bucuresti, 1908. 
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Après ces événements, il survint un fait qui empêcha le prince de sortir 
cc jour-là. On lui avait envoyé une lettre par un prêtre confesseur’, l'infor- 
mant de la trahison des boiars du pays; ceux-ci s'étaient entendus avec 
le grand < logothéte > pour le tuer. Ce dernier, usant de ruse, s'était rendu 
dix jours auparavant auprès du Roi des Magyars * ou Hongrois et auprès 
de Mattbieu, prince de Valachie, pour se réfugier auprés d'eux. Il imputa 
à Basile le désir de conquérir par le glaive et avec l'appui des Cosaques, 
le pays des Magyars et la Valachie. Ils s'irritérent contre le prince Basile 
et fournirent au grand logothéte? une grande armée de trente mille soldats, 
pour marcher contre Basile et le tuer. Le grand logothète s'était prosterné 
devant eux et il s'était entendu avec eux pour agir d'un commun accord. 
Il avait. été convenu entre le grand logothéte et les commandants des 
armées de Moldavie dc surprendre Basile, à l'improviste, le dimanche des 
Rameaux, au moment ой la messe se célébrait dans son couvent; parce qu'il 
avait l'habitude d'y féter les Rameaux avec allégresse, ils voulaient ensuite 
s'emparer de ses trésors et le tuer. 

Mais le Créateur пе le permit pas; et 1 lui fit connaitre la vérité par 


1. La lettre apportée par Joseph, l'hégouméne du couvent du Voivode Aron, fut 
écrite par le spatar Ciogolea. Kog., Letopisete, 1. p. 322-324. — 2. Georges Étienne était 
homme de confiance et ambassadeur du Voivode Basile. H profita de cette qualité 
pour intriguer auprès de ses voisins, en disant qu'il voulait occuper le trône de Tran- 
sylvanie et de Valachie soit pour lui-méme, soit pour son fils avec l'appui de Tatares, 
soit pour son frere le hatman Gabriel. 


ST ol. 42 v^, 


* fol. 49 v" 


470 VOYAGE DU PATRIARCHE MACAIRE D'ANTIOCHE. [236] 
C s Ml JS S «ЙЫ, «1 ОУ EUS ou SE dall A d El, DUX 
ЖАА) «ДӘ! H UU, dal eem, «> A6, vil die Jib lt < Lo 
de (уд mum 1515 S, „ше uum, sl ULL b (ule (2 cx 
el КУЙ a Jess d di el cu pu ai E SUE dE H alm зд 


dms ded d S> Le ce lab AR Ду Leif d axial 
dS nx Ach МЫЙ ant d Zeie) rd se Gb 935 OUR Ju 
sé ШОЛ» „КЛ An S6 aol x SLE „б e Al sf Zb G cum L 
sl ve Gl „2 KUU «x» Оу sel Uus enis Le AN cl JL Ds 
by LA Cdt déi: zl SIS As A а, vk ÉLL OS ap dd 
Aa 45) kel YU ed do, da A «b Ge 425 As deb ch ele лм 
255 ME, II аз») ee Al el 42 AE ae IS Aën гый ó 


1. Londres а: ahai}, erreur du copiste. 


la lettre en question, parce que les actes de bienfaisance et les aumónes 
qu'il faisait dans le monde entier l'avaient protégé. Il quitta aussitót son 
palais ct envoya sa femme et tous ses biens avec des provisions à la forte- 
resse de IIotin sur la frontiére de Pologne ainsi que toutes ses troupes, 
mais toutes le trahirent. 11 partit alors pour cette forteresse le samedi saint, 
de là il traversa le fleuve et entra en Pologne dans la forteresse nommée 
Kamenetz. Il епуоуа des lettres à Constantinople pour faire connaitre ce 
qui était arrivé, puis il demanda le secours de llmilnitzki, hatman des 
Cosaques et de son nouveau gendre Timothée, fils du hatman, il demanda 
aussi l'aide du Khan et des Tatares. Avant de quitter Jassy, il tua trois per- 
sonnes parmi les commandants de son armée : le premier était le. grand 
sirdar des troupes et deux autres'. Le prince Basile avait été parrain [du 
grand logothète] et la princesse sa marraine; il l'aimait beaucoup et n'avait 
pas de secret pour lui, car il était intime avec lui. Une fois il l'envoya auprés 
de Rakoczy, roi des Hongrois, en qualité d'ambassadeur, il s'y rendit et 
conspira avec lui pour détróner Basile en affirmant qu'il avait envoyé un 
agent chez les Tures pour leur offrir de l'argent, afin de désigner son frére 
comme roi des Hongrois et il le lui fit croire. De méme il l'avait envoyé en 
ambassade auprés du Voivode Matthieu de Valachie et le hatman lui 
mentit de méme en disant qu'il avait fait proposer de l'argent aux Turcs 
pour obtenir le tróne de Valachie pour son fils le Voivode Étienne. L'autre 


1. Ce sont les deux Ciogolescu et le grand sirdar. Kog., Letopisete, I, p. 325. 
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1. Le nom manque dans les deux manuscrits. — 2. Londres a : Jabel erreur du copiste. 


le erut aussi. Les Valaques entrérent en correspondance avec le roi des Ноп- 
grois, iis se concertérent avec le susdit « logothéte » pour qu'il devint prince 
de Moldavie grâce à leur appui et avec l'aide de leur armée. Il ne cessa de 
correspondre et d'intriguer, jusqu'à ce qu'il eùt gagné les boiars.de Molda- 
vie. Grâce à la haine violente qu'ils éprouvaient pour Basile, pour ses boiars 
et pour sa nation grecque surtout. et parce qu'il avait un neveu, nommé... ' 
qui avait corrompu quatre mille filles et lorsque leurs parents portaient 
plainte contre lui, il était impossible de prouver sa culpabilité, parce quil 
entrait à l'improviste dans les maisons pendant la nuit, enlevait les filles 
de force etc. Pendant trois ans, i! n'employa que des ruses secrètes pour 
arriver à son but par des intrigues à Constantinople méme et les Turcs 
appréciérent cela. Ensuite Basile l'appela et lui donna dix mille dinars* 
qu'il devait mettre en süreté. Il usa de ruses et envoya sa femme dans 
un village? de Moldavie : aprés cela, un certain jour, il lui montra une lettre 
dans laquelle on la disait malade, mais c'était un prétexte. Alors le prince lui 
accorda la permission de se rendre auprés d'elle. Aprés s'étre ainsi moqué du 
prince, il avait licencié 'les fameux « seimens » soldats vaillants, qui étaient 
au service du prince depuis des années, et dont le corps était composé de 
Grecs, de Serbes, de Bulgares etc. Pour s'en débarrasser il avait usé de ruses 
lui disant : « Tu n'as pas d'ennemis, pourquoi faire toutes ces dépenses. » 


1. Le nom manque. — 2. Pour cet argent, le fils de Basile Lupu lui confisqua le 
village Radenü. Uricariul, XI, р. 200. — 3. А Bogdana. Kog., Letopisete, I, р. 323. 


* fol, 43 r° 


* fol. 43 r*. 
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om. EL 


Cliaque samedi matin du carême, il licenciait un certain nombre d'éten- 
dards de ç seimens > jusqu'à ce qu'il les eût tous cougédiés. Sa ruse réussit 
complètement, car l'armée du pays trahit le prince. 

Basile sortit de Jassy le jeudi de la semaine des Rameaux, et s'il. n'avait 
pas envoyé son neveu‘ avec son armée pour détruire un grand pont qui se 
trouvait sur le chemin de ses ennemis, ceux-ci l'auraient surpris dans la ville : 
en effet ils furent arrêtés durant deux jours pour reconstruire le pont: il partit 
mais ils ne l'atteiguirent pas. Aussitôt apres le départ du lion (c'est-à-dire du 
prince), la crainte et l'épouvante s'emparérent de la population de la ville car 
les habitants du pays devinrent tous des voleurs rebelles. Tous les négociants 
et la population de la villes'assemblerent et transportèrent leurs biens dans les 
couvents; ils s'y retranchórent, en faisant des barricades autour de chaque 
couvent au moyen de voitures. Une grande terreur régnait parmi eux et nous 
la partagions car, de notre vie. nous n'avions pas été témoins d'événements 
pareils. Les prières et les messes cessérent parce que les églises et les sanc- 
tuaires étaient bondés de marchandises et de provisions amoncelées jusqu'aux 
voütes. 


1. Basile avait deux frères : Gabriel el Georges. Georges eut comme fils Étienne 
tué à Souceava. Gabriel eut Enache et Alexandre, tués par Georges Etienne à Buciulesci, 
village qui n'existe plus aujourd'hui. Melchisedec, Cronica Romanului. Kog., Leto- 
pieste, l, p. 347. 
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XX. — ENTRÉE DU NOUVEAU PRINCE EN MOLDAVIE. 


La veille du dimanche des Rameaux, nous célébrâmes les vêpres dans le ` 
réfectoire du couvent et le dimanche matin, nous récitàmes les matines sans 
messe. Dans l'aprés-midi de ce jour, le grand logothéte entra à Jassy avec 
une grande armée et descendit dans sa maison. Le lundi saint, au matin, il 
entra au palais ; en son honneur on sonna toutes les cloches et il prit posses- 
sion du trône princier. Il y avait trois ans qu'il préparait ce coup, et il finit 
par réaliser son dessein. Il se fit appeler < Іоапи Gheorghitsá Étienne le Voi- 
vode » car les princes de Moldavie et de Valachie ont l'habitude de placer 
le nom de Ioanu avant le nom propre, c'est leur prénom usité dans ces pays. 
Leurs sceaux portent toujours une tête de veau. Le nouveau prince nommé 
plus haut portait le nom de Georges, son pére et son aieul étaient autrefois 
des princes, ils s'appelaient Étienne. 

Les boiars, l'armée et tout le peuple se prosternérent devant lui et se sou- 
mirent à lui parce qu'il était de leur race; au contraire, ils détestaient Basile à 
cause de son origine grecque, et parce qu'il avait constitué toute sa suite avec 
des Grecs. Ils avaient asservi, humilié et avili les Moldaves à l'excès, les 
réduisant à la misère. C'est pour ce motif qu'ils se haissaient les uns les autres 
d'une haine extréme. 


fol. 43 v°, у 


fol. 3 v? 


- cens et autres ingrédients précieux 
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Pour nous, voici ce qui nous arriva : monseigneur le patriarche avait 
commencé à préparer le saint chrème. Nous avions fait venir tout le néces- 
saire de Constantinople, et il avait promis au prince Basile de le préparer 
dans la semaine sainte. Le prince s'en était fort réjoui. Nous concassämes 
tous les ingrédients dés le commencement du carême et les jours suivants et 
malgré les événements nous commencámes à en faire la cuisson de nuit, pour 
qu'ils ne se gâtassent pas. Nous commencámes dés le lundi saint сі chaque 
jour nous en fiines cuire une partie, jusqu'à la cinquième cuisson, c est-à-dire 
jusqu'au jeudi saint. Monseigneur le patriarche avec les archiprètres présents 
et les autres prêtres se tenaient debout autour du foyer en lisant les saints 
évangiles du début de la cuisson jusqu'à la fin. Lorsque nous eümos terminé, 
le jeudi saint, que nous y eumes mis le baume, le musc, l'ambre, [с bois d'en- 
"et que nous en cûmes rempli des vases, 
nous les portâmes à l'église du couvent de la princesse et monseigneur le 
patriarche y célébra la messe de la sainte Cène. Pendant la procession de 
l'hymne des chérubins, chacun des prétres officiants prit en sa main un de 
ces vases; ils firent le tour de l'entrée devant le Saint Corps jusqu'à ce que 
nous les eümes placés derrière l'autel. A la fin des diptyques des patriarches, 
il les consacra selon le rite. La veille du vendredi saint on sonna les cloches 
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1. Lgrd 1700 : oÈ. — 2. Note marginale. 


à deux heures de la nuit pour les vigiles. Nous fimes l'office dans le réfec- 
toire ct de méme le vendredi saint au soir, on fit l'office de l'ensevelissc- 
ment de Jésus-Christ selon l'usage. La veille de Pâques on sonna toutes les 
cloches du soir au matin. Nous nous levàmes et chantâmes les matines de 
Paques et < le Christ est ressuscité > dans le réfectoire. Ce fut une [фе 
célébrée dans la crainte et la terreur. Quant à ceux qui appartenaient à la 
nation grecque, tous, prêtres et laïques, s'attendaient d'un moment à l'antre 
à mourir par le glaive. Quaut à nous, à peine le nouveau prince se fut-il installé 
sur le tróne, qu'il envoya de l'argent pour scs dépenses à monseigneur le 
patriarche et il lui demanda ses prières. Il lui promit tout le bien possible, il 
lut prodiga ses amabilités, car il nous connaissait depuis notre arrivée. А ce 
moment-là, nous lui avions offert des cadeaux, cc quc nous renouvelâmes 
quand it se fut empare du pouvoir. Moi, je me rendis à l'église de saint Nico- 
las près du palais et j'assistat à l'office de la « Résurrection > que les évêques 
du pays et les hégoumènes célébraicnt devant le nouveau prince suivaut 
l'habitude. Pour cela on lui avait dressé un tróne hors de l'église ct aprés 
avoir terminé les prières, ils entrèrent dans l’église et achevérent le service. 


AX]. — Nous DES hoïans PE MOLDAVIE SELON LEURS nANGS'. 
Voici la liste des dignités des boïars de la cour du prince de Moldavie. 


1. Sur les boiurs et les degrés de leurs dignités. voir D. Cantemir, Descrierea 
Moldovei, eap. vr, pp. 98 seq. 
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1. L — 5, erreur de copiste. — 2. H faut lire set, — 3. Lgrd 1700 om. 
ly Moo lars l'énumération des dignités en Moldavie. 


Le grand < logothète », c'est le grand chancelier ; il a sous ses ordres un 
deuxième et un troisième < logothéte >. 

Le grand « vistier », c'est le « ruzmandji mouhasébedji »; il a sous ses 
ordres un deuxième et un troisième « vistier >. 

Le < vornic »oule juge; il a sous ses ordres tous les juges comme lui. 

Le « paharnic », c'est-à-dire l'échanson, qui verse à boire au prince pen- 
dant les fétes; il a sous ses ordres les échansons qui versent à boire au prince 
pendant toute l'année, c'est-à-dire les échansons de tous les jours. 

Le grand « postelnic >, c'est-à-dire celui qui porte toujours le bâton d'ar- 
gent devant le prince; il a sous ses ordres le deuxième et le troisième 
postelnie, qui se tiennent debout avec leurs bâtons [auprès du prince]. 

De méme le grand « spátar » ou sirdar de l'armée; il porte toujours l'épée 
et la massue, se tenant auprés du prince. Il а sous ses ordres un premier 
« spátar > ou « silihdar > et un deuxième. 

Puis le < grammaticos > ou secrétaire du prince et l' « armach », c'est-à- 
dire < soubachi >; c'est le bourreau qui exécute et torture. 

Le < sloudjer > est le dépositaire (pourvoycur) de la viande. 

Le prince sortit ensuite de l'église et se rendit à pied au palais en grande 
pompe. Il revint ensuite à la messe. Aprés la troisième heure dc la journée, 
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on sonna les cloches et nous partiines avec monseigneur le patriarche pour 
entendre la messe de Pâques dans l'église du couvent de la priucesse. Au 
moment de la lecture de la péricope de l'évangile, le prêtre la lut d'abord à 
l'intérieur et le diacre la lut en grec à l'extérieur, alteruativement, avec de 
très petites pauses. En се jour on apporta à l'église beaucoup de plats remplis 
d'ieuls eoloriés et ornés de dessius ct de couleurs variées ; on apporta égalc- 
ment de la viande de porc, du pain avec du beurre fondu et du basilic selon 
leur usage. Monseigneur le patriarche dit l'oraison des œufs (et du fromage], 
puis il récita l'oraison de la bénédiction des viandes, et on les distribua aux 
assistants. Ce mème jour, nous baisâmes e l'épitaphion », c'est-à-dire la pièce 
de brocart d'or * réprésentant la mise au tombeau de Notre-Seigneur, qui 
était placée sur l'autel de l'église; c'est un legs de l'empereur Jean Cantacu- 
zene en faveur du Mont Athos. Nous sortimes de l'église à l'heure habituelle 
de notre sortie de la messe du dimanche. 


ХХИ. — DÉFAITE 1NFLIGÉE PAN LES COSAQUES A L'ARMÉE MOLDAVE. 


Le lundi et le mardi de Pâques, il n'y eut aucune messe à cause de 
la crainte et de la peur. Le nouveau prince avail fait demander à mon- 
seigneur le patriarche de lui bénir les Pàques, car il était trés occupé 


* fol. 44 r°. 


х fol. 44 re, 


484 VOYAGE DU PATRIARCHE MACAIRE D'ANTIOCIIE. [244] 
>й Va éi laS Дә L sel л>) ep EUIS uei, ДЫЙ уе үө 
Le ap el agus wo qd Gb AJ uo dal l as d „> 
e el SSI 15-65 ә A abd 5531 А 3301 56, dadl 54 
SAM ALI Sen АЙ dei б N АДЫ okib) мдей AA Lë 
dll Amm aus pat С As al Be p» DE A wg EX 
AU Ke b. 19 SR ai liés Lt bel o dl 3331 A 
Ee — l > „бАЛ LUI Ae past A8 o, AL wde 3e SA 
GA АА ЫЛ OW, let ue, o =s PH Än Lin ual eas Mi 
mem qu Ун 29223 ШЫЛ „> ë < es pis All Ub weis 
1. Гета 1700 : ZA: 


avec la solde des troupes et leur mise en campagne !. Le premier dimanche 
aprés Páques il n'y eut pas non plus de messe et ce méme jour, arriva la 
nouvelle que Timothée, fils de Hmilnitzki, gendre du prince Basile, avait 
traversé le Dniester, servant de frontière entre la Moldavie et les Cosaques, 
avec une armée de Cosaques?, pour combattre le nouveau prince et qu'il 
avait vaincu les troupes de celui-ci qui gardaient les bords de ce fleuve. 

A cette nouvelle le prince prépara l'armée pour se porter à leur rencontre 
et aprés avoir laissé partir les Hongrois ct les Valaques, il leur fit demander 
de revenir. Alors l'avant-garde des Cosaques, appelée « straja » dans leur 
langue, s'avanca au nombre de trois cents et elle battit l'armée que le prince 
venait d'équiper contre cux. En ce temps-là, le prince mentionné avait rassem- 
blé environ quarante mille soldats d'aprés les registres? : c'étaient des Mol- 
daves, des Hongrois, des Autrichiens, des Qaravalaques, des Serbes, etc. 
Mais, que Dieu nous garde! tout le monde tremblait. De la crainte et de l'épou- 


1. Sur la force armée de la Valachie, de la Moldavie et de la Transylvanie, voir la lettre 
du consul de Hollande à Constantinople. Levius Warnerus, en date de 31 mars 1657. 

Num praeter Transylvanum Valachus jam aliquot armos 30000 alit militos, 20000 
B ogdanus, uterque Transylvano obligatissimus quod ante illum domestico bello libera- 
vit hune contra inimicum extraneum defenderit. lIurmuzaki, Documente privitoare la 
Istoria Hománilor supl. l, vol. I. Bucuresti, 1886, p. 243. cf. D. Cantemir, Descrierea 
Moldovei, chap. VII, pp. 110 seq. 

2. Bogdan IImilnitzk: donna une armée de seize mille hommes pour secourir Basile, 
sous le commandement de Timothée, qui arriva au Dniestor le dix-huit avril. N. lorga, 
Acte si fragmente, Ï, 210-217. — З. Le Voivode Étienne avait douze mille hommes et 
Hememy Janos également, de sorte qu'on pouvait compter sur vingt-quatre mille 
hommes. Kogalniceanu, Letopisete, l, p. 330. Les chiffres donnés par Paul d'Alep соп- 
cernant les troupes sont exagrérés presque partout. 
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vante nous ne parlons pas ici. Le prince sortit avec toutes cos forces, le 
mercredi qui suit le premier dimanche aprés Pâques, tous les négociants 
et les Grecs furent entrainés de force au combat. Ils reneontrérent l'armée 
des Cosaques et la bataille dura du susdit mercredi à midi jusqu'au jeudi 
à midi. Les Cosaques vainquirent l'armée du prince et en firent un grand 
massacre. 

Voici comment ils ont fait la guerre. 

Les Cosaques étaient à l'intérieur de leur camp, protégés par leurs parapets 
et leurs fossés, entourés de leurs voitures et de leurs chevaux. lls se tenaient 
barricadés dans leurs tranchées, de sorte qu'aucun d'entre cux ne paraissait. 
Les Moldaves supposérent qu'ils ne viendraicnt pas et ils envoyèrent un certain 
nombre de fantassins habillés de costumes rouges, euviron huit cents hommes. 
Quand le Voivode Étienne eut fait tirer sur eux six coups de canons et fait tirer 
l'infanterie, les Cosaques se levèrent, déchargèrent leurs onze canons ct sor- 
tirent eux-mêmes en déchargeant leurs fusils, et tirant leurs épées ils tuérent 
ces fantassins. Les canons des Cosaques disperséreut le gros de la grande 
armée à laquelle il ne resta que la fuite ct la défaite. À ce moment parut 
Timothée et sa présence augmenta leur déroute, car les Cosaques sont fermes 
sur le champ de bataille, ils ne reculent ni ne s'enfuient. lls possèdent une 
grande habileté acquise par eux les années précédentes pendant leur guerre 


* fol. 44 v^. 


* fol. 44 v». 
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avec les Polonais, où ils apprirent la manière d'établir des camps fortifiés au 
moyen de tranchées creusées dans la terre appelées « mataris > eu ture et qui 
défendent leurs camps contre toute attaque imprévue. Chacun de leurs hommes 
a sa tranchée, c'est-à-dire un trou creusé dans la terre. Lorsqu'ils se lèvent, 
ils tirent des coups de fusil et quand leurs ennemis tirent sur eux, ils se 
couchent dans leurs trous, où on ne peut pas les atteindre : ils atteignent 
leurs ennemis, mais eux ne sont pas toucliés. 

Ils sont trés sobres dans leur maniére de vivre. En campagne, ils se 
contentent de pou, n'ayant rien que du pain noir sec et de l'eau; ils n'ont ni 
tentes, ni beaux vétements, nt autre chose. Et malgré cela ils sont pleins 
d'endurance 

Revenons à notre sujet. 

Aussitôt que le prince détroné eut reçu des renforts, ils s approchèrent 
de Jassy' et commencérent la guerre. Nous les regardions du haut des 
clochers. Lorsqu'on entendit les tambours et les trompettes, * on apprit que 
Timothée, fils de Hmilnitzki, approchait, car il avait envoyé l'avant-garde 
devant lui, comme d'habitude. Dans ce même temps, ils reçurent du renfort et 
tout de suite les ennemis s'enfuirent ct 1l ne resta persoune. Quant au prince et 
à sa suite, ils s'enfuirent vers les Hlongrois?, abandonnantle palais avec ce qu'il 
y avait dedans et ce qu'il avait pillé durant ces derniers jours, c'est-à-dirc 


1. А Popricani. Kog., Letopisete, 1, p. 330. — 2. Après la défaite, Georges Etienne 
avec Kememy Janos vinrent jusqu'à Trotus, Kememy psssa en Transylvanie et le Prince 
en Valachie, par Focsani. Kog., Letopisete, H, p. 322. Hurmuzaki. INT, p. 21. 
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des biens appartenant aux boiars et aux négociants et qu'il avait laissés, de 
sorte que Ic fils de Hmtilnitzki s'en empara à son tour. Oh! si vous aviez vu 
les soldats en déroute", jetant leurs drapeaux, s'enfuyant par groupes de 
vingt et de cinquante pour gagner la montagne et les forêts, tandis que les 
Cosaques les poursuivant finirent par les atteindre dans les montagnes, en 
шаш ce qu'ils purent, et pillant une quantité énorme de leurs provisions. 


ХМ. = ENTRÉE TIUOMPHALE DU VAINQUEUR. 


Alors Timothée, ils de lTlmilnitzkt, entra à Jassy, avec laide des 
Cosuqnes, 1 passa devant le couvent de saint Sabas et se dirrigca vers 
le palais. Monsctoncur le patriarche sortit à sa rencontre devant la porte 
du couvent, revétii du e mandyas >, de F « oinophorion », de l'étole et de 
la croix. ‘Timothée était accompagné de plusieurs milliers de gens empressés 
à demander la bénédiction et qui en se prosternant devant monscigneur 
le patriarche, baisatent la croix. 

Les Cosaques se disperstrent dans les montagnes et les forêts, et 
pillérent les habitants du pays qui s'étaient enfuis. [ls dépouillèrent mème 
les femmes,  pillérent. les églises ct leurs couvents, parce qu'ils s'y 
étaient refugiés et avalent trahi leur prince et seigneur, le Voivode Basile. 


1. Sur les batailles qui eurent licu après la défaite de Georges Etienne. voir Kogál- 
niceanu, Letopisele, 1. pp 322 seq. ; Hurmuzaki, Fragmente, HT, p. 189. 
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Sans retard le Voivode envoya un « sotnik » ou youzbachi (capitaine) 
avec sa troupe pour défendre notre couvent. Il planta à la porte un drapeau 
orné d'une croix. En ce temps, les tures et les juifs se mirent à trembler 
devant les Cosaques, qui les pillaient et leur firent endurer des tourments 
el des violences inouis. Sans la présence de monseigneur le patriarche, 
ils les auraient anéantis. Comment en aurait-il été autrement puisqu'ils 
sont leurs ennemis? Quant aux Moldaves ce fut pis encore; mais les juifs 
étaient enchaînés et torturés toutes les nuits pour qu'ils se fissent baptiser 
et déclarassent leur fortune. Nos cœurs se fondaient de tristesse à la vuc 
des pleurs de leurs enfants. Quant aux Turcs, ils se réfugièrent tout de suite 
auprès de monseigneur le patriarche et nous les abritàmes dans nos cellules 
tandis que nous restions dehors. Ils furent sauvés ainsi que leurs biens. ll 
y avait parmi eux un janissaire qui s'était enfut; il avait comme esclave un 
jeune cosaque qui fit dés l'abord à l'égard des effets et des biens de son 
maître quelque chose d'incroyable. lf les montra l'un aprés l'autre aux 
Cosaques qui les pillérent tous, ainsi que d'autres qui appartenaient à ses 
compagnons. Nous vimes des choses stupéfiantes. 

Cette nuit-là, tous les couvents sonnérent leurs eloches et on fit de 
grandes vigiles auxquelles nous assistämes nous aussi pour le hatman 
Hmilnitzki et pour son fils, le hatman Timothée. Le diacre dit : < Avez pitié 
de nous, Seigneur, selon votre grande miséricorde », etc. ensuite < encore 
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nous prions pour le prince, le Voïvode Basile, pour le hatman Zénobe', 
le prince Timothée et sa femme ». 

Celle-ci était en otage à Constantinople. Il dépensa des trésors jusqu'à 
ce qu'il ait pu la faire venir et l'épouser, c'était la fille du Voivode Dasile, 
la princesse Ruxanda. < Qu'ils jouissent toujours de la paix, de la santé et 
du salut! et que, par-dessus tout, le Seigneur notre Dieu fasse réussir toutes 
leurs affaires, qu'il humilie sous leurs pieds tout ennemi et tout adversaire >. 
On chanta alors la suite du canon de Pâques et le < parachisis », et nous 
sortimes de l'église avant minuit. 

Le samedi qui coincide avec la féte de saint Georges, puis le lendemain 
dimanche, il n'y eut pas de messe. Le lundi au soir, le hatman Timothée 
fit demander à monseigneur le patriarche de se préparer pour la messe * qui + fol. 45 r° 
devait avoir lieu dans le couvent du prince. Le mardi matin nous partimes 
et nous assistàmes aux matines. Le matin, le hatman vint à l'église, il 
monta et se tint debout sur le tróne du prince, son beau-pére, ceint de l'épée 
dont il ne se séparait jamais. Monseigneur le patriarche le bénit et nous 
achevâmes la messe. 

Ce fut un jour mémorable! Ensuite, monseigneur le patriarche sortit 
de l'église, le hatman venant derriére lui, le soutenait par les épaules 
pour l'aider à monter à cheval et il lui tint l'étrier jusque hors du couvent. 


1. Bogdan Hmilnitzki est appelé aussi Zénobe. Engel, Geschichte der Kosaken, 
pp. 116, 157, 241. 
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lls se firent des adieux mutuels et s'en allèrent. Aprés avoir vaincu le 
[nouveau] prince, ils envoyèrent la nouvelle à Kamenetz, au prince Basile 
qui monta aussitót à cheval. La nouvelle de son arrivée se répandit et le 
monde s'en réjouit. Il entra à Jassy le jeudi vingt-huit avril. Monseigneur 
le patriarche et nous autres, nous nous étions rendus à son couvent afin 
d'attendre son arrivée. Lorsqu'il arriva, nous le recümes hors de la porto 
du couvent entourés par les hégoumènes ct les prêtres revêtus de leurs 
ornements, ct par les diacres avec les encensoirs, deux par deux. 

Après être descendu de cheval, le prince et monseigneur le patriarche 
se donnèrent l'aecolade et entrèrent dans l'église. 

Le diacre vint et l'encensa lorsqu'il eut prit possession de son tróne, 
et il dit ensuite: « Ayez pitié de nous, ó Dieu, selon Votre grande miséri- 
corde » ete. il nomma le prince et le hatman Zénobe, Timothée et la 
princesse Ruxanda, « que la paix, et le salut soient à eux toujours > etc. 
Ils descendirent pour baiser les icones ot monseigneur le patriarche les 
bénit. Le prince échangea avec lui une deuxième accolade en pleurant 
et disant : « Ce qui m'est arrivé est une punition de mes péchés >. Nous 
sortimes avec lui hors du couvent. Il monta à cheval et il se dirigea 
vers le palais tandis qu'on sonnait les cloches selon l'usage. Lorsqu'il 
entra, il s'assit sur son trône; à l'instant, tous les Cosaques déchargérent 
leurs fusils, puis les onze canons qu'ils avaient amenés avec les six autres 
conquis sur le nouveau prince, de sorte que la ville fut sens dessus dessous 
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XXIV. = LES SERVICES DIVINS. 


Le dimanche du paralvtique nous vimes au palais le fils de limilnitzki, 
lorsqu'il vint chez le prince pour lui faire ses adieux, parce qu'ils s'étaient 
mis d'accord pour marcher contre le prince de Valachie. Le prince lui 
donna une fourrure de zibeline, puis 1l monta sur son cheval, suivi d'un 
timbalier et d'un trompette, il fit le signe de la croix et partit’. 


1. Aprés la rentrée de Georges Étienne en Moldavie, le Voivode Basile alla chez son 
gendre Timothée qui vint à son secours avec les armées dont il disposait, traversa 
le Dniester, le Prut et arriva à Jassy. Il établit son quartier à Galata et le Voivode 
Basile se prépara à combattre Matthieu, prince de  Valachie. C'était la troisième 
fois qu'il marchait contre les Valaques. Basile et Timothée partirent ensemble, et 
Us s'arrêtèrent à < podul inalt » sur la rivière Bárlad, ой Timothée inspecta l'armée 
et le Voivode Basile distribua la paye. H augmenta encore son armée de huit mille 
hommes, en plus des douze mille qu'il avait. 

lls entrèrent en Valachie par Focsani, et furent rencontrés par Diicul, le spatar 
de Matthieu, prince de Valachie. Ils livrérent une grande bataille et les Moldaves et 
les Cosaques poursuivirent les Valaques jusqu'à Ràmnic. lls se dirigèrent vers 
Târgoviste, passèrent la rivière Teleajenul, par des chemins trés difficiles. A l'endroit 
appelé Finta, on livra la grande bataille décisive. A ce moment la pluie tomba, causant 
de grands dommages à l'armée moldave et cosaque. Le Voivode Basile et Timothée 
furent vaincus et se retirèrent en hâte en Moldavie. Kog., Letopisete, I, pp. 332-337. 

Deux fois le Voivode Basile marcha contre Matthieu, prince de Valachie. Le 
chroniqueur en donne le motif suivant : il voulait que le trône de Valachie fùt occupé par 
son fils le Voivode Jean qui était faible de constitution et de santé, ne ressemblant 
pas à son père qui était trés fort. 

En 1633, au mois de mai, le Voivode Basile, prince de Moldavie, envahit la Valachie 
et s'approcha à 30 kilomètres de la capitale. Le vieux prince fut forcé de participer 
au combat. 

Le quinze mai, il arriva à Finta, village situé sur la rivière de Ialomitsa. ll avait sept 
mille soldats et son ennemi vingt mille. П perdit dans се combat trois chevaux et fut 
blessé par une balle au pied gauche; il continua le combat entre lalomitsa, Cricor, 
Viroaga, entre les villages Finta, Postárnac, Coada Izvorului, Mänestii Prahovei. C'est 
une plaine basse qui. méme aujourd'hui, peut ètre transformée en un terrain inondé. 


Une forte pluie tombée le soir du dix-sept mai provoqua la défaite des troupes de 
Basile à Finta. 
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Le lundi matin, monseigneur le patriarche alla faire ses adieux au 
prince. Il lui demanda la permission de nous préparer à partir pour l'inté- 
rieur. Celui-ci ne voulut pas, lui disant « attendez ma réponse >. H dit cela 
parce qu'il avait des craintes à notre sujet. En effet, tout le pays des Cosaques 
était troublé par les mouvements des troupes cosaques et tatares, car cette 
année le Khan avait conclu un accord avec Hmilnitzki pour faire la guerre 
à la Pologne'; c'est cette cause qui lui fit retarder notre départ, il voulait 
attendre que les routes fussent redevenues sûres. 

Le mardi il rejoignit son gendre avec ses troupes moldaves depuis 
longtemps infideles à leurs souverains et à leurs chefs. 


A la suite de la blessure dont il souffrait beaucoup et qui continuait à s'aggraver, 
car la chair ponrrissait autour de la balle, il fut aussi troublé par la révolle des 
« dorobantsi » et des < seimens x. Baletinul Com. Mon. lst., an. VHI, fasc. 32, 1915. 

Voici comme M. N. lorga caractérise le combat de Finta : « Ce combat de Finta 
4054) livré sur la voie qui menait à Tàrgoviste, est caractéristique, par la profonde 
différence qui existait entre le monde personnifié dans Matthieu et celui que représentait 
Basile. Ce dernier avait sous ses ordres, avec des boïars prèls à abandonner leur 
maitre, tel que ce logothéte Georges Étienne, qui devait le renverser bientôt, des 
milliers de paysans qui avaient désappris la guerre et les bandes bien exercées et 
rompues à toutes les dilficultés de métier, des Cosaques; il disposait d'une bonne 
artillerie. Quant au Valaque, il n'avait pas un concours puissant de la part de son 
ami de Transylvanie, le second Georges Rakoczy, qui devait l'aider ensuite et en finir 
avec ce voisin incommode. 

« Son infanterie de mercenaires balkaniques, les < seimens > allaient tuer dans 
quelques mois les membres du conseil et insulter la vieillesse de leur prince, auquel 
ils interdirent l'accès de sa propre capitale. Ces milliers de boiars ardents au combat 
se montrèrent cependant irrésistibles lorsque leur cavalerie s'abattit sur l'ennemi en 
méme temps que la terrible tempête que son mouvement furieux paraissait avoir 
déchainée. 

« Le voivode fut blessé au genou, il devait en mourir, mais l'armée de son rival 
avait été complètement défaite. > N. Iorga. Histoire des Roumains, Paris, 1920, р. 183. 
Cf. aussi la deuxieme édition, Bucarest, 1922. 

1. ll demanda aussi le secours des Polonais. Kogălniceanu, Letopisete, Ï, p. 327. 
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Le mercredi avant le jeudi de l'Ascension, l'hégouméne de Galata invita 
monseigneur le patriarche à célébrer la messe le jeudi de l'Ascension à laquelle 
le couvent était dédié. Nous nous у rendímes et assistámes aux vépres et 
le lendemain matin, aux matines ; la matinée étant déjà avancée, on sonna 
les cloches. Monseigneur le patriarche célébra la messe et ordonna un prétre 
cn présence de tous les hégouménes et des visiteurs. On apporta du « colybe » 
aprés la messe comme d'habitude et tous posèrent leurs mains ensemble 
sur le colybe. Monseigneur le patriarche lut sur lui la prière pour l'âme 
du fondateur de l'église, le Voivode Pierre qui avait bâti le couvent. Nous ne 
sortimes de la messe que vers midi et on nous emmena pour nous conduire 
à table. On nous y servit un repas princier qui rassasia nobles et roturiers. 
À la fin du repas on but à la santé du prince, ensuite à celle de Hmilnitzki 
et de son fils, à la santé du patriarche de Jérusalem à qui appartenait le cou- 
vent. Le soir nous assistâmes aux vêpres. On apporta un plateau "de < colybe » 
et un vase de vin : le prêtre et monseigneur le patriarche lurent des prières 
pour la mémoire des fondateurs du couvent, parce que c'est leur habitude 
de célébrer une messe et de donner un repas pour la commémoration de 
la fete, et une deuxième messe et un autre repas pour la commémoration 
des fondateurs du couvent, conformément aux conditions des legs. 

Le vendredi matin nous assistáàmes donc aux matines, puis on sonna les 
cloclies pour la messe. A notre entrée dans l'église. on posa un plateau avec du 


* fol. 45 v. 


* fol. 45 v*. 
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« colybe » et du vin, avec deux grands chandeliers en argent sur ип « tétra- 
podion » recouvert d'une nappe de prix. Monseigneur le patriarche prit 
l'encensoir, encensa tout autour, puis il encensa les portes du sanctuaire, 
le trône du prince, celui des prélats, puis les hégouménes et les autres assis- 
tants. Le diacre dit : < Bénissez, Scigneur » et monseigneur le patriarche 
dit : « Béni » ct les chantres commencèrent à chanter : « Ayez pitié de 
oi, ô Dieu », puis < lleureux ceux qui > etc., enfin on chanta le canon 
des morts sur une mélodie douce. А chaque < gloire > le diacre disait : < Avez 
pitié de nous, ó Dieu > en mentionnant les noms des fondateurs du couvent. 
On encensa également les hégouménes présents selon l'usage, comme avait 
encensé monseigneur le patriarche. Et chacun de ceux qui encensaient disait 
la conclusion, jusqu'à ce que monseigneur le patriarche eût lu la prière 
pour le « colybe ». Tous placérent ensuite leurs mains au-dessus. Puis on 
mit de cóté le « colybe » avec le « tétrapodion » placé au milieu de l'église 
et on commença la messe. On dit : « Nous prions encore pour le trés pieux 
ot ami de Dieu, notre prince Ioanu le Voïvode Basile ct le très pieux et 
le trés éclairé, le grand hatman Zénohe Hmiluitzki et son trés pieux fils 
Timothéc et toute sa cour. > 
On les mentionna de méme au « polyehronion » aprés le service. Nous 
ne sorlimes de la messe que vers midi. Nous assistámes aussi chez сих 
à la messe du samedi et nous retournàmes à notre couvent. 
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Nous vimes dans les jardins du couvent de Galata des abricotiers dont 
nous mangeàmes les fruits et des amandiers nouvellement plantés; quant 
aux cerisiers, aux pruniers dits < cœur de pigeon >x, aux cognasslers et 
aux poiriers, il y en a en grand nombre dans ce pays et ils sont de bonne 
qualité; dans les jardins on trouve aussi beaucoup d'œillets et de lis. 
Le lis jaune appelé « européen » pousse dans tous ces pays jusqu'à Moscou 
comme la mauvaise herbe et il est sans valeur. En Moldavie, en Valachie, 
jusqu à Moscou, l'herbe la plus abondante dans les campagnes est l'absinthe. 


XXV. = DÉFAITE DE BASILE ET DES COSAQUES EN VALACHIE. 


En ce jour nous гесптез la nouvelle que le prince Basile, son gendre ainsi 
que l'armée des Cosaques, avaient été vaincus et qu'ils avaient pris la fuite. 
Alors que nous étions en sécurité et que chaque jour nous apprenions 
qu'ils avaient vaincu à quatre reprises les Hongrois et les Valaques dont ils 
avalent fait un grand massacre, voici que subitement les nouvelles devinrent 
effrayantes; les gens retournèrent dans les couvents. Alors les troupes 
cosaques vaincues et en déroute arrivérent successivement, par ailleurs 
le bruit courait que le prince ct son gendre avaient disparu; mais le mardi 
avant la Pentecôte, ils arrivèrent à l'improviste et entrèrent au palais dans 
un état lamentable. Ils mirent Hmilntzki au courant de ce qui s'était passé; 
on sut alors d'une facon certaine qu'ils avaient vaincu les longrois, l'armée 


* fol. 46 r°. 


* lol. 46 r. 
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valaque et serbe quatre fois et que personue n'avait pu tenir devant eux 
jusqu'à ce qu'ils fussent arrivés à un Jour de marche de Tàrgoviste, capi- 
tale du prince de Valachie. Le prince Matthieu sortit et marcha contre cux 
avec une grande armée composée de Valaques, de Ilongrots, de Serbes, de 
Grecs, d'Albanais, de Bulgares et de Tures. Alors ^ les < seimens >x de Basile 
le grec les assaillirent, et quand ils parvinrent à la tente, ils la pillérent et 
atteignirent le prince Matthieu d'une balle au pied, qui abattit le cheval 
qu'il montait. Н tint hon jusqu'au soir et retira sa botte pleine de sang. 
Aussitôt il monta un autre cheval pour continuer le combat. Toute son armée 
s etait mise d'accord pour se soumettre à Basile ct aux Cosaques, mais à 
ce moment, Notre Seigneur qui change les temps, envoya le tonnerre, les 
éclairs, la foudre, la pluie et des xrêlons gros comme des pierres sur la troupe 
de Basile et des Cosaques, car le vent était contre eux. Les Moldaves 
trahirent eux aussi, et furent vaincus; les Cosaques ne pouvaient plus 
décharger leurs fusils à cause de la grande pluic. Alors les Valaques tirérent 
sur eux des coups de canon et de fusil et les attaquérent. Les Moldaves 
prirent la fuite les premiers, suivis par les Cosaques qui retournèrent 
vaincus, tandis que les Valaques les poursuivant l'épée dans les reins en 
firent un grand carnage. Ce fut une heure lamentable. Les Valaques con- 
tinuérent leur poursuite. duraut trois jours faisant beaucoup de captifs. 
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Quant à ceux qui se sauvérent par la fuite et vinrent à Jassy, ils jetérent 
leurs armes pour sc cacher. Le prince Basile et son gendre ainsi que peu 
d'hommes se sauvérent en prenant la route de Galatz puis celle de la Mol- 
davie, par des chemins impraticables, craignant d'ètre poursuivis. Leur 
défaite eut licu l'après-midi du mardi qui précéda le jeudi de l'Ascension. 
La nouvelle eu parvint à Jassy en trois jours, de Moldavie en Valachic, bien 
qu'il y ait entre ces pays unc distance de dix jours de marche forcée. L'entrée 
du prince, comme nous l'avons dit, eut lieu un mardi, huit jours avant la 
Pentecóte. Les Cosaques survivants restèrent trois jours, puis ils rentré- 
rent dans leur pays, à cause de la grande hausse des prix qui avait eu licu 
ces joursz-là, саг on leur vendait un grand pain rond, une piastre. Timothée, 
fils de Hmilnitzki, y resta uu certain temps, puis il partit pour se rendre 
chez son père, parce qu'il attendait l'envoi d’un secours, mais celui-ci ne 
le reçut pas, parce que son père était fâché contre lui. 

Basile resta seul, sans personne auprès de lui. А cliaque moment on 
disait que ses enuemis venaient avec une armée pour le surprendre d'une nuit 
à l'autre. Et le dernier égarement était plus mauvais que le premier. Lui 
et nous étions dans des terreurs continuelles. Quant à la princesse, à son 
fils. à sa fortune et à tous ses biens, il avait envoyé les chercher par 1а 
Pologne et par kamoenetz et les avait déposés dans une citadelle fortifiée 
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en pierre qui dépendait de lui et appelée Suceava; il l'approvisionna en 
vivres et en boissons, en prévision d'un événement qui de fait arriva. 


XXVI. = F£rE DE LA PENTECÔTE A JASSY DURANT КОТИК SEJOUM. 


Quant à nous, nous assistâmes à la grand'messe de la Pentecôte dans 
notre couvent. Aprés la messe, on étendit un tapis pour monseigneur le 
patriarche à l'intérieur du sanctuaire devant l'autel. Nous le revétimes de 
l'étole et de l'omophorion et il lut la prière de la génuflexion tourné vers les 
fidèles. 

Le dimanche de la Toussaint, l'hégouméne du couvent de saint Jean le 
Nouveau, connu sous le nom de couvent « de la Fille » et qui se trouve à 
l'extrémité de la ville de Jassy et qui était « métochion » et legs appar- 
tenant au couvent de saint Sabas, vint inviter monseigneur le patriarche. 

Nous nous rendimes à ce couvent et y assistàmes à la messe, après laquelle 
nous déjeunàmes et le soir nous revinmes à notre couvent. Le couvent de 
saint Jean est beau; il possède des péristyles extérieurs qui dominent toute la 
ville, car il est situé dans un endroit élevé. L'église est belle et le clocher se 
trouve au-dessus des péristyles. 

Quant au martyr saint Jean le Nouveau', on nous dit qu'il fut martyrise 
à Trébizonde, il y a plus d'un siècle. Les princes de Moldavie envoyèrent des 


1. Saint < loan cel Nou > fut amené par Alexandre Ier le Bon 1400-17" janv. 1432: de 
Trébizonde à Suceava el déposé dans l'église métropolitaine de Mirautsi. Kog., Letopisete, 
L p. 137. Sur saint Jean le Nouveau voir aassi l'article : < О Ісаопа din sieriul sf. loan 
cel Nou din Suceava. » Bulet. Com. Mon. ist. an. VIH. 1916, p. 21. 
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messagers! et employórent toutes sortes de ruses jusqu'à ce qu'ils aient pu 
réussir à emmencr les reliques du saint dans leur pays. On les déposa à l'endroit 

de ce couvent pour voir oà il voulait être placé. Or la voiture du prince dans 
laquelle on transportait les reliques ` du saint et qui était suivie par le prince * fol. 46v 
et sa suite, s'arréta à Suceava. Là on lui bàtit un couvent et une église dans la 
forteresse сі le saint y fut déposé pour y être toujours conservé. Le peuple 

de cc pays a une grande confiance dans ce saint. A l’occasion de sa fête, qui 

se célebre le jeudi après la Pentecôte, on s'y rend en pèlerinage des extré- 

mités les plus éloignées du pays. C'est la fille d'un grand botar qui construi- 

sit, en le lui dédiant, се beau couvent, qui depuis porta son nom. 

La veille de la fète des saints Apótres, on sonna longtemps la grande 
cloche et on orna les églises selon leur usage, avec des fleurs, des bouquets 
de basilic ainsi que des icones. 

Remarque. А partir du premier avril, l'horloge de fer sonnait quinze heures 
pendant le jour et neuf heures pendant la nuit. Au mois de juin, elle sonnait 
seize heures pendant le jour et huit heures pendant la nuit. 

Remarque. Dans ce pays les filles ont l'habitude de tresser des couronnes 
de fleurs et de basilic pour les mettre sur leurs têtes, les femmes se parent de 
la méme maniére et cela jusqu'en Moscovie. 

Remarque. Dans ce pays les premiers concombres mürissent à la fête des 
saints Apótres. lls sont petits et sans mucosité. 
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Les pruniers dits < cœur de pigeon >x sont tellement nombreux qu'ils 
ressemblent à une mer débordante; ils sont de couleurs et d'espèces variées : 
blancs, jaunes, rouges, roux et trés savoureux; les cerisiers à fruits rouges 
sont st abondants qu'on dirait des foréts; il y a de merveilleuses variétés 
de poires. 

Dans le palais nous visitâmes les trés belles églises du prince et de la 
princesse, dédiées toutes les deux à saint Georges. Les habitations ой ils 
demeurent sont entièrement revótues de carreaux de faïence et Basile en fit 
arranger les plafonds admirablement. On y trouve des bains superbes que 
Basile fit construire entièrement en marbre et l'eau y est amenée d'ailleurs. 

Dans le jardin du prince nous vimes aussi des müriers à fruits doux et 
beaucoup d'abricotiers, ainsi que des amandiers; nous y vimes aussi un petit 
grenadier planté dans un tonneau et des limons doux également cultivés dans 
des barils. 


XXVII. = BATAILLE DÉCISIVE ENTRE BASILE ET LE NOUVEAU PRINCE, 


Revenons à notre sujet. 

La nouvelle se confirma que le nouveau prince, l'ennemi de Basile, était 
arrivé dans les villages‘, situés près de la frontière de Hongrie, dans des 
endroits inaccessibles, sur le sommet des montagnes, en pleine forêt; il avait 


1. Răcăciuni. Kog., Letopisete, 1, p. 338. Déinétrius Cantemir nomme Georges 
Etienne. Burdujea. Desvrierea Moldovei, p. 65. 


[261] DEUXIÈME PARTIE. = LIVRE ler. 501 


ell AP dol Cèl Jes g AK Ше, Айу fall m бше ses 
Nw Хе OÚ ly Аш» cb QS c Lions ASUYI alm Оза АЈ lit 
cmo шй mal Uš ! kd sull doy Ме nb eme «iUa Á 
Jl ar yl ede Sân «2053 43023, SHI Sal O^ A ue AR | 
do loss 33 S Ke J e$ d jt dol O) ДАЛ se A den 
SUE Jam Als nl loma cos tail JSU) mea ES DEN ЛУ „е 

ze V c RE За) van e SN GL lë s= sill sia SI loas ls 
T Cal aalt o jâ ceat yl cle uasa Abo Gill acl lel 62268 “Л Ь 1, 
нуле vele 14-0 AD лас d «ele al 1259 Gi SL. AI dë? 
sia s "AU JM ОЯ vn le ` ef Jan 15055 mod ed Ub 


ës wl IS se pull ve ve Aal „л> dl: fk ale ig El 


t. L a mal ponctué py № qui ne donne pas de sens. — 2. L : Jr erreur du 
copiste. — 3. L : à»le, erreur du copiste. — 4. Lgrd 1700 om. Us. — 5. L : E 
dis, — 6. Lord 1700 : 2x2. 


avec lui des soldats hongrois et valaques. 1! enrólait des hommes et les habi- 
tants de ces régions qui lui étaient attachés. La terreur recommença et de tous 
cótés nous fümes perplexes : Dasile n'avait pas d'armée et tous les Moldaves 
l'avaient trahi. Il avait sollicité l'aide des Tatares; mais ceux-ci ne le secou- 
rurent pas. Furicux, il commença à recruter des troupes parmi les habitants 
du pays, des capitaines et des youzbachis, en leur accordant des vivres et 
des soldes. Dans ce temps arriva l'heureuse nouvelle que Hmilnitzki lui avait 
envoyé quelques milliers de soldats cosaques et qu'ils étaient arrivés. 1l leur 
distribua de l'argent et des présents en habits; il leur assigna des vivres et 
dela boisson, il leur fit établir un camp autour de la ville et ils s'y installérent. 
Entre temps le prince Basile reçut trois habits d'honneur et un diplôme de 
confirmation, apportés par les agas; puis Kadir-Aga', Aga du Trésor, lui 
présenta aussi un vêtement porté sur ses mains et un diplôme de confirma- 
tion. Le prince sortit au-devant de lui avec les Cosaques, et ils entrèrent en 
grande pompe, puis le prince se prépara à marchcr contre son ennemi. Pen- 


* fol. 47 r*. 


dant ce temps, nous et les couvents faisions des « paraclisis » ` et des vigiles du * rol. 47 r°. 


soir jusqu'au matin, cela selon le rite des vigiles du jeudi de la pénitence et du 
samedi des six strophes de l'acathiste et tout cela fut inutile. 


1. Kadir-Aga est le pacha de Silistric. IIurmuzaki, op. cit., IIl, p. 185. 
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Finalement, le prince sortit de Jassy, le mardi 5 juillet, accompagné des 
négociants et des Grecs, ses partisans, qui, ainsi que les Cosaques, s'élevaient 
à environ quatre mille et presque onze mille Moldaves se joignirent à lui. Il 
marcha contre son ennemi au sujet duquel les espions lui apprirent qu'il 
n'avait que deux ou trois mille hommes. Dans cette nuit il v eut de nombreux 
coups de tonnerre, des éclairs et de la foudre, une pluie torrentielle, de sorte 
que nous disions : « l'heure est venue ». La foudre tomba sur 1а grande cou- 
pole en bois de l'église du couvent de sainte Parascéve, qui appartient aux 
moines du Mont Sinai et enfonça profondément le sommet et la croix dans la 
terre; elle tomba aussi sur les écuries du grand palais et brüla beaucoup de 
maisons. Les éclairs brillaient comme des épées et on vovait du ciel des 
signes formés par des nuages blanchàtres semblables à des forteresses et 
des lances. Tout cela annonçait encore la défaite de Basile. 

Lorsque les deux armées se raugérent pour la bataille, les troupes de 
Basile pouvaient anéantir les troupes de son ennemi avec du bois, à cause 
de leur petit nombre, non pas avee des épées, mais ceux-ci se tenaient fermes, 
parce qu'ils avaient connaissance de la trahison des Moldaves qui tuclinèrent 
leurs drapeaux et passèrent au nouveau prince, trahirent Basile ct se jot- 
gnirent aux troupes du nouveau prince, composées de Hongrois, de Valaques 
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et de Moldaves. 115 en vinrent aux mains avec le reste de la troupe de Basile, 
composée de Cosaques et de Grecs et comme ceux-ci étaient en petit nombre, 
ils les vainquirent et les mirent en pièces avec leurs épées. 

L'avant-garde des troupes (de Basile) composée de négociants et de 
soldats grecs, était commandée par le hatman, frère du prince" et ses fils : 
lorsqu'elle vit qu'aprés avoir été victorieuse, elle était vaincue, et sur le point 
d'étre détruite par le glaive des ennemis, elle se débanda et s'enfuit. La 
défaite eut licu le mercredi six juillet à midi*. 

Tout cela fut pour notre malheur, car les espoirs que nous avions 
mis en Basile et ses boïars furent déçus; les cadeaux que nous avions 
apportés pour eux ct qui s'élevaient à des centaines de piastres, étaient 
perdus. Quant à Basile, aprés avoir promis à monseigneur le patriarche 
d'acquitter ses dettes et ses dépenses. il se voyait obligó pour le voyage 
à l'intérieur, aprés nous avoir accordé l'envoyé de l'empereur de Moscou, 
de nous retirer tout ce dont nous avions besoin en fait de voitures, de 
chevaux, ctc., et ses paroles étaient visiblement sincères ; quant aux boïars, 
ils nous avaient fait espérer une grande somme d'argent, maintenant tout 
était perdu, sans retour. 


1. Georges, le hatman, fat fait prisonnier le 5/15 juillet 1653 ауес 23 drapeaux. 
Kogălniceanu, Letopisete, №. lorga, Acte si Fragmente, l, p. 227. La bataille se livra 
а багса. -— 2. Cf. Le rapport de l'ambassadeur Dell Haye au Doge de Venise sur la fuite 
du prince de Moldavie et le passage en Pologne, 10 juin 1653. 11 décrit la situation de Іа 
Moldavie à cause de la guerre avec la Pologne, c'est pourquoi les Cosaques ne purent 
pas aider Basile. llurmuzaki, op. cit., V?, ef. pp. 4-5, rapp. du 16 juillet et du 
9 septembre 1653. 


* fol. 47 v°. 


* fol. 47 
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Le prince Basile prit aussitôt la fuite, avec peu d'hommes, monté 
sur son coursier, abandonnant sa tente, ses abris, ses chevaux, ses 
riclesses au pouvoir de son ennemi, comme il les avait abandonnés lors 
de la défaite en Valaehie. П se rendit chez les Cosaques, trouva la sécurité 
dans leur pays où il n'avait nt ennemi, ni agresseur. Il envoya tout de 
suite à la citadelle de Suceava où il avait mis en sûreté sa femme et son 
lils', ses biens et ses trésors, afin de les rassurer, leur demandant de 
résister et de combattre, jusqu'à ce qu'il рїї les rejoindre avec un grand 
renfort. | 

Les malbeureux négociants et les autres soldats grecs et cosaques 
avaient pris la fuite là où ils ne trouvèrent pas de rcfuge et où ils rencon- 
trèrent leurs ennemis; leur vue s'était obscurcie et ils s'étaient jetés dans 


v. un champ de blé qui dans ce pays * dépasse cn hauteur la taille d'un 


homme. Les pieds des chevaux s'y embourbérent et leurs ennemis les 
atteignirent, les massacrèrent à coups d'épées et de lances. Ces négociants 
avaient emporté leurs valeurs dans des bissacs d'oret d'argent sur leurs 
chevaux se disant : < Si nous essuvons une défaite, nous prendrons la 
fuite avec cela >, mais cela né leur servit à rien, car ils devinrent la proie 
des pistolets et des lances, et leurs ennemis leur prirent leur fortune. Ces 
malheureux tombérent dans un état lamentable. Criblés de balles des 
pistolets et près de mourir, ils criaient : < Oh! qui aura pitié de nous ct 


1. Le Voivode Étienne était le seul fils de Basile né de sa deuxième femme Catherine. 
ll régna sous le nom de Étienne X (Stefanitsi) du 1° déc. 1659 au 31 janvier 1001. 
N. lorga, Histoire des Roumains et leur civilisation, tableau chronologique VI. 
Paris, 1920. 
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viendra nous couper la téte pour nous achever et mettre un terme à nos 
souffrances et à nos tortures; qu'ils prennent en échange l'or de nos 
ceintures! » Mais personne ne vint à leur secours. Le hatman, frére du 
prince, qui était d'un асе avancé, s'enliza comme les autres avec son cheval 
dans le champ cultivé. Alors ses ennemis les Hongrois l'attergnirent et 
le blessèrent et lorsque son cheval tomba à terre, ils le firent prisonnier, et 
l'envoyèrent dans leur pays. Après avoir été prince, il devint prisonnier ainsi 
que les autres boiars grecs de Basile. 

Les fils du hatman Stefanitsá ainsi que ses compagnons, — celui-ci leur 
avait échappé grâce à son cheval, — se précipitèrent du haut de la mon- 
tagne et tombérent dans la riviére. Aprés cette chute ils remontérent 
à la surface et s'enfuirent eux aussi vers le pays des Cosaques. Ce fut pour 
eux un moment de douleur, de pitié et de tristesse. Ceux des Cosaques 
qui étaient bons cavaliers et montaient de bons chevaux s'enfuirent, 
gagnérent leur pays et sauvérent leur vie. Quant aux fantassins et autres, 
ils furent passés au fil de l'épée et périrent sous les coups de leurs ennemis 
les Hongrois; et comment n'en aurait-il pas été ainsi, puisque ceux-ci 
-sont des ennemis de la religion, contempteurs de la croix et de l'Évangile; 
le nom qu'ils portent leur convient : calviuistes et en grec calvinos et 
luthériens '. Les Moldaves étaient devenus ennemis acharnés des Cosaques; 
ils en tuérent d'abord lors de leur défaite en Valachie où ils étaient venus 


1. L'auteur voit dans Kalbiyin « calvinistes » un dérivé de l'arabe Kalb « chien ». 
PATR. OR. — T. XXIV. = F. 4. 3^4 
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par milliers de leur pays et de méme maintenant et cela parce qu'ils 
étaient venus au secours de leur ennemi Basile. Tous ceux qui s'étaient 
attachés à lui s'étaient, dés la premiére épreuve, détournés de lui, et 
maintenant il était éprouvé comme Job et Eustache et d'autres comme 
eux. Il perdit alors tous ses parents et amis et méme sa femme et ses 
enfants et toute sa fortune, comme je vais le dire. Enfin il perdit son 
gendre, le fils de Hmilnitzki, ce vaillant chevalier. Où est maintenant 
ton habileté dans les affaires, ô Basile, ой est ta sagacité? Ой sont tes 
nombreuses richesses? Tu es frustré aujourd'hui dc tous ces biens! 
Combien a raison celui qui a dit: « Lorsque le destin se réalise, lesprit 
s'aveugle! » S'il n'avait pas été bon cavalier, il n'aurait pas sauvé sa vie 
des mains de ses ennemis. Il alla chez les Cosaques et habita dans la 
première ville de leur gouvernement, appelée Ràscov' et il informa Hmilnitzki, 
puis son gendre, de co qui était arrivé. 


1. Étienne entra dans le pays, s'arrêta à Räcäciuni, son village et attendit le secours 
de Rakoczy, prince de Transylvanie. Les troupes de Basile étaient peu nombreuses, 
car Timothée aprés 1а défaite s'arréta dix jours à Jassy et partit ensuite dans son pays. 
Il avait quatre cents cavaliers et très peu de « seimens x. Georges Étienne avec son 
armée livra une bataille dans laquelle les hommes du Voivode Basile reculérent. Il 
avança jusqu'à Säübäoani et de Räcäciuni vint à Bacău. Dans ce temps, il reçut des 
renforts. La bataille décisive se livra à Särca. Il fut vaincu et poursuivi jusqu'au Prut. 
П n'y avait pas beaucoup de morts. Parmi les principaux on comptait: Nichita Vamesul, 
Isac Clucerul et le hatman Georges, le frère du Voivole Basile qu'on fit prisonnier. 
Aprés cette victoire, Georges Étienne alla à Suceava. Basile traversa le Dniester à 
Räscov, après quoi il alla à Volojdin. ll laissa les siens à Suceava avec le vornic Thomas 
avec quatre-vingts seimens, des carabiniers et soixante mercenaires Autrichiens. 
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XXVIII. — ENTRÉE DU NOUVEAU PRINCE А JASSY. 


Les tristesses et les terreurs se renouvelèrent pour nous, parce que 
les Hongrois vinrent tout de suite à Jassy et pillérent tout ce qu'ils 
trouvérent en dehors des couvents. Une grande terreur s'empara de nous, 
de sorte que nous ne pouvions dormir la nuit et pendant la journée nous 
nous abritions dans les clochers. 

Lorsque le nouveau prince, l'ennemi de Basile, arriva à Jassy, il se 
dirigea immédiatement vers la forteresse de Suceava, l'entoura et l'assiégea. 
Il envoya une lettre à monseigneur le patriarche pour nous tranquilliser; 
il nous alloua le < mertic », c'est-à-dire des rations en vivres et boissons, 
supérieures à celui que nous recevions de Basile et il traita de méme 
l'Aga du Trésor. Il envoya des gouverneurs de son choix, pour maintenir 
l'ordre à Jassy ct dans les autres villes.” Ils vinrent alors et ils se vengèrent * fol. 18 w. 
sur leurs ennemis grecs dont l'état devint digne de pitié, car on leur prit 
tous leurs biens. Tous les jours ils leur faisaient subir toutes sortes 
d'humiliations; ils en vinrent jusqu'à les massacrer avec l'épèc dans 
les rues, à leur couper les oreilles et à les fouetter publiquement. La 
terreur s'abattit sur eux et beaucoup d'entre eux furent sauvés du massacre 
par monseigneur le patriarche. Les musulmans et les juifs sortaient 
ostensiblement sans crainte, mais les grecs ne sortaient pas de leurs maisons 
à cause de la grande inimitié qui existait contre eux, parce que les boiars 
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de Dasile, comme nous l'avons dit, avaient asservi les Moldaves et les 
avaient rendus malheureux, de sorte que nous voyions les plus grands 
d’entre eux vêtus misérablement. Ils travaillaient jour et nuit et ils leur 
donnaient ce qui avait été convenu avec les Turcs. Mais quel crime 
avaient donc commis les infortunés négociants? Car sans les marchands, 
ce pays n'aurait pas pu exister. L'Aga du Trésor eut grand peur, il informa 
Constantinople de ce qui était arrivé. 

La veille de la fête de saint Elie, on sonna la grande cloche. Nous 
assistàmes à la messe. On orna l'église, comme nous l'avons dit, de fleurs 
et de basilic. On apporta des plats chargés de fruits frais, des melons, des 
concombres, des pruues, des pommes, des poires et dcs cerises. On les 
distribua aux assistants, conformément à l'usage du pays, à l'époque des 
fruits; or la fète coincidait avec le carême de la sainte Vierge, le huitième 
dimanche aprés la Pentecóte. Aprés les vépres, le sacristain monta encore 
au clocher afin de sonner la grande cloche, pour le < paraclisis >. On faisait 
ainsi chaque soir pendant tout le caréme, à partir de la tombée de la nuit. 


SIEGE DE LA CITADELLE DE SUCEAVA. 


XXIX. 





Le lundi matin du carème de la sainte Vierge, les Cosaques et Timothée 
fils de I[milnitzki, passèrent le Dniester, qui forme la frontière entre les 


[269] DEUXIÈME PARTIE. — LIVRE Ier. 509 
llag resta] 29 Ja pb ed llac y e e eo ånds Le T | eaa e 
o^ к AS xA 36, Asa! s o e „261, | 95 «іс e par òl Sl 42)! 
Cal ze Zeil LAS 3531 Us Lä ол 
у үй les sl pU де ОУ QU A ва) Ae Al E 
Vm rl JS eau RI S U, lus 1506 Le 2 rsch А-0 Daa 
gan) ds sl LS s NËT "T 51,5 O s> ls as) AJ LS e L) >) EG 


Cosaques et la Moldavie. Ils firent un grand massacre des Hongrois et des 
Moldaves qui gardaient les frontières; ils se portèrent ensuite au secours de 
la citadelle de Suceava. lls campérent autour du parapet dc la citadelle 
et y firent entrer un cours d'eau qui coulait près d'eux. Ils avaient vingt 
canons. 

Quand le nouveau prince apprit leur venue, il quitta la citadelle' et les y 
laissa entrer, puis (le nouveau prince et ses troupes] revinrent et investirent 
la citadelle. H avait alors plus de quarante mille hommes, tandis que les 
Cosaques n'en avaient que quatorze mille. 

Le dixième dimanche soir aprés la Pentecôte, c'est-à-dire au Soir du 
lundi, veille de la Dormition de la Vierge, on sonna la graude cloche et nous 
entrâmes dans l'église. Pendant le chant de la < gloire >, les deux chœurs 
alternaient pour le chant de chaque stique selon le mode convenant à ehaque 
stique, dans la mélodie du chœur. Le lendemain on apporta des plats garnis 
de fruits : des raisins, des pêches, des prunes dites < cœur de pigeon >, des 


1. Georges Étienne vint prés de Suceava avec ses troupes et resta dans le village 
Scheia, dans la maison du logothéte Toderasco. Aprés un certain temps, Timothée avec 
neuf mille Cosaques arriva à Soroca. 

Rakoczy, le prince transylvain, lui envoya quatre mille hommes sous le commande- 
ment d'Étienne Petki et, de la part de la Pologne, Condratzky avec mille chevaliers 
polonais. 

Étienne recula vers Cotnari en attendant l'aide de Rakoczy, en espérant aussi de la 
part de la Pologne. Timothée, gendre de Basile, dés son arrivée pilla les monastères, 
surtout Dragomirina et tous ses biens, ensuite il entra dans Suceava oü Georges Étienne 
l'assiégea. 

Entre temps, il reçut encore des secours de la part de la Pologne et de Rakoczy et après 
la mort de Timothée, et l'abandon de la citadelle, à sa place Feodorovitch fut élu. Косӣ!- 
niceanu, Letopisete, Ï, pp. 334-337. 


* fol. 48 ү". 


* (ol. 48 y" 
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cerises, etc. on les bénit et on les distribua aux assistants aisi que le basi- 
lic et les fleurs placées au-dessus des assiettes, sans compter celles dont on 
avait orné les Images. 

Le douzième dimanche aprés la Pentecóte, mouscigueur le palriarehe 
alla célébrer la messe dans l'église du couvent de la priucesse, à l'invitation 
du « postelnic » du nouveau prince. Celui-ci l'emmena chez fui. et il hn 
servit un repas magntfique, car id nous айпа beaucoup. Combien de 
Grecs furent sauvés de la mort par monseigneur le patriarche pendant sou 
séjour, aprés qu'on leur eût donné la communion et qu'ou les cüt emmenés 
sous le gibet et qu'après les avoir déshabillés, on leur avait passe Ја corde 
au cou pour les pendre! Dans tous les pays chrétiens, quand il s'agit 


. d'exécuter un criminel *, on Гетгаёпе devant « larmach » on soubaehi et 


une troupe de geus le conduit d'abord à l'église où un prêtre le confesse et lui 
donne la communion, puis on l'emmóne et on l'exéeute à l'endroit. désigné. 
C'est ainsi que nous avons vu faire et telle est leur habitude! 

La veille du jeudi, qui coincidait avec le premier septembre. commencement 
de l'année 7162 de la création du monde, ou sonua la grande cloche pour la 
fête de saint Siméon le stylite. l'Alépin. Le lendemain nous sortimes de lo 
messe à midi, selon l'habitude des grandes fêtes pour lesquelles on sonne les 
grandes cloches. En Moldavie et en Valachie. а chaque fête quand il v à 
« catalvsis! >, on sonne les grandes cloches. ou commence là messe dans [a 


1. La permission de manger de l'huile et de boire du vin. 
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deuxième moitié de la matinée‘. On fit de méme à l'occasion de la fête de la 
Nativité de la sainte Vierge, le huit septembre, et le lendemain pour la féte 
de ses parents. On fit de grandes cérémonies et on apporta des plats chargés 
de beaucoup de fruits. La veille dela féte de l'Exaltation de la Croix, on sonna 
aussi la grande cloche. Aux matines, on ne fit pas, comme chez nous, de 
procession autour de la croix, mais le prétre la porta sur un plateau et la 
mit sur un < tetrapodion > et tous se prosternérent devant la croix selon le 
rite du dimanche des icones. 

Pour ce qui nous concerne, nous fümes retenus tout ce temps-là en Mol- 
davie et nous étions accablés de tristesse et de chagrin. La peur des 
horreurs qui s'abattirent sur nous aurait fait blanchir les cheveux des enfants; 
pour nous, elles nous causèrent de graves maladies consistant en frissons de 
froid alternant avec la chaleur de la fiévre, de sorte que moi, humble histo- 
riographe j'en souffris du commencement de la fin de juillet jusqu'aux jours 
de la Pentecóte (suivante) éprouvant de violentes souffrances les jours ой le 
froid était intense et intolérable. Nous n'avions pas la possibilité ni de nous 
rendre au pays des Cosaques, ni de revenir en arriére, car tous les habitants 
du pavs sont de grands brigands et tous les fugitifs étaient tués sur les 


i. Vers 9h. !/, — 2. aenea! ess période de cinquante jours entre Pâques et la 
Pentecóte. 
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chemins, au point que les caravanes de négociants grecs qui s'enfuyaient 
étaient attaquées, massacrées et pillées. Nous étions vraiment perplexes, nous 
demandant jusqu'à quand dureraient ces terreurs de jour et de nuit! Pen- 
dant le règne de Basile, grâce à la rigueur de son autorité, les femmes 
portaient des ducats (comme parure) et pouvaient aller n'importe oü sans 
crainte. Mais au temps du nouveau prince, la terreur régnait méme au milieu 
des villes. 


XXX. — BATAILLE AUTOUR DE LA CITADELLE DE SUCEAVA. 


Autour de la citadelle [les Cosaques| se battaient sans relàche avec les 
troupes du nouveau prince'. Chaque jour, Timothée, fils de Hmilnitzki, sortait 
de la forteresse et tuait des milliers d'assaillants. Personne ne pouvait lui 
résister à cause de sa grande bravoure et de son audace chevaleresque. C'était 
un héros extraordinaire et l'histoire ne nous fait pas connaitre de guerrier 
ayant eu sa force et sa bravoure. Chaque jour, il sortait de son camp monté 
sur un cheval gris clair qu'il aimait beaucoup, suivi seulement de quelques 
hommes ; il tuait les ennemis, les blessait et les dispersait en grand nombre. 
ln un seul jour il tua mille trois cents Autrichiens, selon les dires de per- 
sonnes dignes de foi et les morts s'entassaient devant lui les uns sur les 
autres. Tantôt il tirait de l'arc de sa main droite, tantôt il le passait à sa 
gauche, pour frapper de l'épée; puis il tirait des coups de fusil au point qu'il 


1. Sur le Voivode Etienne, sa manière de combattre, sur Basile et son régne, voir 
Kogälniceanu, Letopisete, Ï, pp. 323-329. 
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maniait ses armes de ses deux mains sous le ventre du cheval et tuait ses 
ennemis. 

Lorsque l'Aga du Trésor et le capidji-bachi (venu de Constantinople pour 
mettre en ordre la situation du pays, de la part du sultan)', allèrent chez le 
nouveau prince qui assiégeait la citadelle, ils furent stupéfaits * des vertus 
chevaleresques et de la bravoure de Timothée, et priérent Dieu pour lui et 
pour sa jeunesse. Personne ne pouvait l'atteindre d'un coup de fusil ou de 
toute autre arme, parce que c'était un cavalier consommé et il se retournait 
rapide comme l'éclair sur le dos de son cheval. Quelle frayeur n'a-t-il pas 
inspirée aux grands et aux petits de la Pologne?? Il tua quelques milliers 
d'ennemis comme ses gens nous l'ont appris; d'aprés eux encore, il tua aussi 
avec son épée sept mille juifs. Chaque jour on amenaità Jassy de nombreuses 
voitures, chargées de milliers de blessés; à cause de la multitude des morts 
la terre s'était beaucoup élevée. En outre, les canons de la citadelle d'en haut 
et ceux des Cosaques d'en bas tuaient de nombreux soldats, ou les mettaient 
en déroute, 


1. Sur l'installation et la confirmation des princes, voir D. Cantemir Descrierea 
Moldovei, pp. 87 et sq. 

Georges Étienne fut confirmé le 27 septembre 1653 et installé par Capugilar- 
Chehaiasi. Hurmuzaki, Frag., IHM, pp. 201, 206; Documente V? p. 6 et IX ' p. 39. 

Georges Etienne avait l'approbation des Turcs pour le trône de la Valachie. Cali- 
mach, Gheorghe Stefan, p. 49. Il fut consacré par l'évêque Gédéon de Ниві. li entra dans 
l'église Saint-Nicolas. Kog., Letopisete, I, p. 327. Cf. aussi sur les tributs et les cadeaux que 
la Moldavie payait à la cour ottomane, D. Cantemir, Descrierea Moldovei pp. 134 seq. — 

2. Casimir envoya Condratzki avec quatre mille soldats contre Timothée. N. Iorga; 
Acte si Fragmente, l, p. 229. 


* fol. 49 r°, 


* fol. 49 r°. 
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ХХХІ. — Sucrava'. T1MOTHÉE. 


Enfin un jour, quand Timothée était assis dans sa tente à l'intéricur 
du camp et buvait, il fut atteint à la jambe d'un coup de canon? tiré 
par ses ennemis les Polonais qui étaient venus au secours d'Etienne 
le nouveau prince, par haine pour leurs ennemis: límilnitzki, son lils et 
les Cosaques. Ils l'avaient visé et ils l'atteignirent. ll fut grièvement blessé 
et quelques jours aprés, il mourut. Aprés la mort de leur prince, que dis-je, 
du lion qui les gardait, la situation des Cosaques tant à l'extérieur qu'à 
l'intérieur de la citadelle, alla en empirant, et celle de Basile fut compromise 
pour toujours. La princesse et son entourage furent accablés d'alllictions, 
parce qu'il ne leur restait ni aide, ni secours. 


t. Sur les districts et les citadelles de la Moldavie, D. Cantemir, Descrierea Moldovei, 
traduction roumaine de D" G. Pascu. Bucuresti, 1923, pp. 23 et seq. — 2. Le Voivode 
Étienne se dirigea vers Suceava, assiégea la citadelle et visant avec un canon, sous 
la tente, Timothée, gendre du Voivode Basile, frappa une caisse dont le bois cassé 
tua Timothée. Done la princesse n'avait pas le moyen de résister. Ils livrérent la cita- 
delle et le Voivode Étienne s'empara de la fortune. Après cela il vint dans la capitale 
et écrivit des lettres à la Suhlime Porte, en demandant le drapeau du régne, selon 
l'usage, avec l'aide du Voivode Matthieu. Le sultan lui envoya le drapeau et le reconnut 
comme prince de Moldavie. Constantin Cäpitanul, op. cit. pp. 136-137. 

Timothée mourut le quinze septembre 1653. N. lorga, Acte sí Fragmente, l, p. 234. 

Le Voivode Étienne depuis qu'il était boiar était en inimitié avec le vornic Thomas 
et le vistier lordache de la famille des Cantacuzénes. Devenu prince, il les emprisonna 
et les confia au grand armach, Grégoire Häbäseseul, pour les tuer. L'armach, ayant 
reçu des dons de leur part, ne les exécuta pas. Le postelnic Cautacuzéne, leur frère, 
apprit cela et pria le Voivode Constantin, aprés son installation, d'envoyer des lettres 
d'intervention auprés du Voivode Étienne pour épargner ces boiars. On envoya comme 
courrier Badea Contes Bălăceanu qui, dans l'espace d'un jour et une nuit, arriva à Jassy 
et remit la lettre à Étienne. Celui-ci fit venir l'armach et lui demanda : < Est-ce qu'ils 
sont en vie, ou les avez-vous exécutés? » Sur sa réponse qu'il les avait épargnés, le 
prince les gracia pour faire plaisir au Voivode Constantin Căpitanul, op. cit., p. 141. 
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Aprés avoir enlevée Jes entrailles de Timothée, on lembauma et on 
déposa sen corps dans un cereueil garni de velours, tant à Pintérieur qu'a 
l'extérieur. et on l'enterra.. La triste nouvelle fut transmise à son pére et à 
son beau-père Basile. Avant de mourir, iÏ avait reçu lheureuse nouvelle 
que sa femme avall inis au moude deux jumeaux; il ne s'en réjouit pas. 
parce qu U ne s etait pas écoulé une année entière depuis son mariage. 

A Suceava il avait démoli le couvent armémen et il avait tué. Leur 
varlabed, leurs. prêtres. leurs moines et tous les Arméniens qui s'y étaient 
relies. Connpe ils étateut tres rielies, il s'empara de fous leurs biens, de 
leurs objets de luxe; de leurs. perles, de leurs innombrables joyaux. 
Quant aux pièces d'or, il y en avat deux pleins barils. Sa mort fat un 
désastre. héJos!* combien je le regrette lni et sa bravoure! Lors. de sa 
premiere: venne en Moldavie, tl avait dit à monseigneur le patriarche : 
€ Mot, je ue suis pas venu seulement pour prendre le tròne de mon beau-père, 
inais pour sauver la Grande Éylise des mains des ennemis. » Le lecteur 
comprendra ce langage. 

Une grande famine s'abattit alors sur les Cosaques et sur ceux qui se 
trouvaient à l'intérieur de la citadelle, les négociants, ete.: ils en arrivèrent 
à manger leurs chevaux. Hs tombèrent daus la situation la plus critique, 
car done [eur porvenalt ancian secours ni de Basile ni de Hintluitzki. A la 
lin. réduits par ke farm, i= demandèrent | aman а Étienne, qui le leur 
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accorda sous serment‘). H les pourvut du nécessaire pour leur retour 
dans leur pays en toute sécurité et sans leur faire la inoindre opposition. 
ils emportérent le cercucil de leur prince, leurs trésors, leurs canons et 
partirent. Dans le pays des Cosaques on lui fit de grandes funérailles. 
Des personnes dignes de foi nous allirmérent qu'il était tombé au til de 
l'épée, dés le commencement de cette guerre jusqu'à maintenaut, environ 
cent mille hommes tant Moldaves que Valaques, Grecs, llongrois, Serbes, 
Arabes et Turcs, guerre suscitée par le nouveau prince. Gloire à Dieu! 
Aprés cela, le nouveau prince entra sans combat en possession de la cita- 


1. < Moi, Nicolas Féodorovitch, actuellement supérieur des troupes de Zaporogé 
et nous eolonels, ses collégues, nous jurons au nom dela sainte Trinité, de la trés 
sainte Vierge et de tous les saints, qu'ayant recu des preuves de la bienveillance et 
de la miséricorde de notre Gracieux Maitre et de sa Gráce le prince de Transylvanie, 
ainsi que de Leurs Grâces les flospodars, nous promettons, en échange de cette faveur 
particulière, de garder une fidèle sujétion et obéissance à notre Gracieux Maitre, de 
n'attaquer jamais ct d'aucune facon, ni sa personne, ni ses États, mais au contraire 
de nous présneter toujours pour combattre ses ennemis comme s'ils étaient les nótre, 
Nous promettons aussi et jurons la méme chose à Leurs Gráces les Hospodars de 
Valachie et de Moldavie. Si nous n'observons pas sincérement la foi jurée, tant envers 
Sa Majesté le Roi et la République, qu'envers sa Gráce le Prince de Transylvanie 
et leurs Gráces les Hospodars, selon les conditions stipulées dans les points ci-joints, 
puisse le Dieu bon venger sur nous l'offense faite à son nom, auquel nous jurons 
ainsi que sur nos femmes et nos enfants. 

« Puissent Dieu et le saint Évangile nous être en aide. 

« Fait sous les murs de Sotchava, le 9 octobre 1653 >. 

Dans le méme manuscrit on trouve les conditions imposées aux Cosaques par le 
commissaire du Roi de Pologne et le général du prince de Transylvanie : a) de ne 
pas étre ennemis du lioi de Pologne, du prince de Transylvanie et des princes de 
Moldavie et de Valachie; ó) de déposer les drapeaux et les armes qu’on ieur 
restituera; c) de ne rien prendre avec eux de ce qu'il y avait dans la forteresse; 
d; de restituer les choses volées aux églises; e) de ne pas emmener avec eux 
personne de la forteresse; /) de ne pas causer de dommages aux habitants à leur sor- 
tie; g) de ne pas se méler des affaires des princes roumains. Hurmuzaki, Supl. IM, 
vol. II, pp. 53-54. 
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delle avec tout ce qui s'y trouvait, c'est-à-dire, toutes les richesses de 
Basile et ses innombrables trésors d'or et d'argent', les armes, l'argenteric, 
les fourrures de zibeline, les perles, ctc., choses que méme les rois ne 
possédaient pas. * Lorsque Basile transporta la premièrc fois sa fortune 
de la citadelle à celle de Kamenetz, comme il avait dans sa garde des 
soldats de notre pays, ceux-ci nous firent savoir qu'il avait fait traverser 
le fleuve [Dniester; à cent voitures, et chaque voiture était trainée par 
douze, dix, ou huit chevaux, toutes contenant de l'or, de l'argent et des 
objets de luxe. П avait encore nombre de trésors enfouis sous terre depuis 
vingt ans, il les retira tous; parmi eux il y avait trente-cinq fourrures de 
zibeline. Ses familiers nous apprirent qu'une des fourrures qu'il avait fait faire 
pour s'en revétir à la fête de Pàques, était de brocart d'or, ornée de perles et de 
picrres précieuscs; à elle seule elle avait coûté trente-cinq mille dinars. 
Cela sans compter cc qu'il avait extorqué aux boiars. H wy а là rien de 
surprenant puisque tous ces trésors avaient 616 amassés au cours de vingi- 
quatre années depuis son avènement. (Quant aux trésors qu'il possède 
encore en Pologne, eu Autriche et à Venise et ailleurs je n'en parlerai 
pas. Le nouveau priuce fit sortir de la citadelle la princesse et ses fils. 
tous les boiars et les notables. Après leur avoir juré de leur laisser la vie 
sauve, le nouveau prince trahit son serment; il mit à mort la plupart 


1. Rapport de l'ambassadeur Dell laye sur la Confirmation du nouveau prince et 
sur les trésors trouvés à Suceava. llurmuzaki, V?, pp. 6-7. 


* fol. 49 v? 


* fol. 49 v? 


518 VOYAGE DU PATRIARCHE MACAIRE D'ANTIOCHE. [278] 


emo dis с œ D da 1 ет ле це оа 
GÀ) lg <a> zl uu pl A OÉ "PEPPER 534 S Gl $ 36 L 
S> Lk la m pols eue E ele 
ges ule cum Le lime UJ sch de Ab сөе Q^ S> L Lls 
мш 373 ОЙ Ze AR Q Ze il A Zei AS Q SI I es 


d'entre eux et retint la princesse ct ses enfants prisonniers dans un 
village', qu'il entoura d'une garde pour que personne n'y entrât nt n'en 
sortit. Tout ce qui était dans la citadelle, il le transporta en Попргіе où 
il avait acheté une citadelle bien fortifiée. Il distribua leurs (soldes) aux 
soldats et il les licencia. Voilà ce qui s'est passé. 


XXXI. — BASILE ET LES TATANES. 


Voici ce qui arriva à Basile et à l[milnitzki. 

Lorsqu'ils apprirent la situation difficile de Timothée, des Cosaques et des 
gens de la citadelle, ils équipèrent quarante mille Cosaques et vingt-huit mille 
Tatares pour aller à son secours, parce que le Sultan des Tatares, c'est-à-dire 


1. Aprés la conquête de Suceava, Georges Étienne fit prisonniers la femme du 
Voivode Basile et son lils le Voivode Étienne ainsi que leurs biens, se dirigea vers Roman, 
avec beaucoup de précautions, parce qu'il savait par ses gardes que Chérif-Bey et 
Basile étaient arrivés à Prut. En apprenant ques les hordes des Tatares s'étaient 
retournées dans leur pays, ils s'arrétérent à l'évêché de Roman. Il envoya la femme 
de Basile et son fils le Voivode Étienne dans le village de Buciulesci sur la Bistritsa. 
Kogülniceanu, Letopisete, Ï, p. 345. 

1 commença à persécuter les neveux du Voivode Basile d'abord, le paharnic Étienne, 
fils du hatman Georges, et lui coupa la tête à Suceava; le paharnic Alexandre et le 
< comis » Jenachi, fils du hatman Gabriel, furent torturés à Buciulesci. Kogälniceanu, 
Letopisete, Ï, p. 347. 

H découvrit continuellement des biens cachés du Voivode Basile. Kogälniceanu, 
Letopisete, 1, 347. 

1. Georges Étienne fit couper le nez au Voivode Stefänitsä, fils de Basile, pour qu'il 
ne régnât pas, mais il régna plus tard. C'est le même cas que celui du prince Constantin 
Serban qui régna en Valachie aprés le prince Matthieu. 

Les Tatares et la Sublime Porte réclamérent la femme ct le fils du Voivode Basile, 
mais Georges Étienne dit qu'ils n'étaient plus vivants et il prétendit qu'ils s'étaient noyés. 
flurmuzaki, Fragmente. П pp. 205-206 et V?, p. 11. Ruxanda, fille du Voivode Basile, 
mourut dans la citadelle de Neamtsu en 1686-1687. Le chroniqueur décrit qu'à l'occasion 
de l'invasion des Polonais avec Sobiesky, sous le régne de Constantin Cantemir, ils arri- 
vèrent jusqu'à la citadelle et la princesse Ruxanda fut torturée pour la fortune qu'elle 
possédait, puis décapitée sur le seuil, ауес une hache. On dit qu'on aurait trouvé chez 
elle la somme de dix-neuf mille ducats. Kogilniceanu, Letopisete, Il, p. 36. 
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le vizir du Khan, appelé Chérif-Bey, était le beau-frére de Basile, car la 
femme de Basile était circassienne ct Chérif-Bey avait épousé la sceur de celle- 
ci. Lui-méme (Chérif-Bey) vint à son aide en personne, car les Tatares, 
cette année-là, étaient alliés avec Hmilnitzki. 

Lorsqu ils traversérent la Moldavie avec leurs troupes et arrivérent à la 
riviére du Prut, à quatre heures de Jassy, ils rencontrérent les Cosaques qui 
revenaient de la citadelle et leur apprirent qu'elle avait été prise'. Leur 
courage fléchit alors et leurs troupes s'en retournérent en disant : « Basile 
nous avait promis une solde et maintenant que ses biens ont été pris, comment 
pourrait-il payer??. » Aussitôt ils revinrent sur leurs pas. Voilà ce qui était 
arrivé. 


1. La citadelle de Suceava n'étant pas prise, le Voïvode Basile et Cherif-Bey se 
dirigérent avec leurs troupes vers Suceava. A Stefánesti, ils apprirent que la citadelle 
avait été conquise. Ils tinrent un conseil pour prendre une décision et à cause de la 
guerre avec les Polonais, Cherif-Bey, retourna dans son pays. Kogälniceanu, Letopisete, Ï. 
pp. 344-345. — 2. Le Khan des Tatares ayant l'ordre de l'arréter, comme nous l'avons dit 
précédemment, il lui écrivit une lettre en disant que s'il lui fallait du secours, pourquoi 
ne s'était-il pas adressé à lui pour qu'il lui donnât un nombre de Tatares n'importe ou il 
le voulait, mais il s'adressa aux Cosaques qui ne lui furent pas utiles. En apprenant cela, 
le Voivode Basile se lia aux paroles du Khan et se rendit chez lui pour lui demander 
secours. Le Khan, aprés l'avoir fait prisonnier, lui mit des menottes et l'envoya à Cons- 
tantinople. Le Sultan l'emprisonna à Edicule. Constantin Căpitanul, op. cit., p. 136. 

Basile offrit une somme importante pour être rétabli sur son trône, mais la Sublime 
Porte prit l'argent et ne fit de promesses à personne. Ilurmuzaki, HI, p. 178. Cf. Le rap- 
port de l'ambassadeur Dell Haye sur l'arrivée de Basile Lupu à Constantinople, le 6 
juin 1654. Hurmuzaki, V?, p. 9. 

Voici encorc quelques dates importantes de la vie de Basile Lupu : Le rapport de 


fol. 50 1°. 


fol. 50 r°. 
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La nouvelle de leur présence parvint avantle commencement de leur retraite; 
les habitants du pays se retirérent saisis de peur et se dispersèrent dans les 
forêts et les montagnes. А Jassy Н ne resta personne, car tous avaient pris 
leurs dispositions pour se retirer sur Galatz. La terreur qui régna alors est 
indescriptible, les couvents furent abandonnés, et nous aussi nous dümes 
partir avec eux en nous disant : « jusqu'à quand durera cette situation? » 
Monseigneur le patriarche avait d'abord fait demander au prince de lui fournir 
les moyens de partir pour l'intérieur (la Russie). Celui-ci ne le laissa pas 
partir, redoutant pour lui les troupes hongroises qui gardaient les frontières 
de Moldavie et les troubles qui avaient éclaté parmi les Tatares. Ensuite il 
le consulta une seconde fois sur la possibilité de se rendre en Valachte. Le 
prince lui dit : < Attendez que Votre Béatitude célèbre une inesse pour moi, 
aprés quoi j'aurai avec elle un entretien ct je l'équiperai pour le voyage d'une 
manière digne de son rang et tout ce qu'elle a espéré de Basile, * sı Dieu 


Giov. Battista Bellarino au Doge sur l'obstination mise par Basile Lupu à reconquérir le 
tróne, le 29 juin 1654; sur ses chances, le 28 aoüt 1654. 

Efforts du grand Vizir pour faire rendre le trône à Basile, le 25 septembre 1654. 
Difficulté dans laquelle se trouvait Basile à la suite de la maladie du vizir, le 22 
octobre 1654; situation difficile de Basile le 24 novembre 1654 et le 12 avril 1655; 
tentatives du vizir le 14 août 1655; situation difficile de Basile, le 10 novembre 1655 ; 
nouveaux efforts de Basile pour obtenir la liberté le 17 décembre 1055 et le 14 mars 1658. 
Nomination de son fils prince de Moldavie, le 8 janvier 1659 ; dépenses faites par Basile 
pour sortir de prison, le 30 mai 1659; situation de Basile, Ie 3 janvier 1660; destitution 
de son fils le 24 février 1660; nouvelles dépenses de Basile pour acheter sa mise en 
liberté le premier décembre 1660; maladie et mort de Basile, le 28 mars 1661. Hurmu- 
saki, V?, pp. 10 seq. 

Aprés être sorti d'Edicule, le Voivode Basile, prince connu parmi les princes, mourut 
aprés un heureux règne. Kogalniceanu, Letopisete, 1, p. 311. 
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le veut, je le lui donnerai. > Le prince ne cessait d'écrire à sa Béatitude. 

Toutes les provisions quise trouvaient dansles couvents avaient été pillées, 
excepté celles de saint Sabas, notre couvent, ой résidait monseigneur le 
patriarche qui, lui, n'éprouva aucun dommage. C'est се qui détermina tous 
les négociants à quitter les autres couvents et à venir chez nous. Quant tous 
les habitants se furent enfuis, nous nous vimes contraints de partir avec eux. 
Monseigneur le patriarche consulta encore une fois le prince qui, devant son 
insistance, lui envoya une lettre lui permettant de partir et il en expédia une 
autre à Matthieu, prince de Valachie qu'il appelait < son père >. Il fit aussi 
remettre de l'argent au patriarche pour les dépenses du voyage, mais il était 
très avare. 

La location d'un char à bœufs jusqu'à Focsani, moitié du trajet entre la 
Moldavie et la Valachie, coütait vingt-cinq piastres, après avoir été de trois 
à quatre piastres. Nous trouvâmes difficilement à louer trois ou quatre chars. 
Nous quittâmes la Moldavie le jeudi treize octobre. Nous passámes par 
Scànteia, Vaslui et Bàrlad et là nous quittàmes la route de Galatz. Nous 
éprouvàmes des frayeurs telles que Dieu seul les connait. Nous arrivàmes à 
un bourg appelé Tecuciu et là nous traversâmes en radeau' la large rivière 
de Séreth. 


1. Paul d'Alep fait confusion entre navire et radeau. Sur le Séreth il n'y a pas de 
navires, contrairement à ce qu il dit. 
PATR. OR. = T. XXIV. = F. 4. 35 
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XXXIII. — ARRIVÉE DU PATRIARCHE A ROMAN. 


Le jeudi vingt ct un octobre nous arrivàmes à Focsani ; tous ces bourgs et 
villages étaient évacués, car les habitants s'étaient enfuis dans les montagnes | 
et les forêts. Les routes manquaient de sécurité. Focsant est une grande ville 
au milieu de laquelle coule une petite rivière, qui est le dernier point do la 
frontière de la Moldavie. 

Le bord de cette rivière est le commencement de la frontière de la 
Valachie. Nous v restàmes irente et un Jours et y passàmes 1с caréme de Noël, 
parce que le prince avait appris que Jassy avait été évacué même par les 
moines et les hégoumènes. 

[l fut tellement indigné de cette conduite surtout de celle des hégouménes, 
qu'il envoya les recommandations suivantes à la frontière de Galatz et de 
Foesani : « Quand le patriarche d'Antioche viendra chez vous, traitez-le avec 
tous les honneurs et pourvoyez-le de tout ce dont il aura besoin, lui et sa 
suite, mais non les étrangers qui l'accompagnent. > 

Pour cettc raison monseigneur le patriarche alla tout de suite à Roman, 
qui est aussi la résidence des princes, car il ne l'avait encore ni vu, ni ren- 
contré et il faisait cette démarche pour être agréable aux étrangers qui nous 
accompagnaient. Nous rencontràmes le prince et nous lui offrimes quatre 
cadeaux, savoir : une paire d'oreillers brodés, un flacon de saint chréme, 
uu lapis et deux sortes de savon. Après la messe de la Saint-Michel, le prince 
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dans les deux manuscrits D et L), dai: qui ne donne pas de sens сї qui n'existe pas 
comme ville. Lgrd 1700: _ l>, y. 
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invita monseigneur le patriarche à déjeuner chez lui. Nous assistámes anssi à 
la fète de saint Jean Chrysostome : ce fut unc grande solennité. L'évèque 
titulaire revétit la chasuble ' de saint Chrysostome dite < polystavrion >, ainsi 
qu'il faisait chaque année pour la messe du jour de la fête du saint. Les 
patriarches de Constantinople avaient envoyé cette chasuble en eadeau au 
Voivode Étienne l'Ancien, et celui-ci la légua à l'évóché qui est installé dans 
le grand couvent de saint Parascéve. 

En Moldavie il v a un métropolitain qui a sous sa juridiction trois évéques 
seulement : le premier est l'évêque de Roman, Ie deuxième l'évêque de Husi 
et le troisième l'évéque de Orhei et son diocèse. I| a encore sous ses ordres 
deux évèques * en Hongrie avec huit cents prêtres. En Autriche il y a une + fol 501 
grande ville appelée < Ivanopolis », ou ville de saint Jean, parce qu'on y trouve 
le corps mème de saint Jean l'Aumónier. 

Le périmètre de la Moldavie est de huit cent milles, ce qui équivaut à 
celui de l'ile de Chvpre. On ne peut évaluer la multitude de ses habitants. 


1. Sur la tradition du < felonion > de saint Jean Chrysostome, voir Melchisedec, 
Cronica Romanului, pp. 269 seq. Sur le < polystavrion >, cf. A. Couturier, o». cit., 1, 
р. 84. — 2. П faut lire Orhei, sans points diacritiques. Il y avait là-bas un archiprétre peut- 
ètre nvec pouvoir quasi-épiscopal, c'est pourquoi Paul d'Alep le nomme évêque. ll n'y a 
pas d'autre interprétation possible, parce qu'à la fin du voyage en Moldavie, avant que 
le patriarche passât en Russie, Paul d'Alep mentionne Orhei où il y a «la résidence 
d'un évéque, comme nous l'avons dit ». Or il n'est question de cette ville que dans ces 
deux passages. Cf. Emilia Cioran, Cälätoria patriarhului Macarie, p. 76. 
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Malgré cela les Tatares y font constamment des incursions ct pillent ce pays. 
Sous le règne de Basile, il y a cinq ans, ils vinrent à l'improviste et s'empa- 
rérent de soixante-quinze mille personnes. Fin. 

Nous revinmes de Roman à Focsani par un chemin très difficile et nous сп 
repartimes le lundi vingt-deux novembre et nous entrâmes en Valachie. 
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TROISIÈME PARTIE 


LIVRE PREMIER 
NOTRE VOYAGE EN VALACHIE 


I. = Ranmnic, Buzar. 


Nous arriváàmes dans un gros bourg appelé Râmnic, et ensuite à 
Buzáu, résidence d'un évêque : il y a un évéché, un grand couvent en 
pierre dont l'église, grande et trés haute, est également en pierre', avec 
un escalier élevé et de trés hautes coupoles, au-dessus il y a une trés 
grande croix. L'église est dédiée à la Dormition de la Vierge. Nous y 
assistâmes aux vigiles, puis à la messe de la fête de sainte Catherine. Les 
offices et les chants liturgiques. sont magnifiques, parce que les chrétiens de 
la Valachie sont trés pieux et trés généreux. Toutes les fois que nous 
entrions dans un village ou dans un bourg, les boiars et le peuple venaient 


1. L'église épiscopale de Buzáu fut bâtie par Radu IV en 1496, et reconstruite par le 
prince Matthieu de Valachie en 1649, Séraphin étant évêque (1649-mars 1668). N. lorga 
Istoria Bisericii Romäne, vol. 11, table XXIV. 
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au-devant de monseigneur le patriarche pour recevoir sa bénédiction, puis 
Yls nous conduisaient à table et faisaient visite. Nous restions peu de temps 
et nous repartions. Le pays est habité et prospère et chaque village est 
aussi grand qu'un bourg; les gens y sont hospitaliers, non pas comme les 
Moldaves, car lorsque le patriarche entrait chez ces derniers, personne ne 
s'arrêtait devant lui, et ne lut offrait méme un morceau de pain; les Tatares 
sont plus religieux qu'eux! C'est pour cela qu'il en a été tué des milliers 
ct que les Cosaques, les Tatarcs et les Hongrois pilléreut leurs biens et 
leurs troupeaux. Quelle tyrannie n'ont-ils pas subie sous le règne de 
Basile, et combien de [ois ne l'ont-ils pas trahi pour se tourner vers le 
nouveau prince! Car celui-ci s'était moqué d'eux, leur promettant de les 
exempter pendant trois ans de l'impôt foncier сі de tous dommages. Lorsqu'il 
se fut emparé du pouvoir et cut conquis la citadelle, il endurcit son cour à 
leur égard, il leur envoya immédiatement des percepteurs et des gouverneurs 


et il leur prit trois fois plus, en sorte qu'ils commencèrent à regretter Basile 
et son régne. 


IIl. = Tinco VISTE. 


Revenons à notre sujet. 
Nous 'arrivàmes près de Târgoviste, résidence d'hiver du prince de 
Valachie. Куг Ignace', métropolitain de la ville, sortit à la rencontre 


1. Ignace fut évéque de Ráminic depuis 1658 et ne pouvait étre compté parmi les 
métropolitains cultivés qui venaient en Roumanie. №. lorga, /storía Bisericii liomäne, 
vol. 1, p. 373. Le métropolitain était dans ce temps-là Etienne (1628-1668 , П fut 
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de monseigneur le patriarche. C'était un vénérable vieillard connaissant 
les langues turque, persane, grecque et valaque. Il fit monter monseigneur 
le patriarche dans sa splendide voiture ct ils entrèrent ensemble dans la ville. 
Elle est entourée d'un rempart de bois construit par Matthieu, le nouveau 
prince. Elle est trés vaste et dans les environs il y a plusieurs riviéres. 
Puis les boiars sortirent au-devant de lui et nous conduisirent au cou- 
vent que le prince Basile avait fait construire lors de la conclusion 
d'un traité d'amitié avec Matthieu, prince de Valachie. Ce couvent, dédié à la 
Transfiguration de Notre-Seigneur, est appelé dans leur langue, le couvent 
de Stelea. Il est grand et entouré de murailles de pierre. Quand nous 
approchàmes, on sonna les cloches, on nous (it entrer dans l'église avec 
grande pompe, et nous descendimes au couvent. L'église est trés grande et 
haute, elle a deux coupoles élancées et surmontées de nombreuses croix. Оп 
dit qu'il a fallu la somme de sept cents ducats vénitiens pour la seule dorure. 
L'iconostase est un ouvrage russe, ` elle est trés éclairée et a trois portes. 

Notre entrée à Türgoviste eut lieu le mardi vingt-neuf novembre. Le 
soir on sonna les cloches pour la féte du saint apótre André. En Valachie 
la messe dure plus longtemps qu'en Moldavie. 


remplacé par Ignace le Serbe en 1653; le métropolitain Étienne quitta le trône en 
novembre 1653; done Ignace était métropolitain le jour ой Macaire entra dans la ville 
de Tàrgoviste. Ignace quitta le tròne en 1655; on le trouve pour la dernière fois men- 
lionné en 1659, N. [orga op. cit., table, vol. H, p. 330. 


ж 
* fol. 51r 


* fol. 51 r° 
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Hemarque. Chaque veille de féte remarquable, ou « catalisis », on 
sonne toutes les cloches et on célèbre la messe ауес beaucoup de 
soleunité. Le prince Matthieu avait toujours l'habitude de faire préparer 
un grand repas pour les prêtres, les moines, les pauvres, les habitants 
de la ville, et pour les étrangers. Aprés le repas, on leur distribuait 
unc aumône à tous. La fête de saint Nicolas fut célébrée avec une 
grande solennité. | 

Le prince envoya sa voiture à monseigneur le patriarche et nous par- 
times pour l'église du palais. Monseigneur le patriarche y célébra la messe 
avec Куг Gabriel, archevêque serbe et avec le métropolitain. de Vala- 
clie, soit trois couronnes et trois chandeliers à trois branches et tous 
les trois donnèrent la bénédiction. A l’« Axion >. le prince descendit et se 
tint debout à son tróne. Aprés lui avoir donné du pain bénit, ainsi 
qu'aux autres boiars, selon l'usage, puis le « colybe » princier, nous mon- 
tâmes au réfectoire où nous restâmes jusqu'au soir. H distribua des vête- 
ments d'honneur à nous tous. Nous retournàmes au couvent en voiture. 

On fit de méme la veille de la saint Ignace qui précède la fête de Noël. 
À loccasion de la fête de ce saint, on a l'habitude en Valachic de tuer des 
pores et de les suspendre pour les fumer. Leurs eris montaient ininterrompus 
jusqu au ciel. 

Monseigneur le patriarche eut alors un entretien avec le prince Matthieu 
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qui l'avait emmené chez lui dans sa voiture et lui fit un excellent accueil. 
Nous lui présentàmes nos cadeaux. Monscigneur le patriarche lui donna une 
partie du front du saint apôtre Philippe, une merveille, puis un vase de 
saint chréme nouveau. Mais il était indisposé contre nous, parce que nous 
étions allés d'abord chez son ennemi, le Voivode Basile '. 


1. Voici l'extrait d'une chronique, sur le règne du prince Matthieu Bassarab. 

« Malgré la paix dont le Voivode Matthieu jouissait, Dieu ne le laissa pas tranquille, 
car il lui suscita un grand ennemi, le Voivode Basile qui régna en Moldavie après le 
Voivode Moïse. Celui-ci, saus motif, devint l'ennemi de Matthieu et fit diverses tentatives 
pour s'emparer du tróne de Valachie (pourquoi? Dieu seul le sait) et il n'y réussit pas, 
comme nous le dirons en détail. Le Voivode Dasile, peu aprés étre devenu prince, 
commença la guerre contre le Voivode Matthieu et avança avec ses troupes jusqu'à 
Buzäu. En apprenant cela, le Voivode Mattthieu demanda du secours à Rakoczy, prince 
de Transylvanie, et celui-ci comme ami le lui donna. Il rassembla ses troupes et partit 
lui-même pour Buzáu, où était arrivé le Voivode Basile, mais celui-ci ayant appris que 
de nombreuses troupes roumaines et hongroises se dirigeaient contre lui, recula. 

« Les nôtres le poursuivirent jusqu'à ce qu'il cüt passé la rivière de Putna et pil- 
lèrent son pays. Les [Hongrois entrèrent en suivant le Trotus, dans leur pays et les 
nótres, les Roumains retournérent victorieux avec du butin. Le Voivode Matthieu se 
réjouit de la victoire. 

« Matthieu fut encore troublé par le Voivode Basile qui envahit le pays avec ses 
troupes: le Voivode Matthieu rassembla les siennes ct alla à sa rencontre à Nänisor. sur 
la rivière de lalomitsa ; aprés avoir combattu vaillamment, le Voivode Matthieu remporta 
la victoire, ce qui permit à Basile de s'échapper, mais difficilement et avec peu de soldats, 
dans la direction de Brăila. | 

« Aprés avoir éprouvé cette honte, le Voivode Basile ne se tint pas tranquille, il 
continua à employer toutes sortes de moyens pour détróner Matthieu, mais celui-ci, qui 
était magnanime et favorisé par la chance, ne céda pas. » 

Le chroniqueur décrit ensuite les ruses de Basile pour s'emparer du trône de Valachie. 
Ce qui était arrivé donna à réfléchir au Voivode Matthieu; il appela à son secours le 
prince de Transylvanie. 

« Comme Matthieu n'était pas tranquille du côté du Voivode Basile, comme on l'a vu 
par ce qui précède, il fit un accord avec Rakoczy, prince de Transylvanie, pour détróner 
Basile et le remplacer par un autre prince. П y avait en Moldavie un boïar, le grand 
logothéte Georges, originaire du village de Rácáciuni, ennemi secret du Voivode Basile. 
Ce dernier croyant que Georges lui était tout dévoué, l'envoya toujours en qualité 
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Remarque. Le prince mit à notre dispositiou, chaque semainc, deux fantas- 
sins du grade desergent, vétus d'un uniforme rouge. Dès le dimanche matin 


d'ambassadeur auprès de Rakoczy et du Voivode Matthieu. Dans ses missions, il révéla 
son inimitié pour son souverain au prince transylvain et à Matthieu. 

« Trouvant ce botar prétendant au tróne, ils s'entendirent pour lui envoyer des troupes 
hongroises et valaques en se disant : < s'il détrône Basile, il sera prince ». Et ils firent 
ainsi. [ls préparérent secrètement les troupes et les envoyèrent en Moldavie. Jusqu'à 
l'arrivée des troupes, selon ce qu'on raconte, le logothéte Georges était trés inquiet et 
étant assis à la < spátárie », il tenait son bâton à la bouche ‘en Mollavie le grand logo- 
théte porte un bâton). Le vornic Thomas et le vistier lordache, ses ennemis, en se 
moquant de lui, lui dirent : < Logothéte, pourquoi tenez-vous votre bâton à la bouche? 
on dirait que vous sifllez. » Et il leur répondit : < Oui, je siffle pour faire descendre les 
chèvres de la montagne. > 

« Peu de jours aprés, à l'occasion d'une féte, déjcunant avec le Voivode Basile, il fut 
secrétement avisé que les troupes hongroises et valaques étaient entrées dans le pays 
(il avait chargé ses hommes de veiller et de le prévenir dés que les troupes seraient 
entrées). Aussitôt il se mit à s'essuycr les yeux avec le mouchoir et le Voivode Basile 
lui demanda ` « Qu'est-ce qu'ii y a, logothète ? » H répondit qu'on lui avait fait savoir 
que sa femme était morte et il supplia le Voivode Basile de lui donner la permission 
d'aller l'enterrer: le prince le. crut et lui donna la permission. Les chevaux étant prêts, 
ils partirent comme les courriers, et joignirent à Baziiu toutes les troupes. [l resta deux 
boiars avec qui le logothéte Georges s'était mis d'accord pour ces choses... Sans tarder, 
lelogothéte Georges se dirigea avec ses troupes sur Jassy. Le Voivode Basile sortit 
à sa rencontro à Podul Iloaei, avec ses troupes. Là se livra une bataille dans laquelle 
Basile fut vaincu. Celui-ci se réfugia auprès de l[mil, le hatman des Cosaques, à qui il 
demanda des troupes pour chasser l'ennemi du pays. Celui-ci lui en donna ainsi que 
Timothée, marié avec Ruxandra fille de Basile. Quand il fut arrivé du pays des 
Cosaques, le logothéte Georges se proclama prince à Jassy. > 

« Basile arriva avec les troupes, vainquit le Voivode Etienne à Popricani et pour- 
suivit le vaincu jusqu'en Valachie. Le prince Matthieu envoya le spátar Diicul pour 
arréter Dasile, mais tout fut inutile. Le Voivode Matthieu rassembla toutes ses troupes 
et se porta à la rencontre du Voivode Basile et de Timothée à Finta; ils commencèrent 
la bataille et vainquirent quelques troupes qui furent obligées de passer la riviëre de 
Ialomitsa. Le Voivode Matthieu, trés courageux, était au front du combat et encourageait 
ses guerriers en les appuyant. Comme il eùt toujours de la chance, il en eut aussi 
en cette occasion. La pluie se mit à tomber, accompagnée d'un grand orage. frappa 
de face les Moldaves et les Cosaques, jusqu'à ce qu'ils fussent trempés, de sorte qu ils 
ne pouvaient tirer ou utiliser leurs armes. Les nótres rompirent le front des Moldaves 
et des Cosaques et Basile ainsi que Timothée désiraient arriver à Focsani. Dans ce 
temps-là, ils blessèrent avec une balle à la jambe le prince Matthieu, mais celui-ci 
retourna vietorieux à lürgoviste en emmenant beaucoup de prisonniers Moldaves et 
Cosaques, qu il fit tuer de < Fàntâna Tsiganului > jusqu'à Tárgovisto... 
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1. Dans le manuscrit de Lgrd, cette phrase est portée à la fin aprés: SDS pés. 


ils venaient se mettre à notre service; ils coupaient du bois, allumaient lc feu, 
écaillaient le poisson, lavaient la vaisselle, apportaient notre ration de nour- 
riture et de boisson, jusqu'au samedi soir; ils partaient alors et monseigneur 
le patriarche leur donnait une gratification; puis il en venait d'autres qui 
faisaient de méme. 

Le prince aimait beaucoup monseigneur le patriarche. La vigile de 
Noël, il fit battre le tambour pour avertir les soldats qui se trouvaient 
là, c'était le signal du ralliement. lls se rassemblèrent chez lui avec leurs 
drapeaux. Il sortit en voiture; ils formérent une forte brigade devant lui, 
tandis que les tambours, les fifres ct le clairon suivaient derrière lui selon 
l'usage des princes de la Moldavie et de la Valachie, usage imité des 
Turcs. Ils partirent pour la chasse, car dans tous ces pays, jusque chez 
les Cosaques et les Moscovites, dans chaque maison d'évéque ou de boiar, 
il y a toujours des ours et autres animaux pour leur distraction. 

C'était une habitude ancienne des princes à l'occasion de la veille de 
la Noel et le samedi saint, de donner un repas somptueux de leur chasse 


« Après être arrivé еп Moldavie, Basile envoya la princesse, son fils Étienne et son 
gendre Timothée avec des Cosaques à la citadelle de Suceava et il se prépara à la guerre. 
Matthieu ainsi que le prince hongrois donnèrent des troupes à Étienne et elles pour- 
suivirent le Voivode Basile en Moldavie; ils se rencontrérent avec lui dans un village 
appelé Sârca où le Voivode Étienne fut victorieux. Le Voivode Basile se réfugia dans 
le pays des Cosaques. > Cronicarii Tërii Hománesti publicati de А. Етер. Laurianu, 
N. Bălcescu, t. I. /storiile Domnilor Türii Hománesti, scrise par Constantin Căpitanul, 
Bucuresti, 1846, pp. 124-136. 


* fol. 51 v*. 


* fol. 51 vg. 
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le lendemain de la fête‘. Il y avait plus de dix mille soldats choisis parm 
les plus braves ct les plus courageux: des Serbes, des Bulgares, des 
Albanais, des Grecs, des Hongrois, des Turcs et des Valaques. 

Le soir ils revinrent en grand apparat. Derriére la voiture princiére 
venaient des chariots chargés de gibier: sangliers, lièvres, renards et 
aussi des ours pour l'amusement, cnsuite des oiseaux sauvages, * grues, 
poules sauvages, pigeons, etc. j 

Quant aux boïars de Moldavie et de Valachie, ils ont l'habitude d'offrir 
des présents au prince trois jours avant la féte, c'est-à-dire des cadeaux, 
chacun selon son rang. 

Quant au prince, pendant la matinée de la féte, i! leur faisait don de 
vêtements d'honneur. 

On fit le service de la < рагапеоше » de la Noël, selon le rite de Cons- 
tantinople. On sonna les cloches et on entra dans l'église de bon matin, 
pour n'en sortir que dans l'après-midi. Toutes les lectures et les prières 
furent chantées sur de douces mélodies. 

Remarque. Dans ce pays la coutume veut que la veille de la fête de 
Noël, les prêtres des villes et les étrangers, les enlants, les écoliers ainsi 
que les chantres réunis par groupes, portent des icones et circulent dans 


1. Sur les chasses des princes. voir D. Cantemir, Descrierea Moldovei. pp. 120 seq. 
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la ville durant toute la nuit, passant dans les maisons des notables et les 
félicitant à l'occasion de la fête. He font un < polychronion » d'abord pour 
le prince, ensuite un deuxiéme pour monseigneur le patriarche ot ils font 
des vœux pour eux. 

Ils vont les féliciter, allant d'abord chez larchiprêtre, ensuite chez le 
prince, pour recevoir des aumónes. lls vinrent aussi chez monseigneur le 
patriarche pendant la nuit et chantèrent : « aujourd'hui la Vierge > et 
d'autres morceaux de Noël. П baisait les icones et leur donnait une 
aumóne. lis partaient et d'autres venaient et cela depuis le soir jusqu'au 
matin. Les musiciens, les joueurs de tambours, de flûtes, de clairons, 
firent de méme. ils circulaient par groupes toute la nuit de la veille de 
Noël ct la nuit suivante avec des torches, dans les maisons des boïars. 
à la maison de l'archiprétre et aussi chez le patriarche. La plupart des 
musiciens étaient originaires de Turquie. 

Le samedi matin de la Noël, nous assistâmes aux matines dans l'église 
du couvent et pour la messe le prince envoya la voiture et nous allâmes 
à l'église. | 

Nous fümes étonnés du grand nombre des soldats de la Valachie de 
différentes. nations. Bien qu'en Valachie il y ait des cabarets par milliers, 
ой lon vend du vin, de l'eau-de-vie, de la biére et autres boissons et 
que tous boivent; cependant nous ne vimes pendant ces quatre jours, 
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personne qui füt ivre, ni blessé, ni tué, ni auteur d'un acte repréhensible, 
mais tous étaient calmes, silencieux et raisonnables. Aussi comment peut- 
on dire chez nous' que les chrétiens ue savent pas se gouverner, qu'ils 
s enivrent, se comportent comme des insensés et ne savent pas faire régner 
l'ordre dans leur pays! 


111. LE PALAIS PnINCIEN. 


liemarque. Le palais du prince de Valachie est vaste et entouré d'un 
rempart de pierre; une rivière coule à son extrémité. L'église où lon 
accède par un escalier est très vaste, elle est située au milieu du palais. 
Elle est divisée en trois parties : la partic extérieure comprend les arcades 
du « narthex », puis on accède par une deuxième porte dans la deuxième 
partie de l'église où se trouvent les tombeaux des princes, ensuite on 
entre par une troisième porte dans la nef de l'église qui est spacieuse, très 
ancienne, surmontée de hautes coupoles et entourée de stalles. Au milieu 
du palais, il y a une grande et haute tour en pierre qui nous a étonnés par 
sa hauteur, où se trouve l'horloge de la ville et où veillent des gardes 
nombreux. Pendant le repas du soir, ceux-ci battent un tambour semblable 
à la « khalilié? » de chez nous, pour interdire de circuler pendant la 
nuit; aprés quoi, ils allument une grande lumière ct tant que la lumière 


1. C'est-à-dire chez les musulinans de Syrie, — 2. Sorte de cymbales. 
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reste allumée, personne n'ose cireuler. A l'aube, ils. battent encore le tam- 
bour, éteignent les lumières et on tire des coups de canon pour annoncer 
à tous les gens de la ville qu'ils peuvent circuler dans les rues. Telle * est * rol 52 re. 
leur habitudo. - 

Quand on trouve quelqu'un cireulant pendant la nuit, ce dont Dieu nous 
préserve, les gardes le tuent. 

Que penser du propos qui a cours dans notre pays et d'après lequel les 
chrétiens sont incapables de mainteuir l'ordre et de gouverner? 

Le trone du prince est élevé et doré. Par derrière, il y а des marches 
qui permettent de monter à un endroit retiré ой se tient la princesse et sa 
suite; ce Пеп est muni d'un grillage on bois; de là on peut aller chez le 
prince, car c'est le plus souvent par là qu'il monte et qu'il descend. H y a 
un autre escalier conduisant chez lui par l'endroit ou sont les tombeaux 
des princes. Dans la partie superieure il y а une fenêtre; c'est 1а qu'il se 
tient les jours des fêtes de Notre-Seigneur et les dimanches ; de là il regarde 
en bas on se tiennent les soldats et les pauvres, et c'est de là qu'il leur 
jette de l'argent à plusieurs reprises. Ceux-ei se jettent сп foule sur l'argent 
et lui s'amuse à les regarder faire. Telle est toujours son habitude. 

Quand le prince descend à l'église pour prier, les gardes se tiennent conti- 
nuellement aux portes avec leurs liallebardes; personne пе peut être présent 
en dehors de ses boiars et ils ne laissent pas d'autres personnes approcher, 
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Remarque. En Moldavie et en Valachie, il est de règle que seul le prince 
emploie la eire rouge pour cacheter ses lettres; tous les autres doivent se 
servir de cire verte. 

Quand monseigneur le patriarche se tenait debout à son tróne avaut 
la lecture de l'épitre, i1 mentionnait sclon l'usage le nom du prince, ensuite 
l'archiprétre et les chantres le répétaient à l'extérieur, puis moi, archi- 
diacre du patriarche d'Antioche, je récitais les diptyques de monseigneur 
le patriarche, les prêtres les chantaient à l'intérieur du sanctuaire et 
les chantres à l'extérieur, un des chœurs le chantant en valaque et l'autre 
on grec. L'archidiacre de larchevéque serbe faisait. de même ainsi que 
l'archidiacre du métropolitain de Valachie; ils récitaient chacun pour son 
métropolitain. Alors monseigneur le patriarche célébra la messe trés 
solennellement. А cause de son grand àge le prince ne pouvait pas rester 
debout du commencement jusqu'à la fin de la messe, mais à « l'Axion » 
il descendait et le postelnic avec son bâton d'argent se tenait devant lui, 
le spátar ceint de l'épée ct la massue à la main restait debout derrière son 
tròne tenant le < calpac > du prince, car les princes de Valachie ont l'habi- 
tude de rester nu téte du commenceinent du service jusqu'à la fin, devant 
l'archiprétre ou le patriarche; mais le prince Basile n'ótait que rarement 


son « calpac ». 
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1. Note marginale. Lgrd 1700 om. 


Au < kinonikon > il descendit pour baiser les icones et aprés la messe, 
monseigneur le patriarche lui présenta le pain bénit ainsi qu'aux boiars. 
Ensuite nous sortímes et fimes des prières sur la tombe de la princesse 
sa femme, décédée depuis peu de temps et enterrée dans le lieu de sépulture 
des princes, ainsi que nous l'avons dit '. Ensuite nous revinmes. Ou récita 
des prières sur le plateau de < colybe > princier; tous les assistants en 
prirent avec de belles galettes qu'on leur distribua. Puis monseigneur le 
patriarche le bénit et monta l'escalier, aprés quoi il sortit vêtu du < mandyas» 
avec le métropolitain du pays, les autres prètres et les boiars présents; 
puis ils attendirent le prince sous la haute fenétre. 

Lorsque le prince eut jeté de largent comme d'habitude aux soldats 
et aux pauvres, monseigneur le patriarche le bénit encore. On nous 
emmena ensuite et nous montâmes par le méme escalier conduisant de 
l'église jusque chez lui à la salle à manger. 


IV. = BaNoqvETS EN VALACHIE. 


Alors le prince revétit les boiars du pays de vêtements d'honneur selon 


t. Au moins d'août 1653, la femme du Voivode, la princesse Iléléne, de la famille 
Meráscu, mourut de chagrin, à l'àge de 54 ans, aprés quarante ans de mariage. Elle 
fut enterrée dans la grande église de Tärgoviste, à côté de son fils Matthieu, dans le 
narthex de l'église, à droite de l'endroit où se trouvait autrefois l'escalier que la 
princesse et sa suite avaient l'habitude de prendre pour monter à la tribune du chœur 
pendant le service. 

Sur son épitaphe, voir N. lorga, /nscripti, Ï, p. 107. 

PATR. OR. — T. XXIV. — F. ^. 36 


* fol. 52 V°, 


* lol. 52 v^. 
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l'habitude des rois aux grandes fétes `. En ce jour ils servirent à table du 
commencement jusqu'à la fin, car c'est leur habitude aux fêtes de Noël, de 
la Circoncision, de l'Épiphanie et de Pâques. Mais le lendemain de la fête, les 
boïars déjeunent à table avec lui et ce sont d'autres qui les servent comme 
cela à lieu les autres jours de l'année. Lorsqu'on apportait les plats de la 
cuisine à la salle à manger située еп haut, on battait les tambours, les tam- 
bourins, on jouait du fifre, on sonnait les clairons et la musique accompagnait. 
On faisait de même chaque fois que le prince buvait, ainsi qu'après que la 
musique avait joué, on tirait trois coups de canon au point que la terre en 
tremblait. Cela continua jusqu'au soir; le prince restait tête nue. On but de 
grandes coupes contenant une ocque de vin en l'honneur de la féte, trois coupes 
chacun, deuxiémement а la santé de monseigneur le patriarche trois autres 
coupes, troisiémement un plus grand nombre au nom du prince. Personne ne 
pouvait refuser de boire, car l'usage exigeait que quiconque se trouvait assis 
à la table du prince devait boire ainsi jusqu'au moment ou l'on apportait 
les bougies, ce qui était le signal du départ. Le prince donnait alors des véte- 
ments de prix aux archiprétres et aux hégoumènes de sa suite, toujours admis 
à sa table; au patriarche présent il donna un vétement de drap, de méme au 
métropolitain du pays qui toute l'année est admis à sa table, parce qu'aucun 
autre que lui ne bénissait la table; aux autres hégouménes présents il donnait 
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des vétements de satin de qualité supérieure ou inférieure, pour les prétres 
et pour nous autres diacres c étaient des vêtements de coton rayé, couleur de 
résine. 

Pour les autres prétres, les moines et les nombreux pauvres, on servait 
une grande table séparée et à la fin du repas ou leur distribuait de l'argent 
dans des mouchoirs. Telle était son habitude à chaque féte de Notre-Sei- 
gneur. 

Remarque. Le métropolitain de Valachie a deux évêques suffragants : l'un 
est l'évêque de Buzău dont nous avons parlé et l'autre du grand Râmnic. En 
Valachie il y a quatre cents grands couvents bátis en pierre. Tous leurs hégou- 
ménes et les évéques ont l'habitude de venir avant la féte de Noél et chacun 
d'eux apportait des cadeaux au prince et des dons consistant en pain d'hostie, 
en vin, en fruits et autres offrandes et ils le complimentaient à l'occasion de 
la fête ; ils restaient ses hôtes et recevaient ses dons jusqu'après l'Épiphanie, 
puis ils repartaient. lls venaient aussi pour Pâques et pour le jeudi de l'Ascen- 
sion, parce que l’église métropolitaine est sous ce vocable, comme nous allons 
le dire. 

Mais revenons à notre sujet. 

Le soir nous repartimes en voiture pour le couvent, précédés et suivis des 
« seimens > et des fantassins avec leurs lances et leurs armes. Les coureurs 
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du prince couraient autour de la voiture; et ses chantres avec leurs disciples, 
les enfants de la maison princière, chantaient et fredonnaient des chants depuis 
le palais jusqu'au couvent. Tous recurent le pourboire habituel et partirent 
après que les < seimens > eurent déchargé leurs fusils. 

Remarque. C'est l'habitude des princes de Moldavie et de Valachie, la veille 
de la fête de la Circoncision, que tous les boiars de la principauté : les gou- 
verneurs, les < päräclabs > ou soubacht et tous les dignitaires du divan, 
passent la nuit chez le prince et déposent les insignes de leur dignité et 
de leur fonction devant lui : qui une épée, qui une massue, qui une canne d'ar- 
gent, qui une chaine d'argent ou autre objet de ce genre, puis ils repartent. 
Alors, cette nuit-là, le prince expédie les nominations ct fait les destitutions. 
A celui des dignitaires qui a obtenu de l'avancement en grade, il envoie * des 
insignes avec un vêtement d'honneur ; à celui qui a été maintenu à son poste, 
il lui envoie un vêtement avec des insignes; à celui qu'il veut destituer, il 
n'envoie rien, ce qui signifie la destitution. 

Dans le courant de l'année il n'y a ш avancement, ni destitutiou; elles se 
font d'une année à l'autre au jour de la féte de la Circoncision qui tombe le 
premier de l'an. Tous alors viennent à l'église le matin, selon leur habitude, 
parce que chaque jour ils assistent aux matines de grand matin; ils sortent 
pour se rendre chez le prince, ils lui présentent leurs voeux à l'occasion de la 
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fète et lui baisent la main droite. Après la messe, ils servent à table en ce jour 
jusqu'au soir, vêtus de leurs costumes officiels. Le lendemain, ils déjeunent à 
la table du prince tandis que d'autres font le service selon l'habitude pendant 
toute l'année. 115 lui envoient leurs cadeaux chacun selon son rang. La prin- 
cesse, femme du prince, donne des vêtements à leurs femmes et à leurs filles, 
tandis qu'elles lui font des présents en compensation. A l'occasion de la 
Circoncision, monseigneur le patriarche célébra la messe de saint Basile chez 
le prince; ensuite ils montérent au réfectoire et on fit une plus grande solen- 
nité qu'à la fête de Noël en buvant à la santé des invités, en tirant des coups 
de canon et en faisant jouer la musique. Le soir, le prince distribua des 
vêtements et nous retournâmes en voiture au couvent, accompagnés de 
« seimens », de fantassins, de coureurs, de chantres qui touchérent leur pour- 
boire comme d'habitude et s'en retournérent. 


V. = FéTe DE L 'EPIPHANIE. 


Le jour de la « paranconie » de l'Épiphanie, l'office se fit selon le même 
rite que pour la « paranconie » de la Noél, avec la bénédiction de l'eau, 
dans toutes les églises, selon l'usage. j 

Remarque. Dans tous les pays chrétiens, au commencement de chaque mois, 
les prêtres célèbrent à l'église le rite de l'eau bénite, ils vont ensuite en asper- 
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ger les maisons, en vue d'une aumône et principalement en ce pays de Vala- 
chie ils pratiquent ссі usage avec zèle. 

Autre remarque. En Valachie, à l'occasion de cette fête de l'Épiphanie, 
des milliers d'hégouménes, de prêtres, de moines, de diacres du pays et 
d'ailleurs ont l'habitude de s'assembler avec le métropolitain de Тагпоуа et 
personne ne manque parmi les métropolitains et cela à cause des olfrandes. lls 
se préparent dans ce but d'une année à l'autre. 

Le soir, aprés le service de l'eau, ils en remplissent leurs récipients et 
leurs seaux, ils se revétent de leurs chasubles et portent les croix dans 
leurs mains, et vont isolément en premier lieu chez le prince qu'ils aspergent. 
Celui-ci donne à chacun une abondante aumóne, puis ils vont chez le métro- 
politain de la ville, puis ils se rendent dans les maisons des liauts fonction- 
uaires du gouvernement et dans celles des riches qu'ils aspergent. Ils 
venaient également chez monseigneur le patriarche pendant toute cette nuit-là 
en chantant «dans le Jourdain >. Il prenait une touffe de basilic, il s'aspergeait 
lui-même. puis il aspergait la maison en signe de croix et tous les assistants, 
ensuite il baisait la croix et il leur jetait une aumône dans leurs récipients. 
Toute cette nuit-là et la nuit qui suit l'Épiphanie, les musiciens avec leurs 
tambours, leurs flûtes, leurs trompettes circulaient eux aussi avec des torches 
pour adresser leurs vœux aux boïars du pays. Ils vinrent aussi chez nous et 
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félicitérent monseigneur le patriarche à l'occasion de la fête : c'étaient tous 
des Turcs; il leur donna une gratification. 

La magnificence, la solennité et la joie publique que nous vímes ma- 
nifester à l’occasion de l'Épiphanie parmi les Valaques, nous ne les vimes 
nulle part ailleurs, pas méme chez les rois chrétiens. 

Le matin de l'Épiphanie nous assistâmes aux matines dans l'église du 
couvent, A l'heure de la messe, le prince envoya une voiture au patriarche et 
nous partimes en grande pompe : l'armée était rangée à droite et à gauchc 
depuis le couvent jusqu'au palais, les drapeaux ornés de la croix étaient 
déployés sur notre trajet. A l'intérieur du palais, si vous eussicz jeté un grain 
de mil il ne serait pas tombé * à terre, mais sur les hommes, tous soldats, * fol. 53 у, 
dont le nombre, comme nous l'apprimes, atteignait environ le chiffre de 
cent mille. Le prince de Valachie avait environ cent cinquante mille soldats ' 
à sa solde, car son pays — que Dieu lui conserve la prospéritél — est trés 
peuplé et quiconque s'enfuit de Turquie vient y habiter, parce qu'on y trouve 
de grands profits. П ne manque jamais de rassembler toute cette troupe à 
l'occasion des fêtes de l’Épiphanie et de Pâques. 

Nous entrâmes ensuite à l'église oü monseigneur le patriarche se revétit 
ainsi que le metropolitain, puis Куг Gabriel, l'archevéque des Serbes et les 
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autres principaux hégouménes des couvents: chacun d'eux tenait en main 
une croix de prix. Ils vinrent ensuite se placer devant leurs trônes. 
On apporta alors des brassées de cierges et on les distribua à tous les 
assistants, puis on placa une sorte de graude table au milieu de l'église: on 
recouvrit la table avec des tapis ct on y rangea de grandes urnes et des 
bassines en argent remplies d'eau. On v placa aussi un grand coffre plein des 
reliques de saints: on. en retira la main droite de saint. Michol, évêque de 
Synades', la main droite de sainte Marino, recouvertes uniquement d'or pur. 
А ce moment, le prince descendit, ве tint. debout prés de son tróne et le 
« spátar > tenait en main le grand cierge doré du prince: on en imit de 
semblables dans les chandelicrs. Monseigneur le patriarche descendit alors 
et tit des prières sur l'eau. Aprés le service nous sortimes de l'église pour que 
monseigneur le patriarche plongeât aussi la croix dans la rivière. Les dra- 
peaux et les étendards dont les hampes étaient surmontées de croix étaient 
rangés deux par deux: on les portait eu avant de Па procession], ensuite 
venaient les cierges, puis les prêtres deux par deux et derrière eux monsei- 
gneur le patriarche avec les métropolitains, on marcha ainsi jusqu à la rivière. 
Lorsque monseigneur le patriarche arriva au bord de la rivière avant la croix 
dans sa main, l'eau en était encore gelée parce que ce jour-là il avait. fait un 
froid à fendre les pierres. L'habitude était de célébrer le rite de la bénédiction 
de l'eau au milieu de la cour du palais, mais à cause du grand âge du prince et 
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aussi à cause du grand froid, on fit le service à l'intérieur. On brisa alors 
la glace pour que [le patriarche pùt; plonger la croix dans l'eau à trois 
reprises, tandis qu'on chantait : « Dans le Jourdain >. A ce moment tout 
le peuple remplit les vases d'eau de la riviére. Les prétres baptisérent beau- 
coup d'enfants dans la rivière ; ils brisatent un peu la glace qui se reformait. 
Nous compatissions aux souffrances de ces petits à qui l'eau glacée faisait 
verser des pleurs. Nos yeux étaient comme aveuglés parce que nos tètes 
étaient découvertes: nous restàmes de longs jours endoloris et privés de 
l'usage de l'ouïe. Tout le monde s'en retourna et nous entrames à l'église; 
monseigneur le patriarche en aspergea les quatre côtés, puis le sanctuaire, 
ensuite tl vint prés du prince et l'aspergea et tandis que celui-ci baisait la 
croix, on douna un signal aux troupes, qui déchargèrent ensemble leurs 
fusils, de sorte que l'air en trembla comme s'il tonnait et nous craignimes 
que l'église ue s'écroulàt sur nous. Nos orcilles en devinrent comme sourdes. 
Ensuite, il aspergea les boiars présents; on les aurait pris pour les fleurs 
de printemps en les voyant dans leurs vétements de drap Dn de diverses 
couleurs et tous en zibeline, car ils ne se soucient pas d'un autre genre de 
fourrure. Nous sorties ensuite de l'église et on dressa deux trónes devant 
la porte sur un lieu élevé : sur l'un s'assit le prince sur et l'autre monseigneur 
le patriarche. Les prêtres so rangércnt à droite et à gauche. Ensuite on amena 
des chevaux de race et de prix, couverts de splendides harnachements de soie 
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brodée d'or, de perles et de pierres pércieuses, d'un effet enchanteur. 
Monseigneur le patriarche les bénit et les aspergea avec de l'eau l'un aprés 
l'autre, environ vingt d'entre les plus beaux, qui valaient chacun des milliers 
de dinars. A la fin vint un serviteur négre monté sur un petit mulet ct un 
autre esclave monté sur un âne, cela pour * faire rire et provoquer les mo- 
queries des assistants, et le patriarche les aspergea avec de l'eau. Nous 
entrâmes pour la messe et aprés nous montàmes pour nous mettre à table. 
Ce jour-là le festin fut plus somptueux encorc que ceux des fétes précédentes, 
avec des toasts, de la musique, des tambours et des timbales; avec des 
salves de mousqueteric et d'artillerie : ce furent de grandes réjouissances. Le 
soir, on nous distribua des vétements d'honneur comme d'habitude et nous 
retournâmes en voiture accompagnés de coureurs, de < seimen > et de fan- 
tassins, qui déchargaient leurs fusils sans discontinuer et les chantres chan- 
tèrent jusqu'à notre arrivée au couvent. lis reçurent leurs gratifications et 
partirent. Et nous étions très dispos. 

Le samedi matin, lendeinain de l'Épiphanio, tous les saltimbanques et 
ceux qui vivent des jeux de hasard, avec leurs tambours, leurs flûtes, leurs 
timbales et leurs trompettes, les musiciens tures et valaques, allaient dans 
toutes les maisons des riches, les divertissaient par leurs jeux ct par leurs 
instruments et félicitaient monseigneur lc patriarche à l'occasion de la fète 
et faisaient des vœux pour lui. Nous leur donnions un pourboire et ils s'en 
retournaient. ll en fut dc méme des « seimens » et des officiers de l'armée 
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qui venaient par groupes, déchargaient leurs fusils et présentaient leurs 
vœux et nous lcur donnions une gratification et ils repartaient. Cela continua 
jusqu'au soir. 

Remarque. Tous les boiars de l'État de Valachie sont trés pieux : chaque 
matin, tous les jours de l'année, ils vont à l'église du palais pour assister aux 
matines; ils montent ensuite chez le prince et ils ouvrent le divan pour les 
jugements. Puis ils redescendent pour assistor à la messe et cela jusque 
vers midi; ils sortent ensuite en présence du prince pour aller déjeuner. Tel 
est l'emploi de leur temps pour tous les jours de l'annéc. 


VÍ. — LES ÉGLISES ET LES PALAIS. 


liemarque. Dans cette ville de Tàrgoviste il y a plus de quatre-vingts 
églises et couvents: la plupart sont bâtis en pierre. 

Târgoviste est une grande ville à peu près comme Alep ou Damas. 
Au prix de grosses dilficultés le prince Matthieu l'avait fait entourer d'un 
rempart de bois et d'un fossé. On nous a raconté que dans la princi- 
pauté de Valachie il y а vingt-six villes comme celle-ci, mais que c'est 
le couvent du prince Basile qui est le plus beau'. La demeure? du 


1. Il s'agit de l'église de Stelea. — L'église de Stelea fut bâtie par le prince moldave 
Voivode Basile et appelée ainsi d'aprés l'ancienne construction du négociant portant ce 
nom. N. lorga, /storia Bisericii Hománe, vol. Ï, p. 283. Matthieu, prince de Valachie, 
pour se réconcilier avec le Voivode Basile Lupu, prince de Moldavie, bâtit l'église du 
couvent de Soveja entre 164^ et 1645, couvent qui existe encore aujourd'hui, en appe- 
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métropolitain de Valachie sc trouve à l'extrémité de la ville, à l'intérieur 
des remparts; elle est trés vaste, avec trois enceintes de bois et trois 
cours. La cour extérieure sert de pâturage pour les oies, les canards, les 
poules; la deuxième renferme les écuries et les cuisines, la troisième est 
close par des bâtiments somptucux en pierre ой l'on entre par de grandes 
portes. En face se trouve une grande église! qui n'a pas sa pareille dans 
tout le pays, si ce n'est l'église métropolitaine des Cosaques qui ressemble 
grande, spacieuse et élevée, 
soutenue par de nombreux piliers ; elle est très imposante et dans le style 


à celle de Sainte-Sophie. Cette église est aussi 


de Sainte-Sophie. Elle est divisée en trois parties : la première cst l'exonar- 
thex, trés spacieuse avec de nombreuses coupoles; on entre ensuite par 
une deuxième porte dans un autre narthex élégant; puis par une troisième 
porte on pénètre au milieu même de l'église qui est très vaste. La coupole 


lant son voisin < très aimé frère ». N. lorga, Istoria Diserici! Hománe, pp. 286.287 
et à côté de cette église de Stelea on Бані des palais. Papadopol Calimach, Georghe 
Stefan, pp. 34-30. 

Basile Lupu a fait construire aussi en terre valaque une église dans le méme style, 
que celle des Trois Hiérarques de Jassy, mais bien plus modeste comme exécution 
et du reste moins élancée. Sa décoration sculptée est remplacée par les arcatures 
aveugles propres au style valaque. N. lorga et G. Bals, L'Art romain, Paris, 1922, 
pp. 367-368. Sur l’état aetnel de l'église, voir Buletinul Com. Mon. Istorice, an Í, n° 2, 
p. 79. 

1. La construction de l'église métropolitaine de Tárgoviste fut commencée раг 
le Voivode Neagoc le 20 septembre 1519, et fut terminée par le Voivode Radu eu 1533, 
qui lui fit aussi des legs. N. Iorga, [storia Bisericii Hománe, vol. Ï, pp. 133-137. 

D'après l'aquarelle de Sathmary, l'église métropolitaine avait huit tours, deux 
au milieu et six de côté. La description de Paul d'Alep n'est pas complète. Buletinul 
Сот. Mon. Ist., 1913, pp. 124-125. 
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est majestueuse dans sa hauteur et son ampleur. On y voit suspendue un 
lustre trés grand. Elle a trois sanctuaires élevées ct vastes; celui du milieu 
est trés grand avec de grandes stalles autour. L'iconostase, le symbole et 
la petite croix sont splendides, les chandeliers en bois doré sont un ouvrage 
élégant. Tout autour il y а de nombreuses fenêtres et aux coupoles des 
lucarnes rondes. 

Le tròne du prince se trouve à droite de l'entrée dans le montant du mur 
de l'église. Près de son tròne se trouve celui de l'éveque dans lequel se tenait 
toujours monseigneur le patriarche; en face de lui dans l'autre mur est un 
autre trône où se tenait le métropolitain du pays. 

Tout autour il v a des stalles et les murs sont couverts de peintures 
anciennes. La priucesse et sa suite se tiennent dans les stalles du deuxième 
narthex. " Tout autour de cette église, П y а un jardin de roses et d'autres = ги. 51 ve 
fleurs, peu large, entouré de balustrades. Prés du sanctuaire du nord il v a 
encore un cyprès dont la beauté, la hauteur, la puissance et la frondaison 
portent à béuir le Créateur. 

Les coupoles de cette église, grandes et petites, sont au nombre de 
douze avec douze croix dorées. Devant la porte, il y а une belle fontaine 
d'eau courante, magnifique; de même, à l'extérieur de la porte de la cour, 
il y a unc autre fontaine. 

Les cellules de la demeure métropolitaine se trouvent du coté de l'est; 
elles sont trés hautes: on peut y monter par un long escalier et on arrive 


550 VOYAGE DU PATRIARCHE MACAIRE D'ANTIOCHE. (3101 


weg pus cU ër? Лә), a < S Sta bts s 582 e d. s 
(H>) pel 8 ЗЕТ A=) S| & „ols FE d> 5 se e Ama Шш, 2} AU J> 
«Бе Lil bob aty Ab Ji es Ji Jen d pol jis EUS 
e 4 un CERE "lt а. е OË ses L^ Reeg adas 205 Joe 
Cala 1 ss 255-4 ons ol WAS F] $ Àa А-2; e Ál aU JI 
350 sel Aus дуал Ama SADI sia los 3 x. sol AA GAS RP 
sJ «ыу «Vas cum ell „|> ll dx О ada re > буз А)! 
мшу Lait Gil ps Qe ш> d CD „ёз eist Alen j Z 
d dh Шш S cox 15 У DA QM Lilly aliy wels Ss zy 
3A ddl QU „$ шам ie dech JS dozen d wä DÉ O G д. 

à A >A obl. li RES 4445- el Ce DTN 


1. pum est une répétition. = 2. L : „Хә. 


dans une galerie extérieure à arcades, donnant sur l'église, la cour et 
sur le grand jardin. Tous les murs sont couverts d'admirables peintures 
d'animaux terrestres et marins. d'une vue de Jérusalem et de ses couvents, 
de la montagne de Dicu, le Mont Sinai en entier, du Mont Athos avec 
ses vingt-quatre couvents, et de la mer: tout cela est clairement représenté. 

On entre ensuite dans le premier salon du métropolitain, il est spacieux 
et long avec une grande table, un poêle et un four, tous en earreaux de 
faience, de nombreuses fenétres avec lucarnes rondes, ayant vue sur le 
grand jardin. On entre ensuite dans une autre chambre élégante, plus belle 
encore, ayant également un pocle en carreaux de faience, avee une penderie 
pour accrocher les fourrures de  zibeline et autres. L'intérieur de la 
chambre est fraichement orné de peintures représentant divers portraits de 
saints. De cet endroit on entre dans les dépóts ой se trouvent les costumes 
(du métropolitain), ses couronnes, qu'on appelle « mitres », ses crosses. 
son argenterie, on trouve ensuite l'endroit où sont suspendues des selles 
décorées d'or ct d'argent, richement brodées, des brides, des épées, des 
pistolets et des armures. En effet, lorsqu'il sort à la rencontre d'un 
patriarche ou qu'il voyage, 11 a son yatagan prés de lui. Ses serviteurs, 
tous habillés de beaux vétements et couverts de zibeline, sont à cheval 
devant et derrière lui. П en est de méme pour le métropolitain du pays 


des Cosaques. 
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Remarque. Le vêtement des femmes depuis Constantinople jusqu'en Molda- 
vie et en Valacliie, consiste en un mantelet (fèrèdjé) à longue traîne tombant 
jusqu’à terre avec de la fourrure, selon leurs moyens. 

Revenons à notre sujet. 

Du dépôt on entre eusuite. dans un salon d'une galerie extérieure avec 
arcades ouvrant sur le jardin où i| y а une fontaine d'eau courante. Là 
se trouve une table pour déjeuner en été. De là on descend dans un vaste 
verger qu'on ne peut voir dans toule sa longueur et qui est enclos par une 
ceinture de grands noyers. Il est planté moitié en vigne et rosiers et moitié 
en pommiers, poiriers, cognassiers, cerisiers, pruniers dits : < cœurs de 
pigeon >, etc. et semis de légumes tels que féves, choux, persil, etc. 

Le clocher se trouve hors dela porte de l'église. On dit que le mur de 
clóture de cette demeure et du jardin équivaut à celui d'une grande ville. 
Dans ce pays, les métropolitains et les hégouménes des couvents vivent 
en bons termes. Le métropolitain de ce pays a coutume de se rendre chaque 
jour en voiture chez le prince pour prendre part aux séances du divan : on y 
apporte la croix et l'évangéliaire; lorsque la séance est levée, il descend 
à léglise pour assister à la messe, puis il monte chez le prince dire le 
benedicite. Tout est en son pouvoir, surtout quand il est généreux. 

Remarque. Lorsque les hommes ou les femmes de ce pays viennent 
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pour ètre jugés chez le prince ou chez léveque, ils se mettent à genoux 
pour exposer leurs requétes et ils restent dans cette posture jusqu'à la 
fin. 

Les plus riches des cadeaux qu'ils font au prince consistent en plateaux 
de pain. 

Les mótropolitains de ce pays ne percevaient pas de dimes des fidéles, 
mais chacun des prétres qui sont sous leur obédience doit leur verser an- 
nuellement une somme déterminée en ducats. ' Cela sans préjudice des 
revenus provenant des legs pieux, des villages, des vignobles, des ver- 
gers et autres biens constitués en legs en faveur de l’archevêché. C'est ce 
que nous avons constaté ici et jusqu'au pays des Moscovites. 

Depuis notre entrée en Valachie jusqu'à notre départ, tous les boiars 
venaient chez monseigneur le patriarche pour recevoir la bénédiction, 
toujours avec les inévitables cadeaux de saison, dans des assiettes couvertes 
de serviettes, tels que : citrons, oranges, pommes, poires, raisins secs, 
ligues, noisettes et surtout du pain, puis du poisson et toujours du vin. 
Toutes les femmes, mème les jeunes mariées et les jeunes filles, venaient 
chez lui en voiture, le visage découvert, accompagnées de nombreux 
serviteurs et servantes et de pages à cheval et elles lui apportaient des 
cadeaux comme nous l'avons dit, lui demandant sa bénédiction et l'absolu- 
tion. Elles portaient sur elles beaucoup de perles, des fourrures, des zi- 
belines, des manteaux très chers, etc. 
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Remarque. Tous les habitauts de ta Valachie sont pieux et trés soumis; 
ils redoutent beaucoup l'anathéme, surtout les hauts dignitaires. Ils 
venaient chez monscigneur le patriarche pour qu'il apposàt sa signa- 
ture et son sceau sur les lettres qu'ils tenaient des princes concernant 
leurs postes et leurs legs. Hs se faisaient délivrer par lui des lettres 
d'excommunication pour rendre les jugements de façon que personne ne 
montrât de partialité. Quand on amenait uu criminel chez monseigneur le 
patriarche pour qu'il l'excommuniàt, les gens du peuple sortaient en fuyant 
(car ils croient que l'excommunication est un feu), pour ne pas assister à 
la scéne. De nombreux citoyens se faisaient octroyer par lui des lettres 
de pardon. 


VII. = LE CLIMAT, LES MŒURS, 


Cette année-là, depuis le commencement de janvier jusqu'à la fin de 
mars, il tomba une grande quantité de neige qui ne cessa pas de tomber 
jusqu'à Páques et il régna un vent glacial, une gelée et un froil comme 
nous n'en avions jamais vu : le vin gelait dans ses vases, il en était de méme 
pour les olives dans leur eau (de conserve) et les conserves. Quant aux 
citrons et aux œufs, ils devinrent durs comme des pierres et furent totalo- 
ment perdus. On voyait comme de longues baguettes de cristal, c'est-à-dire 
de glace, pendre le lonx des terrasses des maisons; cela se produisait 
lorsque la glacc fondait par suite du feu qu'on allumait à l'intérieur et qu'il 
gelait au dehors. Chaque fois que des gouttes tombaicnt elles se congelaient, 
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cola formait de grandes baguettes de quoi émerveiller ceux de notre pays 
qui voyaient ecla. 

Remarque. La plupart des palefreniers des princes et des dignitaires 
de la principauté sont de notre pays сі d'Égypte; ce sont des musulmans 
ou des chrétiens. Ils ont beaucoup d'esclaves de couleur noire et on les 
appelle « arapides », c'est-à-dire arabes. Les Valaques sont portés à croire 
que tous les habitants de notre pays ressemblent à ces eselaves ou à ces 
domestiques, c'est-à-dire sont des esclaves noirs ou des palefreniers. C'est 
la raison pour laquelle nous sommes trés méprisés par eux. 

Lorsque nous arrivàmes chez eux, et qu'ils virent monseigneur le 
patriarche, notre rite, notre manière de lire le grec littéraire, ils furent très 
étonnés. 

Pendant le carnaval, nous allions voir leurs noces, parce qu'en ces 
jours, beaucoup de gens se marient. La veille de ses noces, le fiancé 
et ses amis à cheval parcourent les rues de la ville pendant toute la nuit, 
accompagnés par des gens qui battent des tambours, jouent de la flüte et 
portent des bougies. 

La fiancée avec d'autres filles montent dans des voitures, et suivies de 
musiciens, se promènent dans les divers quartiers de la ville, le visage décou- 
vert, selon la coutume des filles d'ici. Ce jour-là, les jeunes filles dansent 
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des rondes dans la cour de la maison, еп se tenant раг la main, parées de 
leurs plus beaux atours. Sur leur chevelures elles portent des couronnes 
en cuir doré ou en étain jaune, des roses artificielles, fabriquées à Vonise 
et en Autriche, des fleurs rouges ', du jasmin, etc. ; elles sautent et dansent 
en tournant. 

Aussitôt la cérémonie du mariage terminée à l'église, on place un voile 
blanc sur la tète de la mariée; * c'est la marque des femmes mariées. La nuit, + rol. 55 v^. 
le marié avec ses compagnons et des musiciens, et la mariée, avec d'autres 
femmes mariées, suivent en voitures, se promènent joyeusement et cela se 
prolonge jour et nuit pendant deux ou trois jours. Telle est leur coutume, 
et il n'y a ni œil qui trahisse, ni personne qui cnvie. 

Remarque. Nous avons observé en Valachie que, pendant les grands 
carémes, les habitants délaissent la viande et courent en foule acheter du 
poisson congelé, dur comme du bois en cette saison, et trés cher; ils le 
portent dans leurs bras, de sorte que nous étions étonnés de les voir faire. 
C'est ainsi dans tous les pays chrétiens. 

Remarque. Les femmes et les jeunes filles de Valachie sont chastes, pures 
et vertueuses. Si une action honteuse vient à être connue, les hommes sont 
condamnés à la rélégation perpétuellc dans les mines de sel, d’où l'on ne peut 
sortir, et les femmes sont rigoureusement condamnées à étre noyées. 
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VIII. — LES FUNÉRAILLES. 


Le service funèbre, de leurs morts est semblable à celui que nous avons 
mentionné pour les funórailles des Moldaves, avec cette différence qu à cette 
occasion ils font de grandes dépenses. Оп emmenait monseigneur le patriarche 
à la maison du mort, on sonnait la cloche de l'église où l'on voulait l'enterrer, 
depuis le matin jusqu'au moment de l'enterrement. Beaucoup de prétres, de 
diacres, de moines et de pauvres s'y assemblaient, parce que dans ce pays de 
Valachie, il se trouve des prêtres étrangers et des diacres on trés grand 
nombre qui s'adonnent à des occupations comme celle-ci (de participer 
aux enterrements). Chaeun apportait son étole et son livre et le diacre 
son aube. Tous les diacres présents se revétaient de leurs aubes. On 
distribuait ensuite des cierges à tous les assistants depuis les prètres 
jusqu'aux pauvres. Alors l'arclidiaere prenait l'encensoir à la main et 
encensait le patriarche en disant : < Bénissez, Seigneur... ». Le patriarche 
prenait l'encensoir dans ses mains et encensait aulour du mort en disant : 
« Béni soit... » ct les chantres commencaient à chanter : « Ayez pitié 
de moi, Seigneur », ensuite : « Heureux ceux qui» en entier, alternative- 
ment, ct chantant sur une mélodie douce. Monseigneur le patriarche, 
aprés avoir encensé les prétres, los assistants, puis de nouveau autour 
de la civière du mort, enceusait le diacre, lui donnait l'encensoir et faisant 
trois fois le sigue de la croix en se tournant vers l'Orient, près du mort, il 
retournait à sa place. Pendant la première « Gloire > aprés < heureux 
ceux qui >x, l'archidiaere dit, en tenant en main le deuxième encensoir : 
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« Ayez pitié de nous, Seigneur, etc. » ct « nous prions encore pour le défunt 
un tel, pour que Dieu le Seigneur donne le repos à son âme, etc. » ; aprés 
cela monseigneur le patriarche récitait la premiére conclusion. Ensuite ou 
commençait la deuxième < Gloire > de < heureux ceux qui p, « Vos mains 
m'ont formé et m'ont créé ». S'il y a un évéque présent, ou un archi- 
prétre, il encense autour du mort, ensuite monseigneur le patriarche et les 
autres assistants; à la fin il encense le diacre, il lui donne l'encensoir et va, 
en faisant le signe de la croix, reprendre sa place en disant la deuxiéme 
conclusion avant ` < Jetez vos regards sur moi et ayez pitié de moi », après 
que le deuxième diacre a dit : < ô Dieu, ayez pitié de nous selon votre grande 
miséricorde », otc. 

Chaque diacre disait une fois : « Ayez pité de nous, Dieu », etc. à tour 
de rôle et donnait l'encensoir aux prêtres suivants, à chacun selon son rang, 
et ils disaient conclusion sur conclusion et, à la fin, ils encensaient les diacres. 
Au moment du baiser, monseigneur le patriarche allait baiser l'icone et se 
signait deux fois, il bénissait les fidèles et retournait à sa place, aprés avoir 
lu la « péricope > de l'évangile sur la tête des membres de la famille du défunt. 
Ensuite venaieut les prètres selon leur rang, deux par deux, l'un du côté droit 
et l'autre du côté gauche, ils se prosternaient en méme temps une première 


* fol. 56 r°. 


* fol. 56 r°. 
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et une deuxième fois, jusqu'au dernier, puis entraicnt successivement les 
diacres, les moines et les pauvres. Les parents du mort se tenaient debout 
des deux côtés et chaque fois qu'un prêtre baisait l'icone, ils іш donnaient 
une aumône dans un mouchoir brodé, à chacun selon son rang, ainsi qu'aux 
diacres *, aux moines et aux pauvres. Après cela entraient les notables et les 
autres assistants. Nous allàmes à l'église en précédant la civiére, d'abord les 
prêtres deux par deux, puis monseigneur le patriarche suivi de la civière et 
des laïques, tandis que les chantres psalmodiaient. Chaque fois qu'ils avaient 
parcouru une petite distance, ils déposaient la civière et se rangeaient autour 
d'elle et le diacre, l'encensoir à la main, disait : « Ayez pitié de nous, Seigneur 
Dicu! > etc... et monseigneur le patriarche disait la prière pour les morts, 
puis on portait le mort et l'on repartait. Ils continuèrent à faire ainsi jusqu'à 
ce qu'ils eussent introduit le défunt dans la cour de l’église, prés de son tom- 
beau. Is l'enleveérent de dessus la civière; ils le mireut dans un cercueil dont 
l'intérieur était drapé de rouge et ils l'entcrrérent et nous nous en allâmes. 
Remarque. Les hommes, parents du mort, ont l'habitude dans ce pays do 
rester uu tête pendant quinze jours; quant aux femmes et aux filles, elles 
dénouent seulement leurs cheveux, sans pleurer ni faire entendre. de 
bruyantes lamentations, et elles observent une attitude digne et modeste. 
Quaud l'évêque ou le prêtre s'apprête à lire la péricope de l'évangile 
au-dessus du mort qui se trouve dans la civière, les femmes et les jeunes 
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filles viennent se prosterner sous l'Évangéliaire jusqu'à la fin de la lecture. 
Aprés que les assistants ont baiséle mort, elles viennent aussi pour le baiser 
et pleurent avec respect. | 

Les troisième, neuvième et quarantième jours, durant l'année, on célèbre 
un service de requiem pour le défunt, en distribuant alors des cierges aux 
prêtres revétus d'ornements dans l'église ct aux autres assistants et l'on com- 
mence à chanter : < Ayez pitié de moi, Seigneur! » et < Heureux ceux qui > 
alternativement, puis le canon. Monseigneur le patriarche cncensait le 
premier, ensuite les autres prêtres présents, puis i! lisait l'évangile et l'on 
distribuait une aumóne à tous les assistants, aprés quoi nous nous retirions. 

Des funérailles comme celles-là coütent de cent à deux cents ducats plus 
ou moins. Aprés les funérailles ou aprés les services de requiem quelques-uns 
invitent les assistants à un repas chez eux. 

La veille du samedi de l’abstinence du fromage, on ne dit pas de messe 
de requiem pour les morts comme cliez nous ct cela à cause de la multitude 
des églises. 

Le dimanche matin de l'abstinence du fromage, la plupart des femmes 
des diguitaires de la principauté vinrent chez monseigneur le patriarche le 
prier de leur lire la priére de l'absolution. Elles s'agenouillérent devant lui 
par terre dans leurs riches vêtements, jusqu'à ce qu'il ent fini la lecture; leurs 
maris firent de mème jusqu'au soir. Après les vépres, la veille du carême, il 


* fol. 56 v? 


* fol. 56 v*. 
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n'y eut pas de complies, parce que ce n'est pas l'habitude de ce pays nt même 
le dimanche soir, mais tous venaient à l'église depuis les boiars jusqu'aux 
riches négociants, etc. avec leurs femmes et leurs enfants. Monseigneur le 
patriarche descendit de son tròne et se tint debout entre les chandeliers, vêtu 
de l'étole et de l'« omopliorion ». Tous se prosternérent à terre et il leur 
lut la prière de l'absolution, ensuite il bénit tout le monde, d'abord les évêques 
présents, les archiprétres, les hégoumónes et les prêtres, les boiars ct les 
autres assistants. À son tour son Altesse le prince envoya demander l'abso- 
lution par le métropolitain du pavs, parce qu'ils avaient. une foi entiére en 
monseigueur le patriarche; c'était évident. 

Pendant ce grand carème, monseigneur le patriarche reçut la visite d'un 
hégouméne se disant supérieur d'un couvent orthodoxe des iles Broutania, 
mentionnées par saint Jean Chrysostome, de la ville appelée Ilervat'; * il 
raconta que dans ce pays il v avait environ vingt-cinq inille familles toutes 
orthodoxes, et que leurs gouverneurs, comme leur langue, étaient serbes. 
L'arehevéque serbe nous rapporta qu'ils s'étaient enfuis de leur pays et qu ils 
étaient. établis en Autriche un peu au nord de Venise. Il demanda à ètre 


sacré pour être leur évêque. H avait leurs signatures. mais il fut prouvé 


1. C'est la Croatie. selon l'appréciation de Ilàjdáu, Arhiva Istori, 12, p. 97 note. 
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que c'était un imposteur. Aussitôt le prince Matthieu l'envoya aux salines 
On disait qu'ils crovaient en la prédication des patriarches d'Antioche el 
avaient une fot complète en eux. 


IN. = Lk CanrME, LA SEMAINE SAINTE, LE LAVEMENT DES PIEDS. 


Pendant cette semaine on jeüna ct l'on fit le service exactement. d'apres 
le rite suivi en Moldavie ct mieux encore; les samedis du carême on ne 
sortait de la messe que vers midi. Le premier et le quatrième dimanche du 
carème, monseigneur le patriarche célébra la messe dans l'église du couvent. 
La veille du jeudi de la Péniteuce', qui coincida avec la fête des quarante 
martyrs, on sonna les cloches et on célébra les vigiles pendant la nuit selon 
l'habitude des vigiles en Moldavie, de même la veill: du samedi des six 
strophes de P < acathiste. > Le samedi de Lazare on célébra une graude céré- 
monie. Le matin du dimanche des Rameaux, monseigneur le patriarche distri- 
bua anx assistants des rameaux consistant en ramilles d'arbres dont les feuilles 
avaient poussé ainsi que des fleurs blanches qu'on avait apportées des 
champs. Monseigneur le. patriarche у célébra aussi la messe. Le mercredi 
saint le métropolitain du pays, avec les hégoumènes, préparèrent une lampe 
pour le prince, selon l'habitude. Le jeudi-saint, de hon matin, le prince envoya 


1. C'est le mercredi, à ^ h. de l'après-midi, qu'on lit le canon de saint André le Crélois. 
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une voiture et nous nous rendimes à l'église du palais pour célébrer l'office 
du lavement des pieds et la messe. Nous nous revétimes, nous et mon- 
seigneur le patriarche, selon l'usage. On sonna la grande cloche. 1l vint 
se placer sur son trône ayant en face de lui le métropolitain du pays. On 
commença par purifier le vase de l'ablution, puis on plaga un banc très 
long devant le chœur du nord pour v faire asseoir les prêtres, et on 
placa un autre siége plus petit pour Judas devant le grand chandelier 
du nord. Dans ce but on fit venir un moine, prêtre âgé, très pauvre, qui 
à cause de sa pauvretó avait consenti à jouer ce róle, car ensuite le prince 
lui fit donner une gratilication. Sa taille, son aspect, sa barbe, son « kallous » 
sale, enfoncé sur les yeux, faisaient poulTer de rire les spectateurs, d'autant 
plus qu'on l'avait affublé d'une chasuble usée. On le fit asseoir sur la chaise, 
ensuite on placa au milieu en guise de « tétrapodion » une grande table et 
par-dessus un tapis sur lequel on mit un grand bassin d'argent et une 
aiguière ' d'argent avec son couvercle en forme de calice d'un côté et une 
autre pareille de l'autre cóté contenant de l'eau pour l'ablution. Ensuite le 
métropolitain du pays avec les deux curés officiants de l'église, reçurent la 
bénédiction de monseigneur le patriarche, pour aller préparer les prétres 
auxquels on devait laver les picds. Tous les prêtres se revètirent de leurs 


1. L'aiguière est un vase à bec, placée sur un grand plat assez profond, appelé 
bassin. Abel Couturier, Cours de liturgie, Paris, 1012, vol 1, p. 61. 
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ornements sacerdotaux. Le métropolitain vint se placer debout à son trône 
au chœur du nord. Ensuite les deux сигез amenèrent du sanctuaire entre eux 
deux prétres revétus de leurs chasubles, tous pareils; ils allérent sur un seul 
rang vers monseigneur le patriarche qu'ils saluèrent en s'inclinant ; ils firent 
de méme devant le métropolitain, aprés quoi ou les fit asscoir sur le banc à 
côté de Judas. Puis ils entrèrent daus le sanctuaire, en amenérent deux 
autres et les firent asscoir près de ceux-là, jusqu'à ce qu'ils eussent complété 
les cinq paires, c'est-à-dire dix prêtres. Les principaux hégoumóénes s'assirent 
` à la fin. Ensuite. on fit venir l'évêque de Buziu et on lui assigna le rôle de 
Pierre, on le fit s'asseoir séparément à l'extrémité de toute la rangée. Puis 
les chantres commencèrent à chanter les strophes du laven ment des pieds selon 
l'ordre du service jusqu'à la fin. 

Remarque. Les chantres du prince chantaient toujours, dans son église 
ou chez lui, en grec au chœur de droite et en valaque au chœur de gauche. 

Puis moi, je commençait la lecture de l'évangile hors de la porte du sanc- 
tuaire où on avait mis un < triscelion > devant les chandeliers, jusqu'à ce que 
j eusse fini. Le patriarche óta alors ses vêtements, le « sacos > et l'« omopho- 
rion > et revótit le « savanon »'; on le ceignit d'un vêtement de lin et d descen- 
dit de son tròne. П commença à laver les pieds de Judas jusqu'à ce qu'il fùt 
arrivé à Pierre, et aprés avoir fini, il lui dit ce qui est écrit dans l'Évangile. On 

1. Le savanon. ed£zwv, All, est le linge dont s'enveloppe l'évêque pour protéger 


ses vèlements sacrés avant de procéder au lavement des pieds et à la consécration des 
autels. A. Couturier, op. cit., vol. 1, p. 71. 


* fol. 57 r°. 


* fol. Ae 
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termina. On apporta alors le bassin, on le posa à sa place sur le « tétra- 
podion ». Monseigneur le patriarche, après avoir revêtu son < sacos », 
descendit de son trône, s'approcha du bassin, fit trois énuflexions selon 
l'usage, trempa son doigt dans l'eau et lit le signe de la croix entre ses yeux. 
Le métropolitain du pays vint ensuite et fit la méme chose, puis les autres 
prêtres présents ct tous les boiars deux par deux jusqu'à ee qu'ils eussent fini. 
Et moi, je pris le bassin et je montat par l'escalier avee le prêtre, auprès du 
prince, pour le bénir, parce qu'il était trés âgé, et n'avait plus la force de 
se tenir debout ni d'assister au service. 11 fut béni; après quoi il donna une 
gratification au prêtre. Tous ceux qui étaient auprès de lui reçurent aussi la 
bénédiction. Nous descendimes et on commença la messe. 

Tous les boïars présents dans l'église demandèrent à monseigneur le 
patriarche de réciter sur leurs tètes la prière de l'absolution. Is s'agenouil- 
lérent et il la lut. 

Remarque. Personne ne venait à l'église sans être allé d'abord se pros- 
terner devant monseigneur le patriarche ct lui baiser la main droite, puis il 
se rendait à sa place. 

Au moment de « l'Áxion x, le prince descendit et se tint debout à son trône. 
A la présentation du calice, il descendit pour baiser les icones, puis il entra 
dans le sanctuaire et on le soutint par les épaules jusqu'à ce qu'il se fùt 
approché de monseigueur le patriarche, puis il alla à son trônc. Tous les 
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boïars vinrent, baisèrent les icones et. s'approchérent aussi de monseigneur 
le patriarche, qni leur distribua le pain bénit. Nous primes du < colybe > et 
on termina le service. Le prince et eux restaient debout pres de lcurs trônes, 
jusqu'à ce que monseigneur le patriarche fñt entré dans le sanctuaire pour 
ôter ses vêtements sacerdotaux et revêtir le e mandyas », comme l'habitude. 
|| sortit devant le prince, il le bénit lui et les fidèles. Nous rentràámes au 
couvent l'après-midi. 

La veille du vendredi-saint, on fit te service des grandes vigiles, depuis 
le soir jusqu'à la sixième heure de la nuit, avec des chants prolongés. Il en 
[ut de méme le samedi-saint, qui cetle année coincidait avec la fête de l'Annon- 
ciation. On se leva par une nuit profonde ct au lever du Jour on sorlit pour 
l'office des funérailles (du Christ)", en faisant le tour du couvent dans les rucs. 


N. — [ктк pe PAQUES EN VALACIHIE. 


Après la sortic de la messe en ce jour, les enfants ne cessérent toute la nuit 
de frapper sur des simandres de bois et de cuivre, selon leur habitude, parce 
que les gens ne dorment pas du tout durant cette nuit de Pàques. Les enfants 
de chaque quartier ct de chaque rite s'assemblaient dans le couvent ou dans 


1. Sur Гоћсе des funérailles du Christ, voir Abel Couturier, Cours de liturgie, 
vol. Il, pp. 277-280. 


* fol. 57 v°. 


* fol. 57 vo. 


566 VOYAGE DU PATRIARCHE MACAIRE MANTIOCIIE. [326] 
AMI pe nek, sl ЙЛ laesi 9 A= longs ДАЙ és OL äs 
llocs ab al 425 He L кушш 1,353 sY OUR с "n ur) 1,235 
uu YA unm A aus aru lee baies ж Les юш6 „ДЬ ГУ! 
45V AU Оу SU de м) S dI UE ay eus AL ШЙ me 
bass Si eos S J ¿=> ll Glas le d «Je ha А зу, 
v Ah Al Ga Al 24 dut ule d luy! A Qi (905 AN 
alo dal „б à à dll cio Ma ó gladly “Q pus kéin Ohr 
qe Zb eo < pam d all EU (5 МА L Au cé 5,5 ad 
de 1383 d el les ids du hoy! A ze 415 ben gl een 


A d jam! Van AR «зз. eet CL d Д ыз ый ze 
God Aaly aladi (АЛУА resch ше dyta АБЫЙ annm 23159 | 


l'église de leur quartier, allunraient des feux dans la cour, se livratent à une 
joie bruyante et ils sonnatent les cloches jusqu'à la sixième heure de la nuit. 

On sonna toutes les cloches * dans les églises et les couvents, et les 
gens se rendirent à l'office (de Pàques), excepté dans l'église du palais. On 
célébra l'office de la « Résurrection » comme d'habitude et Pon sortit le 
matin, puis on retourna sans retard célébrer la messe. Aprés que nous eümes 
assisté le matin à la < Résurrection >, le prince envoya une voiture qui nous 
conduisit au palais où nous revétimes le patriarche de ses ornements sacerdo- 
taux. Le prince descendit à l'église et se tint à son tròne et on lui donna la 
bénédiction. Ensuite la foule sortit devant nous dans la cour du palais devant 
l'église. À la premiére place au milieu on placa un tróne pour le prince, 
ensuite à sa gauche on en placa un autre pour monseigneur le patriarche et à 
côté de lui on placa un troisième trône pour le métropolitain. 

Tous les prétres et les moines se tenaient du cóté gauche, les botars 
de l'État se placèrent tout autour formant un grand cercle. On pouvait voir 
alors des milliers de costumes en drap précieux et fiu, de diverses couleurs, 
ornés de fourrures de zibeline. Puis on placa au milieu un grand « tétrapo- 
dion » recouvert d'un tapis sur lequel se trouvait l'évangéliaire. On distribua 
ensuite de grands cierges aux assistants : d'abord au prince un cierge dore 
tenu par le < silihdar >, puis an patriarche et au métropolitain. La cour 
était bondée de soldats, tous armés de lances eu forme de croix et de fusils 


algériens. 
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Je pris alors l'eucensoir, et J'encensai monseigneur le patriarche en disant : 
« Bénissez, Seigneur >x. Il se mit à encenser autour de ee < tétrapodion > ct de 
l'évangéliaire en disant par trois fois : « Le Clirist est ressuscité », puis il 
encensa le prince, le métropolitain, les prêtres et les autres assistants et il 
vint se tenir debout à son trône. Les chantres commencèrent selon le rite, 
puis vint le canon, un chœur le chantant en grec et l'autre chœur le chantant 
en valaque. Monseigneur le patriarche dit la première conclusion, ensuite le 
métropolitain encensa comme lui et revint à sa place en disant la deuxième 
conclusion. Les évêques, les grands hégouméues enceensérent de la même 
maniere jusqu'à la fin du canon et chacun disait une conclusion. On n'ouvrit 
pas la porte de l'église comme c'est l'habitude chez nous, l'église ne pouvant 
pas contenir tant de monde; c’est pourquoi on fit la cérémonie au dehors. À la 
fin du canon, monseigneur le patriarche vint, baisa l'évangéliaire et le porta 
au prince qui venant au milieu, se prosterna, il baisa l'Évangile ainsi que la 
main droite du patriarche qui lui dit : < Le Christ est ressuscité > et lui baisa 
la tète trois fois. А ce moment, toutes les troupes déchargèrent leurs fusils en 
sorte que le monde en fut comme soulevé et que nos oreilles furent assourdies. 
On termina ensuite le service. On apporta alors le trône du patriarche et on 
le placa à la droite de celui du priuce tout à cóté de lui; le patriarche s'assit 
en tenantl'évangéliaire dans ses mains. Le métropolitain vint, baisa l'évangé- 
liaire et sa main droite en disant : < Le Christ est ressuscité », puis il s'avança 


"ol э8т°. 
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vers le prince, baisa la croix d'or, incrustée de perles, de pierres précieuses, 
qu il tenait dans sa main droite, et dit la même chose; le prince lui baisa la 
téte, puis il alla se placer sur son trône àla gauche du prince. Ensuite les 
évêques, les liógoumenes, les autres prêtres et les moines vinrent et baiséreut 
l’évangéliaire de monseigneur le patriarche, et sa main droite en disant : 
< Le Christ est ressuscité э, puis ils s'approchérent du prince, baisérent sa 
croix et sa poitrine en répondant la méme chose. Ils allèrent ensuite près du 
métropolitain et sc rangérent prés de lui. Tous les boiars entrèrent alors selon 
[сиг rang ainsi que les autres assistauts et ils firent de mème. Nous ne ter- 
minámes que tard dans la matinée et le prince remonta dans son palais. 

Nous entràmes dans l'église pour célébrer la messe. Nous dimes trois 
évangiles en trois langues, monseigneur le patriarche le lut ер grec à l'inté- 
rieur du sanctuaire, le métropolitain en valaque et moi en arabe. Lorsque j'eus 
fini, un grand frisson me prit qui dura jusqu'au soir, il était causé par le froid 
rigoureux qu'il faisait. J'entrai dans le sanctuaire, j'enlevai mon aube et je 
m'endormis. Puis nous sortimes pour aller nous mettre à table et moi j'étais 
était daus la joie, moi j étais 


k 


dans un triste ctat; tandis que tout le monde 
abattu et je frissonnats. Ce jour-là on fit une grande fête. П faisait un temps 
splendide. Le printemps étincelaitt et l'herbe nouvelle se montrait. Alors on 
tira plusieurs fois le cauon et des coups de [usil et on but de grandes rasades 
avec accompagnement de musique, de tambours, de flütes, de trompettes, 
de chants et de plaisauteries, сіс. On distribua ensuite des vêtements. Nous 
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partimes en voiture pour le couvent, entourés de < seimens > et de fantassins 
qui tiraient des coups de fusil, de coureurs et de chantres, lesquels aprés 
avoir recu le pourboire, se retirèrent. 

Pendant cette semaine, le matin on célèbre la messe avec les matines, on 
sonne les grandes cloches chaque matin et chaque soir; le commerce chóme, 
les boutiques n'ouvrent pas, sauf celles des marchands de beurre, des bou- 
chers. et des marchands de comestibles. 

Remarque. Dans ce pays cliaque jeudi aprés Pâques, on fait une litanie, 
c'est-à-dire une grande procession' hors des villes avec des étendards et des 
icones et les prêtres revétus de leurs ornements, puis vient le prince et son 
armée. On fait une grande cérémonie en l'honneur du grand jeudi-saint 
auquel on faitles adieux en attendant le jeudi de l'Ascension. 


XI. — LES DERNIERS JOURS DE MATTHIEU, PHINCE DE VALACIHE. 


Ces deux dernières années, Matthieu, prince de Valachie, abolit cet usage, 
parce qu'il était ágé et n'avait plus du tout la force de sortir. Ce jeudi de 
Pâques, il envoya une voiture pour chercher monseigneur le patriarche. Nous 
entrámes dans l'église, revètimes nos ornements et monseigneur le patriarche 


1. ¿b est le service de la Résurrection qu'on célèbre le lundi de Pâques : on a 
l'habitude maintenant, en Moldavie et en Valachie, de célébrer ce service le dimanche à 
midi. [ci il s'agit seulement d'une simple procession religieuse, célébrée le jeudi de 
Pâques, d'après une règle quelconque. 

PATR. OR. = Т. XXIV. — F. 4. 38 
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revétit les siens. On prépara ensuite des vases pour l'eau bénite, c'est-à-dire 
des coupes d'argent placées sur le corporal. Monseigneur le patriarche fit 
le service de l'eau bénite et nous montàmes chez le prince et nous lasper- 
geàmes. 

Ensuitc nous otâmes nos ornements et nous montàmes pour nous mettre 
à table; puis nous lui fimes nos adieux, car nous avions projeté de partir pour 
nous rendre dans l'intérieur du pays (la Russie). Nous vinmes au couvent 
et commoencámoes nos préparatifs de voyage. 

Le prinee lui envoya l'aumône habituelle, car il était devenu trés avare à 
la fin de sa vie ct il aimait beaucoup les Turcs et les Tatares et leur donnait 
toute sa fortune. Si quelqu'un d'entre eux venait le voir, il l'habillait de vête- 
ments avec de la fourrure de zibeline. H haissait les prètres, les moines et les 
hégoumènes qui venaient lui demander une aumóne, commo ils l'avaient fait 
une première fois, et il lcs congédiait frustrés dans leur attente. 

Cette semaine-là, il reçut la nouvelle que l'empereur des Moscovites Ini 
епуоуа un ambassadeur ' avec de grands présents. H envoya immédiatement 
l'ordre de le faire retourner sur ses pas en disant : « Ne me faites pas voir 
son visage », parce qu'il haïssait en effet extrémement la nation des Cosaques 
et celle des Moscovites. 

Lors de la défaite de Basile et de Timothée, fils de Hmilnitzki. il tit un 


1. Chargé de proposer au prince de secouer le joug des Turcs avec le secours des 
\ивѕеѕ; il arriva en 1654. Ilurmuzaki, HI, p. 229 et N. Iorga, Acte si Fragmente, I, 
pp. 242-243. 
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grand massacre des Cosaques et en réduisit un grand nombre en captivité. 
Lorsque l'Aga du Trésor vint chez lui, il sortit à sa rencontre et devant lui 
il fit couper la tête à beaucoup de Cosaques en disant : « Je les hais et j'aime 
les réfugiés > et il envoya avec lui un grand nombre de captifs dans les fers 
au vizir comme rameurs. Lorsque le vizir leur demanda : < Qui êtes vous? >, 
ils répondirent : « Nous sommes des Cosaques des troupes de IImiluitzki et 
nous fümes vaincus en Valachie. > Il leur donna aussitôt des habits de drap 
rouge et de l'argent ct les fit envoyer dans leur pays chez Hmilnitzki, parce 
qu'il y avait entre lui et eux une grande amitié et des relations diplomatiques 
suivies. Hmilnitzki etles Cosaques avaient une grande aversion pour Matthieu, 
prince de Valachie, et lorsque celui-ci renvoya l'ambassadeur de Moscou, 
cette inimitié s'acerut encore. 

A cause de cela, tous les habitants de la Valachie vivaient dans la peur 
continuclle de Hmilnitzki ct des Cosaques jusqu’à ce moment. Chaque 
jour circulait cette nouvelle : «Les Cosaques viennent, ils sont passés à 
l'intérieur du pays. » La nuit on ne dormait pas, * Че sorte que ses sujets 
qu'il avait violemment opprimés quittèrent le pays, avec son armée ct tous 
ses һоїагѕ. lls conspirérent' un jour pour le tuer en disant : < Comment, 


1. Longtemps aprés, quand le Voivode Matthieu fut guéri de sa jambe, il fit une 
promenade vers Argech. А son retour vers sa ville, les dorobunts et les seimens lui 
fermèrent les portes, le laissant dehors; ils lui disaient de quitter le pays ou de se faire 
moine, ear ils n'ont pas besoin de prince. Matthieu, trés en colére, resta dehors trois 
jours seulement, avec la Cour et ses boïars, et on interdisait de lui envoyer des vivres. 
ll leur promit de l'argent сі on lui permit d'entrer dans Іа capitale. Chagriné de cette 
manière-là, il passa l'hiver... Constantin Căpitanul, op. cit., p. 138. 


* fol. 55 v' 


* fol. 58 v 
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depuis les temps anciens jusqu'à présent aucun ambassadeur n'est venu 
chez nous de la part de notre empereur ct maintenant qu'il. en vient un, 
tu le renvoies? » Alors Dieu remédia à cette situation en le rappelant à 
lui, parce que cette méme semaine il tomba gravement malade d'une 
maladie mortelle, d'autant qu'il était décrépit et retombé en enfance. 


XII. — Mons DE MATTHIEU, PRINCE DE VALACHIE. 


Le dimanche de saint Thomas, monseigneur le patriarche célébra la 
messe dans l'église du couvent des négociants. Le matin du dimanche des 
« femmes myrophores >x, Matthieu, prince de Valachte, mourut aprés un 
règne de vingt-trois ans '. 


Les seimens sont des troupes mercenaires composées surtout de Serbes. Il y en eut 
en Moldavie et en Valachie une telle armée qu'elle causait des dommages aux princes 
en leur faisant perdre les batailles. Pour la révolte des seimens, voir Constantin Cäpi- 
tanul, op. cit., p. 138 et la bibliographie d'Emilia Cioran, dans Célétoriile patriarhului 
Macarie, Bucuresti, 1900, p. 108. 

1. Matthieu mourul le 9 avril 1654, aprés la révolte des seimens. Buletinul., an. VIII, 
fasc. 32. Bucuresti, 1915, pp. 174-175. I] mourut au mois d'avril, des suites de sa maladie 
aggravée par l'âge, sans avoir pu mettre son projet à exécution. Constantin Căpitanul, 
op. ctt., p. 138. 

Aprés sa guérison, vers Páques, le 20 mars 1654, les seimens révoltés fermérent 
la porte de la ville au Voivode, qui était sorti pour une promenade. Cela provoqua sa 
mort. Il mourut le 9 avril, le matin, étant assis dans son fauteuil, dans ses appartements 
à Tárgoviste, après un règne de 23 ans, cinq mois et onze jours, à l'âge de soixante ans. 

Après la révolte des seimens en 1655, toutes les tombes princières furent prolanées. 
« Ils déshabillérent les corps, jetèrent les habits et les portèrent ainsi dans la ville. > 
Les ossements restèrent longtemps « hors de l'église >. 

Son corps fut transféré au couvent de Arnota (enterré à côté de son père Danvciul), 
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Au commencement il était bienfaisant et extrémement charitable. Parmi 
ses bonnes œuvres et ses pieux établissements on compte, dans son seul 
pays. cent cinquante couvents et églises en pierre, et surtout l'église épis- 
copale de Buzäu. 

Avant qu'il rendit l'àme, Kyr Ignace, le métropolitain du pays arriva; 
et aussitót tous les boiars de la principauté s'assemblérent et tinrent conseil; 
sur-le-champ, ils élurent pour prince un boïar nommé Constantin, d'une 
famille de princes '. H était fils de Serban, l'ancien Voivode de Valachie. 

Ils sortirent ensuite de l'église à l'extérieur du palais et le métropolitain 
monta dans un lieu élevé et dit au peuple: « Votre prince est mort et 
qui désirez-vous que nous mettions comme gouverneur à sa place? » Les 
boiars, la troupe ct tout le peuple criérent d'une seule voix : « Nous ne 
voulons que Constantin, fils du Voivode Serban. > Ils manifestèrent, 
car son élection au rang de prince venait de Dieu et plusieurs boiars de 
l’État l'avaient vu en songe debout à l'église, sur le trône des princes. 
An temps du prince Matthieu, il était d'abord le deuxiéme sirdar de l'armée. 
Le prince Matthieu avait un neveu, qu'il avait fait < grand spätar o, c'est-à- 


par son neveu Preda Brancovan, qui lui fit faire aussi l'épitaphe. Buletinul, p. 175; 
N. lorga, Inseripitit, Ï, p. 106. 

1. Constantin Serban, le nouveau prince, avaiteu lebout du nez coupé par ordre de 
Matthieu, prince de Valachie, pour qu'il ne régnàt plus; il fut tout de méme élu. 
Hurmuzaki, HI, p. 210, Kogălniceanu, Letopisele, 1, p. 348. 

Aprés la mort du prince Matthieu (que Dieu lui pardonne!) le métropolitain [gnace, 
ainsi que les boiars élurent le sirdar Constantin de Dobreni, fils du Voivode Serban, 
de famille princiére. Constantin Căpitanul. op. cit., р. 139. 
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dire sirdar en chef de l'armée. 1l était d'une fierté et d'un orgueil extraor- 
dinaire, et cela pendant toute sa vie. Nous le vimes toujours, chaque fois 
qu'il se rendait de sa maison au palais, précédé et suivi de plus de cinq ou 
six cents soldats et de méme à son retour, et c'est lui qui était venu avec 
des troupes valaques ot hongroises accompagner Étienne, prince de Moldavie 
à ses débuts à la fête de Paques, lorsqu'ils voulurent surprendre Basile 
Voivode. Son oncle, le prince Matthieu, l'avait envoyé en secret, à l'insu 
de ses boïars, car s'ils l'avaient su, ils les auraient. tués ensemble et ils ne lui 
auraient pas permis d'attirer sur eux un mal perpétuel. Plusieurs fois, lo 
prince Matthieu voulut l'établir comme prince à sa place, et il usa pour cela 
de ruses diverses, mais personne ne l'agréa, ni parmi les boiars de l'État, 
ni parmi les sujets, à cause de son arrogance. 

Constantin, fils du Voivode Serban, était placé sous ses ordres, en qualité 
de deuxième sirdar. Or ici l'habitude des boíars est lorsque deux d'entre eux 
occupent un méme rang et se rencontrent, ils n'ótent pas leurs calpacs et 
que si l'un des deux est d'un rang supéricur à l'autre, celui-ci óte son calpac. 

Or, Constantin se tenait toujours la téte couverte devant son Aga, le 
grand sirdar. Un jour, il le réprimanda en lui disant : < Pourquoi te tiens-tu 
devant moi la tète couverte?» ll lui répondit : « Je suis, moi, de la famille 
des princes et toi, tu es fils d'un simple paysan: c'est pourquoi je ne me 
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découvriral pas devant toi! » L'autre, en entendant ces mots, se mit en 
colère, il alla chez son oncle et jeta ses armes devant lui. Apprenant cela, 
le prince destitua Constantin. Celui-ci se retira dans ses palais et ses 
maisons que son pére avait construits pour lui-méme de son vivant, en 
differents endroits de la Valachie, et il y habita jusqu'à ce moment-ci '. 
Lorsque le prince Matthieu tomba malade *, il vint à Târgovisté pour ses 
affaires sans être averti de ce qui se passait. П se passa alors ce qu'on sait 
et il fut élu prince. 

Quant au grand sirdar nommé plus haut, pendant la semaine de Pâques, 
il apprit la nouvelle que son fils était à l'agonie dans un village éloigné de 
la ville. П y alla pour le voir et son oncle mourut? pendant son absence. 
Tels sont les faits. 


XIII. — GÉRÉMONIE DU SACRE D'UN NOUVEAU PRINCE. 


Lorsque le hérault eut publié la nouvelle de l'élection dans la ville, tous 
les sujets s'assemblérent et vinrent au palais et ils l'agréérent à l'unanimité. 
Lorsque Constantin apprit la nouvelle, il eut peur et se cacha, mais ils se 
mirent à sa recherche et l'ayant trouvé, ils l'amenérent malgré sa frayeur. 


1. Voivode Constantin avant d'étre élu prince, résidait à Dobreni, car le chroniqueur 
dit : < Le métropolitain Ignace avec les boïars élurent le sirdar Constantin de Dobreni, 
fils du Voivode Serban, de famille princière. > Constantin Căpitanul, op. cit., р. 139. 

2. Quand on élut le prince Constantin Cantacuzéne, le spätar Diicul se trouvait à 
Buicesci. Constantin Căpitanul, op. cit., p. 140; Hurmuzaki, Fragmente, WI, p. 222; Cf. 
N. lorga, Socotelile Drasovului. p. 205. 


+ fol. 59 re 


* fol. өч r° 
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Puis, ils l'introduisirent dans l'église. Le métropolitain revétit tous ses 
ornements sacerdotaux. On fit entrer Constantin dans le divin sanctuaire en 
disant trois fois : « Ordonne, ordonne, ordonne, Seigneur! > Le prince fléchit 
les genoux et le métropolitain lut sur іш la prière de l'ordination selon 1а 
formule du rituel : < La grâce divine qui guérit toujours les maladies et 
corrige les imparfaits, a appelé le frère Куг Constantin du rang de sirdar 
au rang élevé de prince; demandons maintenant pour lui que la grâce du 
Saint-Esprit descende sur lui. » Nous chantâmes trois fois : < Il est digne », 
aprés quoi, la méme acclamation fut chantée à l’intérieur et à l'extérieur 
du sanctuaire. On lui óta ensuite ses vêtements et on le revétit de véto- 
inents princiers consistant en un fin vêtement de dessous chemise de 
brocart d'or 7, et par-dessus un manteau semblable en fourrure de zibeline 
et un « calpae > de zibeline de trés haut prix, surmonté d'une aigrette d'or 
ct de pierres précieuses de grande valeur et dignes d'un roi. Ensuite ou le fit 
monter sur le trône princier et on l'y fit asseoir. Tous vinrent lui baiser la 
main droite : d'abord le métropolitain, puis les prêtres et les hégoumènes 
présents, ensuite les dignitaires de la principauté, l'un après l'autre, enfin 
tous les commandants de troupes. 11 est vraiment merveilleux que tant de 
milliers de citoyens l'aient agréé à l'unanimité et que pas un seul homme 
ne se sott opposé à son élection. Son installation beylicale eut licu dans la 


1. Sur la description des vétements de Constantin « biv vel postelni » élu prince 
après la mort de Matthieu Bassarab, voir: < Les peintures murales de llurezi > n° 9, puis 
comme prince n° 10, dans Buletinul Com. Mon. Ist., 1908, рр. 77-78. 
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matinée du dimanche des < femmes myropliores », c'est-à-dire le 9 avril. 
Le prince envoya aussitôt du poisson, ctc. à monseigneur le patriarche, lui 
demandant de prier pour iui, car il était notre ami depuis longtemps. 
Tous les riches et les négociants étaient dans la crainte à la suite de 
la mort du prince Matthieu; ils avaient peur que l'armée ne pillat la ville, 
mais le Seigneur apaisa aussitót les esprits, et tous s'accordérent à dire 
que cette paix était due à la présence du patriarche d'Antioche, car Dieu 
lui avait fait retarder son départ jusqu'à ce moment. Nous avions en 
effet décidé dés le lundi aprés le dimanche de saint Thomas de nous mettre 
en route, et nous avions été retardés par la volonté de Dieu, de telle sorte 
que nous fümos témoins de ces événements. 

Le lundi matin aprés le deuxième dimanche de Pâques, qui est celui 
« des femmes myroplhores », le nouveau prince, Куг Constantin, envoya une 
voiture et invita monseigneur le patriarche avec les plus grands honneurs 
et beaucoup de soldats armés, marchant devant et derrière lui. Nous 
entrâmes dans le palais. Toutes les voies, les ruelles et toutes les places du 
palais étaient bondées de gens. Nous pénétrâmes ensuite dans l'église et 
nous nous revótimes et nous revétimes aussi monscigneur le patriarche de 
ses ornements sacerdotaux ainsi que le métropolitain et ils se tinrent 
debout à leurs trónes. Le prince arriva et se placa sur son tróne. Monseigneur 
le patriarche le bénit et celui-ci se leva, s'inclina et lui baisa la main. Le 
prince Matthieu ne savait que sa langue, le valaque, tandis que celui-ci 


* fol. 59 v^. 


* fol. 59 v°. 
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savait le valaque, le grec et le turc littéraire, ainsi que le hongrois, de sorte 
que monseigneur le patriarche n'avait pas besoin d'interpréte pour s'entre- 
tenir avec lui. Pendant notre séjour, en effet, nous avions appris le grec, 
grâce à nos relations avec le peuple, parce que * la majeure partie des 
habitants de la Valachie et de la Moldavie et tous les négociants sont Grecs. 


XIV. — SERMENT ГАЁТЕ PAR LA NATION DE NE PAS THAMIN LE PRINCE. 


Tous les boïars s'assemblérent ensuite dans l'église, puis les chefs des 
troupes, les capitaines, les seigneurs, les youzrbachi et autres dignitaires de 
l'armée se réunirent dans le palais. Dans l'église on dressa deux < tétrapo- 
dion >, l'un devant le ehandelier de droite et l'autre devant celui de gauche 
et on les recouvrit de voiles, sur chacun on placa un évangéliaire doré, 
riche, avec une croix d'or. Monseigneur le patriarche se tint vis-à-vis du 
tétrapodion de droite et le métropolitain du pays se placa près de l'autre. 

Alors tous les boiars ainsi que tous les fonctionnaires du palais 
prétérent serment. Les < Grámáties > ou secrétaires se placèrent chacun près 
d'un tétrapodion, tenant dans la main une feuille écrite. Dès que les boïars 
de la suite du prince furent entrés, ils mirent leurs mains sur lévangéliaire 
ct sur la croix сі le secrétaire lut sa feuille ainsi libellée : « Jurez-vous sur 
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ce saint Evangile et la sainte croix de n'avoir avec Куг Constantin 
Voivode, fils du Voivode Serban, qu'un cœur et qu'une pensée, de lui 
obéir ct de lui être fidèles, en public et en secret, sans lui cacher une chose 
secréte mauvaise et cela tant qu'il vivra et que vous vivrez, et de ne pas le 
trahir, ni d'agir contre lui? » A chaque phrase ils répondaient : < Nous le 
jurons. » « Si vous le trahissez, si vous agissez contre lui, si vous ne lui 
êtes point dévoués, vous serez excommuniés et séparés de la sainte Trinité et 
des sept saints synodes, par la bouche du seigneur le patriarche d'Antioche 
Куг Macaire; et ce qui est arrivé aux murs de Jéricho, à Sodome et à 
Gomore, à Judas et à Arius, vous arrivera à vous et vous aurez le sort 
d'Anne ct de Caïphe et de ceux qui crucifiérent le Christ. > 

А chaque phrase ils répondaient: < Amen, amen, amen ». Tous bai- 
sèrent la main droite de monseigneur le patriarche et ils allèrent vers le 
prince qui se tenait debout dans son trône, lui baiséreut la main droite, 
le pan de son vêtement et ils se retirèrent. Le métropolitain fit de même. Et 
les autres boïars continuèrent à entrer, puis ce fut le tour des dignitaires 
du prince ct du palais, des enfants de la maison ргіпсіёге, tous selon leur 
rang et tous jurérent de tout leur cœur et unanimement. Ensuite vinrent les 
chefs de l'armée : d'abord le grand sirdar, l'aga, c'est-à-dire l'aga des 
« зеппепз », les capitaines et d'autres capitaines et youzbachi et les 
soldats selon leurs grades: chaque capitaine avec sa compagnie et chaque 
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youzbachi avec sa troupe. À la fin tous baisérent la main droite de 
monseigneur le patriarche, ensuite celle du prince, et le pan de son habit 
et ils partirent. Ils continuèrent ainsi jusque vers midi et une partie des 
soldats n'était pas encore entrée (que Dieu en bénisse le nombre!) que nous 
étions déjà ennuyés et fatigués d'être debout. Enfin Dieu nous soulagea, 
car ils renvoyérent le reste au lendemain et aux jours suivants. 

Dès l'avènement du nonveau prince, on envoya des < cälärachi >, e'est- 
à-dire des courriers, pour informer tout le pays de son intronisation. 
On pouvait voir accourir, chaque jour, durant quarante jours, des milliers 
d'hommes. Tous les hégoumènes, les prêtres, les moines, même les deux 
évêques apportérent des cadenux avec leurs vœux au nonveau prince. 

Les soldats continuérent longtemps à venir préter serment ; à la fin tout 
le monde en était fatigué. Lc prince envoya le nouveau sirdar avec ses 
troupes dans tout le pays pour faire próter serment à tout le monde, 
car (Dieu bénisse la principauté de Valachie!) elle renferme plus de quatre 
cent mille familles. 


XV. = Les rUNERAILLES DU PRINCE MATTHIEU. 


Nous sortimes ensuite de l'église pour les funérailles du prince Matthieu. 
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On dressa une grande tente au milieu de la cour du palais ` on y installa * fol. 60 1» 
uu trône destiné au prince et on cn placa uu autre à côté de lui à gauche 
pour monseigneur le patriarche, puis un autre pour le métropolitain. Sur 
ce rang de gauche les autres évêques présents se tenaient debout ainsi 
que les héwoumènes, les prétres, les diacres et les moines. Il y avait 
environ mille personnes. Les boiars formaient un grand cercle, tandis que 
les soldats eu armes ct les sujets remplissaieut la cour. Puis on nous 
emmena, momnseigneur le patriarche ct nous, et nous montâmes pour dire 
les prières pour l'enterrement du défunt en compagnie du nouveau prince. 
Nous trouváines le corps dans la grande salle où, de son vivant, il 
donnait de joyeux festins : il était étendu sur la table, le visage découvert 
suivant l'habitude locale. Ou l'avait revêtu de ses habits princiers, d'une robe 
fine de brocart d'or ornée de fourrure de zibeline, de graud prix, avec des 
brandebourgs à boutons d'argent doré et le calpac de zibeline sur la tête". 
[l était entièrement couvert jusqu'aux pieds d'un linceul de satin blanc avec 
une croix en feuilles d'or et tout autour de lui brúlaient des cierges. Les 
femmes de tous les boïars pleuraient et se lamentaient sur lui. Monsei- 
gneur le patriarche l'enceusa, dit là prière de l'enterrement et les autres 
prières et nous descendimes devant lut. On le placa sur la civière dans la cour 
au milieu de la tente, Le prince se tenait debout à son tróne : on distribua 


1. Sur la description des vètements du prince Matthieu voir : < Les peintures murales 
de Hurezi ». n° 8. Buletinul Com. Mon. fstorice, an, 1908. p. 77. 
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de grands cierges, d'abord au prince, puis à monseigneur le patriarche, au 
métropolitain, aux hégoumónes, aux prêtres, aux moines et aux pauvres, puis 
aux boïars et à tous les assistants ; ce fut au point que la fumée incommodait 
tout le monde. 

Ensuite, moi, archidiacre du patriarche d'Antioche, prenant l'encensoir, 
j encensai monseigneur le patriarche en disant : < Bénissez Seigneur >x, puis 
lui-mème encensa autour dc la civiére eu disant : < Béni soit > et les chantres 
commencèrent à chanter : < Ayez pitié de nous, Seigneur > et < Heureux 
ceux qui », puis le canon de Pâques un chœur chantait en grec et l’autre 
chantait en valaque. Le patriarche encensa le prince, le métropolitain et les 
prêtres, les boiars, les autres assistants et la civière pour la deuxième fois. 
П fit ensuite le signe de la croix comme d'habitude et se plaga sur son 
trône. Aprés la première < Gloire > de < Heureux ceux qui », je dis : « Ayez 
pitié de nous, Seigneur, selon Votre grande miséricorde; nous vous supplions, 
exaucez-nous et ayez pitié de nous » et encore « Nous demandons le repos 
de l'âme du serviteur de Dieu, le prince aimant le Christ, le Voivode Matthieu, 
pour l'absolution de ses péchés, volontaires et involontaires » en entier. 
Monseigneur le patriarche dit la preiniére conclusion. Le métropolitain, les 
évêques ct les hégouménes encensérent comme d'habitude; toutes les fots 
que le diacre disait : < Ayez pitié de nous, Seigneur ». Celui qut encensait 
disait la conclusion et cela jusqu'à la lecture de la < péricope > de l'Evangile, 
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Lorsque ensuite monseigneur le patriarche s'approcha et la lut, toutes les 
femmes des boiars se prosternérent, puis il lut l'absoute'. Suivit ensuite le 
baiser du mort : monseigneur le patriarche donna le baiser, puis le métro- 
politain, ensuite le prince. Il y eut des pleurs et aussi do la joie, et les 
évêques et les prêtres suivirent deux par deux. On distribua à tous d'abon- 
dantes aumónes, dans des mouchoirs. Les dignitaires entrèrent ensuite 
en pleurant et les autres boïars, deux par deux. Les prêtres deux par deux, 
selon leur rang, portèrent la civière tout autour de l'église, puis ils l'intrc- 
duisirent dans le deuxième narthex ct l'enterrérent en face de la princesse 
sa femme et de son fils. Monseigneur le patriarche lut l'absoute une deuxieme 
fois. On le mit dans un cercueil richement orné digne d'un prince. Nous 
partimes l'après-midi, épuisés de fatigue et du fait d'être restés longtemps 
debout. Le prince nous invita à sa table; il resta assis à causer joyeusement 
avec le patriarche jusqu'au soir. П nous distribua des vétements de cérémonie. 
* Nous rctouruámes en voiture au couvent entourés de plus d'honneurs + fol. 60 ve, 
que la première fois, accompagnés de troupes, de coureurs et de chantres. 


1. L'église du palais de Tárgoviste fut bâtie par Pierre Cercel, en 1553. Dans eette 
église fut enterrée la princesse Héléne; on y trouve sa pierre tombale avec l'inscription, 
à droite, à côté de l'escalier par ой la princesse montait pendant lc service dans la 
tribune du chœur. Buletinul Com. Mon. Istorice., an VIII, fase. 32, 1915. Nous possé- 
dons l'inscription de son fils Mateias et du prince Matthieu, enterré maintenant au cou- 
vent de Arnota, où il fut transporté aprés la révolte des seimens. Op. cit., pp. 170-175. 

La princesse Hélène mourut en août 1653. 

Les tombes de la famille du prince Matthieu Bassarab sont les plus belles que nous 
possédions. Les ouvriers qui y travaillèrent, d'après les lettres qu'ils employérent, 
étaient polonais. Buletinul Cum. Mon. Istorice, an. VIII, fasc. 32, р. 175. Bucuresti, 1915. 
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. Aprés nous être décidés à partir, le nouveau prince рма monseigneur le 
patriarche de rester chez lui encore un mots; il lui promit des offrandes, car 
il l'aimait beaucoup, parce qu'il était devenu prince pendant notre séjour. 
lH nous faisait sans Interruption des dous en nourriture, tous les jours, sans 
préjudice des émoluments qui nous avaient été alloués au teinps du prince 
défunt. 


XVI. — CÉRÉMONIE RELIGIEUSE À L'OCCASION DE L'INSTALLATION 


DU NOUVEAU PRINCE. 


Le matin du premier jeudi de ход avénement, le prince fit faire une 
« litanie >, c'est-à-dire une proecssion hors de la ville, selon l'usage des 
princes. Il envoya nous chercher en voiture avec une nombreuse escorte de 
soldats. Nous entrâmes dans l'église, nous nous vitimes et revétimcs égale- 
ment monseigneur le patriarche de ses ornements sacerdotaux. И entra dans 
le sanctuaire, encensa tout autour dc l'autel en disant : « Le Christ. esl 
ressuscité », et l’on commença Гоћсе selon l'ordre de Pâques; du dehors 
les chantres faisaient les répous comme d'habitude. Aprés qu'il eut encensé 
le prince et les assistants, suivit le chant. « Le jour de la Résurrection >, jus- 
qu à la grande < synaptic » que je dis, en mentionnant le nouveau prince. 
Puis les chantres commencèrent le canon, chantant sur une douce mélodie, 
selon la musique orientale. [n sortant de l'église, l'armée. fit une grande 
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parade. Le prince et monseigneur le patriarche marchaient ensemble, pré- 
cédés de tous les prétres de la ville revétus de leurs ornements et de leur 
croix. ls allaient deux par deux, tandis que la grande cloche n'avait cessé 
de sonner depuis le soir jusqu'à ce moment pour rassembler à cette occasion 
les prétres et le peuple. Deux par deux les banniéres et les croix de l'église 
précédaient tout le monde. Les drapeaux militaires ornés de croix étaient 
innombrables ainsi que les soldats en armes; 1ls se comptaient par milliers 
et par myriades. Les châterbachi et les boiars de l'État précédaient le prince 
et monseigneur le patriarche; et moi je marchais prés d'eux tenant le chan- 
delier à trois branches. Nous sortimes ensuite du palais et nous nous diri- 
geâmes vers un cours d'eau que nous traversâmes sur un trés long pont 
de bois. Nous parcourümes une distance approximative comme d'Alep à 
Ayn-ct-tall ou de Damas à Qâboun. Nous marchions trés lentement, tandis 
que les chantres chantaient le canon en grec et en valaque, d'aprés la 
musique orientale. Nous arrivàmes dans une vaste prairie verdoiante, car 
pendant cette semaine, le soleil avait lui, la neige avait fondu et l'herbe 
avait poussé. On dressa un tróne pour le prince et un autre pour monsei- 
wneur le patriarche et au milieu on disposa un grand < tétrapodion > 
qu'on recouvrit d'un tapis et on y plaga des coupes, un bassin avec une 
aiguière d'argent, contenant de l'eau. J'encensai monseigneur le patriarche 


en disant : < Bénissez, Seigneur ». Il encensa autour de l'eau en disant : 
PATR. OR. — T. XXIV. — V. 4. 39 


fol. 61 r°. 


lol. 61 re. 
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« Béni... >, ensuite il encensa le prince, les autres assistants, les boïars qui 
avaient formé un grand cercle; derriére eux on rangea les drapeaux е! les 
étendards, les prétres se tenaient en cercle devant eux. 

Les chantres commencérent ensuite le canon du petit service de l'eau 
bénite. Le patriarche lut la < péricope » de l'évangile ct je dis la « synaptie >. 
Puis on étendit un tapis pour monseigneur le patriarche devant l'eau ct un 
autre devant le trône du prince. Monseigneur le patriarche s'agenouilla, 
puis tout le peuple et le prince le premier s'inclinérent jusqu'à terre. ЇЇ 
dit les priéres pour la pluie selon leur usage, puis la priére pour l'eau 
bénite. Aux mots : < Préservez, Seigneur, nos rois croyants », il ajoutait : 
« et préservez, Seigneur, Votre serviteur, le prince qui aime le Christ, 
loanu Constantin Voivode >. 

Ensuite ils se relevèrent tous; le patriarche plongea la croix dans l'eau 
ct les chantres psalmodiérent : « Dans le Jourdain > par trois fois, puis tl as- 
pergea les quatre points de l'horizon. Lorsqu'il aspergea le prince que celui-ci 
cut baisé * la croix, toutes les troupes déchargèrent leurs fusils. Puis il 
asporgea les prêtres, les boïars et les gens de la suite qui étaient présents. 
Nous revinmes sur nos pas au milieu des chants des chantres et des salves de 
mousqueterie, jusqu'à ce que nous fussions rentrés au palais et dans l'église 
oà nous ótámes nos ornements. Le prince invita. monseigneur le patriarche 
à sa table. En ce jour, il tomba une grande pluie. 
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Ce méme jour le prince distribua, tant à l'aller qu'au retour, des pièces 
d'argent (bani) aux soldats, aux pauvres et à ceux qui lui présentaient des 
cadeaux, car depuis notre sortie du palais jusqu'à notre retour, les femmes 
venaient étendre devant le prince des étoffes de lin sur lesquelles elles répan- 
daient des grains de blé, d'orge, et d'autres céréales selon leur usage, parce 
que c'était le nouvel an et un nouveau prince. Le « cámáras » ou trésorier 
se tenait à cóté de lui et jetait des piéces d'argent (bani) sur ces étoffes et 
les femmes les ramassaient et partaient. D'autres lui offraient d'anciens épis 
de blé, d'autres des pommes, d'autres des poires, d'autres des fleurs blanches, 
d'autres des rameaux d'arbres verts, d'autres des citrons et des oranges, 
d'autres des œufs, d'autres des poissons, d'autres des poules, des oies, des 
canards, d'autres de petits agneaux, d'autres des chevreaux, d'autres égor- 
geaient devant lui un mouton. 

Le « càmiàras > donnait des poignées d'argent à tout ce monde. Le soir, le 
prince distribua des vétements d'honneur aux prétres; à nous il fit don de 
vêtements de satin; aux dignitaires de l'État il distribua des étoffes en 
brocart d'or, en velours, en soie brodée d'or et autres présents. Nous retour- 
nàmes au couvent en voiture et en grand gala. 
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XVII. = LES MINES DE LA VALACHIE. 


Remarque. En Valachie et en Moldavie, il existe des salines dans les 
montagnes et dans les mines souterraines, d’où Гоп extrait le sel en gros 
blocs. Le sel est comme la pierre noire d'Alep, mais broyé il devient blanc 
comme la neige; les femmes le vendent toujours en poudre dans les 
marchés. Le travail de l'extraction est trés pénible. Ceux qui ont encouru 
le courroux des princes sont envoyés aux mines pour extraire le sel : c'est 
chose bien connue. 

En Valachie, les mines de cuivre sont merveilleuses; on extrait le minerai 
sous forme de pierres noires, tirées de puits souterrains trés profonds qu'on 
transforme en trés beau cuivre. Il y a aussi de nombreuses mines d'argent et 
d'or, mais on les tient cachées par peur des Turcs, et pour augmenter les 
richesses. La princesse, épouse du prince, a l'habitude de percevoir mille 
ducats de fermage par an de ceux qui extraient du minerai d'or des riviéres 


de Targoviste. C'est chose connue. 


Revenons à notre sujet. 
Le métropolitain du pays était absent, car le prince l'avait envoyé en 


[349] TROISIÈME PARTIE. — LIVRE I*. 589 
prés ET Ыз ЗӘЙ, Jy js Ae OÉ ell ы done АА As 
oil A vele Sall dy {л> „$ < c^ S deu Ak rbl vd 
slapy а» YI ШУ ss em Lo ААЙ ss 
3 db o Ñl d Le des „б dus ab Qo)! AI ol < 
pes GUY d У ДЫЛ Las äu ses bals lon LU фе Qo» 
obe gl c dels Le, A8 EI LEJI Las ON Le d es Al LA 
обода èir al JUL $ 25 „5, Ју ka Шу Ce El usb Logi ss 
Sal Аз r Dia de ane precii del ile gs DU UL Ae 
Lu ¿| DS Elus I aaa] JE ges aa Аз de vele d 
ЧЫЛ dent Gb pe 19 Asch fl pasas l Deus Gé Cal 
AU AU Auen LS c des pla luus TU LU |, LL Ah 


1. Сога 1700 : "d 


ambassade auprés du pacha de Silistrie, Siavouch, l'ancien vizir qui avait tué 
la sultane Validé, Becdach Aga et d'autres '. C'est pourquoi il fut destitué et 
on lui donna le pachalik de Silistrie qui est un trés grand gouvernement. 
I! surveille les princes de Moldavie et de Valachie et nulle requête ne parvient 
à Constantinople si ce n'est par son entremise et avec son consentement. 
Le prince avait envoyé à Constantinople quelques boiars de l'État pour lui 
apporter l'investiture et les drapeaux princiers selon l'usage. Ils partirent 
munis d'une requéte signée et scellée d'abord par le métropolitain, ensuite 
par les évéques et tous les hégouménes, puis par les boiars et les autres 
sujets; elle était ainsi congue : « Nous agréons Constantin, fils du Voivode 
Serban, et nous l'avons reconnu comme étant notre prince. » Lorsqu'ils 
arrivérent à Constantinople, Sa Hautesse le Sultan (que Dieu le conserve !) 
donna son consentement, ainsi que Derviche Mohammed Pacba le vizir, et 
les * personnages de la maison impériale donnérent le leur, touchant à la 
succession du défunt prince Matthieu et à l'installation du nouveau prince 
et du nouveau trésor, et cela moyennant mille cinq cents bourses ou sept 
cent cinquante mille piastres. Ils lui accordérent le tróne et le drapeau et 
un « capidji » accompagna les envoyés du prince pour encaisser la somme. 
Les délégués valaques informérent le prince de la bonne nouvelle. Aussitót 


1. Après le grand vizir Ahmed-Melek, vint le grand vizir Siavouch. IÏ tua la sultane 
Validé et Becdach Aga fut aussi exécuté. Pour cela il fut destitué et remplacé par Gurdji 
Mahomed. N. Iorga, Geschichte des osmanischen Reiches, vol. IV, pp. 62-64. 


* fol. 


* fol. 
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on tira le canon et on fit de grandes réjouissances. Le prince dut payer en 
outre au pacha de Silistrie et à sa suite, puis au Khan des Tatares et à 
sa suite, environ deux cent cinquante mille piastres, en tout un million 
entier ou dix fois cent mille. Il paya trois soldes à la fois aux troupes, et 
exonéra tous les sujets de l'impót foncier et des dimes pour six mois. Les 
trésors que le défunt avait laissés en mourant étaient trés considérables, 
nombre de maisons en pierre en étaient bondées jusqu'aux combles. Mais 
l'impôt foncier des Valaques est trés élevé, comme le défunt l'avait. déclaré 
de son vivant à monseigneur le patriarche : « Cliaque année il nous faut 
un revenu égal à la somme qu'on retire d'Egypte, c'est-à-dire six cent 
mille ducats, pour les Turcs et les Tatares, les soldes des troupes, les 
cadeaux, les aumónes, etc. » 

Le dimanche de la Samaritaine qui coincide avec la fête de saint Georges, 
le prince se rendait à l'église de Saint-Georges, située hors la ville, pour 
assister à une < litanie » ou procession habituelle, lorsqu'il reçut la nouvelle 
du retour du métropolitain du pays accompagné d'un grand Aga du pacha 
de Silistrie; 1l fit accélérer le service pour aller en grande pompe à leur 
rencontre. 

Le dimanche de l'Aveugle, monseigneur le patriarche se rendit en voiture 
chez le prince pour lui faire ses adieux, mais il ne lui accorda pas la 
permission de partir. Nous descendimes ensuite avec lui pour entendre la 
messe dans l'église. Le service terminé, il ordonna au patriarche de lire 
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pour les dignitaires, les gens présents et tous les habitants de la Valachie, 
la priére de l'absolution, ce qu'il fit. Puis on nous invita encore à table. 
Le soir nous retournámes au couvent. 

La nuit du mardi vingt-cinq avril, mourut le prêtre Soleiman Ibn 
Az-Zahr, notre compagnon damasquin; sa mort fut causée par la maladie 
dont nous souffrions, depuis notre séjour en Moldavie, c'est-à-dire le frisson 
et la fièvre; nous avions deux ou trois accès par jour, nous étions impuissants 
à nous guérir, surtout dans les jours de froid et de gelée et pendant la nuit. 
[l n’ y avait ni docteur, ni médecin, ni sirops, ni électuaires; nous n'avions 
que l'aide de Dieu, d'autant plus que dans tous ces pays l'eau est trés 
mauvaise et insalubre. Nous ne mangions plus rien, nous ne buvions que de 
l'eau le matin de ces jours pleins d'amertume à cause de nos selles brülantes. 
Nous avions une envie impérieuse de grenades, nous fintmes par en trouver 
unportées de Turquie d'Europe, deux grenades coütaient un quart d'écu. 
Nous payions l'ocque d'amandes une piastre et un quart, l'ocque de sucre 
deux écus. Cela nous fit endurer des souffrances à peine tolérables. Lorsque 
Soleiman mourut, la peur et l'épouvante recommencérent pour moi qui écris 
ces lignes. Nous l'enterrámes dans le susdit couvent et lui fimes de belles 
funérailles, plus belles que les leurs, et nous distribuámes de l'argent. 

La veille du jeudi de l'Ascension, le métropolitain du pays fit inviter 
monseigneur le patriarche à célébrer la messe dans l'église qui est dédiée à 


fol, 62 re, 


fol. 62 re. 
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l'Ascension, comme nous l'avons dit plus haut. Le matin, illui envoya sa 
voiture et nous nous y rendimes. Nous nous revétimes tous de nos ornements. 
Lorsque le prince arriva, monseigneur le patriarche sortit à sa rencontre 
hors de la porte de l'église et l'aspergea avec de l'eau bénite. La princesse 
arriva aussi. * Après la messe nous allâmes nous mettre à table dans la 
salle à manger d'été qui donne sur le jardin. Le prince prit place et monsei- 
gneur le patriarche se mit à côté de lui et tous les baïars. La princesse et les 
femmes des boiars s'installérent dans la salle à manger de l'intérieur, et les 
troupes ainsi que le peuple, par groupes, prirent place dans le jardin sous 
les noyers; on leur apportait du vin dads des barils. Les musiciens. les 
tambours, les joueurs de flûte, les trompettes, les joueurs de mandolines, les 
bouffons, les chanteurs turcs avec des masques, étaient assis au bas du 
péristyle de la salle à manger, dans le jardin, pour étre vus du prince. Ce fut 
une magnifique journée qui peut compter dans la vie! Vers le soir on se leva 
de table, on descendit à l'église pour assister aux vépres. Monseigneur le 
patriarche sortit avant le prince, afin de pouvoir le bénir à sa sortie; il bénit 
aussi les boïars, la princesse et les femmes des boiars qui l'accompagnaient 
dans six voitures bondées. Nous fimes nos adieux au métropolitain et nous 
аггіудтеѕ en voiture à notre couvent. Ce jour-là encore le prince ne permit 
pas à monseigneur le patriarche de partir. 
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Le lendemain du jeudi de l'Ascension, le prince donna un grand repas 
en l'honneur des évêques et aux hégouménes valaques. Quant à l'ancien 
« spátar » c'est-à-dire le sirdar de l'armée dont nous avons parlé, lors de son 
retour de ses villages, le prince le traita avec beaucoup d'honneur, il le 
confirma dans son grade, et lui donna des vétements. Mais aprés, apprenant 
qu'il avait tenu des propos indignes selon ses habitudes d'arrogance et 
d'orgueil, il l'appela et le destitua; il nomma à sa place un nouveau « spätar ». 
Il voulut méme le mettre à mort, mais on intercéda en sa faveur; il lui fit 
couper le bout du nez; par cette mutilation il abattit son arrogance. < Avec 
la mesure dont vous vous servirez pour les autres on mesura pour vous et 
plus encore », suivant la parole du saint Evangile; car son oncle, c'est-à-dire 
le prince Matthieu, avait coupé le bout du nez du prince Constantin, quand 
il était jeune, parce qu'il était fils de prince. C'est l'habitude dans ce pays, 
que celui à qui on coupe le bout du nez soit déconsidéré et ne puisse plus 
régner. Ce Constantin, dont le nez se cicatrisa à la longue, devint prince. 
Étienne, le nouveau prince de Moldavie, fit de méme, lorsqu'il fit prison- 
niers le fils du prince Dasile et sa тёге; aussitót il lui coupa le bout du nez 
pour quil ne püt devenir prince. Mais qui peut connaitre ce que réserve 
l'avenir? 


* fol. 62 v^. 


* fol. 62 v*. 
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1. Note marginale. Lgrd 1700 omet la note marginale. 


XVIII. — LES BAINS DE LA VALACHIE. 


A Târgoviste, sur le bord de la rivière, il y a aussi des bains turcs 
avec de jolies coupoles; ces bains sont alimentés en eau au moyen d'une 
petite noria. A l'intérieur il y a deux salles : une pour les hommes oü il y a 
une piscine et une autre pour les feinmes. Dans unc salle intermédiaire les 
hommes ou les femmes se déshabillent ; les hommes entrent dans leur salle 
et les femmes dans la leur, car toutes ces salles ont des portes. Depuis 
Constantinople et en dech, on chauffe ces bains avec du bois, non avec du 
fumier. Ce bain est un legs pieux fait au couvent dédié à saint Nicolas. 

lievenons à notre sujet. 

Le dimanche de la Pentecôte, le prince était occupé. Nous assistâmes 
à la messe dans notre couvent. Aprés l'office, on fit en supplément le 
service de la prosternation et monseigneur le patriarche lut selon l'usage 
les priéres en arabe et en grec. 


XIX. — Dé£ranT DE TARGOVISTE. 


Le vendredi aprés la Pentecôte, monseigneur le patriarche alla faire 
ses adieux au prince. H resta seul avec lui et la princesse et leur donna 
l'absolution revêtu de l'étole et de l'omophorion, * tandis qu'ils étaient 
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agenouillés pendant la lecture. Le prince lui envoya l'offrande qu'il lui 
avait promise. Pour nous, nous avions commencé nos préparatifs de voyage 
depuis Páques jusqu'à ce jour, comme il convient pour un voyage de pa- 
triarche dans ce pays, non pas comme pour un évêque. Nous dépensámes 
environ six cents piastres pour vingt et un chevaux et cinq voitures ; chaque 
voiture était attelée de quatre chevaux avec les harnais, les accessoires, 
les selles et tout ce qui est nécessaire pour les voitures. Quant àla voiture 
de monseigneur le patriarche, elle coüta soixante-dix piastres, représentant 
le prix de la voiture, de ses ferrures, du cuir, de la capote de drap, etc. 
А cette époque nous avions quinze domestiques, la plupart Cosaques et 
Moscovites prisonniers de guerre. qui s'étaient enfuis et qui étaient de 
ceux qui avaient été faits prisonniers par le Voivode Matthieu, aprés leur 
défaite ct que monseigneur le patriarche avait sauvés. 

Le dimanche de la Toussaint, nous fimes nos adieux à l'église du 
couvent et le lundi, commencement du carême des Apótres, de grand matin, 
nous vimes son Altesse le prince partir en grande pompe pour la résidence 
d'été des princes à Bucarest, avec tous les boïars ainsi que leurs femmes 
pour aller recevoir l'investiture et les drapeaux envoyés par la Sublime 
Porte ‘. 


1. Aprés l'installation du Voivode Constantin, on tira des coups de canon selon 
l'usage et tous les boiars, les capitaines et les fonctionnaires vinrent lui baiser la main 
On dit que le « spátar Diicu aspirait au tróne : quelques-uns de ses amis lui firent savoir 
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Le méme jour, vingt-deux mai, à midi, nous quittâmes Targoviste, 
aprés avoir fait nos adieux à l'église, et aprés que le patriarche eut lu la 
priére d'absolution pour tous les moines du couvent et les négociants; 
ils nous accompagnérent jusqu'en dehors de la ville. Nous avions avec nous 
sept hégouménes de Valachie qui se rendaient à Moscou. 

Nous arrivàmes à une montagne et à une forêt dont l'accès avait été 
rendu difficile par les nombreuses et fortes pluies et averses qui étaient 
tombées les jours précédents et qui avaient amené une crue des rivières. 


XX. — LE COUVENT DE FILIPESTI. 


Le mardi matin nous arrivàmes au couvent de saint Nicolas, connu 
sous le nom de couvent du« postelnic » Kyr Constantin, notre ami. On 
le dit descendant des Cantacuzénes, empereurs grecs, aimant les bonnes 
œuvres, les gens de notre nation et notre langue arabe ; 1l se délectait fort 


la mort du Voivode Matthieu, il arriva de Buicesci et apres son arrivée eut lieu 
l'avènement au trône du Votvode Constantin. » Le «spátar > alla avec d'autres lui baiser 
la main parce qu'il ne pouvait faire autrement. 

Après cela le prince prépara les boïars, les hégouménoes, les prêtres, les capitaines et 
les fonctionnaires et les envoya à Constantinople de la part du pays, pendant le régne 
du Sultan Mehmet et du vizir Dervich Pacha ; ils (irent savoir la mort du prince et deman- 
dèrent la ratification de l'élection du Voivode Constantin, fils de prince, que tout le pays 
agréait. Constantin Cápitanul, op., cit. p. 141. 

Le Voivode Constantin partit de Tàrgoviste et arriva à Bucarest; et là on fit les pré- 
paratious d'une grande solennité en l'honneur du Tore qui venait lui apporter le con- 
sentement de la Sublime Porte et on l'accompagna jusqu'au palais princier. Le Voivode 
Constantin se réjouit de la grande fortune laissée par le Voivode Matthieu. Constantin 
Căpitanul, op. cit., p. 141. 
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à notre facon de lire (le grec). Le prince Куг Constantin était parent de се 
« postelnic »'. Dès que le nouveau prince, son parent, eut nommé son fils 
unique < Cämäras »*?, c'est-à-dire trésorier, il démissionna de lui-même et 
garda la maison, tout cela à cause de sa grande raison, parce que le postelnic 
est un fonclionnaire en retraite. Il devint administrateur de la principauté, 
réglant toutes les affaires de la principauté: tous les boiars venaient chez 
lui pour le consulter. Il les conduisait chez le prince chaque jour au matin 
et rien ne se passait sans son conseil. ll aimait beaucoup à faire le bien 
et avait pour nous une sympathie particulière, 

ll construisit се couvent récemment, construction qui émerveille les 
visiteurs. L'église a un dôme élevé recouvert de fer blanc et trois sanc- 
tuaires, surmontés chaeun d'une élégante coupole. Devant la porte, i! y 
a une coupole ronde et large avec beaucoup d'arcades, au milieu de 
laquelle il y a un bassin avec un grand jet d'eau alimenté par un canal 
venant de loin. Personne dans ce pays n'a fait construire de bassin, si ce 
n'est le postelnic. Tout autour de cette coupole, il y a des peintures en série 
de ce texte grec « De Vous se réjouit », et aussi : « Louez le Seigneur des 


1. Le postelnic Constantin Cantacuzène était fils d'Andronic. Il vint en Valachie en 1633 
et fut tué par Grégoire Ghika le 20 décembre 1663. Pour les autres détails, cf. Hur- 
muzaki; Iorga, vol. XI preface. 

2. Ce n'est pas son fils, mais son neveu, Démétrius Cantacuzéne, fils de Michel 
Cantacuzene, petit frère du postelnic Constantin; Démétrius demeura à Constantinople. 
Aprés la mort de ses parents, il fut emmené par Constantin en Valachie. Emilia Cioran, 
Cäelätorüle patriarhulin Macarie, p. 125, avec la bibliographie qu'on y trouve. 


* fol. 63 r*. 


tol. 63 r° 


598 VOYAGE DU PATRIARCIIE MACAIRE D'ANTIOCHE. [358] 
Le ^ as soll za Gi АЙ l> sch al ШАЛ ss ils 
ghi oho pu dat Joël „эз ei EUS „ёз Asch Jabi oU >), 
- - cle Ad aat auars Oe) de Gb бәрә „кш dunt eil 

| le E are! ls ën ele „эз ЗНАЙ Ше Jus Ji LE 
V Si Sib QI dim, Sec AJ ADI йл A és ch Ich 
Slo c» dos lol ouo QUA rap c Aj Lise Ua ce LA 
К G> Aem apa leis ques sis esch ll US ele ox Wl ar, 
gl лей ae Jet Мб „АЙ ue LUI Bäss Ьу Ss SI lk 
bte узу AAA < d yall e së ell JUYI als ge +B as 
E лл Ues L Jd cul ak Luo — < > dis SEA 
y Jg PP P za Ыз hl Liss YI apt W PE? 
мау sell EJ GA cus dl Y Lu Y, ҖИ pol Ge A An? 


3. L : sal, — 2. L : et, 


cieux et toutes les espèces d'animaux et de bètes sauvages du monde, de la 
mer et de la terre » et < Louez Dieu dans ses saints : les vierges dansantes, 
* les juges, les vicillards, les jeunes gens, les tambours, les flûtes, etc. > 
C'est quelque chose qui émerveille l'intelligence, l'ouvrage d'un maitre 
artiste qui a exécuté les peintures des couvents de Basile prince de 
Moldavie. Toutes les fresques des murs sont dorées. Si l'on regarde ce 
travail sur les boiseries on est étonné dela beauté de ses peintures, mais 
tl est plus beau sur les murs. Au plafond de cette coupole on voit 
Notre-Seigneur Jésus-Christ entouré des neuf chœurs d'anges. Sur la porte 
de l'église d'un côté se trouve l'icone de Notre-Seigneur Jésus-Christ 
et de l'autre celle de la sainte Vierge, en feuilles d'or pur. On y monte par 
un escalier élevé. La porte de l'église est entièrement dorée. Tout l'intérieur 
est peint fraichement jusqu'en haut des coupoles ainsi que les plafond*. On 
y voit en peinture les sept saints synodes au complet, Notre-Seigneur 
Jésus-Christ conduisant sur une monture l'homme qui tomba au milieu 
d'une bande de voleurs, le menant blessé à une hôtellerie, parlant à l'hóte- 
lier et versant de l'huile et du vin sur ses blessures. 

L'iconostase de cette église, son < symbole > et les icones ne sont compa- 
rables qu'à ceux des convents de Basile. Le clocher étonne par l'art des 
peintures qui se trouvent à l'extérieur sur la chaux : on dirait que ce sont 
les couleurs mêmes du marbre blanc, du marbre et de la mosaïque de toutes 
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sortes. Il est de forme ronde, octogonale, et dans sa partie haute, il y a huit 
arcades dans lesquelles les cloches sont suspendues'. 

П y a encore une église neuve, élégante; et sur la rangée des péristyles 
des cellules du couvent se trouve une troisiéme église. 

Le réfectoire se trouve à côté de l'église, à l'étage supérieur; il donne 
sur le couvent et sur la forêt. П est long, spacieux avec beaucoup de fenêtres 
à lucarnes rondes. 

Il est orné par des peintures et des tableaux représentant des sujets 
bien choisis. 

A son extrémité sur ie mur, il y a des peintures représentant le redou- 
table jugement dernier; sur les trois autres murs, on voit la création du ciel 
ot de la terre et le Créateur, (que son nom soit exalté !) créant Adam, et Eve 
sortant de son cóté pendant son sommeil; tousles animaux, les bétes sau- 
vages, les oiseaux, les arbres, les fruits, les produits de la terre, еїс.; Eve 
prei ant des fruits et les donnant à Adam et tous deux se couvrant de feuilles 
de figuier; puis on les voit relégués sur la terre, le chérubin armé du glaive 
flamboyant et l'ange enseignant à Adam à labourer la terre avec une bêche 
de fer, etc. 


1. En 1641-1642, Matthieu Bassarab finit l'église de Filipestii-de-Tárg, bâtie par le 
riche boiar d'origine constantinopolitaine le « postelnic » Constantin Cantacuzéne et son 
gendre Dumitrascu Filipescu, dont on voit les maisons en ruines prés de la riviére voi- 
sine. N. Iorga, /storía Bisericii Hománe, vol. Í, p. 289. 

Pour l'inscription de l'église, voir №. lorga, Inscriptii, vol. IT. Bucuresti, 1908, р. 263. 

Sur les fondations de Matthieu Bassarab, voir N. lorga, /storia Bisericii Romdne, 
vol. I, pp. 282-290. 


* fol. 63 v°. 


* fol. 63 v°. 
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Sur les deux autres murs on a représenté : 

4° l'enfant prodigue qui, ayant touché sa part de patrimoine, part еп 
voyage; 

2° le méme épris des prostituées; 

j° occupé à paitre les pourceaux et buvant de l'eau de pluie recueillie 
dans une mare; 

4° son retour chez son père, avec de misérables habits, les baisers de 
joie que lui donne son pére qui l'habille de vétements royaux, lui mot un 
anneau à la main droite et fait tuer le veau gras, tandis que son frère ainé 
s'arréte en dehors devant la porte et se demande ce qui se passe au dedans. 

Il y а encore une peinture de la table du riche et de Lazare : celui-là 
mange et boit avec joie et dans les délices, tandis que Lazare est étendu sur 
le sol ot les chiens léchent ses plaies; on voit de méme le riche dans le feu 
de l'enfer avec son doigt dans la bouche; parlant à Abraham, Lazare est dans 
son sein au paradis, etc. П y a encore d'autres représentatious de banquets. 

Le couvent est construit au milieu de la montagne et de la forét. Dans les 
étangs environnants on pêche beaucoup de poissons. Nous nous у arrétàmes 
une heure et nous nous dirigeâmes versle grand village bien peuplé appar- 
tenant au susdit < postelnic >x, et appelé Filipesti. On y voit de nombreux 
ruisseaux et des jardins. 

Ensuite nous entrâmes dans l'église * de ce village qui est dédiée à 
l'Assomption de la Vierge, construction récente du « postelnic ». Elle a un 
exonarthex avec des péristyles extérieurs et des peintures sur tous les murs; 
clles sont l'oeuvre du méme maitre : toutes les souffrances de saint Georges, 
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les sept frères dormants de la caverne, un taureau d'airain dans lequel on a 
enfermé quelques martyrs et les bourreaux allumant les feux au dessous; on 
y voit l'image de saint Ignace jeté aux lions, et d'autres martyrs, qu'au 
moyen de crochets en fer, on chausse de bottes de fer rougies au feu; ilya 
encore d'autres peintures dont la description demanderait trop de temps. 

Sortant de l'église, nous descendimes au palais du dit « postelnic ». Il y a 
des bâtiments princiers qui étonnent l'esprit, étant plus beaux que les édifices 
des villes; il s'y trouve aussi un bain élégant dont le marbre est superbe : 
l'eau qui l'alimente est amenée par des norias établies sur la rivière; ces 
norias arrosent aussi des jardins potagers et de beaux vergers; elles font 
aussi mouvoir de nombreux moulins. On trouve là des maisons construites 
comme à Constantinople, car tous les boiars de Valachie ont des villages ой ils 
possèdent des bâtiments splendides. Chacun a toujours prés de sa maison 
un grand couvent doté de legs pieux et chaque boiar rivalise avec ses cama- 
rades pour la beauté de la construction et du travail; ils mettent tout leur 
orgueil dans ces choses. Lorsque l'un d'eux vient à étre destitué, il se retire 
pour le reste de sa vie dans ses villages et ses palais et ayant son couvent 
tout à cóté. | 

Nous partimes le mercredi et nous arrivàmes à midi dans un grand bourg 
appelé Ploesti et le jeudi soir nous entrâmes à Buzäu où se tróuve l'évêché, 


et le vendredi soir nous arrivàmes à Râmnic. 
PATR. ОҢ. = Т. XXIV. = F. 4. Au 
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XXI. = Morpavie. Passage bu PRUT ET DU DuiEsTER. 


La veille du deuxième dimanche après la Pentecôte nous arrivàmes à 
Focsani et nous passämes en Moldavie. Ce méme dimanche dans l'après- 
midi nous traversâmes la rivière de Sereth en radeaux et nous dormimes tout 
pres de là, dans un grand village. Le lundi à midi nous arrivions à Tecuciu, 
d'où nous repartions aussitôt. Nous passámes la nuit dans un village de 
Grecs que Basile avait amenés de la Turquie d'Europe. Lors des événements 
récents, les Moldaves, leurs ennemis, les pillérent et les anéantirent. 

Le mardi à midi nous étions à Baàrlad, et le mercredi à midi à Vaslui. 
Nous dormions dans les champs pour faire paitre nos chevaux parce que dans 
tous ces pays (que le Créateur soit béni! l'été) est uu printemps verdoyant 
à cause de l'abondance des pluies. 

Le jeudi matin nous arrivàmes à Scânteia et nous traversámes la montagne 
qui est difficile et la forêt. Le soir nous dormimes prés de « l'helesteu > et du 
couvent de Barnovsky, c'est-à-dire le grand étang qui est prés de Jassy. 
Le vendredi matin nous entrâmes à Jassy et nous descendimes au couvent 
de saint Sabas. 

Le troisième dimanche qui suit la Pentecôte, aprés la messe, le prince 
Étienne invita monseigneur le patriarche à déjeuner et nous nous rendimes 
chez lui en voiture. Nous lui offrimes un troisième cadeau, ainsi qu'à la 
princesse sa femme. Ensuite le prince lit ses adieux au patriarche et il 
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désigna onze cavaliers pour nous escorter à travers des chemins dangereux, 
jusqu'à la frontière. 

Le mardi matin six juin, nous partimes précédés par une escorte de soldats, 
et aprés deux heures de marche nous traversämes la large rivière de Jijia sur 
un long pont de bois. Après deux autres heures nous traversámes en barque 
la graude riviére de Prut, trés profonde et aux berges élevées. Des deux cótés 
de ce cours d'eau, il y a un village dont les habitants sont chargés de faire 
passer la rivière; il s'appelle Tutora. Nous congédiaàmes les cavaliers de 
notre escorte, ils furent remplacés par une autre escorte qui nous précéda. * fol. 64 re. 
Nous parcourümes une immense et large plaine sans habitants et sans eau. 
Vers le soir, nous couchâmes prés d'un puits. Nous nouslevàmes de grand 
matin et arrivàmes dans la matinée sur le sommet d'une haute montagne 
couverte d'une grande forêt d'où nous apercevions Jassy. Nous descendimes 
dans un village appelé Hoginesti'. Là d'autres cavaliers remplacèrent la 
précédente escorte et ils marchèrent devant nous. Le soir, nous arrivâmes 
dans un village, prés d'une forêt appelée Bravicea, c'est un fief de spahis; 
l'air en est délicieux. Nous y couchâmes. Nous en partimes au petit jour, et 
passámes à proximité d'un grand étang, « helesteu », long et large. Nous 
marchâmes le long du bord pendant quatre heures, et arrivàmes à midi dans 
une ville sur le susdit étang, appelée Orhei, résidence d'un évéque, comme 
nous l'avons dit. A l'extrémité de la ville nous traversámes l'étang sur un 
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pont de bois. Des chaussées faites en rondins, sous lesquelles coulent des 
canaux conduisant leau à des moulins qui tournent : ce sont des travaux 
merveilleux parmi lesquels il faut mentionner les ponts construits autrefois 
par le prince Basile sur les dix lacs de Moldavie. Chaque année on retire de 
ce lac du poisson qui se vend trois mille ducats. Il s'y trouve aussi un couvent 
construit également par lui. 

Le vendredi matin nous repartimes et à midi nous arrivions au village 
appelé Irifesti. Nous traversâmes ce pays avec effroi et en toute hâte, car les 
habitants disaient : « Les Cosaques viennent nous piller » et ils vivent dans 
des transes perpétuelles. De là nous arrivàmes dans un autre village appelé 
Soroca', où nous passâmes la nuit. Tous les habitants de cette région depuis 
la Moldavie jusqu'ici furent faits prisonniers par les Tatares qui incendiérent 
leurs villages lorsqu'ils vinrent à l'improviste sous le règne de Basile, comme 
nous l'avons déjà dit, parce que la frontiére du pays Tatare (que Dieu l'anéan- 
tisse!) est proche d'ici. 

Le lendemain, samedi matin. dix juin, nous arrivâmes aux rives du grand 
fleuve Dniester, l'extréme frontière de la Moldavie et du pays des Cosaques. 
Nous le passâmes en barque. 


1. Sur Soroca, voir l'article de M. Lapedatu : Cetatea Sorocii. Notitä istorică descrip- 
tiva, Buletinul Com. Mon. Istorice, an. 1914, p. 85. 
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